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• es± exposée 
L'une pas moins que l'autre: toutes! 

C'est précisément à l'école, comme dans tous 

les lieux d'ailleurs, où les gens sont rassem

blés, que le danger d'attraper un refroidissement 

est particulièrement grand. 

Donnez donc à vos enfants, avant qu'ils ne par

tent à l'école, quelques Pastilles de Panflavine. 

ES PA..ST•LLES DE 

anliavine 
d'un goût agréable, sont un remède efficace contre 

l'infection, les maux de gorge, le refroidissement. 

En vente dans foute pharmacie/ 

1 
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Le Docteur Eud. Lamborelle 
Si noua parlions 'd'autre chose ? 
Quaire 1ernaines durant. nous a<'Onl parlé politi· 

que, nou• avons tusosté au défilé des miniJlre1 dé· 
confit• el dea ministrables anxieux, nous avons mor
qu6 le:• coup1 et, en somme, nOu.1 ne! nout 1ommc.s 
peu trop ennuyés . .\lois ct petit jeu de ma.,ac:re finit 
par ne! plua être auère pa .. ronnant, n'e•t.i/ pas rroi ~ 
On ne peut rire indéfiniment cle1 même• scènes 
d'une comédie Lraomenl trop uniforme. Depui1 qu'on 
/011 de 1,, politique d qu "il y a dei pol1tic1cns, Io 
comédie de /"ôte·toi de là que je m'y mette n'a ptu 
i:arié aea procédés; le spectacle du j1u·i1t1u parle· 
menloire e1I lou1ours /ail des mêmt1 poues plus ou 
moins 1o<·anle1 et plus ou moins /oyolea; el pour ce 
qui cal de /"esprit, les speclaleuro n'y lrou1•enl plus 
fuère que celui qu'ils sef/orccnt d'y mettre eux· 
même1. Et i/1 /iniuent par se lasser. Ils demandent 
à t>arier leurt p/oi1irs. V arions donc, puisque ouui 
bien voici Io cri1e ministérielle résolue, d d'une 
façon que lon peut espérer durable. 

Chose curieu1e : il semble que le ha•ord qui est, 
comme chacun sait, la proddence des journalistes, 
oil eu pour nou1, cette /ois, le souci de ména11er lea 
tronsition1. Lo • tête • qu'il nous line ou1ourd' hui 
porte, en ef/cl, un nom que d'aucun• d'entre noua 
ont lrouL"é mêi<', jadis, aux plus ardente• querelles 
politiciennes de leur tendre itune .. e. c· était, il " a 
un demi·11ède, l'âge d'or de• attrapades catho. 
lico-libbalea; 1au/ quelques illuminés de cabinet, qui 
en 1ont bien 1eVtnu.s depuis, per,onne ne /i,ait en
core Karl Marx; le 1ocio/ n'a•·ool pas encore pris Io 
première place dans la mi1< en exploitalron d~• dé. 
1ira •I des rancœurs populaires el, 1i /'on ne se que
rellait pas moins, ni moins fougueusement qu'ouiour· 
d'hui, c'étaient• le trône et l'autel 11 qui faisaient les 
/rois dei ba1or~e1. 

Le Trône et \'Autel, - vous vous rappelez, ô élu· 
'clionl• d'autre/ois qui parcouriez la ville en hurlant: 
a A bai Io calotte! D el en brisant de temps à autre 
quelque carreau du Patriote - mai1 oui, .\f Spaal{ 

. ... ... APERITIF · .. . 

Ro·ss1 ; a l>as~devi'n ·. · •. 
.. ~ ;>': ~ •. . . . 

à l'eau· désàltère . · 

n'a r1en inr>enté - vou1 vous rappelez peut-être /., 
remue-ménage qu'ar.;011 susc1M ver.t ce temps-là un 
licJre ainsi intitulé.Ce copieux et rude pamphlet,d' une 
documentation redoutable et à présent illisible, 
c'était le /il)re de ch•t••t du trac libéral, le calé· 
chisme de vrai r<!publ1coin, - en ce temps·là il y 
avait des républicain• en Beliique - c'était la 
Somme el la Bible du li/ne·pen1cur. Le libéral decoit 
a~'Oir lu Le Trône et !'Autel comme le catholique 
était censé a<·oir m<idité les Pères de 1' Eglise, Et le 
nom de Lamborelle, l'auteur du précieux el défini· 
nif bouquin, oultur éralemenl du • Bon l 'ieux 
Ttmp1 • . de La .\foison E1eobar et Cie • ou a Le , 
mercantilisme cléricol à travers I' hi1loire •>, etc., etc, 
était 1Jénéré par fous les esprit• forts . 

' ? ' 
Lei temps ont chan11é. Lea Lomborelle aussi -

Sans doute, Io tradition n'a pas été brisée dé/initioJe. 
ment. li est encore, à Maline•. un Docteur Lam• 
bore/le qui perpétue dons 10 pureté première le type 
libéral généreux el enlier de lautre siècle : noble 
/iaure, dont la barbe et le blanc toupet sont ceux 
du président Fallières lui même et que Ioule une 
âe de dévouement passionné à la chose publique 
désianerait sons objection pou1ble pour Io pré. 
sidence de la République bel11e. s'il était le moins 
du monde question d'une république en Belgique. 
A ce Lamborelle·là, il doit être doux auiourd' hui, 
après plus de cinquante mélancoliques annêe1 de 
o domination cléricale ., de voir un libéral recueillir 
le plus haut hommaae de confiance du Souverain -
el quel libéral! le /ils mêm<" de celui qui fut le puis. 
sanl tribun, le grand, l'inoubliable animateur el 
compagnon des luttes de jadis 

Mois l'autre Lomborel/e, celui qui a mal tourné 
et qui, pour cela, est le Docteur Lamborelle du jour, 
a choisi des labeurs diffbent1 et des joie• plus porti
culi~ru. Le /eu sacré brille en lui ~11alement, el do 
quelle flamme, [llOi• c'eat une autre flamme. inal• 

VERMOUTH . _:_.. ·_; '· 

MARTl.Nl~DRY·-
s'1mpose pour vos Cockta/ls . 



4 120 POURQUOI PAS ? 

LEYSIN 

'.,A&IQQii~'-~ -..: ,. 

TRAITEMENT ~1 u TUBERCULOSE 
1 SOUS TOUTES SES FORMES 1 
RENS'.'• S'.' DE DÉVELOPPEMENT. LEYSIN 

fendue el moins dogmatique : celle-Id même que le 
baron cle Coubertin raoioa pour le plu1 oi/ éclat cle1 
•pecfaclea gllmniques internationaux, el que clu cou. 
reur• harmonieux el nu• tran1portent fou• les quatre 
am cle /'antique Ol11mpie en que/que grande capi
t.ala du monde. 

' ' ' 
CommenJ ef pourquoi ce Lomborel/e-ci clédaignlL 

t -il le !eu des haranguu, ouqud le nom el le "sang 
paraiuaient le dutiner, pour Io 1eux clu muscle ef 
dei .porta } Comment ce médecin, occupé pendant 
1Jifl6l·quatre heures par jour, dan• lu h6pitaux et ail
leur1, à 1onder les entrailles de •es contemporain• 
et cl rabouter /euts os, en e1t-il oenu cl se paHionner, 
au point cle lrouoer oingt-quatre autres heure• à leur 
con1ocrer, pour lei performance. de la moto et du 
patinage} Comment, en/in, ce petit 1arçon du poli• 
dinonloi1, dont /'enfance ne connut cl' outre horizon 
que celui de Meanil-Soinl-Blaise, e1t-il deoenu le 
pape du motocyclisme belge} Quelfion1 auxquelles 
on ne peut réRQnclre que par dei mot1 ptu riche. de 
.em préci1 ' la ptécle.tination, la vocation. La ré
pon1e pourrait sembler 1ul/iaante pour un coa 1em
bloble dom le présent, pui1que tout le monde ou, 
tout au moins, Io moitié de tout le monde /ail clu 
• Port - ou en parle. Mm1 il li o cinquante an•, le 
jeune homme hanté par le aport el 1e1 mécaniques 
Jaisait figure cle phénomène ~t on le tenait aénéra
lement pour une tantinet hurluberlu. Ainai le jeune 
Lamborelle pa.ssait-il pour un peu fou . Et la cléaap
pN>bation cle1 /ami/les pe1ait 1ur lui. 

N'empêche qu'il c<ntinua. Et comment, on rima
gine, lorsque, aprè• avoir pasaé par lei école1 et col
la1e• cle Soignie•, de Namur, de Waore, de Liége -
cette ca•cacle cle déménagement. a cltl /'enchanter 
- il se retrouL'a étudiant. la caaquettd 1ommée du 
caducée médical, étudiant el libre, libre cle faire ce 
qu' Il ooulait, cl Bruxelle1, La candrcla1ure en sciences 
naturelle• •e doubla d'une cancliclature en 1cience1 
iHlocip&/iques; le doctorat en médecine, brillam· 
ment conquis, s'accompagna clu doctoral ea·c11cli1me 
et patonaae, ~us aal'amment mlrL·é encore. Certea, r dtudlanl LamboreUe, Eudore, no reculait p... deoant 
one 1JOdrouille ou une guindaill• à Io 1ueuu-lambic 

ou au punch. Il fit, comme les copain•, le• quatre 
cents coup1 et clo•antare. ,\lai• aucun mal aux clu:· 
<Jeux ni aucune cho•e cle bois ne r empêchèrent 
iamaia, le lendemain de la oeil/e, tf en/ourchet 1a 
bécane el cl' abattre en 1ourianl 1e1 cinquante /tilo· 
mèlre1 quotidien•. Et, une /ois les étudea lerminée1 
le ieune docteur Lamborelle, en dé.ejt de la bar'. 
biche qui lui était llenue allonger le menton et pro· 
clamer ion académique reipectabilité, demeura le 
1porti/ ooil/ant el jo11eux de 1e1 jeunes année., 

t t ? 
li li oooit alor1 un oélodrome, non loin du 8oi1 cle 

la Cambre, le célodrome de Longchamp: on n'll 
0011ait que la cloctorole barbiche et Larnborelle en 
deoint tout naturellement le médecin attitré. // Il 
avait au.ai le~ prcmiera aJ, on disait alor1 les prt:· 
miers champion• du cycle maints lecteurs ac- rap-

pelleronl celte 1cène cl' une joyeu•e reoue écrite oero 
lei année• 93, pour /'Alcazar, par Malpertui1 cf 
Garnir: 

Il ttalt un maçon dt Vtrlller• 
Qut dan• la courl' Parn-Bru:ul-el-lu 
Jtontwt cl'UM /ar;on 'rctplwnntlle 
Un •tlo dt fer nicktlt. 

SI ron •ovla1t, !JOdde/c, on J)t'UI IMI rusembler. 

ce/a se chantait IUT r air clu • Roi cle Thulé •. Le 
docteur Lamborelle partageait /., enlhousia1me1, et 
auui lei exploit., Je ce• gaillards aux jarreta pui1· 
1anll, père• cle ceux que la grandiloquence cl' au· 
jourcf hui traite cf écureuil• colanls et cl Io /oi1 de 
géant• cle la route. 

Moi1 la moto cinl, Las! La moto cl'il li o trente 
années était un outil el/rayant. Les térébrante• péta
racle1 dei moto1 cl' auiourcl' hui ne sont que 1azouilli1 
el timides murmure• auprè1 du 11acarme c:ataetro· 
phiq_ue de leura ainées. C'étaient de longues el /ou r
el es mécanique• dont /'entêtement à ne pas démar
rer auant le centième coup de talon n'était dépaué 
que par leur obstination à s'arrêter net oprè• le cen. 
lième mètre. Parfois, elles /aiaaienl explo•ion et 
flamboient sur place, Il fallait auoir /e ca:ur •upé
rieurement accroché, une L'Olonté de /er et des poi
gnet• cl' acier pour monter cea engin1 diaboliques et 
,' obotiner cl dompter leur. criminelles fantaisies Le 
docteur Lamborelle fut /'un dei premiera cl ar.;oir ce 
cœur, ce1 brOI et cette colonté. 

Aujourd'hui, à 1oixanfe·six an•. dam &a N>bu1te 
minceur 1pottic1e, /' œil droit et 11lr, il est encore le 
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Dans un stylo Bavard, en e!let, la 
richesse de la matière, l'é!6qance de 
la l!qne, la finesse du décor, n'ex· 
ciuent en rien la robustosse. Sa 
plume en or 18 carats martelé, à 
pointe d'osm!-lrid!um pur, est d'une 

~ douceur Incomparable. Elle !ait mer· • 
~ veille dans la ma!."l léqère de l'éco- Clt 
~ lier, comme dcms celle, plus p:e~ée. > 
~ de l'homme d'atial:es, du médec!n, -
~ de l'avocat % 
• • Bavard • ex!ste dcms la c;=me de ';-t m prix sulv=:e: 75, 100, 125, 150, 200 z R et 250 francs. Se :ecommanèent 11pé. -
~ c!alement : le• Spécial 8 •à 100 fr. n 1 et le • Spécial Lux& • à J 50 francs. O -1 Offrez un • Bayard •· la qrande r-
~ marque Jrançaise! Et voua·même. > 

Clt utilisez 
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premier à 6 élancer. une moto entre leJ 7ambl9s, par 
lei /{ronde1 et petites roule• de Bdlfique el d'ailleurs. 
Et il ut demeuré le premier à entrainer lei jeunes. 

Bilan cl ce 26 novembre 1937, apr~• avoir pria le 
départ el aou11ent g<J6né /' orriuée, dan• une Joule 
J' éprou11u nationale• el inlernolionoleo : dix· neuf 
moto• uaée1 aou.s lui, des douzoine1 de médoilleo el 
de • plua /{ronde uiloue de Io ioumü • el, comme 
de /uale, un nombre inollouoble de proc~a-uerboux 
• rama .. és • aux quatre coins du pays, 

' ' ' 1111 a une outre colonne cl ce bilan; ce n' e•t paa la 
111oindre. Toul ptusionné est un apôtre, tout con
oaincu tupire à /aire dea adeptes. En 1912. acec 
quelques autres. Fagard, Decondé, Marc.,l/is, Lam· 
bore/le créait la F édérolion Motocycliate de Belgi· 
que, où il ae réservait le pode de trocail et d'action : 
la pré1idence de la CommiHion Sporti""· Purs, sons 
abandonner ce travail, il fut 11ice·prbidenl de la 
Fédération. Aujourd'hui, il en est le préaidenl, après 
0110/r représenté noire po11• dan• 11in11t·•ix Congrès 
Internationaux - record/ 

• C1tla m'amuse», dédore·t·il en auçant le tuyau 
0• •a pipe. • On a' omuae comme on peut, paa 
llrol~ • Eh bien/ cela doit /' omuset prodilfieusemenl, 
en •lf•t, de contempler le chemin parcouru; sa Fédé
ration, aux débuts si mode1tes, il y a dngl·cinq on1, 
troupe cl présent des centaines de cluba r~lfionau.r, 
dont à' aucuni comptent aix ce.nia el }iuil cents mem. 
l>r.,, 1oit foui ou à trè• peu prù tou1 le• motoc11· 

~~~am liilS\19'11'-!llll:Ml 

lptotaolH du 16 •u 30 novembr• 1937 
llardJ tCI: An>A. 
M• C.Ja,-., Boloriae: MM. Aa .. u •• MuceL Otomo ia, Rt:u'k. 
lhrcr•cll t7 • LES PECHEURS DE PERLES. r: ~·~t;·a:,.~iZtc;~:·:.~~: ~:!~t 
l •udl 18, l 19.SO h. (7.30): LOHENGRIN. 
M•• Hilda N,. ... Bol6ci••i MM. l.•n.. R•ch•1d. O•Cutot•1 T.,.., .. .i 
V•ndndl 111 : RIGOLETTO. 
M •• 5. da C.•·ra, lamprn••: MM. T. Alca.lda, Muul1 O. Croo1 .. 
L 1. lt.Uot LA CRJSL 
B•m•dJ 20 : LE COQ D'OR (pr~mrere). 

r.·~ ~~ ~l~R~r~A~~ot ~.:!~l;~>~· 
Dimanche 21, •D matinh 1 LE COQ D'OI\. 
QU .. 4lu•"°"''-•cz1 .. i..S.m.41 :lO v .. , c14 ... "'. 

ED •oirea : CAVALLERIA RU8lICANA 
M•- R. ... d .... A•do1uc; M\I. 8nc:"1f!h• M.iMal. 

et LE JONGLEUR DE NOTRE-DAME 
MM. O .. d.1,, Co&o..e .. R.. .. li: 
Lundi 22,l 111.30 h. !7.30/: TANNRAUBEI\ (repr.) 
M.• J. &,.aan•. C. Booo.•: t.Oa • .Aa.• .. • • Rich.14, 0.C..oot .. 
Mardi 23: LA REINE DE SABA . 
....... C. JHboro, Ek.J10; MM. l•o .. Ma•u L Oa••-'•• 
llncrecl.i 24: CARMEN. 
Mil•• L MHtH.._ Be.D•a: MM. S.itouh, ftic.',ard. 
J •udl 25. LAKME, 
Ma!. daC.,,tat MM. O'A11iior. R~.,.1~ C.to .. ,. .. 
V•ndredi 28, à 20.SO h. (8 30). F!DELIO (reprhe~ 
M•• C, &on., lnMI: MM. Rt"1•~c.h•\<•~Y. Rid1ud, Vu O• b•r1b,. 

C1 ... 1d•! T outn•I 
••modl 27 : LE COQ D'OR. 
~~f:bJ\::"i~.Ë'&/RicÎ h'PAd~iL. Vou d-d ... u). 

r>lmanoha 28, en matln6e t LOUISE. 
Ma. Hilda t-.p ... e.na,ct: MM. 8r"4•h• Va•~•·•••' 0•....W. 

En 1olr60: LA RmNE DE SA•A. 
~i•••tl11•nibu.ttoao••'- ...... , 23 V ou ...... •oM>i.) 
Lundi 211 : RIGOLETTO. 
(Mt•• ,_,Wrna-tioe 4"• "- V.aèt.4i lt. \'.U cf..41•·•• .. > 
Ei Io bollo< LA CRl5I. 
lh.rd.I 30, l 111.SO (7.SO) TANNHAUSER. 
C'.M'-~Mtt- ,. .. J. L..MH tt V.t_, d-4-- • 
,,Ill'"' u•u 11: de ftt11 •tfrea Ue Cua1t dt 011 Cea,tH 

clisles qui aillonnent Io Be/lfique. Et quelle foie, 
pour l'apôtre, de acntir monter i;ero lui la con/ionc« 
de ces millreta et de u• mi/ilera d'homme•, jeune., 
remuant., turbulents et po• toujours commode1 cl 
régenter. 

Quelle /ierlé ouui, cl un autre point de uue, le 
point de !lue national, de conaloter /'importance 
patriotique de au effort. : la moto n' e•l·elle paa 
a.ppelée cl jouer dé1ormoia un rôle essentiel dona Io 
dé/enae de noire POl/Û La motorisation de noir• 
cooolerie conaiale •urlout dana la transformation de 
nos couoliera en motoc11cli•tea. Quiconque a vu no• 
motoc11cli•le1 en choir et en o•, et en métal, ou p/ua 
simplement le• a 11u1 ou cinéma, 1e rend compte 
combien eu hardi• 1fail/ard1 noua aeroiml préaeux 
si les jouro aombr111 à' aollt 1914 11enaient cl 1e renou-
11elet. Qu'on ae rappelle le Rall11e motocyc/i.te mili. 
taire de 1eplembre dernier : le• équipe., avec char
gement complet en homme• el en matériel, ont 

abattu cent quarante /f.ilomèlrea en troi1 heure• et 
demie Auuitôt opr~•. le1 homme1 ae remettaient en 
aelle el occompliuoienl une épreuve de molocrou 
sur un lertain abominablement mauvais. Cela rellient 
à prouver qu'une unité molori1ée, partie de Bru• 
.relle1 à cinq heure1 du matin, se trou11eroit cl Eupen, 
par exemple, ou cl Malmédy, avant neuf heure•, 
prête à a'é/anccr, at.1ec 1ta arme& automallquea, d 
travera n'importe quel terrain. En faut-il dooanta1e 
pour démontrer la nc!ce.,ité d'avoir des équipes 
motocyc/i1tes bien entrainéu> 

Or, c'eat le moment ou jamais de rappeler que le 
militaire'" recrute dan• le cÏIJi/. Non pa• que l'on 
pui"e espérer qu'un jour prochain, /es motocycli1te1 
orri~eronl tout prépari1 à Io co1eme : il y a fort peu 
de molocycli•lea de l'ingt ans; Io prudence pater· 
ne/le el molernel/e n' oulori1e pas ce• jeux de force 
à un 8ge ouui tendre; el puis, ce sonl a/ori le• 
fond• qui manquent le plus, une moto coûte tout de 
même un peu plus ch"r qu'une bicyclette. Ceux sur 
qui /'on doit pouvoir compter, ce 1onl /e1 1<1rne1 
hommes qui sont devenu1 molocyclialc1 après leur 
aervice militaire et qui 1eronl ainsi les plu• apte• cl 
posset dona /ea uniléo molorrsées de réserve. En 
outre. il importe que Ica 1oldol1 el gradé1 en con1c! 
illimité puiuenl /{arder leur • /orme » en part1c1ponl 
à des épreut·e1 périodiqu<'•· 

Le docteur l.ombordle a fait ces ré/le.rion1-/cl 
depui• longtemp1, comme on le pense bien. At'f!C 
l'appui de l'Etat·.\laior de rarmü, la Fédération 
.\fotoc11cli.te 1' e•I attelée à la réalisation de cea 
oœux et un Comité mixte, Armée bel1e·Fédérolion 
Motocycliate, a 'té chorfé d'organiser lea épreuce1 
• po•t co1erne » dont noua parlions ci-ai:ant. Noir• 
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âocteur e1t, bien entendu, le pré1id•nl da ce Comité 
mixte. 

E1t-ce tout} Ptu encore. li e•I é1alemenl membre 
du Conieil Supérieur de la Roule, méqecin de la 
Liaue contre la T uberculo1e, rncc-pr,aidenl de la 
Féd6rat(on Internationale de• Cluba Motoc11dillu 
•I, - virluoae du patin, ce qui lui a aard6 le jarrtt 
•lnaulièremsnt souple - Il fait partie dea iur111 dea 
compélitiorw International• • otl • affrontent lu Sonia 
Hen1' et autru phénomèm:• de la plate alacée. 

' ' ' Or, .,. 1porlif inUaral, phénom•n• /u/-même, a 
encore et malgté tout dea loi.iro. Et 1auez-.:ou1 de 
quoi il lei remplît} li pratique lu •a1e1, /., huma
niale1 - il ne cite paa Monlai1ne mai•, pour peu que 
voua le pou13iez sur lu 1 Euai1 •· VOU• vou1 4percc .. 
orer que ce diable cl' homme peul l>O<I• en ci Ier du 
/>Olle• de mémoire. 

En/in, el ceci nou• louche peroonnellemenl, 
11011ez noire • Coin de• Math • el, chaque •emaine, 
ou preaque, oou.s lirez : • Ont donné la réponse 
exacte .. Dr. Eud. Lamborelle, Bruxelle1 », quand 
ce n' 011 pas lui qui pou .. e cl no• • x·men • le• colles 
lei p/uo ardues. 

Médecin, Motocycli1te, Mathématicien . .. lei trois 
« M ». Cela fait, pen1on1-nou.s, un homme complet, 
un de ce• • oieux • plua exemplairement jeunes que 
beaucoup de jeune•, et dont, pour finir, nou• cile
ron. un trait entre cent. C'était. il li a 1ept ou huit 
annéea, au Grand Prix dea Moto1, cl Francorchamp1. 
Il li avait, lea jours précédant la couroe, une 1éance 
"d' •nlraînemenl de quatre cl aix heurea du matin. 
Ce jour~d. le docteur Lamborelle était dési1né pour 
•urueiller la séance. Levé cl lroi1 heure• el demie, il 
•• ptépare à 1ortir. lmpo .. ible : Ioule• lea portes de 
r hôtel aonl ferméea el le. clef• mÎ•e• en •Ûrelé. 
Comment faire? li aerait facile dt! br11er une oitre, 
de forcer une porte, maia le bruit pourrait troubler le 
•ommeil dea pensionnaire•. Lamborelle lèoe le nez, 
il aperçoit, au deuxième étaae, un tuyau de goul
fl~re qui aemble assez ao/ide et, ma foi - il est 
quatre heure• moins dix - il ne fait ni une ni deux, 
il trimpe au deuxième étaae, ouvre une fenêtre, 
empoiane le tuyou el opère une descente impec
cable, cl la force du poignet. Un pas de couroe et le 
ooic/ aux tribune• . li y aoait, ce malin-Id, un peu 
âe brouillard : le premier couteur ne .. eal présent-' 
qu'd cinq heure• et demie. 
....................................... 

LIRE DANS CE NUMERO : 
1- Mlelleo de la SemaJ.ne . . . . . 41%8 
Cn Bock ane M. VenlW'a G&rcla Calderon, mW..ùt 

d11 P"'°"' écrivain, dlloU.an1e .. ... ..... ...... . ... H55 
L• lkU .. Plumes font 1 .. Beaux 01-ux ............. 41S8 
T. S. F. .. ....... .. ... ................. ..... ........ ...................... 4168 
hl.lie c...._ndance ........ ... ... ...... ......................... U70 
D9 chea nou.: La C<>l.onne tlu Oo~ et ..,. """11fl.. 4170 
ll.UU. '* NC1'I ....................... . . . .. ........... .... .•. .•• •••• un 
Le Coin da Matla ······--.. ······-·········· ··· ··-······· tl74 
Le Bolll Sa.cri ......... ·-·------···-·---··· U76 
Aa Pal&U cLo la N.adom ··-····-·-···"-······-·-·-·· 4171 
Co~ ·· ·· ··········-·······-·-········ ······· ····-·-·· 4179 
Blaoe et Noù ou• PovqlJOI Put• ao oln6ma --· UN 
Ciu-ique •u Spon •.....•...... ... ........... ................ ..... 4UU 

~ à la Dan. · ····--·-·-·-·-·-····-···········-·· t185 
On - 6cril ···········-·-····-·-···························· · uss 
Le 0ota •a Pion .. .... _. ··-·· .. -·-·-·· Uot 
OolTeapcmdance dll Pion -----....... _._,,...... UOI 

A ceux qui ne seront pas 
ministres 

Hé non, meS1ieur1. voua ne serez pas nun1s1Tc:a. 
Voua avez vu la coupe dorée a approcher de vo• lè
vrea et voua le aavez, mainlenant. quïl y a loin de la 
coupe aW< lèvrea. E1 l'habit brodé et l'épée à poiirnée 
d'or et de nacre el le por1efeuille se sont évanouia. 
Cependanl, vos dame1 mécfüaienl de. toilette• ruia
selantes. elles avaient vérifié devant r armoire à 
ilace l'état de leun aalièrea el l'alignemenl (exer
cice compliqué) de kura ver1èbr.,1 dorsales .. . Qu., 
tout cela ut loin qui ne fui qu'un rêv., (et cell., ré
vérence de cour inutil.,m.,nt répé1é., ... ) . Seiirneur, 
pourquoi noua avoir mené à l'entrée du parada ai 
c'était pour noua faire lire la panCArte : défen.o., d"en
trerL. Cep.,ndanl, lea pelita camarades rigolenl, eux 
qui. hier encor.,. ronronnaient "" • ., frouant à voua : 
mon cher minislr<' .. mon vieil Isidore. Et lout cela 
est douloureW<, cruel. cela vous aigrit, trouble les 
ménages; un monti.,ur qui a failh êtr., minl4tre el "" 
l'a pas élé 11ardera fa1al.,menl d., la rancœur conlre 
rhorrune ou r étal d., cha.e.. qui ra é<:arté S.na 
compler que sa femmt> le prend désormais pour une 
nouiHe. 

Cependant, aucun émissaire de Laeken n'est venu 
dans nos bureaux prier un de ces m.,asieura de bi.,n 
vouloir laisser là la rédaction pour aller dépanner le 
char de l'E1at immobilisé sur la grand" rout.,_ No.ia 
ne sachons pas qu"on ac aoit adr.,asé à aucun d., nos 
voisins de la rue du l loublon. ni au VieW<-Marché
aW<-Crains. ni au canal. ni aW< halle.. Nous con
nai .. on• pourtant par là - mais de vue seulement 
- un marchand de fromai"9, un cocher de taxi et 
un petit ifOI curé baa aur paltea avec un joli bedon 
qui, à ce quïl noua eemble (pour noua, noua noua ré
CU$0n&} aurai.,nt bien fait l'affaire . Le marchand de 
fromages, par exempf.,. r-mblait à un Fr~re-Or
ban de la ifande époque... Tous trois d' aille uro. 
avec l'air quïl faul .\1ais fau1-il êtr., blen malin 
pour gérer rEia1 ) Alora ..• 
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GROS : A. & E. V AN DEN HOVE & Cie 
29-35, Chai- ' d· 'Wa.., RUXJ::;..LES. 

TEL. : 12.46.76 . 11.72.72. 

L E champaqne Saint·Marceaux a. le pcemler, 
fait bénéficier le consommateur belqe dee 
deux d.iminutiona de prix aucceulves rendUM 
possibles cette année par la dévaluation du 
franc français. 

C ETTE initiative prouve un souci constant 
de donner la qualité • Sa!nt·Marceaux • pour 
le minimum de prix. 

TARIF 
Cuvée spéciale demi-sec, sec et très sec 33,50 
Carte blanche demi-sec et sec .... ---. . 36,50 
Royal · Extra dry • Union Jack . Brut . . . 45,-
B:ut 1928 . _ .. . . . . . . .. .. . . . .. .. .. .. . .. . .. .. 50,-
Brut 1923 .... .. ........................... 52,-
Brut 1929, Grand Vin du Centenaire ... 60,-

ST HADCEAUX 
GRAND CHAMPAGNE 
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Alors, Laeken ne pouvait requérir ces braves 
gens, ni nous. C'était contraire à la rèale du jeu. 
Maïa l'éta.it-<:e ) ••• lia aont, rue de la Loi, quelques 
centainea de typea qui voudra.ient bien nowi le faire 
croire ... , 

Pourquoi. ~ towi lea citoyens belaea. ne tire. 
Mit-on paa au .art le nom du pcem1er minatre ) 
Am.à daian' par le de.tin, ce.lui-à, ha~ par la 
m.t.N.chauaée à Dour, à Vlamertinahe ou l. Cockai· 
faane. &el'ait mené ve ... le roi, nouo aire. Aaenouillé, 
Il rocevra.it !' inveetituro1 un coup de parapluie aur 
l'~peulo droite, un coup de parapluie aur l'épaule 
aauche 1 •Par lea aainta Trond, Commaire, Bavon 
et Dodon ... je te faia mon premier ministre ... • . On 
vowi laisao le aoin de codifier la suite de ce rituel. 

Est-ce que ce premier minÏ$tl'e-là aerait plua mau
•aia qu'un autre ) :-\ous ne le savons pu, nous ne le 
croyons même pu. Son grand avantage anait ju.te
ment d'ignorer la rèale du jeu, la sacro·oainte règle 
du jeu; d'un jeu d'ailleurs complètement faussé. 

Car c'est cela, me.aieurs les ex·Iutura·premiera 
ministres, qui noua ébahit. C'est de voir que voua 
échouez, non pas devant des obstacle• 1ublime1, 
cyclopéens, aby..aux; non. vous voua prenez le 
pied dans dea chaut1e-trapes et vous d~rapez dans 
de aimplea étron1. Là-dessus, gênés. déaonflés, vous 
allez voua cacher, râlants, ratés. p&1 fiera. 

C'est ce qui est incompréhensible pour le specta
teur de 1irnple bon aena. Il voit iavancer aur la 
acène un aaillard solide. intelligent, a1'ec de la mâ· 
choire, capable de tout bouffer ... Ce magnifique 
garçon peut tout au moi.na risquer l'aventure, y aller 
à fond et n'échouer qWt magnifiquement, avec fra
cas. ~lais non. il eat timide. il lève veu certain coin 
un index béaitant. comme l'écolier qui demande au 
maître la permiaaion d'aller faire pipi. 

Ou bien c'eat un vieux monsieur chargé d'ana et 
d'honneurs. il n'a plwi d'ambitions pcuonnellea, il 
eat désintér~. il ne se risque dans l'aventure que 
par devoir; d'aillcura, l'horizon de la VÎ#' est bien 
prèe devant lui. il aerait ai tranquille en pantoufles, 
au coin du feu, avec de bons livres ... ~laia enfin, le 
voilà. On est plein de sympathies pour lui, 1i bien 
que .. . ai b!en qbe, forçant sa nature po!ie. il devrait 
biCl) débuter (aimple exorde) en prouvant qu'il con
naît Ubu roi et l'épiaode le p lwi sonore de la bataille 
de Waterloo; aprèa quoi, il dirait ce qu'il pense, 
ce qu'il veut, en•• conscience d'honnête homme -
maïa voilà. qu'il 1'em~tre dans la règle du jeu. 

En eomme, noua avons vu ifandir et disparaitre 
de.a granda hommes (Oemenceau, Foch, Albert I" . 
Poinearé ... ). Pu un n'a parlé, pu un n'a réaumé 
l. l'usage du peuple (qui eat aouverain) l'expérience 
de aa vie. Que do ch0$e.a ila auraient pu dire 1 et, 
:vivants, que n · awa.icnt·ila pu faire 1 

Maïa non 1 Toua - et Ica autTea - ae aont con
formiil à la aa.c:ro. r~irlo du jeu ... Et c • eat co jeu-là 
qui -ua a meoéa où noua en aommea depuie vingt 

ans, avec la règle du jeu nous avons eu la guerre. 
puis celle paix, puis nous aurons cett" prochaine 
guene. Maïa la règle du jeu aura été aauve et sur
vivra à toua lea cataclysmes futura. 

Rien de plua comique. meaaieuu !ea ex.futurs pre
miera miniat:e.a. que voa départ• vera la gloire. votre 
diaparition dezriùe ka portea d'or, auivie immédia
tement d'un vaearme étouffé dana le aa.int dea aainta 
et de quelquea esaoufflementa inconvenants... On 
vous étranale là-dedans, vous ne criez même pas 

ou vous ne voulez pas crier... Puia Ica portes 
s' entr' ouvrent et on rejette sur Ica degréa votre ca
davre aplati et redingoté - et votre parapluie. 

La morale de ces histoires amoralea, où par 1uite 
de compétitions vagues. personne ne peut plus dé
panner la bagnole de l'Etat, nowi ne la connaitrons 
pas. 

Il y a bien quelque part un homme qui écrit com
me un putois ce qu'il pense des régimes et de la 
règle du jeu, c·e•t André Tardieu. mai• il a eu aoin, 
pour prêcher, de se retirer dans le déaert. Ce n'eat 
pas là qu'il faut aller prêcher, ou gueul.,r. quand on 
a eu à .., disposition le Panthéon, le Capitole ou 
!'Acropole. 

Après tout. c'est peut-être une ifande satisfaction 
morale pour un contribuable de savoir que a'il eat 
étrilié. plumé, vidé, c ·est selon la rèale du jeu, et 
un homm" politique, sil est étrana1é. voire empalé, 
doit être bien heureux ai r opération est pratiquée 
conformément aux institutions parlementaire• et au 
jeu réil\Ùier de la Constitution. 
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LE BON REFLEXE 
ET MAINTENANT, MON AMI, CONDUISEZ.MOI 

PRENDRE UN ,, WHITE STAR " LEOPOLD. 
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Le ministère Janson 

En!ln, aprb un me 'I, tout ju.s!Al, d'btaltatlom, de ca
bales,. d'exclus!vrs, oou. avom un mlolatère. n a fallu. 
au dern;er moment, l'lnterveotiOn dlreci. du Roi quJ a 
«>i:voqué 00\-ant lu 1 ... • 1"J)l'êsenlants autorls6a ôcs tr0la 
crands part.la traditionnels • po"' leur faire entmclre 
que le mome11t et&lt \mu de se décider. n a fallu que 
cea representanta aulc•r1- fUMent, eo P«rt.ie. auln'& que 
ceux dont le munque d'autonté avait pennJa Jt.>s cablllea et 
les exclusins. ec.. dO\Jx c<>ndiUons rempiles, l'•ftalre a 
é té rondement mcn~c. En moms de vtngt.quntre heur..,, 
le cabinet était cùru.lltu& et avait p~té serment. 

Comme noua l'a•lona pr'•'U. l'informateur est devenu le 
formateur. InvesU de la confiance royale, ~n~f.clant de 
la aympatln Cénérale, M. PaUl·Emile JàJ1$0n a•aat toutes 
les Chances de ré:wilr. n a :malement r~. Soo muus.. 
lère V>vra, ea;>o!rom-le. lonatemps. 

Le Zircon d 'Orient 

ttasemble au brlllr>nt. Il ne l'imite paa. 
Dl!ltributeur Gentral : BERTRAND. 37, rue Grétry, Brux. 

Gros et Détail. 

AUT'J-GLACE Glaces d'auto. Pl~m direct 
M, rue Masu.L. • Tél IUO 62 

Le caillou Jaspar 

M. Paul-.En.lle J&MOn &\·&Jt échou6 samedi dernier, 
dans sa pttmlêre tent&U\è de C<lDSUtuer le mlnlsttre. ll 
av&Jt &! noua oeona nowi expnmer aln&l, but4 .sur le ca11· 
Jou Jaspar. 

A la vérité. nowi ne \'Oyons pas très bien pourquoi M. 
Henri Jaspar était l'homme Indispensable, m&l.I &.l l'on avait 
«>ntlnué le peUt Jeu des exclUSlves, &1 tel mlniatcre n'avait 
pt.a été posslb!e parce que tel ou tel aunutrab:e avait of. 
te~ Jeann.,.Ernlle, Plll'ct que le nez de tel autre faisait 
mauv&Js e:tet. à M. d'Aspremont.-Lynden, ou puce qu'Ull 
tro~eme ava.11 dans le tempe fait un ~ qui a diplu 
awc libéraux de SchAerbee.l ou à cewc de lia!nt-Oillea. 
noua n'en aertona J&m&ls .,rtl.\ 

NOi parlementalres ont horreur des n<gune, dlu f~5<'istes. 
Nous au.sst Le fauclame ou tout autre té,ilme d1c.iu.orial 
et tot.a.titalrc, c'C&t h• ~ure, la ~urwillance pohc1ere. 
l'aute.rcle et le wntrole d..,, ch8Jlges, toUt ce qu'U y a. ae 
plus anUpathlque uttx Belge.-. libéraux et rou.~u·uu que 
noua aotrunes. Mata el. !lVec leurs ambltlona me.quines, 
Jeun rellcuncs lmbo!cllea et lt'Ur •1Ullté exacer'u.,'e nos P<U'· 
~mentalres continuent à rendre le régime parlrmtntaue 
Impossible, Us f!nlront pu rendre lné-.•tal>le UN> forme 
queR>onque du f&K!ame ou de la dlc:&tllrl!. 

.......................................... * • : GUSTAVE LIBEAU ET MARCEL ROELS : 
: LA MEILLEUR!! EQUIPE BELGI! : 
: TRIOMPHI! VERS LA 200• DANS • 

i LA REVUE DU V AUDEVILLE 37 i 
~ ........................................ .. 

Chez Netta Ouchateau 

Z3, rue dt la MadelP.îne, les plua jolla cadeaux. 

Le Trentième jour ... 

Le n JC1o c. toytn de deuxlcme C1a!3e oomp=dra di!U· 
cilement qu'!I ait fallu trente joura pour consu:ucr ce ml· 
n:stère qui n'est q_ un d<calque du précédent. 

liutt P'r&Onnallta, auccetS11ement 1nvlt«a par le Rat 
à former le 11ou.crnement, se aont ~ uu ont édlou6 
aprta des etforu plus ou molDS i.uocos. Et «'pendant, 
l'équipe d'aujourd'hui n'est pas tellemt·nt dl!féreme de 
celle d'hior. 

Les six soclalbtrs restent en fonction: 11,. portefeumes 
qu'ils détenaient, Ils lc<> cardent, ni chanc•mt•nt. ni mut.a
t!oo. le statu quo aboolu et tmpo&ê. AU.1. de Man el Spaak 
contmueront • «>llabortr dans la ~e tQulpe, ce qUl est 
as.se. IDatt•ndu 

l'iou.. perdons notre bon ami De Sdllijytr lkllllls dH 
semaines, U anaonçalt. en !rançaa et m Oamand, qu ll 
a>alt ck'sormnls autre chose Il !aire que de g oocuper d<a 
a1!a""6 de J't.'lat, 

M. Mall<lrl:>.u »ait accepté le P<Jtttreullle de la J.isttco, 
)lour éviter au aoU\<TlletneM Ven Zeeland dft5 onnul$ ,., .. 
ves. Sa mi.Won etait temponure, li l'a\'alt aoU11,né avec 
lnsbt9l1Ce Il était entendu qu·au prochain remaniement. 
li repreh<lrai t &a hbe.rt~. 

Jusqu1cl, nen que de très nonnal. 
En ddlora dé M. Van ZC<!land. on n'a rerr.plac~ que les 

deux min.J.atria QUi voula..ient s·en allt·r .. et ).f Marte!· 
Henri Jasper, la SC'Ule et uœque •lctane. 

MM. de Man. d abord. S;>aak. •=w..!e, avalent la.ne.! 
l'exclustw contre l'n-mln!.;tre des Transporta - qui n·a,a.t 
pourt.a.nt ;pa.o fait de 6l mau\'alse be.;ognc Il y an;t déjà 
eu «>n!fü entre l'Homm• du P:an et le jeune ministre Il· 
béral, a\'ant le départ de M. Van Zttland. L'khO!C de M de 
Man, provoqué tn rrande partte par M M ·R Jaspar, avalt 
transformé en une haine solide, l 'anlmOl\lli nal&.<ante. Apres 
quoi la brouille était Sur\'enue tntre lui et aon ex-ami 
Spaak. 

M. M.·H Jaspar est donc renvoyi à au iludes. n ne 
sort nulltm•nt diminué de l'a\·enture et peUWtre l'aHntr 
Ici rée ~ ·t-11 quelque re,=ch.e. 

E.n Wallonie 

L'El«:trtc.té fodusU!elle • Ver,.;era dé<clare avoir fait 30 à 
40 p. c. d'<!conomie en 1936. CExemple n• 181 0<·rac, brule:.irs 
et cbaudtércs a.utomatiques au petit charbOn 1>0ur chaut. 
rage e<:ntrel. quarante-hui, boulevard ad max, bruxelles. 

Les rentrants 

l\L du B< ~ WL"ll&l!e, la cartouehlfre t'<lamle rezn. 
p:ace ~L Mai.strtau. M!lUStre. il ra déJà 11<1 dans un mml.$
tere dt'flaUonlste d'abcl'd, dac.s un mlnlstne re!lallonLr.e 
ens:ute. ll peut taire un très honorable Gard des Sc:ea:.ix.. 

M. Dien:kx •ue<'t<le à ~l De ScluiJ' er. lui anas! a dfJà 
fait Partit du co111·cmt-ment, et il n'a pas labié de mauvaa 
souvenln dans ll'll départ<>ments qu'il 1ér&. 

M. Ho.stt consen·e son port.etewUe, comme ~f. Van 
Isacl<er. comme M. Rubbens, comme M Paerlot, comme Je 
aéneral Denll 

Il n·l,. a qu'un nôU\ 0 3U comme U n·y a qu'une \'!ctlme. 

Les remèdes de bonne femme 

Des r•mc-..., do- ~'lll<. femme " 1.:1 JTIP~. Il y en a 
t:mt et plus. Tl>us mellleurs les una que les aui.res, ctla '" 
0808 dll'e. Mala le mieux mflS<>!eurs, c'est tn<'ore de porter 
de bonnes chaUSBUIUI bien chaudes à ror1~1 ~melles caout
chouc prant<eo, à profil ren!oroé. En un mul. de" chaus
sures Flexl-shoe de chez F. P. et, pour tout dire, de• ~ 
melles souplee et rMlstantcs qUI durent deux fois plus long
\ealps et qui vous tumne11t les p1e<b chauds et a..-a. 



Le nouveau 
Pour la pr.mine 1011 ot sa 'ile, M. MIU'CI< aev1ent mlIW-

1 .... Quo la Joie et ta fierté IDOndtm aon cœur Le r+vt lon11· 
temi» .,...., .;. est dtvtnu réalité. M. De SchrlJvtr nou• 

qultt<!, m&l& M. Marcl< nous ar
nvo. N0\16 nt perdona pas au 
eban&e. lom de Il. tt la rubrique 
des ex• ravqa.nc:M Clamlnsantea 
M chômtra pcnnt. 

M. Marclt lit part.e du 11or1eux 
tno, aajoUrdbul d.luo<ll. Van 
cauweiaen-sap-M&rciL LonQu. 
dl bagarre klai& _,U'e l'ex· 
bOW'Plest.re d' Anl'trll et le d.6-
pu~ de Tbldt. Mazd< Je aollda
r'..s.a ~einent a"~ le prmll«. 

., œ qui él&lt 100 droit, et d~pull 
lora. son nanunsan~. déjà 

llJIU. ut lit que monttr et embeillr. 
M. Marclt ...t Wl pomtu à 1'iil&WlDQ cart.!4 de l'auumo

lllle cuUure:le de 1.. Flandre, de la ClamAlldllation tnt.6-
rraJe do Bruxollea. Il n'est pas sépan.tàte: cen..e. non 1 
S 'il l'a 6UI, Il OO l'est plus. La ml.5slon de la Flandre, 
estlme-t-ll, c11t de domu1er la BelgiQue. Un dernier détail. c'ut 
un antlmlll\ru1at.!, comme on croyait qu'il n'en ex16t.alt 
plus chn noua, du modèle des catholiques d'avant 1910. 
C'est lui qUI tlt t<Jlllber. pu aes exigences. le dtmler cabUlet 
de B~uqaeville JUr la qu<>st.IOD mllltaltt. On .. IOUVlen' 
peu~tro tn<:!Dl'e de J"lntervenUon de M. Dev~ et de la 
d~on i çand fracas de M Bo•-. C',t.alt du Marclt 
cela 
Il est c:-.ttn. romme rappan<!W' dt la Commlalon mlll· 

tûre dé la Ol'..amlltt. l'au~ d'Un projet de loi aur l'emploi 
ée3 lancurs à l'année, Qui fut combaUU pU lt sméra.I 
Dtnls et déolatt par lui c !naoceptable >, et qui ftlutt au 
proirranuoo minimum du R. V. V 

M Man-k, ministre, menra.t-11 de l'eau dalla aon vln? 
Nous le saurons bientôt. Mals ])OUT ce quJ est dt l'tUltr t. 
l 'application de la Jo1 sur l'emploi des lancuea en mau~re 
admlniatra\lvt, aux Transports et à la S. N O. P B .. Il 
11tra. au mnln." au.s.>1 entété que M. Boucbtry l'est dan& 
aon d~part«mtnt. 

cTERM I O O R• 
ANTIGEL P U R F' I N A 

Meaaieurs 
Pour vftemcnta de soirée, -rous au 

tallleur Bernard. grand a~. 
101, cb.au.ate d1.xtlles, 101 

PRIX AVA.1''TAGEUX. 

La légende de l' extra » 
Lee c eenb" nWormés • aUJrmalent: c lA Rot tient en 

réaerve une personnalité de premler plan. Aprù que quel
ques pt.tl<ment.urts auront rtnoncé, Il lml)06era aon 
homme Tous les partis dtvront a'lncllner. Noua aurons 
alots un \èr\Ulble 11'111Vemement d'Unlon Nat.lonale, etc. • 

AIDsl parlaient ceux qui sont. à les en crolrt. dall.I lt 
aoc:ret du Roi, aecret des dieux. 

Et quelle fiait cette personnalité éminente, dé!lnltlve? 
On cbuebot•lt des noms. dont ctrtalna éialent ])OUT le 
mol.na 1ut1endUJ: M O<>ddinc. de Wodoll. le 11énéral 
Tennot>IA. M. Ja"""'1, M. Janssens, 1-L Hoyo:. de Terml· 
court. f'lc.. etc 

Ma.IJ le3 • een1>:.en:nformés • l'étalent u~ mal. D n·y 
avait paa d'cxtnt.J>""lemenl&lrt disporuble "11' le ~ tt 
c .. pable de rtsoudre cet'.<! Cnot" qin de\ONUI plua wie crlle 
ck ~Jlme q11\me er!se ~~le 

'!'. a'll '1 avait • un bo.-nme • du Roi. ce ne J>01.1Vll1 
tttt q\!4 J anaon 

Le c&d ... u. le '°'""wr de bon go!lt que voua cbtn:btz. voua 
19 t:ou\'&rea cht2 COUPLET, 651, MODt.a&llt de la OOur. 

@ Chacun sait 

employer les 

COULEURS 

PEINT·NEUF 
et obtenir des 
résultats surprenants 
EMAIL PEINT-NEUF de LUXE 
SEC EN DEUX HEUR ES 

Seuls 
Fabricants: 

DE KEY N f res 
27, rue aux Choux, 27 - BRUXELLES 

Le Roi 
Le l'élPme pari.emeniatre, al mal en point c1e1a. oa.ns paa 

mal d<! tia>-s de notre vlcU!e Europe. a-t-i: perdu quelq~es 
plwnes encore dan.s !'Inextricable pa11aye de œtt<o crlM 
de quatre semaln<S ? 

Lt6 avla ICllllt partae.:s. d'au!an: plus qt.a 

Q 
..,. oomparataom av~ d'au:....,. r~.mes M 
dOlll llôèl ~ poglb'.c:s. • 
~-la n'ont pius de pl\llllèS à perdre, 

m&\$ Kint tenm de oo~n·er toul<>un ~e 
panache ~ l'&liJ'Ctle d11 oommand.emeni 

· suprtme. 
Mals un hommt sort plus panicullèr&

ment llfOOdl de œtt<o cn:;pant.e épreu,e. 
Vous lavez bien r«:onnu parce que tou.s 10nt unanimes à 1• 
désigner : c'est le roi Lê<>poid li!, 

li a. en effet. prat;qué le Jeu eorust.itutlonnel avec une 
Joyau~ parfaite. Appelé à d<'S~er un remplaçant à 
M- Van zeeJand, U a'es~ t.OUI d'abord aou.c1é de ré])Ondre 
au vœu de la 11énerallté du pays, expr!JD• par les cb6!• 
des srand.s par.t:; comU~IOIU1"1a. 

Puisque la J)Olltlq\le de M. Van Zeeland devait oon
tlDuer, !l fa.liait eoo>ener la rormul• de l'Uni<>n Nauooale. 

ce poUlt pnnc1plel !ondamn>t&l étant acqws. le Roi -
pourquoi !)el'SlslU a ~ le Sol\eraln, œ qui - une 
denaturatJOn de& fonctlona c:ona~tutloc\ne!le$ ée dlef ~ 
l'Etat - a fa;t appel, dalla l'ordre IU~ des refus et 
des échecs: 

à M. vanden-e;ae, leador du parU paranenta.tre i. plua 
ton; 

• M. de Man. v~ent du OclllSell de& mlnlatres.. 
demlss!ODil8J.re ; 

a M. eynn.. Van OVerberihe. cbtl c1e la c!émOCrt.tle 
c.nrtt1enne qui, daDS l'ordre d 'lmport&nee numérlQue. viœ>.~ 
en seoonc1 ordre; 

à M. Plerlot, représentant de la vieUle clroite parlemen• 
taire; 
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BLJSS POll~RsCADEALJX CHASSE vestona, botus. Im11<nnéab1~ 
HERZE'I' Fn•, 71. M de la Cour. 

l'OlltCEt.AINIS. ORJ'l.VRUUIL OBJCT• O 'A N'T 
84. MARCHE·AUX HERBES. 84 - 8RUXELLES ................ , ............... ............ 

a l.t.. P H Spaalt qu'il )Ui -· *'""""- _,,.. d. · .-Ir -" 
ou :\!. <le i.ian ault dù f ell&.«r; 

e:.. ec 11n dc .,.,_ • M. P E. Janson, ~!.allt la 
tr&cU<JO ir.édlule de nœ rninds &ro•P<S par .~n!Alns ot 
ap:e par colllfqJent • f<!.illlb:r. :es deux prlneli»l<» torœs 
.,, pre.enœ, 

Et lorsque :ea i;oclallstes rclu.<ennt de coll&borer avec 
11.f. H. Jaspa.r, ù a pr1a uc~ de quelques autr.s rdl.14 de per
aonnaJJtés autorl.!ééa. pula Il pria l'anci..:n ml!W.tre JJbéral 
de lu! pré.9onter une coulblllll!son qw pennlt d"acccpkr la 
cil.rection dts alfal.'U j)nr le parti du Juste mlllcu. 

On s·est oe:nanM &il M J.mson était encore hom= de 
part! pUl&qU'l: n'él&lt pl~ mllll1 d'un mandat p&r~ 
mer.taire. La <!""11 on tl&lt un peu nane, pulaque œ 
n 'est pe.s de sa 1&\lte q;ie li. P. E Janron est devenu extra. 
parlemen:a.=e Cct!A.- • llnperfec:tlon » ~ tard«r" •ans doute 
pas à éU"e reparce, pulaque l'on a \1l QUE' par la awte. tous 
les c prem;~ra > n:~ra.parl<ltlenwres, do M Uon Delar 
croix • M. Van Z«lnno, en passant par MM. The-uni$ et 
J aspar, ont été pou!'V'.IS de mandai., léglal&Wa. 

D où cette première ocinst'1tat!on : si la crt.le a duré 
lonll'"""P<>· trop b>rll!t<:lnpo. le Roi a falt l'lmpœslb~e. en 
&i"l!'Nlt O~\"crtemcnt, 1oy&:ement, au rrand JWr, pour 
qu·e11& prit fin au i>lus tôt. 

Et œ:a, !<'$ pha P'.US républlca1ns de prtnclpe - car U 
n 'y en a !)!us gJérc cl'aut.rœ en Belglq-.e - llünt d"&<oord 
pour :a procla.mu, sans court1sane::e ou flagornerie. 

• ~Gonterie ri' 
J~.rût# 

•emsaua lllVZds GI &A Gia 
Les ganta 1"3 plia be.'111.X. les moddea les pliu noove:i.u.x. 

la qualité la meilleure, les pnx 1.,. plu. ., 1UJtllie11X. 

Le Conclave 
Et que l'on ne \'l~nne pas dire qu'un prt'aldent de 

République en eût fait autant. Il ne le pourrait, à moins 
d 'être l'homme pro,ld•:ntiel, dont Je nom mme n·prés<nte 
un ép:sode de l'hl4totre na1.iona:e, ce qui tut le c:u du 
prftl:dent J.tasar;li:, P:-•'slden~ de :a Je-.me ~publlquo Tché
cœllmlque. Lra rois au.as coaronne qi.e • ~ , con
ao.cre aont d6a~ &u Utre d'bommes de p&n1, qulttA l 
et... J1,Je61 par lœ parus e: • '1 re:.ourner quand l<>llDI 
11>eare de planter lea laltue. de OmclnnatuL 

M. l!ooHo'elt, mali:rf oon Immense pn-.tlge tr'&.lll&U&n
tlque, en llalt que!que ohoee. Et M. Mlllerand a dQ .. 
c1emeetre de\-ant ::..:. portjf aUXQuels u ne plal.salt plua. 

Lo Roi, le notre du moln&. et u l'a aulftsamment prouv6 
pe.r l'ObJectlV!U totale de &œ act<s oonsr.ltut1onn.ela, .st à 
1'*-l>rt de tell .. ave1turœ et de !Ala IOO.J>QOO&. 

Mala U a prouvé ccllendant qu ·u aaa commander aux 
parus leur d<»·olr 1u?'r1eur. 

Que ~tal'- ., eirei. cette oontrontal.lœl cotec:Uve 
6t m le&dera de J)&rtU au cbA-.i de LMiken et d'oQ 

•••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• • • : GUSTAVE LIBEAll ET ,\\ARCEL ROELS : • • e LA MEILLEURE EQUIPE BELGE • 
: TRIOMPHE lllERS LA 200• DANS : 

i U REVUE DU V AUDEVILLE 37 ! .......................................... 

les lnvi;ea du R.... ne sori.rent qu'avec la volon\# d'Ul1 
ac<:ord final. alnon une aorte de conclavel On n'a .,1dem. 
ment pas m1a eu as ce la po'.!tlque ..,."" clé wmme di!S 
cardm.iux ayant • éllre un pontife, ou d<S Jurù a-ant 
• ret>dre un "' :'c1lct. Mals. n ~ faut pu noir ét~ ~:. 
oouns blanclle i>"Ur <OllJ<,"'Cturer q Je le Rot. rtp..indant au 
sentlm•nt ~n.I, avait pns pour ~ltmoUv de ces ~ 
de deux heure.a: D faut en llrurl Et cela, c'est un eu>te 
bien ao" vt tn . 

Perlea de culture 

Vouk~·voua a'·o:r toutes •·os garautles au point de vut 
quai!~. beaute tt choix? Adre>sez-rous à \'atre Joaillier 
et demandez.lui les perles de:s cultlvateura Nakal tplomb 
de garantie NP1 vu, t11 ne les a pu, à 

p BERTRAND. Couc<S!!OlUla.r• rtnêxal. 
31. rue Grêlr)', 37, Bnll•llb 

AITEl\'TlOS AU S> 37 

Lea prérogatives royales 

On polèm!que beaucoup autour de cca multlplcs exclu
sives qui ont prolonce cette crise outre-mesure, et l'on u 
demande & tout C<'La ne portait pa1 attt.n!e aux J)ttroea
tlves royal ... Ne pr1'llons pu poottlon dan.I cette querelle 
car Il y a du vrai dan.s les deu.."< th~ 
~! UDI disent que C't!!t S!!lgullèrement rétttc!r Jes c1ro!ts 

du Chef de 1 E!At, leq-~<'! nomme ~ moque - ministres, 
que de lu! rendre œ choix unJ)OSS!ble en Jetant l'lntudù 
sur :es homm<"S Polluques chol&is pa.r :111 pour con.stltuer 
un ministère 

Le$ autr"-' IO\lll<nnent que SJ le Roi déslene telle ou telle 
J>ersonnallt~. nul ne pe.ut contralnd<' d autres hommes 
pollUques a collaborer 8\"CC elle si le prC)tlr•mme, le pouvoir 
ou les antécédcnta de l'homme cholsl par le roi ne leur 
conVlennent p.a. 

Ce qui doit noua amener à reconsldt= un peu = 
famell'ea prerocaU\ es ro)'Sles en œ qui concerne le choa 
des mlr.JStres. Toute l'armature de la monarchle consmu
tlonnelle et parlem<nta!re 061 domm~• en Beli!Qile par ca 
deux 1>rtnc11>ea n.sent.leb: le Roi rtgne et ne rou,·•me pas. 
Tot:.s ks pouvolra manent de la natloo 

Ce qui stinil!e qoc Ioracr~e le Rot déslcnc ui,e penson
nahté poUt.lquo pour cons:Ituer un mlnlsttte, 1 éhl du Roi 
doit être asaurê d.• pou,·01r s'appuyer sur une maJonté 
parlementaire qui lut rera confiance. Dans l'hypothèse qui 
ne s'est Jamais présentée, où le premier mlnlstre se 
cramponnerult l<U pouvoir, malgTé un vote de mèflance. U 
suffit à la miL)orlte parlementaire de 1"1 refuser le vote 
du budget. pour lul tnlever tou·.e i><1&'lbCl!l de IOU\emer. 

Le Roi peut, éndemment, en appeltr au Parlement, au 
pays, en prooonçant Ja diS>olutlon ~ Chambres. Mals 
qw n'aperçoit pv.J qu'aprè• deux ou trois expériences de 
cett.e nature, o<i le •ullrsge unhenel œ c1onn•rait pu 
raison au Cbd de l'Etat. le prestJie et l"autor1'é de celui·<:! 
&eralent rravement ébranl~ ? 

D est arrtvé plua d'une Cola. au &ail• ~pold Ier et au 
monarque énervlQue et décidé qu'était Lé<>pold II, de recou. 
rlr à ce droit. Jamais, et pour cause, lia ne l'ont épu!U. 

Le meilleur film de Jean Gabin 
c'est aana C<>Dtrtdll GUEULE D"AMOl.R, qu• tribmphe en 
ce mom~t au P;ua Au même procramme: RAY0:-1 X. 
un documentaire l<'ll$\tl<11mel. 

Castor et Pollux 
n a dQ en coùtt-r tréli cher et tm dur. à M. P.-E. Jan.son 

de d•voir, en rln de compte, pour raclllter la h'COJUtltutlon 
de l'equlpe du rouvcmcment national, rcnone<'r à y !aire 
entrer eon vlell ami et c alter ego 1 M. Henri Jupar. 

li:t. ce.l>l.lll4ant. dC. avant le à.oPCU't du Roi pour Lolldr~ 
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l'e Informateur •, cr.Il ne d.enlt pas tardtr t. oe tn.na!or· 

mr. en c fonnateur •. avait ete averti des lntenUona 

llOIWea des parlementai.ru aociallatea. 
M. Jan.ton dont le prestige eat demeur6 ~d dans le 

partl qui a fait de sa sœur un ~teur et de son nei·eu 

un mlnlstre des atlalrea étr&nctres. comPIA!t-U sur «U• 

autort\6 mon.le pour faire ae«pter cet é!Ma:ae:nent du 

s,ouvemement naliorial 1 Les -18.llates ont trollff qui! 

fla:llalalt un peu loin en c voulant lnl~tt daN le 

eouvemement qui cool.nue la tAcb• de M. Van Zfflaocl. 
eelul doot la polltlque êtalt le cootre-p!ed de celle de 

l'ex·Premler m!nU<tre • 
Et les cethollques, qui avalent un oun t. placer, Jus~ 

rent t. propoa de rappeler qu'aprà son b:hec. auprN de 

aes u-caciques de L!<6e. M. Jaape.r avait qulttê le parti 

ouhollque. 
Dta lors. U devoena\t lmJ;><Jalble, concluait-on. Et on 

lm•Jlne que peur le faire comprendre à M. Jaspar, t.L 

J&nlOll dut !atre quelque effort. 
c·m du moins ce qu'auurent ceux qui. l'autre matin 

clana l• fameux dfambula!.O'..re de pnmlm l.nlta.nce. la bu!

ltque de noa c chers maitres • Virent Mes Paul·Emlle Jan· 

aon et Henri Jaspar ious deux revttus de la toae. palabrer 

cen·cruaement ~t anic aounatlon. 
Elt~ de ce colloq·Je qu'est sortt• la déc:araUon. rendue 

publique, per laquelle M. Jaspar n1muct&lt aon am1 de 

l'offre d'un portereullle et annonçait qu'U d6cllnalt cette 

offre pour ne pe.s rtner la reualte des n6Coc1atlonl pré

nllnlaUnellee 1 
~ l'on a·aecorda1t l dtre que le ceste de l'ancien mtnlatre 

4tatt dans la Urne et les attitudes du ptra noble l&Cbaot 

sourrnr avec dlanlt6 et pre.ostl&e. 

La crise minâtérielle 

Let atrattaea du c Britannique• ont eu tout un mols 

l 'lme pollttctenne, et dlatnbuent les portefeUlllea à qui 

mieux mieux. c Quel eat le but de la polltlque? s'tcrlatt 

1·autn1 jour l'un d'eux. c·en de raira le bonheur ~ peuple•· 

c Or, en Bola1que, nen n'est plia raeUe : une dl.StribuUon 

quoUcllenne de aros bâtons de c Jacques•, et tout le monde 

sera content, Il n'en ooOtera presque nen à l'Etat, pu.t.aque 
le &perchocolat c Jacquea • ne ooute qu'Un franc le P'OI 

bf.lOO • • 
Sf nonel>Cl'o. 

La gnnde colère du époux 

c Le Roi a réun1 en uoe conrerence les leaders des uols 

~ cndlU<>nn.els. • Cette nouve:ie rut propagée par 

l'i•" R.. lundi t. m>di. Lorlqu'Eml!Neanne et Jeanne-Emlle 

l'apprtrent. &prâ un mcmeni de atupeur, lla p:q;itrent, 

cllt.<>n, \llll! de ces cr1s<e I 
Comment! Lee leadera dea part.1$ etalent t. Laeken et lu!, 

Emi:e, lé Palron. n'}' 6talt pa.a? Lui. l'llldlspeœable, le 

Cber v~re e\ vèllerablc, on .o men.ait &U ra.nc&l'\1 n 
l l'lltlStalt plus• 

M. V&D<l<ntldo se at:ntlt redevtnlr républlcaln! Le Roi 

t.va.lt oonvoqu6 un de Man et un BU06t. C'ét&lent cela, 

d69onn&ls. lee leaders du put! t 
Tt.l>Cll3 q~ .W.4l&S. le Roi et - ocmse!!s a'entreten~t 

·~MM. de M'6n. Buae:. Max. Devtat, Pler.ot et van Over
berghe, lui. le chel 1nCOD:.e6table clu parti le plus nombreux, 

t t&lt l&llO~. 1'6lealltf pt.rmJ lAls Vlelllea luneal 
Mme Jea:ui.Emi!e en~t la &alnle ooltre de aon 

tpoùX. on .... ro1J' ce qu'on va 1'01rl on Ta leur ~ 

le reepect dO e.u Patron, t. tous - ca:optna, et leur mon
~ de quel bols on .. chauUe. 

- Vive !& Repub:lquel N ... l 

Du nouveau pour les SOURDS ! 
Il existe actuelle>ment des mlcrophoneii de 35 ar. !plus 

Mc"tn qu'UD bncelet.-monU'tl. lb .ont lnflnlmont plus pua

a..nte que Jiun..l&. rendant le& IOOI pu COllducUon ooar111e 

ou par l'orellle. Dem. brochure c B •· Cie &li<>-Améncaln• I 
de l 'AoOUStlcon, 3~. boul Bl.sehoffaheJ.m, Brux. Tél. 11.67.ff. 

Perlu de culture 

Le cultlva~eur Na.ltAl 
en vl.sl te chez son co!IC<'&:Onnalre 

P. BERTRA..'ID. 

37' 37, 37, rue o~•ry, Bruxe:Jea. 

Une équipe peu ordinaire 

Le mini.stère formé, on eau.se à l'a.Ue et l'on ae souvient.. 

La liste de l'anden personnel dirigeant commence à 
s'6cl&lrclr sur lee teml)e'I, encore que la poUUque mllltantt 

conaerve '°"'ux. aemble-t-IL que bltn d'autres carnères: lee 

toujours alertes doyen.o ~ Ma.uon et de Broqueville ne 

nous &!mentiront pas. 
Let élèves des rhétorlquea de 1888·1890 à Bruxelles non 

plia. Car, sl 1· .. rmtt a st'S promotions que mU'Qlle )'ann~c de 

l'enu-ff ôea élt•ea à !'Ecole mi!Jtalre, le cl\11 a les siennea 

qul aont marquées pe.r lea années de la classe de rh~tor1que. 

La rMtorlque est, dans nos athéoéca, la cla.sse qul réunit lea 

m•·.: •• ors èlevt:&, les déehete ayant é1' abandonnés au coura 
de la tonaue route de l'ense!gnement moyen. 

Les rh6tortquea de 1888 à 1890 Curent extraOl'dlnaltts p&r 

le nombre desc as >,futurs qu'elles tonnèrent. On y voyac\ 

en tC!et : PaUl·Emlle Janson. Adolphe Max, Féllelen Cat

cer. LOu:s Woc:lon. Loua Franck. Delacroix et Hi·nr1 Carton 

de Wlart. 
Un aeptuor qui était c un peu là •· comme on dit auJ~ 

d'hul - et qUl devait marquer dans les destln6<.'8 du paya 1 

Aux amateurs de White Star 

Les 6tabllssementa cl-dea.sous se recommandent aux ama. 
teura de Wblt.e Star Uopold : 

us Augu.stl.n.I, 2..4, boUL Anspuh, 

Le COU.sée. 14. rue dea Prlnces <Monnaie), 
COncordJa..Bourse, ~. rue Henri .Maws, 
COncord.la-Ixelles. 1, avenue Mamllt, 
CoocordJa..NOrcl. 10, boule>'&l'd Botanique, 
Uopold-Mldt. 218. boult\Wd Mai:nce umonnler, 
La Madeleine, 4, rue de la Montagne, 
Normandie, 8, rue Borrval (Bourse>. 
Relal$-Nord. 4. avenue des Boulevards, 
Au Orand Roi. 6, rue Augu.ste Oru <Bourse>. 
La Scala. 18. place de Brouckère, 
Star-Boui'!<', 8. rue dt la Bour.•, 
cour Royale. 8, rue dt'S Princes. 

Apprenez IH Langues Vivantes à l'Ecole Berlita 
10. • l•u S..tat• ·C..4.i .. 
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LOTERIE COLONIALE De PARIS tout tissu nouveau 
Grand luxe, ol1glna!, Wll ou luutc !ant~e. ae lrollve à la 
<> Lyowu~ u, Marché aux Herlies, Bruxe::.es 1Bo>unc1. XI Tranch. 1937. --- Tirai• du 20 novembre. 

<l"lllenl 60 francs los bllleta M l t nnlnanl pu 8 
.. 100 » 243523 De la rue Joseph Stevens à Buckingham 
• 600 • &5 
• 10,000 • • 222 M. Paul·H .. nry SJ)••k est arrivé à Londres en habit, por

tant avec élégance JQ 11r1U1d cordon de ! ordre de Waa'\ 
qu'il a reçu, vole! qu1 lques mols, de son partenaire au t<n· 
nls, le roi de Suède li n quHt~ la capitale de l't;mprro 
avec l'ord.:-e de Si.-Mkhcl et de St-O<!Orgea, un mJigUlllq\.e 
cordon l'O\lie et b!cu, QU<> 1 11 a Otl<>rt le Rai d Ar.;ll-wrn>. 

• !0,000 • • • 9150 
C0,000 • 1694$ 

• 100000 tranca 109 bUJets o. 596011 581585 
13559, - &09390. 

l.OT.s OE CONSOLATION OE l!.500 FRANCS : 
196081 181585 U559' 10939t 
%:1C081 t81585 U55H !09390 
UGOll 381585 CS.SSH S0tl9t 
ütlfll '111585 W5H Mt390 

GAGNB ll'N MILLION OE FRANCS le bWtl J>Orta11I le 
a wotro C6'78U. 

LOTS O& CONSOLATION OE 50,000 F R.u;c s ' 
167143 i67su mau H1au 

Le Roi à Londres 

Ce ru1 une bien belle chose. Le baro11 CtLrtler de MtLr
c.b.lenno, qu.l est l'ambassadeur le plus popuJ&lre de Landres 
&vaJt préJ)IU'é, depuJs de longs mols, la visite royale, et 
tait en 10rte qu'elle !ût un aroe i!vi!ncment du début de 
I& sat.san d'hiver n étaa .second' p&r qurlqu• col!abora
'41.:I'I d'ol114:, dœn :e vloomte de Le.ndah<cre qu.l eot un des 
p:ua élégant;s et des plus lntelllgenl.I de noa rtp<*nt&nt.s 
dl;;>!omallque. à :'étrallier. L'optnlon brlt&nlllque, très lente 
à 4'i1oler, a\"&lt été solcn~t chaume. On avait 
'-'Oql.1.6 OilllQrtun~ent du souvenin oommuna aW< deux 
peuplas, et n.:>pe~ nott.m.ment !'~tannante !\fW'e du Ro! 
Al.bea1, QU1 app&ra.11 aux Ar-il&ls comme un masque de 
Wiél>da. 

o·u1 paurquat les journées de la vlalte roya:e furent 
Traùnent d49 Journées belges. n y avait beaucoup de 
lllOClde à Victoria Slatlon pour VO!r t.n1VU le R<>l D 1 
en eut encore plus pour l'applaudir loraqu'U traversa, 
da.oe un carrosse doré où avait Pl'1a place te duc de Kent, 
la CU7 tumullueuse à l'heure de la eortle de. bureaux. 
'lal.t.cl b pe!.ltcs d.a<:tylos londonienne. avalent él<! IA· 
~ et ae pressaient sur le pas.uae du cortêce. Not.re sou
~ •tù i-ucoup de succèa. 

tlllm IA 5U1te d.u Roi, U y &\'&li. M. Spult, qu.l él.a.lt là 
-- lll1nl3Ue, ancien m.tnlStre, !ûtur m.tnlstre, on ne 
....aia plua très blen. l.L Spaak rut trb .u.ctet et uatt 
hlr un peu cêné. En outre, U ne aa:t Jl&a l'&nala!J. et 
o._ &.il emwyewi. Beureusemenl, M. Eden. qui at un 
tenmu ieœ.ur de Proust et de Valé1'7, connait le rnui
oalt SID' le boui des dolgt.s. SI bien QU'OD put C&WIU entre 
d*Ur "'°*l>:lon&. De quoi 1 On ne 11 aaura aana doute 
Ja.ma1a, n 1111mb1e bien, cepend&nt, qu'U fut que.tian des 
lurUocne 10ua m&Dda& M 4- la oolomo. Mala OD n 'en po.rl.a 
91°' mati oou.,.q .. l'œi • PfOpQle d'a~ pour~ 
J)hndre oecle con._tloQ. le Ntour 4- lord Hal.llu. 

M. Paul..Henry Spaak avait n'llO!lcé. J>Jur sa vw•e à 
Londres, au trrtLlid cbape:iu gondolé qu ll parte à Bru
xe:les, •t qu'il retroura Il son POrtemanteau Il ""li retour, 
Juste à point J>OUr 1 tn aller, dtmocrat.:QU.-nt, haran
guer le. mineurs de Pllturages. Afnsl noua &\COS un m::
nis:r,, <l<S AIIA!rai ~ttts tr.ll est une ~re de 
Frég0:1 trœ p;a1a:>.n:. n pon.. 1.> CIM!uuse :;pari .~ L~ 
lll'Q5Se cravate de la ne dans la mee:Jngs boralns et U 
arbore, avec beaucoup de chic - le chic des Jamon - le 
tr1I<: et .e g,Jet b:anc au GullclhaU et n Bucklllgh:un l'llla<-e. 

Tout de même, le Jour ou U.. ont vu, conlortal>l•mmt 
Installé daru les carrosses du pala?a de Buckingham. M. 
Paul-Henry Spaak, mlni.,tre du Ho!, les Bel~es de Lon
dres ont dù un peu rl~olrr. n y a trots ans, l• rmmo 
M. Spaak parlait., A la Mai.on du Peuple de Bruxelles, de 
la ré\'Olutlon prJman1·nte dt• cc cher bon \1eux Karl Matx.. 
L& rue J0>t'l>b Stc-vrna e11t d<'cldl'llll'nt mouis Join qu'on 
ne crosa1t dt la Cour do Sa nt.James Etonnante fort~ne 
de ce pollucte~ lnteUtgent q c es • dauglst<s 1 de Pram ... 
ries accuellla.ent rtccmment dune façon toute partlcu· 
llère. Ils •'étalent rangé_, &\Il' """ :>assa<;e en arbornn:, 
sans mot due, dos v lé$ ntournm 1 

N'em;>êche que M. Sp:iak a en lira !on b.en à Landrt3, 
et avec be•ucol>l' de &mpllci~ Au GUllcL~.au, pa.nn! eu 
m=ieun an11lals vêtes à la mOcie de l'an 1600, U con
sen·att une rirande almpUClté et beaucoup de dlscrlt<on. 
n adressait des ~li.. sourires d'run;•té aux journa!Jatea 
belges que l'on na.t irutal'é3 à une place d honneur, c=
me pour faire la leçon à cc~ dignlta1"'8 de la Cour 
de Belgique, qui n'ont paa cessé de témoigner, à l'~rard 
des gens de plume, d'\ln trè! SOU1-.ratn mépns. ~! Spaak, 
lut. a touJOW'll ~té tres ~rntll pour les journalc,tes. Il Io 
rut, même à Londre•. tous nos con!rcr"" lui en ont su &n!. 

R • .\FFr:O.fRlt' 'l'llll.I \10 ... TOhC - Tffi l.DJOST 
Exl.cn le liiuat 1deo-ran.cc t'D boite.> de 1 kilo. 

La cigarette 

BOULE NATIOS'ALE r.U ~vldcmment ~o:re p~!érle. m:ia 
à côte de --•le charm:>nte c<ltllpagnc, n'y auralt·U pas chn 
vous une place pour 1 dt' clrux dgartDo BEl..U:SA? Celu •• 
cl est auSlil un prod.11tt d~ repu 6i ETABLTSSEME.VTS 
OVO.V WARLA.VD e: tous Ira nmateurs de fins clprt!Jos 
en disent un bien lnfllll. Dites, &I ,·oi., 1 eosay!ez ? 

L'oncle et le neveu 

Cependant, malgré aca banquets. ses récepti•>ns. ses visi
tes aux re.:lmtnu, aux hl>p•taux. il rarnbassadc, le Rot d., 
Belges n'oubliai~ l>Qlllt qu'il 1 avait, <io l'autre côti! de la 
mer du Nord, un p«t1t paya, le 5len, où se déroulait une 
lntermlnable cr1.'4! m11>:Stértelle. A la !ln, il n'y unt plus. 
et, entre deux réceptlona. Il 1lt appeler M. Janson au 
té:éphone. D :w dlt qu'il almcnL.l le 10.r à IA•ndrea le 
Jour de son dfpart, altn de causer p.ndant le I0)1lge 
du retour. 

Le c fonnattur 1 bond t d:ins le lln-mier train ven11. D 
n·anlt même JX1> eu le tem;lll de prtndre son haut-de
forme. Sl b.en qu on put cro;re - car Paul·Emlle est 
fidèle aux cha;>e:>W< de la famUle - qu'il avait arbOrf !e 
cou~he1 de SOD nt1 ..-~ lonq<1e, sur Je coup de ntu! 

1 
heures e: dt'lllle du so!r li! Janson arriva à ta gare de 
Victorla. Détail plq~ant •t c!Jine d" ~ à la J>OiStérlté: 
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x.. ww• W. RICHOUX ru• des Colon!.., eomplHera 
\"Olrt mobilier. 

I• mmlstrt ava .• pra a oou<TeS. un billet de uola1eme 
ciùMI 1.,mp.e dlltra.Cllonl et .,,.,t (simp!e dlaLraCU<>D en· 
oorcl !ail le v<•ya&e en prenuère. 

cependant. tntre Londrd et Bruxelles. le t.éléphone et 
le Cllé~rapM av~lent fonctionné. M JaruK>n avait ét.é tra.
qu• )u.equ't. Bruxell .. Mldl par la horde p.:rsévérante des 
Journ&llstea parlementalre3 li trou va. sur Je quai de Vlc
IOl1•·StaUon le t>atalllon -llllllé des envoy"' apkl&ux 
q<ll. d•~~ls deux Jours. •U1'1Uent Je Roi Léopold dana aea 
Rc:epU(>ns. aes visites et se,; déplactmenta. 

- M-1eura. dit M J~ d'une vou 10lenoe1:e • 
AUSS116\. on vit sc.."tlr ou broull&rd kx>donlen lea blOC· 

n<lt<'à et les crayona des )ournallsies btlaes dont cert&lnS 
•ralenL. aw·z naJnmcnt. que !1.1. J&l'llOn all&lt l•ur 
C<lllllll\llllqUCI' a U..~ mJnis:lne::.0. 

- Mess:eura. poumm~t M. Janaon avec un tnmolo. 
Je n"al alllolwunt rl•n â rous dlre ... 

Et le ministre d'Etat a"enaourrra dans un t&XI. 
Ce qui n'empkha pas les Journaux analt.la de broder 

d·amUMntea • atorlP.& • sur te J)&Mall• en boUde de M. 
JaNIOn à Lundres. Aucun détail ne manquait. paa mbne 
let llena de pan:nU! qui uniJsent M Janaon 1 M. Spul<. 
Le eolr m~mc, t. l'ambas..ade. sous la garde tulélatre de 
Mlll. Cartlrr de Marchlenne et de Land.!heere. l'oncle et 
l• nevou dcvtsalenl aravement des desUnées du aouverne
ment futur 

Avn-vous vu 11 Gueule d'Amour » ? 
Sinon. !\&<> ·>0 J.I c'Oll un des meilleur& !Wnl de l"an· 

née; lrOb!~me ..,.,,.Une à excltwvtt.é au PUl.za. 

On cawe ... 
On c;o1wd •• On cause! Le bt'Ult a mème couru ' Londrea 

que .., Ho• i..eopo.d n·etalt \ena que puar ca-r. ec. meme 
µour dbnltt"r Ct:rtams ont afh.rme 8\'tc serenllt que 1·11 
ttalt •enu au oat ae COur en pam.a:on .on1. <t non en 
eu .oa~. c·aau. poù.r man.ueaier son v1t mccont.cntemcni 
de &a vl&lte e. Berlin <1e lord Rantax ! Tre. ocr~ua..ment. 
111 en ont beaucoup perle I1$ ont pense que c'e!Altl !ait 
expres et ua y uenncn1 mon!lcus. Réciproquement, Ils ont 
prtt.é A lord Hl\hlu tou:e •speee de comblll&loSOna tolle5, 
ttm..na:-mcnt.a, eta:. 

Ce qw e&t cenau._ c e\lt que <1es hommes sobres de paro
les mllla trn investigateurs comme lord HalUllJt tt le Roi 
J..«>po <1 ont dll t>e&ucoup mte=aer et be&UOOUP causer 
Au 1ran4 omtt du • P'c>retgn Ol!:ce •· diner rttel'\'e exclu· 
11Y<'Jlltm aJ.X ll<Jlnm<S. :e R<i1 s'est trouvé a<«: M cnam· 
t>crl&lJI a aa drot~ el. ~t E<1en a sa puche. ~dant une 
lleure et ae:nie. Ils n"ont pas pu par;<r penllant une heure 
ec. <1<11lle <le b pru~ et dU broul~aro 

Certa. en An&~~nf' ,, est a~ de s·en t<-ntr aux .. num· 
ptr.es et au .cycle des Jours et des aatsoDL Mal& M. Edtti 
ec. :. Roi, q•ll commenctnt a se bien connaltrt. ont dù 
parltl a=t d" •J>OrlA. <1e grograph:e el m• m• de l'Europe 

POUR VOIS LUSTRES ET LUt.UNAIRES. 

FISET FRERES 
Erpo lrn>n 108. rue de l'lnslrucuon, Bruxellts 

Le voyaiie de lord Halifax 

1.ord Hl. ll&x a don<: ~.t • Ber!ln Et ' ~hte~ad.en -
ou. wn dit en pcia&;lDt. i.. ne do•~ pu !a•re follement i•I. 
en ~t"< !ln d'automne qU! :a~ l'tté loin •n arr.~re. 
a.>na emor~ atte!lldre !'hi•~ magm!lque d.., montainea 

Ma.a. rnlln, la 1rand• v1!!a d·o1>ersa:1t>e.-a .. , con!artable 
t"t le noblt lord a dt1 la t!'lluver as..~ c g<"mQ:llch • pour 
a'y •ntrt~ à l'a\se avec ·e führer dt l"utnlr d~ l Euro~ 
en 11tntral. •t des \nttre"s de l'A~~·et•~ tn particulier 

Au mommt o\l noua ecnvons. !e rf6ultat de cet~e entrevue 

n·e11 P"5 encore ooc.nu. oon p:U$ que !"ob);Jt dn entretien& 
berilno.s Sail.> clou~ ne saurn·to<>n rien de précis avan\ 
!onat.eml)-5. a ee sJjet, et le procha.n commuruqUê Mr& U'ès 
vn~mblab:emcnt dt;>ou:-vu de aeDS.1UonntL 

Lord H&.1hx a remP:I son role d tn!ormate-~. malS U 
es' certlllll qu'il n a ~n prk!St Tout a:i p;w, a-,-il Invité 
- non 0!!1c1el ement encore - ce bon M von Neurath • 
venir • Londr~s - p~lstmtnt commo cet unique sen:: ... 
man de 1'equ1pe n1t:értenne c mmtnçalt à ltre tel:tmtnt 
deborde par le oourt1~r on vina mou....eux von Ribbentrop. 
qu'il e1ait que>~ 1n du~ dtm!.5.'lon de us lonctcons '1e 
mmiStre des all'..11rt.'> étrnngèrcs. Tout comme Il !ut que&
t!on d'une dem1Ss1un du Dr Schacht. 

TAVERNE PALACE 
Siegfried et le Fellow 

un \Tal chanlier ! mals 
qutlle surprt.se. aprèS ... 

L'entrevue de !Ord H.llUax et de H ltr vu-ait. en somme. 
... oi.r ·~ rno.. ~oume que la conf~ence du Pacl! cr.:.e tt!lllle 
.\ Bruxelles. c .,.,., -<lire qu rll• na ab<>uU à ne."l. 

D ne pot.nait ~ en f'Ue autrtn1cut_ ::> 11 y a\ait deu't 
hommes bien fiuts pour ne P'L' ae comprendre. c etait bien 
l• Fuhrer et le noble lord du Sceau pnré. L un est t:n 
homn>e du peup!e. trè& • peuple • rll!é comme un payMn 
be\'"8.rol.S. mats '3\·ec des p0u..~ca dt forcl' msttnCtt\e et 
c(lmme êlémenta.rl': H111'"r Qut \ rtkomrn Wagner ite 
prend pour Sleg!ned: 1! !otl:C l fpëe de 'n Gennan;e * 
\tillée. L'auLro f't le LYP< dll !dto" d Ox!m-d. Di<tmgué. 
instruit conschmcteux et. r<•Ur.1r.ux, 1l l'n ttatt encore aux 
hobereaux pfll!.•i•n• du lcmps de ou11111ume Il, c'est-à-dire 
aux blSrllarrl<tens rusés rud"" parfois cyr\l•r••s. mals •Pl· 
rttuels. cultiv~ et an'C' qut on pOUvalt. s mtt-ndtt' en gens 
eu monde. Devant Hltlrr. lord Halifax paŒ s'être trouvé 
compl<tement delfrré: il• ne p.'trl~lent oas \•• m~me lan· 

ill«t 
'Encore quelqi;es entrevues comm• cell ... ll et I~ Anglats 

tous lu Anib". romorendront au1I n'V a rien à !.,..,, aveo 
l'Allema'ltllP h ~ri ~R4 t n ... "' v• u de:Jts. 
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Disgrâces 

Toutes les ln11rmlt6s, tellea que verrues. tachea de vin. 
de rousseur, po1ni& Mlr>. !)<'au il'a&.e, acné. p01Js, ctc.>
tr•ces. obéalté, IOD\ Vite et parf .. ltemeJlt ruérllll à !' 

Institut de Beauté de Bruxelles 
40, rue de llalln.., 

par a IOlDa ~ sulva.n:.s : Fn>ld à -C3 • ~.ectro:y..,, 
rayons an:iselùtuz. ballla de lum!ètt, vapeur paralrm~. 
massap Vlbra\O!re •t nunue: 50US la direction d'un •~ta
llst.e averU qul pMtt!que également \Outes ln~rventlons de 

CHIHUROU: ES'UŒTIQlIB 
tei. qu.e rel6vemem dœ aelDa.. des bajoues. rldt'I IOUI Iea 
Yeux, a.u tront. Corr«:tlon du nez et dea orellles. 

Dans six ans, les colonies 

Cependant, l.f. R!tleT V1<<1t de prononcer un nouveau 
d:sco1'.."&. • D.uia six ans. a-:.-.r dëc:ué, l'Alkmacne aura 
l:'<!COUV!'è aes co;on1a •. En vé!ité, an commençait à croire 
que !es cbosfa a:ira!cnt t~ plus vu.e. On ~ croyait aur..out 
en Al!emaane. ou oct:.i d~dara!Jon a JeW un petit frotd. 

51.lC ana 1 Que ne ae ~·-t.-ll pas en alX an.s ? Et qu~Ue 
drôle d1dée a là eue le Filhr"1', de jouer alnll au prophète, 
après •'être tou)oura montré peu parltaan de ce 1enre 
d4 •ixm? 

On ae !<! demande, encore qu'il a.lt eu IO!n de 11 rM<!rver 
un dé:al lat permetl.ant, au besol.n. de c 11 retourner• 
c·es~ tou~fols ~=t œ dè!al qtll eat blfAlTe. 

M. Blt!er ae sc."'lll:.-11 ~" compte qu.,, pour r•JMr 
lœ bonnes i;.àca de l'An.i:et<r.e, auxqucllea U uptre ~r
dllment, quo. qu'il en c1lae. :a q~:lon d<.'a colonie. devait 
t'..ro ret.lrèe du p:mUer p1"n? Ou b:tn, lord• Ha!ltax a.vu 
ob:.cnu ce :re•ra!: en khange de cert&inœ prome-.a? 

On verra bien. Mala, en attendant, noua n'•vons PM 
plua confiance quo cela clans le chèvrechou'.Lame britan
nique, très capable do con~.'<Slons dMiereusu pour ram• 
ner la mèrè Germ&n!& à Genève et aliJ1er avl'C elle un 
de ces a.cxorda bilatéraux auxquels la Franœ cont.uiue SAN 
aucce. a Ol>P'Acr la lkurlte colle.::..ve. 

Au demeunr.nt, peUWtre 1' A!:emalllle commet~ra-~l!e, J.ll 
de ces jours. Q\;<'' qu'Une de ces :ou....i .... plfe1 dont el!e a 
le -.ni:. ~ poo~.re lea rei:x de.; sens de Londra a'ouvrt
ront.!.!& 

Dodge 

LIVRE, DES ll1AINTENÀNT, SES MOD ELES 1938 
Voitures. - Oamloœ. 

Le grand complot des cagoulards 

La lro:$......, ReP1J a t.oOIJour• eu de la chanœ. Cha-
que fo~ que par au::.e de IQ fautes, de 1an lalsM:r-al!er 
~-.!.t.tJ. ..::. a •~ MrleUM:oLent IXlllll&Cff, aea adver>a;.-.,. 
• eant arnr..uii• pour la aaunr par une tmeut.e mal pr&
p&:'ée OU par une de OO. OOllbJ>!N.Uon& Pllll OU n1olnà al>
trurdes, que la pollœ repuU::ca!ne a touJoura CXC<Ollé à monw en é~le. 

La plus iTand J)6rll qu'elle ait oonnu. c'""'t le boulani.l&me. 
la ennamla du n!rlmo t.en&lent alors un eert&ln nt>mbre de 
i.e.1era de comnww:IAI et U. avalent l'&J>PUl de ente force 
d6ilonlonnée mw puWt.nte qu'est 1" peuple de Parla.. Les 
~du i<lllAinLI et de aon en\Ouraeo mondain. eon 
~ de c:an llreDl manquer l'&lralre. Cel:e de la c Patrie 
~ •. au moment QI) ce pauvre DerouJl(M !dl\& 

Anf iqu iii.f A meubl.em.eiif. Sjèg_e8 
Maison V.Hichiel.s 
· ,. .Bt>ux.ellu " 

1214.16.Av. Ad.13uyf,. T.él . .r.tJ. 77.87 

JEAN POL JEAN POL JEAN POL 
d'entrainer le ac<n,•ral Ros-'t à l"E'lt. t<lllrr ... court de la 
même façon. L' C Action l"ranç~ t D'a )llD!lWI fait que 
dea ,tumulte1 d'•ludlanta et dea cami)aiDea de press.-. Les 
part;.s de droite ne llUttnt l>IU expl41~ l"~u:e J)Otlr'.Ant 
apont&nff du S fevner, QUI servit de pré•ate a la crta:.:on 
du front POJ)ulalr". E: enl1n. ><>Ici. k grand complot des 
caaoulud&. qul est •enu à !)Oint ~ pour ec>lllOlider la 
maJortté de front popullure QUI coounençalt t donner dea 
s:anea d• dé!alllance. 

Au premJtt alx>rd, cela avait l'air d'une ~orme bla1Ue. 
Le nom aeul &ttr1bué par on ne oall qui aux oonapuat.eun 
&vaJt de& allurœ vaudovtlleaqu04, Cependant, U est évident 
que la Sllrel.é a ml.a la main sur d'énormea dtpôta d'armes. 
Les il'enades. lea mltraJllettea, les pa.rabellwna. 1.. fu.ila 
de euerre n·•1a1tot pas dea b!aguea; u 1 avait 11 de quoi 
!aire beaucoup de ~àla. 

Mais pourqu01 oœ &nen.aux? ~ 5lcnltle œtte conapJra.. 
tlon qui n'a pu de chf'fs, oil on ne <lecouvre que d'Obacura 
comparses "' dont touie l'actloo a ~~ juaqu'ld à 
COn>trulre dea cachettes et des retraltea plua ou molna ma
puenablea? Ce n-.st pas en s'enlennant dana une c'""" 
même truqu~. ~ reliée à .. n'importe où par de my&
téneux ftla l.éléphonlquea, que l'on ren•ene un aouvenu.
ment, 

Dépouiller votre courrier 

parcounr la rc•-ue rapportee l la mal.son. feullleter votre 
carnet de not.., ce aont là d.,. ooc:upatlona dont le cbanne 
est bien 1>lus &ppr6clable al \"Ot:a lea a=:nparnn de la 
~•l&Uon d'Un fin Clp.rll!O : le clsartllo BEU.IN A •'Im
pose l \'OUI l>'\f aon goùt exquis et aon capUvant arome. 

Une explication 

Le. v~rtté sur ce prétendu complot, QU!' la prt.s,,e d'ex
t.rême11auch• et la Pl't'sse à sensation exploltcnt sans mesure, 
parait ~ slm1>l• L'an dernier, quand I• KUU•emement 
Uon Blum prit le J)OUVOir, 1.. t>oursooil. i.s petit.a aussi 
bien que lu rroa. eurent p.;ur, On OCCllJl&lt l<S ua!nes. on 
arrêtait le& autog, :es commwll.a:es de Clichy J)ttnalent 
d'aaaaut un cinéma où lts CrolX de feu a'5b!slent à une 
repré....,nt.atlon de charlte. et le Pré$1dent du OO~. apr~ 
avoir oonvonu QIH! 1.,. ooc:upati?ns d'Ullne$ ~!altnt Wégalos, 
aJoutelt candldement que J&ma1$ Il n'emplolralt la forc<t 
contre la cla&M! ouVMétt, 

c En œ cas. ae dJr.·nt nombre de Po tl~• lndu.•trlels. u n'y 
a qu'à now d••frndre now-mêmea. • Et Us organisèrent, 
avec le concours de tow ces Jeunea g1·n.• qUI revent tou
jours de Jouer à la conspirat:on, des rrouprs d'autodéfense 
qu'ils armtrent de leur nùeux. 

Aucun aou'<mMl<nt ne peut ~r q11e d• almplea ci
toyens t.ran&tormcnt l.lll.!1 !eun cavee en ara naux. Mata 
QUOI. la rau:e pre:n!tre n·es:.-eJ.:e pu t l'ld&>loei;e qlll a. 
dans un lmpruden; dlacour>. d~ !'lm~ que I• 1ou
\"ernemtn~. tn eu de putsch camnnm1&te, nf' rempl!rait 
pas son rOlo? 

Dans toua les °""· ce ~raJt là ùo thtme d'Une ma&rul\que 
plaidoirie. Mala dt-vant quelle Jundicuon la prononcerait.
on? 

La Haute Cour? Dame! Complot contre la aùreté de 
l'Et.atl 

N,in_ mal.a voyez-vow toua cea marcullli• ra. c•• entrepre
ll<'urs. ces ho:nmos du monde qui ne aont paa tout a !l.lt 
du mond• com1l4raltre de\'allt k- Sénat tranarormé en 
Haute Cour! 

Le. Cour d't.Aalse.,? c·en l'&L'qtllt:ement probal>:• 
Reste la OorrecUonn•l:e: deunUon d'ann<a prohlbéœ. 

Tout cela finira •n eau de boudm. 

OAND. a 200 m. de la Oare St-Piene <ch. de Courtrai. 203> 
L4 V~Ul-.Barrlh'e, le restaurant conune chez ao1 se ,.,_ 
oommande par eon menu de midi et - fine. a~lahtes 
du aolr. - c La Vlelll&-Barrlère •· à Oalld-Salnt-Plette. 
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Dodge -LIVJU!, DES :11AINTE.~ANT. SF.S MODELES 1938 
Voitures. - Ct.n\lotla. 

Le manifeste du duc de Guise 

Les cens bl· n lil!O'lt' 1 ~ el. mtme de BnlJ;el!ee, 
aavalmt <lep'.lla pu mal de teml)I que le duc de o..- ou 
1>!~ aon !115 le comte de Parla. qui dllice en rait !& 

Q\2Ja0n de France. supportait avec 
pel.lle raut.ont<! brOulllonne et ror
cenéo de !' 1 Action françaiae 1 et 
l'esptte de pontl!lcat ~e Charles 
Mai:rru y exorce. La rupture eo.t 
consommtt. Le manlf-e que le duc 
de Guise vient de publltl n'est pu 
t.OUt • tillt un de.a"eu de l' c ""-· 
uon rninÇlllse 1, .ncore mol.llS une 
condl>mn:ltlon. - on y w. mtme 
une phzaae él~te et un peu d~ 
da!;neu.oe 1ur l<a 1SeTiull m>dus 
à la cawe royale. - mals c'est !& 

n«Ukatlon d'une rupture. La vnlt<!, c'est que l'actuel re
prbentant de la !lft.laon de France pense qu'avec aea v1<>
lenCft çat.ulte6. son humeur purt~o. l' 1 A. P, 1 et -
dewt pontll"-S desoel"l'tnt plutôt qu'lla ne servent la caUM 
royale. 

Le m&nl!este est d'ailleurs de srand style, avec Ullt 
wie enlœte de J'hia!OU'e, une conoepUon nette et m<>
dem<' d<S qu<"SU<JnS wclales; bttf, U eà d'aceent royal 

n raut dl.?'e que la ructlon dot l' c Act.Ion Fran~ • a 
ttê pleine de ~. c Vtve le Roi qUAlld même J n Mala 
attendona la swle. Lea ruptuns ... font touJoun d'abord 
avec bcaUcOUp de dignlté; le déball~e vltnt plus l&rd 

TOU)oUrs rat-Il que la pce•Uon de MaUJTa3 et de Daudet 
devttnt L'>S<"'< dif!tcUe; dHtruieurs du caU'lollctsme, Us sont 
broulllée avec le pape; royaliste&, les voUà brouillés avec 
Io roi ... 

A la manière de Saint-Nicola. 

Oyes J O; ,. A\'1Ult q~e de ''°"' ftib&Udlr en cran<!• 
lle!.oe. Avant q:.e soyent ~ br:ns bortons et Jouet.&, 
&lnt NlcoW ~'" en cette ..won peml.c!euse, que pour 
tous enfanta belJ'.ques aoyent chaudement tenues leun 
extrémité& pédestres 

Mentz en moult joye cee petlta cllez P, P., le ar&nd 
malAtr• cllausseur de nœtre beau paya. ns y seront adon
qu .. durablement chaUMés saiu lll'llllde be-anse ouvrir. 

Dana le monde dea Coura 

L"atlt.lr<_ d" =~ dé P&.r .. :le manq\lera pas de U'OUbler 
la Jew>e:se Cl'AC!.IO!l Fran~ Ce petit Jeune homme. qJ1 

receva!t 11 1~ent tous :ea 
je\lnes '"°'Cie t'ra!lce. ceux d'Ac
\1.Jn Fnntalae comme les a»t,..., 
a' ait, d•"Pllla :onatempg. COn!Utul' 
un bu"'"'u pollt;que a BruxeJ.lea. 
Malnttnant, Il Ju1e l'Action Fran· 
ça:..e un peu encombrante, et aon 
père '"'t du meme av1s. Qul e&t a 

ot11:1ne de cette slnillhère corn· 
blnalaon? E..<t-ce le Duc de Guloe 
lal·mlmc, qui co:Jeetloruw. des 
tambo-Jrl dans .a proprléte de 
~<X:UI ? En to·•t cas. œla '8 

lal.-e du rnlJU;e 
Lt" D c ae Guise a trop de chance dans l!<'S Am1t.es depJ.s 

qut!q,.e l<mp&. l;r.e de k'S llllc a ti>•~ le pnnc;, Chrlll:O
pllore de Urèa et \'O , Ciel<! !<' Roi de Grtce. bien appuyt ' 
p&r l'An111e:trre est remonte sur :e trone. Son autre !Ille, I 
la prlnce>3" Anne de France. a tpo•l>é ~ Jeune duc des 
1"'UlJl.:a. Ja.dls A Nap:es. i.e duc des Pouille&. devenu duc 

Toute. les blondtt nt 
aont pas joliea. mala tll'8 ont toute. un éclat particulier. 
SJ •oo• atu blond•"' •oUll"l 1• "'•h·t. YOU. d~YCl'. au tDC.•10 .. 
unt foi• ~•HJf'f too• lu th11.mpvoi q9 pour blf•Dd .. , ... 

=~=~~n~n~~\ t'&\4;~i!~, uC:~!rJ:!'"d1:~:1ii::~1~ 
railiOn pow bqut'll• d•• milUou de bloa4u onl prifik6. 
d"paJA t<: au d•Ja. BLO~"DEX. le premUr lhampOôloc 
du moodt ... pœ.r lit• chnrG-'l bloadt.. BLO'SDU Dt' •h• 
doao. pu ~•acnl u• ~he•6u.n ~r. •oupH et 
e.oreau o.oo. M• ..UapoolAr• oAl cette proprift~). ma • 
BLO~DEX a U11 poU'Wotr •114 •1 aucan aalre lb.ampoc..:ic 
ae pn.t pt6teDdn • U r .. nd ''" c!l•T~u btOOlh. mfm• lt• 

g1u:.~~:~~ 1:! :~~:~1':-1~~~:~• r!:::~ :.::: .::n~~:.'!':r~ 
HD• teiotu.re Dl dtcoforant aodf• Oe plu• cVner• ,,, ... 
trt.nt dan• la oompn•1Lloo d·un• partifl de la tormWe ,..a,.t• 
de BLO~o~:x, P""•lf'nl et euppnniie IH che..-t"u:r ea .... ~11. 
let pelUeulu. tl r•Jt1unH I~• ta(1on. Votre ondul1hom 
ptrmaoe11te h•ndt1 ml•l.l:I- t·Ulplo)H BLONDF.X ' •U ... 

mfme ou deman.SH • •otr• <01ff\'Ut de "out t'appllqu•t 
aolou.td'buJ. V u• •tt•I Moa.aiM d•• nkulllt• C>blc: 1t t 
A\lloardlaui m#.,.. f'Dtôtt .. f'MIJ'H BLOSDE.X l 111011 fr ·•· ,----------------, • GRATUITI :':,·~: ::1:::::~k~~:~~;·11 ' 1 

1 , • .- __.. r •••• y ,, rai.alit.aU& ... Not!. 1 

1 ;::,.. ~~.::'~~---
• J._4.f ... •1 --·---- - ------··---
• C•J ... i.a.i rr.. l 60 .. '"9in1 po•t.t 19:it tu.a U "°"' 1 

~-------- -- -----~ 
d'Aoote par la mort de son pere. est cet Intrépide Amt<I,-. 
Cie savOle, qui fonda 1 .. m•'hana~ ltallens de Lyb:e qui 
a.oompllt deS s1ag.s au Co!lio b<!lge et au ?.faroc 1ran~a, 
et qtoe l\fusso!lnl Vl<"nl m'lntcnant de nommer \'lce-rol 
Cl EU1>0p:e I>ee:<h'm<:llt, les f;aldl'fll du D.ic de G..ilae to'.:J'o 

ntnt. b~D. 

PLACE ROCIER 
Le Tsar en voyage 

Quel calme deJ)'Jl.I la 
!enneture de la 

TAVE&'-<= DU PALACE 

Il y a quelqu'un d• royal et de bien remuant qui n'a 
,_ d'aller et \'enlr entre Lonéros et Parts, ees tcm;>s-cl, 
C E!'I le tsar Bons U cle BJ 11:ir.o hOmme d'une lni<n.osl'.é 
grance, S.Ue-O>txmrg et Orlt'ans. gcncre d'J Rol \'lei.cr· 
Enunam.el et pere d'un ~:ch d~ le denlU prtn· 
tempo Ce tsar pu:e a merve lie ball =.gues c· :. a rrandl 
Claœ l'ad<erslté ee qui rappel.• assez son U..a:n alNI 
Lt1U.:..'\o-Ph.Ll~e- P pll6Sêdr \.:.:nt tr ... d..itio[' unmense tt une 
1ortune mt.<Uocre. :>a i'rtmd mère éta.!t cette alUtre et 
lntnsan'.e pnntt.'>" C!tmentlne que Lou:S-Phul?P<" a;>pt· 
1&lt C•ementine d• M<·<l!<:LI, et qui fonda E·.nn"ir.id, la 
vUJe d'eaux des pTUlct., bU'l$l'd, aux bords du P<int Eaxin. 

Le taar BOrlS a recuel\11 pour hémage la ecndri.l!on Cil 
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LA NATURE A DOTÉ L'HOMME DE MILLE BIENFAITS. DONT LE TABAC N'EST ~AS UN DES MOIN ORES. C'EST DU TABAC NATUREL, ET DONC HYGIENIQUE ET SAIN. QUI SERT A LA FABRICATION DES SAVOUREUSES BOULE D"OR LÉGÈRES, DES TOUTES AROMATIQUES BOULE D'OR DEMI-FORTES EN PAQUET VERT. 

l"E.uope. I& BuJprie, l*Y• très ravorlsé par le climat et la beauté, m..is '"Ols!n de la Maœdo!M, au Sud Cel:e-ci est un réœp&acie <le p:>tno:.ai 01 ardents que leur ùle Ta Jua.q1a •tmp:oi oonalant du revolver Alnsl, le Jeune usar con· 11u1 la dlel4lt.ure de Sta.mbOu.llsltl, celle du oommunlame 'Yert. e; J>UlA :•anarcJue. A present, :.e 1aar a dO cona~er IOl1 cber P&T;emeru. Jl&l'C<" que celui~ ressemblatt • une C&tlo à perroquels. Maa Il VO\IClralt arrtver peu i peu a un regune plUs normal et plus atable. t.out en ecll&l)p&nt a ·J <ty!e na.tlst.e et totalltA1re, n n·e..: pu dl!fid1e de devi· c er qu·a J4 Chambtrl&ln c:omme a M. ~Uteml)S, le Roi Bons a ex~ avec force et habl)ef.é aon zèle antlnawte. 

Dodge 

LIVRB. DES MAIJoiTC'iANT, SES '\JODELES 1931 
Vo1turee. - Ct.mlona. 

Ni communiste, ni nazùte ? 
lAl tout es~ oe r.u-e comprendre aux pu!Manoes ooc!AlA!n· C....S qu. :.a Bu.. -... peut~ Wl a:o•t unpon.an· dam la 

S'Jeml coni;e "' n=ie. Apcea tout, le Roi de Bulg.uie est l'Nlll Clu Rot d'ltalle. n est, depws un an. l'aille du 
Re~~ c1e Youaœ1a,:.e. et, cbeZ ~Jl.. tout te moni:le est. d'U.a=ct, P.i:.& ou mo"'6 ,ennanoplùle. Cel& pouJ'l'1lll. ra.ire de la Bullla.r\6 une plnQ\le t.oumant.e dans ~ Balkan. comme :a PoÔOiJJe entre l' A.Uemacne e' la Rua..< La Bu..· &...-'- expor.- d~ crain p&r l"lntermêdlalre de M. Lou!& Dre7tus, de Pa.Ta. El:e explO!t.e ail&'!! le tabac et l'essence dol rooe. Elle ,. du blé ti"eo beau et une malll-<l"œuVTe aar1· 
COJ • · exce!lmte. l'QUrQUol ne paa a·en sen-tr? 

On eut J>J lalre • peu pre. la ml:me cbœe avec la Bon· sno, mals la les preoccupatlona de l'Etat prot.éi~ IOnt plu· t6t encombrantes. pnrœ que J.nCOrr!glblement ttvtslonnisiea La B\ll11&rto est ré'1alonntste aveo modérat..oD. Elit ne l'ut m6me Plua du tout &1 on lui procure de& débouchés commerotaux. 

La S ttlt JVIeunière 
JI. n1<r <U la Fourclte, Bruztllu. 

Jd•1WS i prlX ILWI et t la e&n6. 
i... llMll<id:.s et à:manch• ... dlllt~ncena ll&DI auamen· llMJoa de prl.x. 

Jarne maaon l Anvers, rue AppWnans. 11. 

Le Balkan s'agite 

'IVuL !e B-l<an a·airi:. a-1 av..-o un aavolr-t&lre lntemaClonlli compe.rable • oeluJ del anciennes inollAU'Clltü M. ~-Vlt.Cb. q\11 a Ir.li un cbarm.ant \'Of8'e a Parla al LDncuw. 1 a .._ le meu:eur aouvenlr. Mata mal.nte· 
l1&Dt, 11 w. a &om.. pour montrer qu'il n'a \)e.8 de pct!Jua<'s. o·eac. :i. • do ut ~ • IDUç&L IA RoumA:n .., mél~ Le TUro a pro(lt4 1"1.DU'Cllle ~ eon r.UW ~ pour .e IAdler et. -.ir t.ou~ a f&lt r.llllala, oonune la Orec. M. Mu.elo1lJl1 blu!'!e. On commt'nce t. craindre &erleuse
aiant pour aon ' • ment&l ••• 

Tourbillons de Plaisir 
Oo Triomphe du Rire et de I& Ortee FtrrunlneJ. La plu.s belle revue dans le plue beau mu.sic-hall du monde aux 

Variétés - Music-Hall - Bruxelles-Nord 
CVu l'immense auccèJ;, prolongat.lon jusqu'au 2 ~.> 

Si Rome et Berlin se partageaient l' Abyuinie 
Comme les opL ons pt i.l\'~l n.anct1 li y a dl!UX a.n.s., quand le d1ctakur 1tallcn eommcnça .a p<>l1t1que de grnnd, .. conQcet.ea. ce lurent les homme. du IOC'..Uwne q\ll le cru~nt fou On ellt pour sa aame de t:es aol'r.<uses lnQUJttudes. 

Ot·Ja les 1011~e~ 11<>nna10nt l'haolall et • •PPrètalrnt Il d~pecer le morœau. AtijOurd'hUl. cea memes "'"- 110nt baUuclnt•. na trouvent d<.-tdmen\ du génie a J.lussoUnL • preu?e la cuerre lunbonde qu'lla mènent e>>nuc lut chaque Jour. • 
MAis ce sont 1..-.. bOmmts d'orure Q\11 ~~t t .., ....,ur lDQ' i~tE. En France et m A.Dpterre, on en a uaez de ce reg.me de chantage pcrpetuel <L de t<'ll diacoura ou 11 est question du • brrca\I • p~tenlleux d"' prttendues Cl<'mocrat:..,. rea<UOMair...... Il raut qu'un Jrand peup:e oonune ~ peup.c allemand att <11• nou\'cau la P••<' qui lui appartient et qut lul revient "'' soleil d'Afrlq•1e n !out. enhn, qu'on 1.&1.tse tr4Jlqul!.Je 11:.ate_ car e1!e a cr~ ... 1n 

emp~e a\'tt son r.arur d &\'tt ata moyen.a L. 
Ce lanaage, • nous non plus, ne parait pa.s rtvt!lcr un èQUU1bre t.res ra.~t. 
&1. pula. s: M M .sso:lnl t!ènt Lant à ronftrer • l'A.;....,.,agne une p:aœ a11 soleil d"Alnq11e. u pourrait pe11t•ètre donner l'exemple, ei commencer pu lui taire c:a<tau d'une moitié d~ l'Ab)5 n!e. 

T oujoura la question des assurances 
Les arucutets que now &\'Ons publi~s le ~ nov. lp. 38511 et Io 12 nov <p. 3949>, n.>•u ont valu une copleu.. CO!Te$l>J:l• dance éruan~t dt na,, ,re~e:J.n q~H s étalen! ln ~ l ~a QU'21tion developt>tt en MS colonnes Nous pr1ona tou.s ,d tndustr1ela. commerÇant.s particuliers. etc . que la ques' lon aaurance tntéreue. de ae mettre en rapport p. 1 nos a~ p!cea avec l\f Marcel Leq me. a Bruxel!u. 36. ru• JO&tph t' qul fournira sans frala !Alute la doc:umrntauon et q\11 "" rendra auprès de nos !ecteurs .. ,r conv(\("&t.Wn.. 

Les habita noirs chez les habits verts 
L 'ldtt prem1ere de ce '-O>•gt a. <lt!mtqu• est unputabl• au baron Vaxeta.lre. c·est 1111 qui rut l'heure\IX tnstrumtnt du DelUn 
Notre ...:na.1>:t Commis.'<alre ;é!ll-ral &\ alt reçu à l'Expc>altlon le& parlementaires, lt.> boU!'llll"'51r<a et lea • ArtlalU\& reurua >; u eut l'idée de recevoir au..! nos acadl!mle:ena. Mats : 1. R<llé Oownk. l«?'!!ta!re perpétuel de l'Acad~ m~ Française. a)·ant eu vent de certe Intention, pensa que .:. VOf&ie à !'Exposition pouva:t ê1re pour l'llluat.re Compecnie du Qua! Conty l'oc:cas:on cl< ~ •olr pour la .seoonde ro:a. et mamt.enant cbei elle. l'Ac.<dènul.· de l&nllU• et de littérature frança.l&'S de Belgique. Al<>ra Il arriva ce qui devait arriver: la v!.:ilte • n::xpo61t!OD <lJ.>I uut Wl peu dan.a la YIS!t.e académlque. 

Celle<! revêt. en e1l'et, &WI yeux de n<» academlciens. uiw s1Jn111catlon buucoup plus haut~. L"Acadénm Franç&1ae a t&lt les~ avec un.e ct!nlrœlté. tu>e banne crAœ. u.o sena de l'ac<:ueU ou se reconnAI~ oon anCl•nne et haute or1· glne. Réc<'Ptlon à la gare par le buri·au de l'Académle França.1$e. dejeur.t·r à l'amba.."'a<!e - la Belgique rrprf
k 1ttt par le comte dt Kercho.e. rendait en qu~:ciue aor~ par avance la politesse. Puts. et c·est e.-cl quJ a et.é le plu.a aenstble t nos aca<11-tn:~:er-'. r~ptton dans la salle de t.ravatl de :·Académ:e. Uh&!l&e d~ discours entre M HannotaUJC, do)'en de 1·A.cadémie Française. et le comte Carton do w1art, directeur en exueice de notre Académie. &nl1n, 
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l E C 0 Q -sur- M E R L'H6W JOLI-BOIS est o~vert. 
Con!ortable • Ga.races • T, .u29 

.,,.,_ de dù:Uonn&ll'e, i latjuelle les aead4!ml.clenl t>elces 

on: fl.o lnTI~ l prendre pa.rt (pourvu que, mll en IMI'- U. 

ne !nltent pe.a de faJre a leur tour un dletlonna!n d'U:le 

~ beJge), EnAn. Je so1r, diner cordial ~ charmant l 

J'Bbi.I Pl&zz.&..A:héMe, avec khan&• de IO&ll.& et de aym

p&!.hle ~ et Utten.:re. 

Tout M pasu. rort bien; mala ce qu'D ra ut noter, c'est 

rauunœph~re. 1e ton de laccuell Oe que cette ttttption 

aJcn,Ule, c'est QU< J'Aead~ ~et l'Aeadèmk t>e:ge 

de l&nsue et de llt~rature r~ servent wi. méme 

caUM: celle d'une çande culture, dont le rayonnoment d6-

powe dt loln Je. l'rollutreo de la 1"rance poUtlqUe et qui 

en le patrimoine commœ de tow ceux qui parlent le 

trançala. 

L'I. N. R. et sa radiodiffuaion d'Anvers 

Noua avona. l P01'rq1'0t Ptu 1, ro<;u des lettres r61Jcltant 

11.N.R de aa bnllante radlodi.lfuslon du concert de l&Dledl 

~. par l'Ort.hestre cet dana le hall> de J'H61el ~nturY 

d'Anvera. Nous nous .IOlsnona l ces loci.ours, aachant combien 

Nt appréei• l An»ers cet on:lleatn excellent et les lb~ et 

_..,. musicales donnfa t.ouJours devant un public lélect 

l Anven et en le hall oomptueux de l'e H6tel Century ». .• 

L'académie à l'Exposition 

LA )ournH de mardi rut eulll&lvement académique; œlle 

de mercredi rut C01.....:rtt • l'Expooltlon. 

D'i.borcl, visite a.u Pavillon belie, ou J'Acadtmie fut r..;ue 

par Je baron Vaxelalre avec aa bonne grt.ce accoutumée. 

D avait c6d" !c dlnrr l l'Ac~e F'rançalle, le d"Jeuner 

l l'~•ur. Je deuxi!me ~J~r au Coml~ d'aœue!} 

de l'Expos!Uon On no lui a lt.l&>é que l'apértur. n l'a offert 

de tei:. façon qu'on a pl'ttlQue tterett6 le MJeuner, blen 

que celui du Coou~ d'accu- . prt6ldé pu l !. Georv• Le

comte, vieil ami de la Beielque, qui s'attench1t touJoura 

qta.nd li parle du bon t.emlllo de Camille Lemonnier, rt:t 

parfait de toUt point La veol:•· noa acldémlclen.s n·a,alent 

vu que d~ con!rères; œtt41 to!s, on leur montrait des 

cx;mmlMalrea 11énéraux des miniSU'ee, des hauts ronction

~ des pcnonnall:h par1alennet et des da:nes. ~ rut 
molnl aolennel mala p!us 11&1. en d~lt de la mélancolie de 

cette Exposition rinLl6a.nte. Dernlera relleta d'une cite ô'll· 

luslon 

Anthracite 20/ 30 spécial 

Un anthracl mix~ con· •nant l la rota pour les feux 

eontlnua "' la CWS1" au prix de 345 fr. la t.onne, ttm!se 

en cave. Sac d'c..<sal de so kilos à 18 rra.ncs en cave. 

Ch&ntlen V.toi, ve av du Port, Bruxelles. Tél 28.98 06 

L'uniforme de nos immortels 

A prvpœ de la f' •ption de 1 Aco<l~e de Lar .rue et 

de I.Jttérature trançaiaes de Belclque par l'Académie fran

çaise. l' c Horlwn • dé<:lare feil'Ottable qu'en !ace des 

Immortel.a emblcOrnb et orn~a d'une é~ CttU&H d'une 

rtaole pour laluer couler le aanr. noe a.cadtmiciena natlc> 

Daux M présentent vetus de I& jaquette OU du $Jl\Okln(. 

L ' c Hortmn • oouhalte que l'on donne l nœ ~lébrttéS 

du Pala.s dea Acadlmles un unl!orme dJine de ctlul que 

David dessina pour I« membres de l'Institut de la tant 

doulce France ' 
Quel tat le dess'.nateur l qui l'an l>O'llTt.lt conrier le 

oom d'ht.blller nos l.mmortela à la petite semaine ? 'Iblrlar? 

!.féclard Tyi.pt? Demandera-km une maquette aux trol.\ 

<!Unemlolls à ~ Soete l'mhlt.a.ble ' 
Peu~tre >audrt.11-U ~ux s'm1pirer du-ectement dt' 

nos habitudes nationales. En somme, noua n'avons. en 

Belelq1:0 qu'un seul eœtumt qui noua appartienne en pro

pre : c'est le CO.turne des Oilles de BmChe. Celul.,ll, per· 

IOD.De - saut peu~tre les Incas, mai. là eont mana et 

C~hampagne . : t 
e> 
Re1mtt 

c'est pour I< aitempa - ne peut noua en C<>Dtester la pro

pnéte. Rien de aemblab:e dan.$ les para Cir<:on•'<>~ 

rien d'approchant dans le temps ou dan. l'espace. 

Evtdcm:nent, pour vêtir d'111>parnt noe académlciens. U 

faudrait chAncer t>lUSleurs choses l ce costume : d'abord, 

les plumes bhUlches du chapeau denlllent être rédultœ l 

il dJJnension des plwnes IJJUIUlCUlk$ et rrtsouantes qui 

ornent les cl&ques de cour. c cs:-l-dlre q:ie des poules blar.· 

ches, et non plus d~..s autruches. sutr!ralent à en a.uurtr 

la substance premltr,,. D y aurait Ueu t.msl de aupprl· 

mer les bosaes artUtc!ellea et de raccoUJ'Clr les JuP<:S: 
m&lll les lions héraldiques dont le tissu est brodé )ouera!ent 

admirablement les lions belg< s qui rugissent à la muette 

sur DOS documenta oWclei. et dorant noo mc•nwnenta 

pub!JC&. 
On volt - tout au moitu DGJ' le film l'e Habit vert •· 

qui a rait les beaux aous d'un de nos plus beaux clnému 

- que, lors de. séances de réception de lAcadémie tran

ça~. un roulement de tambour annonce l'arri'.'fe de l'ac&· 

démlclen-dtrecteur ~ rameux tambOurs qui scandent les 

~·olutloos ci.:s Q;lles auront donc au.~ séances ot!lciellea 

de l'Académie belge de Lt.niue et de I.Jt:.!rature françalsea 

leur place tout indiquée. Nos Immortels marchant au pu 

scandé derrière le tambour ac:.démJque. ce serait un speo. 

tacle qw aurait au moins le mérite de mettre quelque ort

emalllê dans la banalité s:iumâtrol des parades otfic.iellee 

Dans "' ud,.. ct\lf'J'Nrif èrlt "'•· 
.a :ci ef'!"tencsr. 1 mcompairabee Clt· 

HUM Mme A TAJllu::A .... "QVA. 
gropr fta1re {anctenntfflent ctt 
KASAK. • o..-ct-rJ.t•• itif "'1. 
C • C"'ld ~ 

o... ". 

R LRTR 90 Rue oe veN1se IXELLES 

Les adieux de M. Laroche aux Gaulois 

L'...n~ 'Ur de F'l'&DC• cro:. ...,n. CS. êrr<> c OIU• 

101.S :t de tra..!Jtton. mal.5 11 n'en est. rien et, d'C fatt. ~l i..a.. 

roche fut le premier ambu.'1.Sadeur de Fmnce au Cerclù 

dtpUls 1918. L' c amltle !rançai.-e • <J... c Gaulota ., ne 

rue.nt ra donc aucune pa. "ti&litf. C''31. bien un sentlmer.' de

taché des contmgenc<'A. 
M Frans Thys. <n un speech de aa m•llleure maniête, 

a donc do'plorë Je dépa.n de l'ami qui a'm a;Ja!t. 11 a 

les l~rfectlono d'un homme dont, pr«i.ttmrot, le rrnnd 

mérite est d'olmer la pertecUon : en gastronomie tn dip:°'" 

:naU<> et mânc en poil.Ile. car U est pcete tout comme son 

préid&e&.seur M~ C~~ude!.. P.:a~-ê~ a!·..!. de sun-:olt, W1 
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&>e<1 p:.,. dll)km&IA. Quoi qu'U en eolt, oo ne peut nl~ qu'il n'&lt ll<lmlr&b!emen~ riu.ssl t. Bruxelles oîl. lon;qu'll 'l1nt occuper l'&mbaM&de. le ciel d .. rappo1'!4 tn.nc~ n"étalt pu uns nW11:<&: et volc1 qu1l s·en va, empan.nt le souvenir !n1lnlment aympat.ll!que de toua, lal&sant !'lm· pAillllon d'Un ambe&sadeur qui a su, avec un tact lnllnl, aplanir i. aspê:jt.éa qui h~ le cilemln des deux peUj)~ 
°'1lla aa n!IXIDM au président, l"amb&Madcur de ~ 11t alll!SloQ t. eee plltlteo bUblllœ, à c ces ombres J~ns 1, mali qudqU<(c>Jo bien Importun .. qul obnubilèrent parfo!a l 'borlsoo ~-- Meo wi.e utrtme bonne crf.ce ei. un - exqUll .M. L&.n>che l'est p!U1 à y voir la preuve que Be~ et Françala aont de la ll1éme famllle; n'e.ke pu en fanùlle ~ •''1'-en\ de ces dlsp'1teo aana coa.MQueneel Simple et d.18cret.. ne pe.ralsaant • mêler da rien, M L&rocti. d~ dans l'f8Prlt des Be?cea. le type de l'&m. ~ur po.rlalt, t. la to!a centlem&n et ball4le llo<nme. 

Noua n'offrons pu~ occuiona 
Jn&ll mieux : une belle occa ~n pour vous meubler t.vec ART, qualli6 et oontort. en v'.s!tant.. au plua tôt. 1 .. ATELiltRS D'ART DE COE."iE FRERES, H5, rue Royale, t. Bruxallu. Ne dites pu: c Je compte puaer t. l'occ.llon 1, mai. dltee • J'ln.1 voir dlrecumen~ n faut quo J• protlte de J)Blellle ol!re, venant de la pare d'\lne mal· aon à laquall1 Je pula accorder toute ma oont1an.:. 1. 

La catastrophe d'Ostende 
n n'est peutrl!tn pas trop ta.rd p0ur revenlr sur l'accident d'aviation d'O$tende. 
A l'&cc0utum'9 - n">UI ne eomme pas en Belc!que pour rien - on 1'est tout de awc.e a.ttD.Che à découvrir dee respon. aa.bWt.id. à d.locu~r la quallt' du matérlei la valeur du ptoc., l'orpnJso.Uan da la 6abcDa, e:c. 
SI r81J>Oll$il>Wte li y a, l'enquête Judiciaire &aura. probab!emont lA n!v6ler. En at.c.endant. ll est perm.la de cro!re, MlSll. que lt. r .. tal:t.I n'•t pa1 pour nen d.ans cette caia.-1t.rophe. 
Pourquoi. 1ystémaUquem•.nt. toujoun vouloU" dénl&Ttt noe pro- entn~ œ;.-,,. ? Notl'B riputa1Jon t. l'•trt.Ilier n•a rien à 1 e&i?ler et, en l'occurrence, U 10t mllwc ...iu. llCQ!)l..C.U. ne pu anddpar aur Io rapport d'onqu6~. Ceci dit., ..ioutoo1 que DOia eommeo bien d 'aooord pour NCOn.aa1tro que Io champ d"avlaUon d'01tendo pourrait ttr. mieux altu6 et que la ch, mlnee fatale aurait pu étto ~- de fewc ~es - comme Je eont toua lea bàument.s un peu <llevu qui. à Berlln. P!Lr exemple. eont llltu., à proxlmlt.I d.e l'ùropon de Tempelhot. n aurait pu 1 a 'l'Olr del proJecteW'S au toi. un gyateme de llallOn t.116pllonlque aveo lea avions s'apprêtant à atterrir, d'autres ch-s enoore. 

V uiétéa - Music-Hall • Bruxelles-Nord 
vu 11m.- 11oe Jccéo, prolon,;auon Jusq~·,.u 2 décembre d.e lt. plua belle revu" de mu.!lo-hall Wuia le plua be&U mu.slo-hall du monde. 

T ourbillon1 de Plaisir 
i. Trlrlmt>b• du Rl<t ~ d.e la Ortce f tmlnlDa. 

P our l'Hlvtr 
HUILE PURPINA 

Motortonl o 

Le crime du brouillud 
n aurait aUlll pu ne paa y a voir de brOUlllard... Hélas l li 1 en avaJt., u y en avait bea.uooup trop. et u rutt trop vite. 
Pourquoi le pUote ne l'tc;Utrll pu l'oldtt de ne pu attezrir ' Pourquot teni.t-ll le dancettwc au.emuaae' Tout d'abord. ll faut consldtter qu'il venait de Francfort. n avait déjà c brîllé 1 l'escale de Bruxelle1, l'heure a'a•ança.lt, le brouillard a'épel&slalalt; à Lonclrea.. les aondltlona aunoophêrlquee pouvaient être encore plUI dHavorables qu'à O•tende. Alles donc, da.Da de parelllt1 oroonst4ncel, ne pas hésiter a truener lt. mer ans &1'1'0lr oîl voua pown'Z reprendre terre de l'autre COt<! 
Mal4. dlra-t-on. l'avion devait de toute :&(On reputtr pour Londrs. Oll1. &1uf 51. ayant rilllll à atterrir a 01-tende, ll y était resté, aprb avoir reçu les météos d'An· 1leterre et quJtte, pour loa l>Ul&lltrl, l continuer leur voyaee po.r la malle. 
A lt. Babeoa, oü l'on l\llvalt anxleusemeot l'évolut.!an dUavorab:e du tem1>1. cette éveotuall~ en ~ tempo que celle d'Ulle continuation du trajet, aV1lt déjà é~ eovlsa11ée - tout comme, depula loogtemPS. on y lnllst&lt en faveur de la cr6at!on d'Un nou•-el aérodrome et on 1 dénOnçalt le danser da la cileinlo'9. La fatal!~ a vouJu que l'av!oo heurtlt l'obstacle, dJssl. muU p&r la brume. 

Quand le tabac s' introduisit en Europe 
li suscita maintes ObJeetloM et rut m~me l'OCC&aloo de trouble& recttttabl"" : oui, mal.; on ne ..__........,t pu encore le e>pr11lo BELLlNA. devant l"arome duqu•I toutea lea dl.scu~ion1 IOnt vaines ... 

Une terrible leçon 
Car un c aa 1 comme L&mbotte - que noua conoalsslooa bien pour avoir déjà confié à .sa aclence du pllou.ge notre précleuae penoooe - eùt riusal à attunr, !lllJCré tout. n cherch&lt t. voir le tettalD et li aurait !Ull per le de"1ner, comme li e.uralt awial aperçu let fusées. 
NoUI nous oouvenons d'un a: tPrrL>U~• dana de 1emblable-s cundltf<illl. A quatorze centa metres, notre « tJnc t avait viré sur l'aile pour 1t plac•r neot au vent et a'étalt mis à d<>Cendre t. ttaven la ou.:•• A reot m~ttts. on ne voyait toujoun net.. Les pharet de l'aéroport - celuicl en était pourvu - non plU1 que lu slcnaux lwnlDeux dea bàumenta n'appt.ralssaleot et nous a• ouons qu'un moment, tancila que l'avion décrivait quelques cercles, noua 1trràmes un peu Io ... !es1ts. pour parler corn= la marqu!!e. 

Mal4. brusquement., le aol se montre., tout proche, comme noyé; noua n'étions pu encore bien sùr1 d'avoir .... llOUft la terre, que déJt. nous éUona pœéa d-. l&DI douleur. 
Lambôtte, avec l'aide ~ la radio, eOt riuwl de m~me, a'll n'Y avait ras eu la chemlntt. Le malh<:ur a •oulu qu'elle !Qt là, et c'est une terrible leçon, comme, voici quelqu" annhs, la perte d'un avion an11l&:s. IUf :a pyJ6. nu de R\11U8lede, en fut une aut.re. 
Espérons qu'elle portera &es !rul!.s, non seulement IOUI torme d'un ball.sac• lwnlllewt. QUI. plus ou moU>& utile lt. nuit, ne l'•t 11Uére p&r brouillard tpa!s. mals encore, et eurtout, Pl\r l'adoption d'un nouveau terrain. 

Wirtz d'Anvers à 2,076 m. d'altitude 
C'<M Wiru quJ &Ve<' St. cl.e uni. ame ls e• bru· xelloi.s notamment) , ... pt"ndam les •acanct11 de NOl!I t. HOChSbllk11, au Tyrol eruooleWé. Wirtz a conçu une formule nouvdle l des prix rédwta. Otmandr1 renstlirltmenta à AeencC de VOYa.cel WIRTZ, Anvers, tl, avenue de Keyzer, 



POURQUOI PAS? 4!3!l 

De mvrttrinz trai;avr I 

Jour.et nuit des ~UIP"S spt- TAVERNE PALACE 
cl&ll'lf~ t.ravt.Weot dans I~ 

La bataille d'Enghien 

:.. - cr "' ...r,u, le mma~u de 11DU!rleur la!Me 

le maleur d'.Enghlen tranquUle. Ce n• M qu'une uhe. sana 

clOute, et non PlUI une cap1lUlatlon 
Lo! Conlell commW>t.l a mamteou t.outfll ses J;>O&ltlona: 

U oa pas ~ d'uM aemel'.e • et reçoit maintenant la 

correspondanu olrlC.••lle ~!l~ en lranç&Ja 

Ma1s &! 1" déparunwmt de J'lnU!neur a tnt<orrompu la 

!Jtt<o .,.,1111 de IA J~lce a mt&mt l'oll~!I'« 

t> oua avona dit que le Procureur du RD! dt Mona avait 

envoyé rordre aux commun•& contut~a de taire r6dlitr 

ltA procês-<ezbaux en !Jsmalld Ce à quoi En&hlen Blêv~e. 

etc, ae aont rd~ anoc éoerpe. 
l.â-<l...,.us, le ProcUn!ur du Roi a convoqu~ M. Delannoy 

l'OW" Jul annoncer ql.M! le Procureur cénéral du Roi extaealt 

que lts dlla pro«s-Terbaux tu.ssmt dtsonna:a drNlé.5 en 

!lam&nd. 
Nous 1cnoron.s JIJMIU'à qu~I point M. Hoyola de Terml· 

court, qlll doit u olr d autn:s Bannai à fouetter, est au 

courant de cette at!alre Quoi qu'U en aoa, le maleur a 

répondu, un•• Iola de plua, que &a poUce continuerait 

comme par le passé, à uUllaer le !raoçal& et qu'U n'avt.U 

pas plua d 'ordres à rc>œVOlr d• Procureur rtoéral du Rot 

qu• du Ml.ruai re de la Ju.st.œ. 
E'. 'olcl que vient d'être n!nvoyé par le Mlnlat:e de la 

Justice. t la Fabrtqllt' d'it!lse d"Ensh!en. ,.., comptea pour 

le derni•r exercice, accompa1nts d'une note exireant qu'lls 

fussent établl.I en flamand. D'accord avec l't.dmlnlatraUon 

comm~nt.Je, lea !ab~ le. ont tttournée au mlnlltn!, 

dana I~ état pruntm. c'est441tt tn frança;a. SI 1- fon<>

tJonnalres de la Justice 11e refllknt à les approuver, on 

v~a b!en! 

Un crayon « Hardtmuth » pour huit aoua 

Em •fez fr 57 & • INOLIS. 132 bou!.>•anl Boc:ltstatl 

Brux•lles. C.C.P 28117, et vous n!Ct>Tez franco 144 excel· 

!enta crayora • Hardtmut.b •· mine noire. n• 2. 

Grammena à l'hôtel 

i.. nom..,, Orarn"""'5 - d'où v.eot l'aJ'ien~ t - n• 

perd pa.. une OCCa&l<>D. C • partout, sur la tront.ett un
CUl&\lque (Cie 1&&ljreru;1 ou U barboU!lle iœ poteaux Uld.I· 

cale .~. Il M • Oand 40ol), ou Il t.Tl>Oullle Jet plaques 

o.una;;es en p;.,.., pa!aa de J..uœ. n 
est A Bruxelles ou U sieae au c Centra&l 

Burttl der Tulct'e1ll-Acue • - qui finance 

ce bun!el t - et au U .., l:rre • une 
petite propa11an<1e aourno1ae dom \'OICI un 

c'! echantlllon. 
Led.?t Orammena dont .ts. oocupat!ona 

né! lU1 perme!!t'Jlt. Pli" $0\IYC'n~ Cle rc&&ner, 

te IO\r, son RenaJ.x 1Ronae1 !arnUlal, Joae 

"""" oaru. -"' ch&lr.bre d'hO\A!l Oollt : de 30 à :.0 Iran.es. 

paye. par QUl t Le lendemain ma:JD L - à 1& ca:.soe. 
ou on lui rt:Jl'let sa note, QUI oonaia:e en un petit papier 

porw.nt. unp:Un'6 lea mota : c Chambre nwn..ro ... t, 

c Dtlt.e • . c F'ranca •. ei Lrots cb1!frea. Gramme.na pu.ie et 

a·m va c.;pe.quts tcmp& &ptlla, U n:vient, Jo1e. r~lt son 

pel1t Pl'Pier, J>&le et a·en va encore. UM trols!me fols. 

mMw= ap;>t.11Uon et m~ dtpan; aeu.ement, cette lots. Il 

ecrtt au ci.,.. de &a note : c Pntre de me pr-nter une 

facture que Je pulsae comprendre •. n ecrlt cela en n ... 
mt.nd. bien tnt<ondu : • Bellt!d ,.•~le. etc.•. Et U signe : 

• Orammeru a' • ., pa1 ph• fun ard. 

8Rlll \,E. • PIC(' \ DU.LY BRIDGE-CLl B. 

L'atmoopli S)">l :lu• Le On c~ 'DiUll De• par. 

tles toutes prt~es avec un ac:euet! ,~lznabli vous attendent 

chacpe sotr, à 20 beures. au Prê F leuri, 88, bd Anipach. 

/ 

en SUISSE 

ITALIE 
AUTRICHE 

A\.'&nt de prcndr JI'H dt: on pvu.r vos 

\'at•nce.s d• Nott OO™ulte• 1 ... Pr<.i•ammes 
des VOYAGES BROOKE pour les léjoun 
dans les hautes stanons de Su:.sse : 

<AROSA. PONTRESlNA, MELCIISEE. 
FRUTr. LAAOWIES. TSCmERTSCHEN, 
KA.'iDERSTEO. LE SEPEY, etc l, du.s la 
rrande station Italienne de BREun,. 
CERVINIA 12.050 mètres> et en Aut.rlche 
<FASCHINA. etc.). 

Prix exceptionnellement avantagewt 

DEPARTS PAR. TRAINS SPECIAUX 
LES 18, ZJ et 24 DECEMBRE 1937. 

- - - - Rensetrn~·ment 1 

Voyages BROOKE 
s" dt ,, ... onne. d rtfJ)O .... 1 1it· . 

4648-50, rue d' Arenberg, 4648-50 

BRUXELLES. - Hl.: 12.56.71 

. , • r • ... ~ ~ -. • 

Suite au précédent 

L hOt.e:l.!r wUn "' no .tr:t pas, !l&:ase ;es épaU:es • 

n •y pense plus. Et quand G'ammtns n:Vltnt. pour la q~ll.· 

t.rlème fols, Il trOU\'1! à MU\'eau la note «Chambre n-. 

at.t<e. tranca ». t:rOl& moi. de œ.u langue lnS"PPOl1.al>le t t 

O<Ueu.ae à tout bon tlam1npnt q\11 ae n!Spcc'.e Or&mll><'D.I 

ne c1lt r1a1 m&l.$ aUMltot r<'Iltre à Ronac, li se pr.:c1p1\4 

sur • machllle a tcrtre et tape une Jiet:re oommlOatolre, 

et uamande, natr.:tt:~t. t l"ad.resse <lu c Voorzittcr • 

de l'Mt.el. 1 Je me propœe d'aUer encore loger cheZ vous: 

1eu<eme:nt. u iaut me tain! déll\'Ter des lactures en 1:a

man4. SIDOD • Et nou.s sommes beaucoup de cet avl&-11. ! • 

Bruxelles namand. n'est-ce pas ? Et tous les mo> eu 

son~ bON 
Une remarque pour.a.nt. Grammms nollS at';J'lste Com

ment un vraJ 'Ibk>!I <te son epece tcE:trU der. aoom!natl-Ona 

comme : c loleeren •. comme « klu·nt >, etc Prentz gardt, 

cJler ami : le pur que \'OUS ét«o va se ta1re \ lla!mD>CI1\ 

el):ll'er pt.1 Je p. pU.-S Q ~ <OUS .. 

LE DETECTIVE J. MEYER 
ENQUETES. RECHERCHES CON'I'ROLES 

Ua. r de la Lm • Ttl 11.JZJS 1Co•1. de Z-5 h. 1auJ 1amtdlJ 

L'invasion des ruraux à la " Hoogeschool » 

On &ait qu'U n'y t. plu.s 1 u"re d' •es • eooles apéclall• 

annexées t l'Utuveralté de Gand, depuis que ces écoles ont 

été tlamandl&ées. Il n'en va J>8$ de même dans lea facul

ta de lA c Hooreschool • : lf.5 étudiant$ 1 aont oomb"'11X. 

Mal$ quels ltudian~ ou plutôt quela • st~d•nten • 1 On fré

IDlt quand on penae que cea Jeunes ruraW< qUi dtbal'Quent 

en muse. chaque matin, des t.ralns <enua du p!a.t-psya, 

seronta lea avocat.a. les médecins et Ira nott.lru de dem&ln. .. 

Il faut voir cett• Jeun- mal embouchce. prendre d'-
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POURQUOI NE PAS vous SOUCIER DE LA SANTÉ DE vos AMIS 7... INC'TEZ·LES A FUMER EN CONFIANCE LA CAPTIVANTE BOULE D'OR LÉGÈRE. SI DOUCE ET SI HYGIÉNIQUE. OU L'EXCEL· LENTE BOULE D OR DEMl·FORTE. IDÉALEMENT AROMATIQUE. VOUS SOIGNEREZ AINSI LEUR BON GOUT ET ... LEUR SANTÉ. 
aaut les tramways qui condUllCnt de.s gares vers le centre de !& \'Ule. n faut YO'.r, c!Ans la Journée. ces j('Ulles 11ena •t ces Jeunes tilles ci·•• co!fle la casquette a l'alltmande, roua• rrose!lle, noire ou friSe, déambuler dans lea rues en bou.sculant tout le monde. Nombre de ces • 5tudenten • ont d.e5 mlnea paubulalrul. On n'allDtralt pas les rencontrer au coin d'un bol&. D'autres ont l'lllJ' d'6tre a~es bien plus à l&ldo>t lea vaches qu'à faire anc quel(IUe fruit des etudes unlventtalre.>. Toua, !la alfectent un débra1llé trt. déplal· unt t. voir pour les honnfte. cens. mais qu'ils parai....ent tenir pOUr le lm du tin ôe l'é1é8aJ>Ce. On nous ~ là de beUee gén~ratlona d ·1n1ellectuels des dcW< sexes ! a 'Ua tiennent ce qu'ils promettent, ce aera joll I 

POUR VOS LUSTRES ET LUMINAIRES : 
FISET FRERES l'>:PWll1on: 108, rue de l'lnstructlon. BruxeUe& 

Lea fib de " Baas Ganzendonck » 
Cet c stw!mten • de !& •Ho o =nool o. ce sont les fils de •Baas Ganzendonck •· mali d'un c Baaa Oanzcndoncll: • •volu6 et qw a fait aon beurre. pendant la iruur• de 1914 .. 1918, OOCl sana kon:her 1 .. Be!gec l Q'Jl U a 'endu le. Produit.a de aa ternie. 
n a'eat ~ e.uul. dana les e&mll&&'.Des. une cluse de • nouveaux mtssleun; • dOnt lea fil.>. aujotudbul, prennent !euro lllScrlpttons à l'Uwverslt.6. Le pére savait à peine Ure et 4crtre. D &avait compter Juste .-z pour vérl!1n le bordereau de aea dépôts en ballque. 011 l'a vu parfois. en bouroe de Bruaes ou de Ou.nd, peu apr .. l'amtlstice de 1918. ob&n11ar - matir.a au kUo. dans quelque arnèr-Ue de callarec. Le fils de œt lntérœaant porsonnage bante, lut aussi, cea eudrolt.a·IA, mab c'est pour y dé!>"nser ta plette do ton auteur en la compaanle de • serreuses élêsàntea t qUl auraient ton l taire &'Il ralliut ql(eUea a·etrorctnt d'Io· culquer les beUea manJ~ros à cts Jewll>s coqs de vWaee. A leurs moment& perdus. ceo • ..tudenten • qui sentent •ncoro l'étable, c'tnst.aUent d&Jl6 lea c audltoll'es • de !& • HOQiescbool ». Ou volt ce que cela peut donner comme n1.-... u moyen de comprüienslcn. n faudrait plalndre les maltr,. qui ont DÙ&'!lon de d~rDSSlf ces inlolllgeU<:cs épal&aea. n'6talt que !& plupntt de ces maitre•. tenanta de la flam&ndlssUOn de l'Unt.ersité. ricoltent ce qu'tls ont aemt. Qu'Ua ae trouvent aujourd'hui en téte-à·ttto aveo cette Jeun""" écht\·elée •t d'.,.pnt aussi Obtus qu• ses manltru tom ru.aUqu.._ c"cat.. oomme on dit, Pain bénit. lia l'on~ bien m6rtt4. 

Congo-Serpenta-F ourrurea 
'l'M!.nage toute. l*WL - 6eUle mal.soo ~ -h-1e Belka, clwaL CS. CJ&nd, 114&, Br11X. Tet 28.07.08. 

Lea cli.aciplea de Grammens 
lA alaur Orarnmc>.o. ~ en b&rboullJaee d'tn.scrtp. tlonl ~ 1'W:ll do oomp&l'Olr une re1a de plu.a devant la t:i1.bunal oorrectlowW de Gand. Le Juaement n'a pu ~ pronon<* mali le barboullleur a it4 m&Jltenu pré,en-

P .. oto-Hall 
69, chaussée de Charleroi 

• \ 1 R Ur: .HA/SON SPttl.\LISF:C Dl! ·LI ll't • 

uvement à l'ombre. D'où Cf>Wd• c<u~re chn i .. l'laminpnta de t.out poil qui ae tont eJ!orcéa de provoquer dèl l>MllarTU awc &.lem.ours du palala de Justice. Les c at udtnten • à caaqueu.e rooe cr-Ill• n'ont naturellement Pl'& raté ~ al bella OCC&$10n de brosser Jeurs cours et de beualer leun c:bAnt.a de combat dans les rues et sur hs placl';; de Oand. IJs semblaient du rute IAl<lt étonll<'s qu'on ne loi l&llât pu faire et que les ~ndannes et les pollcicn. les riuent t&lre aan& y mettre exagérément de rormt.>. 
C'est que - boUlllant.a Jeunes 11eiia ne ae cont.eot.ent pu de crier : c Grammena n1J • quand on met le !>"tSOn· naae en prison, Ils IOnt - dl$:lples acutc et militant& Ils out <>!*• m&lntes fol.&, à Oa.nd et alDeun. l 1Tancls ooups de brœae à 11oudron en barbouillant le texte français de t.out.ea lu plaques qui fl~t aur !& vole publique. Et comme U est tris rare qu·oo en pince un, Ils ••a.lent probablement !U>l par croire que !& police de M. Vander Ste-11en avait reçu l'ordre de fermer les yeux 1Ur leurs deborde· menta et de ne les contnmtt en nen. Paunes • ctudentenl • Quelque. OOUl>I dl! matraque b!en appliqués leur ont, ce~ roll, enlevé cette Ulu.alon. 

Le Chauffage Georges Doulceron, S.A. 
s, quai au Bols de Con&t.nlctlou, Brwcelles • Tél 11.43.65 

La dernière du barbouilleur en chef 
Quant l Grammens. c'est un u du b&r'boulllace d'lnscrtpuons !rançaaes, on I• sait del)Ula lonetemPL ll en a fourni une preuve nouvelle à l'occaston de sa comparution dtvant I• tribunal correctionnel de Oancl. 
Comm• 11 attendait son tour d'être appel6 devant sea Jures. Il avi8a. tout à coup, dana le veatlbule où li ce rnorfond&lt en compagnie d• quelquu auttta l)ttveous, des i-ocart.ee et dta tnscnptlons murale• dont le teXte ru.mand ét.&lt tradult en fr1<11çai.s. li faut crolre qu'U evalt prevu cette éventuallté et qu'U s'était muni. à tout huard. d'Uno brœ:.e et d"Un pœ au noir portaLI!. TouJours eot-11 que IN eendarmes do service. sortant soudain de l•ur reverie, oonst.attrent que le Onunmens &Vlllt J'f'l)ris. au paJa1s de Justice même, ses e>ccupatlons habituellt'6, et qu·u B\1llt noirci les mots trançai.s soua les tnscrlptlons flamandes w 11end&rmta se préciplt~rent tt confl!QUUtnt les outils du barbouJlleur tmpèntt<nt; mais le barboullJaie resta et le délit fut Illico dénoncé au procureur du RoL Ce macatrat fit dlligenee pour que lr o.!glt commis par Orammtna aux tambrLs du palab de JU•UCe fût dument act.é dan.a toute& les réglea de l'art. D manda t. ceue fin, IAl<lte.. atr&ltta cess&nl#S, un de& pbotocrapbes du P&n1uet. n boU.5Cula tout le monde. enfin, de t•lle aorte qu'U ne •''tait pu pusé pltu de quelque' heures arant qu'on fût en mE!Sllre de nxer sur la plaque ot""1ble l'l Umolcnace rrétutable du nouveau d6Ut du sieur Onunmens. Hélas 1 quand le pbotofrapbe tut arrivé aur ltJ UtuX. U fallut bien ciu·on te rendit à 1'6'1denoe. Lei tnscrtpuons n-&nça:ao b&rboull· l6es an nolr t. la Grammen.s. U n'y en aveJt plu.a dans le vesUbul1 du pelab de Ju.s\lce d• Oand_ Un concierge ou un carçoo de bun&u l)leln d'Uutlai;ve, a~alt jugé bon de netr t.oyer t.out de aulte !& muraille. n avait couru chez le droflU].ste du coin. en était ~•nu muni d'un tl&con d'usmce de térébenthine. et •'et.ait ml5 dare dare t. l'ouuage, compt.ant bien que ce zèle IU1 vaudrait de l'avancement. Le brave homme n'a pas •ncore comprl$ pourquo: U a ét• copieusement enrulrlandé. 

De l'av!a unanime, ltJ Eu.blts.sements d'Art flar&l llUJUN, COID&ldmblemen' a11r&11dls, méntent une vl$lte, Or6&t1oD octobre 1931. 
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A 100 m. d• la Pol't4 d• Ra~ Brwtellcs 039. r. Blau), 
• c;EORGY • prt...-nte aon cholX incomparable de cbeml.,.., 
, .•. ate& ,, tout à MOlTŒ dea prix de la ville ... Sp6Cl&-

Pr0du Tootal • M. dep. Colorb!de, raYIS3. ~ 

Prédiction& 

Erœ aont d'un lecteur : 
Poln~ n'est beaôln d·étre Mme de Th~be& ou Myst~ 

por.r pr6dlre l'a fftllr, al i.. mouvement enpgé p&r DOi 

rabl4- ~an~ ttuellt : u au.!rtt de rolr oil aboUUt 

l'action d-s nu:.a. 
Nos namtnsnnta en amvrnt déjà à parler de n.eea lm· 

purœ. En Belgique, Il y en a111'1l deux: la raœ franco-wal· 
Jonne et la JUl,·e. u preml~re est l'ennemi n. 1. Me.De 
1<11 FJamands porta.n~ aea noma wa!lona ou trançall aeront 

blmnla. 
0o:nm• chez ~ AUemanda. on m arrtvera à vouloir 

b:'lll"I' ce que l'on a adoré et l rem•tt-re aur l'au!A!l l• 
a.nclene. dt~.1x namanda. Une race flamande, une lan11Ue 
~. d., la musique naman<1e. dea Clleux tlamandA 
~ u n·est p:ui Io\" ! ... Le Pape, ce laUn qu1 ne connait 
~ un mot d• !\arr.and. oera rempla« p.,- un pape 
tlalMnd. Et a'!l •i dea jeunes ne.Ires qUI ne $0!lt s-a 
oontenia, on les flanquera dAne. un camp de concentn.!lon. 

GIBIER 
Bravo, maïeur 

Grand• ktrmes.~ le& 4, 6. 8 ~mbre 
RESTA\;RM'T DU GLOBE. à Uccle. 
Ir.li, ••·mue -srugmann.. Tél: 44 84.36 

IA c 1'I •ir • du 15 novembre nous a appris que 
M Renn<aU. J'mei;;ique l>oorymest.re anti.flamlnpnt <\~ 
Savenlbtm a été promu au p-ade d'officier de l'OIW'e do 

Uopold. 
DepuL• pre.J de deu.~ an•. le gouvern•ur de la prov111C4' d• 

Brabant avait tait une proposition dana ce $(lll$ au Ol'par
ttment M l"lntkteur. mata le mlnistrlcUI• De Schr!Jver 

ne roulait rl<n entendre tt. falsait le mort. oubllant les 
crand.• services rendus par :.t. Bmnecu à ses eonclt.o;tns 

au cours de "" lom:ue carrl~re. n pttlttlde 1· que C< •la ~ 
pa.soa.1t le i..rlf ... 

Faut-Il croire que la vieoureuse trott~ que M. Renneau 
lu! a administrée ra !ait changer d·avta ? 

De quoi Il rlsulte QU11 ne faut Jam.aaa se l.als&tt !:ure 

quand on :. bon drou pour aoi. 

Le CHA ' Il' \GNE PIU EUR est plWI que centenaire. 
de ~ n t1 ~.ii; :JiO\b !t' m~me nom. 
S<>n ..ss. • " herkllt.alrt' 
car .J......S C:llA \lPAG' E '\POU:ON. 

Lea flamingants au Congo 

oett. ltn. d'un lect•ur du COniO ae sumt à •lie.même 
et, .. ion la lonnule. ac i donc d<i commentaire& : 

> Void que lea cbos<'a . & '.mt en eet~ cllere COlonl•. 

Lrs BalrunbA d'J tin tond du Katanca t.tOUVtnt QU• la plal· 
ganterie a duré 8S$('Z lonstrmpo. On ne leur donne d·.x· 
pltcattona q1fen une langue qu'ils ne eomprennent point. 

tlS .. voient obUg:es de ~POOdre c oui • à c.outes les qu•s
tlons qu on kur ~. pour ne pa.s atUr<T •ur eux le& d1vera 
el!tt• de co:èlt'S multiples. Dieu &ait a! cela peut eor.dlllre 

lo:n. 
• Nul doute que. dam un but d"apala•m•nt. on ne donne 

tal.'IOn à CM pAunes dlabl•"· Ce ura1t juatice. » 
A moins que • dans Wl .ut d'al)"1'tment • - la formule 

a de... 1 ft]8. 1nt""'S ·r - on ne ltui. donne tort. 

Da tl\Oh, DU BO:\ . DU BEAU ET PAS CHER 
UORLOGERlE-BIJOUTERIE Louis Chiart!U. 

1!5 • "'E DE BRABA:\T. Bruxtllts, prèa rue Rorler . 
ACIUT D'OR, &RGE..'\T, ECBA.'IGE. 011,·ert de 9 l %1 h. 

WHISKY 

John Haig 

Bruxelles bilingue ? 

1627 
La plu• 
ancienne 
Distillerie 
de whisky 

au 
m onde 

.t9tnl Gtntral: 
R..I . ·l11wm1in-. 

lnn<tlln 

Tra • "' d~ pr Unçu..stlque, M. Puli;mce Masson 

dMae la Belgique en trolS réglons - •v.ctemcr.~ comma 
M. van Cauwe:aen: la par\le tumande. la partie wal· 

tonne et. la ré;:l<>n hybride. bruxcUolse et. b1Jlngue. 
Un lrcteur Interroge &Ul.Si à ce propœ : 
L'tru!Dcnt homm~ d'Etat sacrt!le-t-11 donc les minorités 

fn.ncophones dl'S F'l•ndres. qlll n'existeraient plus? 
Quant t. Bruxe:lcS. • c l'an omè~on b:uxe::Ol.59. 

éent•ll, tonne une c:itéi;orle •l'éclale qu1 a une lncl:nat!on 

éV1(!<11te pour le btllngUlsme •· 
Ebt-œ b•en exact 1 Bmxelks marque-t·ll vrnlmmt. une 

lncllnatlnn pour le billngu»mc• 
BeJ\ucoup penoent, au con\111\re, que Bn:xellos enttod 

rester nlle d"expttS31C..'1 française Bn:xelle3 ae défend, 
mal sans doute. mals ae défend contre les entreprises da 
namandl.ratlon camoullm so\15 ln appare:ic<a d;i bllln· 
gul..<mt et les Bruxellois demand,.nt que ron mette fin 
à t.oul"' les m<'$Ure& de contralnle et spécialement de 

b\!lnrJ!:.me omclel et oi! .Cleux 1 

POU R VOS fo'L EURS l\1ARIN 
Sa dev11c · TOUJOURS MrEUX 

Face Avenue Chc,·alerle. - ClnQuantcna1re 

Surveillez votre C. C. P. ! 

Et~vous tttulatre d'\m compte de chèq:.ae.s post.aJ.X, ou. 
si VOU.$ preferez, d'un compte 1:.o•tal, ou d"tm compte de 
chl-Ques pOSta! ? Dans 1 afflrmal1Ve, veullltt·Y Jeter un 

peUt ooup d"<2;!. 
El, d'abord. est-U c ac·i.t •. ro•re compte? Noas voU:ons 

dire: en dis;>ose'!-V0\03. à l'oc~.c·n. pou~ 1 une o :-a11u-e 
opératmn qu·u vous stcd de taire, à ~"ent;ee ou à la s->r:it, 

ou b1tn es'-ce almpl<'mc:it p<iur donner de l.'\ prestant:e 
à voa c•r.es de vWte que voua avez pris Inscription l 
l'OITlc;e d.-. Chèq;.ca • 

Il acra11 :e:nps de vo::.s m a•'ISC sér.e:asement.. 
Sana quoi, un de ers quatre ma'!ns. vo<.is risqcez de 

trouver dans voire coumer un• note aMeZ brtve, mals 
bougrement cavah~rc. dudit Ofllcc c Les comptr~ tnacuta, 
Cllra IA note, compliquent 1natUement :e •ravaU de !"Office, 
En co~ue."lu, \'Otre cvmp:.. 5"m clôt•lré d"olT e dar.s 
la qU111%alne. saut A•ls contraire de vo:ze p:>r\ •· E' , a. 

RELSKY LIQUEUR 
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A PARIS 

L'Hôtel Commodore 
12, BOULEVARD HAUSSMANN <OPERA> 

250 chambres atec ti.in - Nombreux salons 

RESTAURA.'7 GRILL ROOM BAR 

Adresse tfüi?llphlque : COMMOOOR PARIS 108 

B'en e:itft>du. vous ne chercherez PM à a&,l'Olr en quoi 
un comp'.e ~Piiié c 1nac•u • peut bleu donner du tlntoa!n 
l 1 Otrlce d<!S Cbequea, .:01'1 que c'ea: p!utôt ~ contraire. 
•: -.-: na~lement, QUI voua vt•ndra1t à l'esprit. 

voua po~ metne, c'eet ion l ~. la noocbar 
lance Juaqu à na point voua lntonner dana quelles llmltea 
~pecuvea ae meuvmt, d&na l'espnt de l'Olllce, l'actU el 
l 'lnac:u .. Car votia n'\vlortz pu que lea aubtllltis de 
l'admlnJ&1ra·1on aont lm~étrab!ea 

Vous prendft'Z votr& plua lmpr-Sonnallt atylo B&)'IU'<I 

• t voue enverrez Illico un mot ~ gentil à M. le 
Dincteur de l'Ofl'!c• d-. Chêquea Po..taux, IUI aasurant, 
Mns ambare, que dorenavant, votre compte, un peu 10m· 
11<>lent tol13 eea t•mllS<I. •a connaitre une ~re d'activité, 
TO!re d'ar'.tatlon non parellle ... Ah 1 

RHU.M CHARlfSTON ... 
Suite au précédent 

Ce:a t&!t, <'t hli<tolre de tenir PAl'O!e, voua aurez reoours 
à la peU•e comb!n~ &ulvante. Voua avez blen un ami, tltu. 
lalre tea:em~t d'Un comp'.e de Cll6quee P»taux ou J)Oelt&1. 

Et <ei ami. uns &UCOU'l dout... Il voua arrtve d'avoir dea 
ch~ à lul dire. J11.1qu1e1, TOU. Ullea benoitement de :a 
pœ•e ou du tél~phone. Et vot.rc IJU1 de mime. Vous allez 
c.'lanie tout ça. 

Pourquoi ne p:u utt:lse: :-s •h~ea P»tatu: pour votre 
COrTtSPàlldancc7 c·a: le momm~ d'7 10nger. D'autant p!us 
que c,, lormulalre.! de chequra oa \"ll'tmen:a ont PZ'évu. •> doa du ta'on. une uae ou U eat p&rfa!tement lo:.sib!e 
au t1t ·aire de parler de n'lmpor:e q;iol, d• la p'.Ul• comme 
du eo.ell, et d exercer aln>l du talen:a tpls:O:alres quf 
HP&DO~ '.On• ••ec d au••nt plus d allfl!reae qu·14 béné11-
c 1mint de la lnutch!ac poa•a:e ! 

Un cocktail bizarre 

de l&baca tnconn,ll? Non 1 Mala UM <OmpOtltlon &avanie 
et Judlc10u.se de 1&baca de srands cnu · c'est cela qui &c:t 
à fabnquer les S&•"OUreux clgar!UOI BELLINA. 

Un peu de retenue 

Lea c&fe~~filt hO!f'!tert tt rea:aura·f'\C'I, ~ aont pu con
!en!4. La !01 ~ deux füres a res!at<! à ~ou. lf'a MMa''- '.ea 
deb114 clandestuu. les aut.rH •prl\ m Mt mulllplleni:, la Oôtl· 
sommaUon d'~coo! ausmenue et t:s ton~ lea Mu.la à n·en 
point pou-. nndre. 

Des procnesees leur avalent •1' !al~ ellee n'ont PM 61' 
tenues. Ca prom.._, d'&Uleura. n'ft&l•nt qu''10CUlral ... 
l'expértence auraa dù l•ur e~lrn•r "" qu·en vaut l'aune. 

Et une to:s de plua c !la en ont _.. •. C'eat la clnqu1em1 
ou atxleme to'-' qu'lla vont entamer une c action déc!&!ve • 
avec rrtve d'éclatraae, man!ff'Oltatlon, PNPtfande, mee11n1 
et fermeture. tMonquement tota:e, de leu~ 6tllb1131emeai.. 

D est tort à cratn~ que cet~ camP&lrne nouvelle ne eolt 
aua..J peu déci.slve que lea pre<:edentea No11a leur aouh&1tona 
bolllle chance, upe.ndant. mata non aana leur faire obterver 
qu'arborer letll'll drapeaux en berne et VOUN de erepe D't~t 
pae une mesure trè<i heureuu. 

On a perfaltement eompru que IM anclena combfti.tan•• 
au lendemain du vote cl<' l'amnl.stle, recouV?'<'nt !eura tten
dar<ù de l'emblme du deuu. pour marquer leur tria~ et 
leur déception. Mals Il est dtPl•tSAnt d• mtler le draJ)C!lu 
national à la que.s!lon de l'alcool. Jad1a, aunnont~ d'une Vtl&

slc de porc, Il s!fnala1t 1<'$ kenn<'SSea aux boudln.a. La ruerre 
a fait disparaitre ut u.sare. Jad1a anoclm 

Qu'lla manlteatent, qu'il& tennent !eura poru.., qu'lla COU· 

vrent lea murs d'appels vtnieura qu'il& tar•bustent los 
parlementaire&. qu·1~ mu;i1p:1ent le.a mee11n111. parfait, mali 
arborer le drapeau en berne et vol:é de cr~pe. non, tout de 
même ... 

Trois &n$ de règns 

n y a eu trol.s ~ ce!!e xmatne q~e '.e smipethlfll;e 
c George's Wlne >. à Bruxelle.BourSl', eat d1"j;6 PIU' l" 
cbarm&nte Mme Allce Praie! .. On a thé l'n-tnemcn1 •t 
l'on a clame que nUlle pan à Bruxelles n't•xl.ste une uu•rne 
&uMl bien tenue et aw.111 bt"1 &chalandte 
c George', Wne • Il d ZJ, r. A.,, !J<,' t<l<rl (4 la 80f;rU/ 

Un gouvemement féminin? 

c s11 en "" temPS encore - nous krlt une ltttrice, qui 
arrtve. Ml11.1 ! trop tazd - voici une 111111resUon qui J>OUJ'
ralt peut~tre sauftr le paya de l'embarras critique o(l 
U ae trouve. 

Car U •·a de 801 q U ne peut rien vous en eoQter. La 
modique loJmmc que •·ou vt. .... z au compte de votre ami 
e" <"he.r CO.rftSp0ndant, ce d.-_•rnJ~r voua la c reV1.re • av~ 
1's eommcnta.rca q ·~ comportait le m!'Mage lnltl&I. 

E: vous rccommrncé'Z da l>'ed i;aurbe, si nous œona 
d .:e 

L <>JX'rntlon t't'Pftéo totia lea trota Joul'll, c'est vraiment 
bien le dlab:e si M. le directeur de l'Off:ce des Chêquea, 
revrnant avec plal.str sur Ica t<'nnca de sa Première clrcu
laite, ne finit pas P>r vous •~Primer aa plua vive aatWae. 
t!on pour ~. zèle que vous avez mi.s, en fournJMant de 
l'aetJv,:t à votre compte, à eouln11er le 1ravaU de son per. 
eonnct. 

• Lidée serait de faire un 1ouvernement ffmlnln. LA 
baronne Boel, avœ le portefewlle ~ Atfa1rts ftrane<'res. 
POUJTalt prendre Je rôle de Premier mlni.stre. 

1 Mme Jeanne·Emlle Vandervelde aux P. T. T, - vu 

C'rs• ce qu'on Vola a<>Uhatle ... 

Pour toll$ commerce.., tran&torma. 
ttons, l™tallattons 4 o magasina, fta. 
l~gca, vttr1nts, elll!('i.nea, ete. Oevta 
•t eataloi1Jes rralulta 

Nos Mlfluéa N' rend111t c1ang tout le 
pays et oran~Du<!ti~. aans aucuns 
Crals ni •ngagrment. 

SIEGEL, JZ, nu du POlnçon 

BRtnŒLLES. - 'NL 12.71.99 

sa grande habitude du télt'phone. 
1 Mme Spaak à l'lnténeur, 
• Mme Brigade, à l'Instructlon publique. 
• Mme Hymans. Justice et Cultes. 
1 Suzy Llppens, aux Tran•POrta. 
• Hélène Burnlawt, à la Prévoyance lôelale. 
1 Mme Dersclleldt à la Santé publtque. 
• Mme Schooteden, •tu: Colonlea. 
• Mme L'18belle Blum aux Travawt publies 
1 Nous verrions assez bien la en'atlon de deux po&tea 

otflcleb et permanenta pour rérler lea rapporta dea d1ff6-
rents groupes ministériels : un c!Jd du pro1<>eo1e - poste 
QUI serait bien pri.s en main par la eomtes..-e John d'OuJ. 
tremont; et. au !lelll du Parlement, • 1·oppoutJon de Sa 
Ma.Jesté • dlrlcée par un ch•! : Mlle HuySmans, peut· 

t!~eD resterait : les B•.aux-Art•, pour le.iu•.ls nous &\10N 
eonaé à la marquise d'Aucbe 7 

1 Les Ftnances, l'Air!culture 7 Pœtft lmportanta, mal.tl 
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::.~~hu~~œ ~ TAVERNE PALACE 
qu'il i.adralt ~tre oon11er t. dea ptl"IOnnallt.la :la.
mandes. de prl!~ cUl'IC&les. pour arrtYU t. un bon 
fqU!llbra. 

• voua 'fOUClrel blm me pudonner de TllUWlr reattt 
&l)On,.ma. ce qUI 11'.r. PM trie bien .u en ~ mal& 
,. cnlndra:s lea nprlalll• de certaU1ea de m• bOnnea 
amleo - llOlt p0ur &\"<>!r t!.6 ~ llCllt pour a.olr 
~:.6 ~-· · 

Hôtel Château du Relaia 
l proximl~ du ~ Oolontl>l. cha~ de LounJn. Ter· 
1'\lerell. - i>cnSl<lD t. pUUr de U fr. - Bonne cuJMa. -
JPUX et. Att.ractlODI dtveneia. - Ba.Yin de Natation. -
Sltu6 dalla un cadre de verdure unique et \lit.ra eelect.. O<>l! 
l>Ulllature. Ouvert t.OUte !'ann6e. Têl. TerVUtren oi.51.82.c>1. 

PrlZ mO<Ura A c<m1ien•r po11r Jtt~1. rtve!llOM, de. 

La Conférence du Jeune Barreau 
Elle a·eat réunie avec la eo!ennlU. la pompe habituelles. 

E&H:e à eau."" du dt'oor - du be.bylonJen d6cor de 1A aaile 
d .. C..-tlon ? ~ à eau... du preatJce de 08 tolfl!IS, de 
cœ hommea d"Etat blanehla IOUS le double lamais de la 
pohUque et de la J~prudt>nce ? A eau.., dea per.onnallta 
êléganr.et et très c Tout-Bruxenea • du c conrtrencler •· 
de Me André Jllnast'ns. l'orateur de ceue année. et de Me 
Alex Sa1l<U1. le bltonnler des JeuntJ ? A C&\1$e de la per
aonnallté de Me Oevtze, qui avait accep~ de clore la aér!e 
dea haran11Uea ? Noua ne aavons. MW le fait eat que le 
Patala talsalt recette. On distribua d"abord dl'S prt.x : Prllt 
LeJeune t. Me Jean-Nleolaa-J•eques; PrlX Janson à Mlle 
van B<JUUil. c une ra>1ssante avocate •. à qui la toee air<! 
t. ra,1r; Prix oespreta t. Me Van Eyll; pula Me André Jan> 
eena parla d'Uylmaploacl et de De cœt.r avec r~. élo
qu•nce. compétence : l'humanlm>e reTécut , et &\"OC lui les 
conl.radlctl<ms d'ulle époque qui fut un ardl!llt creuset plus 
qu"lllle gal!'Tle d"Œll\TtS immobiles et par!alta Répliquant. 
Me Sallwl m!t l'accCnt sur la Ul>tné ~ pen.Jff, au.)OUrd'hul 
Il menacée, • cette tpoque nalssan•• ·= et var.ssante. 
enw.- - langes ~~,.ux non enUh<m•nt dblOUês. Apr'!s 
lut. M• Alb<rt oevc.e tnsl!\a aur la f~~ d• or.et, 1~nl• de 
la bravade. démon du aarca.tme et du brusque éclat de rtre. 
D rap;>ela le mot <rJe lui préte De Coster : c Je ne m'1$SU
Jetta à qutoonqu• et ne pc>IU le nom de pe,_,,,,,., » Et ce 
tut p0ur lts troa orateurs un vU 5Uttb qui prouve que 
les ~es autonlalrea n'ont pu encore chez nous la cote 
d"amour. 

Le Roi Soleil disait 
c L·exacUtude t' po.!1 ...ue dlll rou11. Vous ee~ '•s 

Rola d" \'exactitude, Jl'flce aux pendttles et ~vel!.s é'.ec
trlquea Westclox. 129, avenue de la R<-lne. Bru~ellea I. Jo:.t 
réveil. 1:.0 fr. Pendule murale pour bureau, h&ll. cuisine. 
175 francs. 

L'Unité de la Belgique 

Mains rugueuses 

PUROL 
adoucit. et guérit 
Bone f~ 4.- e\ 7.50. Toutt:j pharmacies. 

siècle. C'est aln.51 quo tous les traltâ de d.r<>!t - meme 
ceux s'appliquant aux pro\'inoes septentrionales - ao trou• 
.,..lent codl!lés sous le nom de • Droit b<lglque •· Tou1 
récemment, nous mettions enoon la main sur un bel exem• 
plaire des c Institutions du Droit belglque t1'11t p&r rappon 
aux dix-sept provinces qu•au p&ya da Ll~11e ». par Ot-orgea 
de Ohewlet. conseiller du roi et anclen avocnt au Parla. 
ment de Flandres, édité à Bruxelles Chez Jean lltorls, lm· 
primeur et libraire sur le marché aux '.fl'lppcs à la 13ll>le. 
On Y voit comment les ooutumes de 101.1 :es centres du 
pays se oont Interpénétrées e: comment on l!ltcrpn!te et 
complète les unes par les autres. i.;·autcur c1 e le OOde bel· 
glque et le c '.fl'lbonlanus belglcus • d Anse :no. le Notaire 
belgique de Hune= le c De notltia Juna Belglc\ • de 
ZIJpeUS, etc. Aucune dlsUnctlcn n'est faite entre les ~na 
d'express;on fiamADde et œllu oil ron p;: c te trançals. 
L'unité de lois et de drol~ pwuve mieux que toUt autre 
argument J'unitê de pensée, de \1e, d'acth •é de mœurs et 
de traditions. Or. n'est-ce paa cela qui fA!t préc!~ment le 
ciment d'une naU<>n. d\ln p. • • race 7 

Détective GODDEFROY 
OFFICll• JUDIC:IAUtE. ,.&NSIONNC: 

8 RUE MICHEL ZWAAB TCL u o> 7a 

L'histoire de la semaine 
c Au S!>lell du Yexiq·; • op<!ret'.c à grnnd s~c-

tac:e qui. renue du Chlte:ct, amuse la pel!t.s e~ lts ~-.nd&. 
On y re:rou.-e ::ou:es :e.s herbes do 13 51ln~e:!Jl qul ll.rent 
la fonune des !éeri!'ll fameuses. depuis ' Le pied de mo 1-
ton • et c Rhotoma::o • Jusqu'au c Tour du Monde a et à 
c MJ.che: sr.rogolf •. qui aont =us les tna lnfgal~ d .i 
gmre. 

Au cours d"un des drrnlers tablè:l x du c Sc"le!l du 'd,... 
x:que •· on voit l•s deux prlncipnux pe•soruugcs enfe"'ll10 
dans un sombre cachot oû Cs a't<:ndent. a mort - te lt ,e 
monde est d'aUe;irs tr.uiq:rt:e : t:S y échapperont Lo 
deux oondamncs échangent drs calembredlllnea avan~ 

Le Bal des Catherinettes 
CE SAMEDI 27 COURANT A PAHTIH Dl! 20 Il. 30. 

On entend <0uven1 les akUvlates soutenir que la Bel11l
que 11Cralt une creauon de la politique lntematlonale an-
11a1.e et que, J•nu<ts avant 1830. U n'en avait é~ ques
tion autremel)t qu'à titre de aouvenir de la conqu!te des 
oauits par 1•.3 Rom..ins. On a aouvent. mals jamais trop 
10uvent, réptté que. bien au contraire. nos provmces for
maient un toUt homogène depuis touJoura. et spécialement 
depula les ducs de BourgOll:tle. S1J est une matière dans 
laquclle le pert!cularb:ne aurait pu le mleux .., Juger, 
c·es1 le d.ro!t. car c·œ: p&r dee !ola et d"" r~lemen~ que 
les paya M dl!h!nnctent 1Wra:MDent le p:us. Or. nous 
voyons qu•, mbne d&ns ce doma!ne, l'ulllf!catlon s·étalt 
pour alDS1 clJre complttemen: faite deJà depuis le XVIe 

Grand et Joyeux Bal des Catherinettes 
Cotillons monstres ~ Concovrs do ch.1pHUS 
De belles attractions On ,v,,.r1t••··· 
et l'Orchutre Hot des Simmont' Swit1(trt 
AU GRAND DANCINO ATiltACTIOSS 

LES noss1c;:-;01.s 
18. chaus. de Wavrt. à 1 P. 'te de !'!am •• 13nxelle.s 
fpm.T rappel: cm JI du •oc '""' lt> iolri •I Il JI 11 tilt 

de 4 4 7 h t"-'rts, lts dlmanelltrJ 
DE LA GAITE DE BO:-;' ALOI •• POUR TOUS 
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A L'USINE. AUX CHAMPS. A L'ARMÉE. A L'ATELIER. AU BUREAU COMME DANS LA DOUCE TRANOU ILLITÉ DU CHEZ-SOI. L'HOMME A BESOIN DE RENOUVELER SANS CESSE SES RAISONS D'ÊTRE HEUREUX : JAMAIS IL NE DOIT OUBLIER QUE LA CIGARETTE BOULE D OR LÉGÈRE SÈME LA JOIE DANS LE CŒUR D'UN FUMEUR ET QUE LA BOULE D'OR DEMI-FORTE (EN PAQUET VERT > EST LA TRÈS DIGNE SŒUR DE LA PRÉCÉDENTE. 
d'a!Ironter la !11SU!ade ou la pot~e. L 'Un d'eux - Mare< .::a:s comme U ae doit et incarné par le joyeux VauUI, trè3 en verve, - conte à l'autre, le beau cha.n•eur P!en-eJ. une h!.<:olre de ::\laraell:e, un<! h:s'.01.re qui n·a r.en à Nlr avec la ptooe, mata qui n·en cet paa moins bonne et que •oicl: 

Marius ayant oubUe la c:ef de sa mal.Ion. ae rend chei un de - aml.1, hôtelier de 80n é:at et le prie de :e logel'. - J'ai une ch•:nbre magnlllque. d.: l'hôte!ler. Oontort, propreté. eau chaude et froide, vue aur le coura ... - TU ne t>!atuea pu ? 
- Vtena plutôt voir 
Et l'h6'eller rondult )fa!111S dans la chambtt mod~!e. Le premier ooup d'œU aatl&falt Marius; mala, levant la couverture d" IJt, U aperçoit un pO:nt ?O'-'ge aur la b'. i.nche· ir du drap. 
- One punal.., 1 
- Pa.a poos:ble ! 
- Juge tol-m~me ... 
L 't lte:ier a·a:iproche, pttnd la puna!ae entre ll'S doigta e< d.1t, .. vt'<: un sourire: 
- ~ Nt mor.e, ::\lartu.s 1 La pro;>~e des draps l'a d.._. >èr~ ILU pou:t de la falre se suicider. TU n'en tro tYeJ'M pa.s une a\ltre • 
Marlua ac<lePle l'exp;.icatlcin et ae couche ... Il descmd le lendemain matin, la tlgure t.uméftée, l•!S 1eu.' boums. l'air de très mau\"tUse hum~ - Eh. bien 1 .Manu& dit l'h6:eller, qu'csHe que tu a.s? Tu <'ea levé s>.tr une ma~va:.ae jambe? ()<J aura:.>-tu paaeê une mauYIWe nuit ? 
- Une nuit a•roce 1 dit Marius; Je n'ai paa fermé l'œU 1 - Mala. bonn• mm. q .e rea:-ll donc amvé ? - Il m'!'ftt amvé que.. qu• tu manqun de franchise e< que ce n'eat nalment pu b.en Il un vleU ami comme C<>! de tro:nper 1m homme c->mme mot 1 - f:xpllque-tol. Marius. tu me fais mour.r d'ansoume ... - Eh blm, vot:à: tu m'avala blm dit que la punalae ''''lt morte: m~ t.u avals eu aol.n de ne pu aJou•.er que c·é:.alt son entc.""remmt : c e\ 1 uait ''n monde 1 ' ! • 

pot t41'grarNnt : cNORMANOY 111 PARISt rhervu 1\1 

11œoo~[;]~œrEi]ll 
7, rue de !'Echelle, PARIS av. de l'Opéra 

Cho.,brn 1 penonno: "'"' boio 45/60: o•ec bolo 65/90. Cran4 lit J ptn. 1 bol• 80/110 .• 2 lih bain 90/UO. 

Revirement cyclique 
M Van Zeeland <'lit alm6 dœ dieux En l~. Il parait .-t les n~h<-3 ~ auccèd"llt Il la lon;ue th6or.e dea Vach4 m&lg!'<'S. En 1~37. il A'en v& et le.. V11Ch<3 sont déjà moins clodu<S. on co:runenoc à leur votr lea os. Air.si pouna·i-<>n dire: •La prosl)hlté œt vmue par lu~ elle ""t partie avec lui•· De l'L ~ é:.ab:Jr l1IW rel& "'" de cauae 11 dtet. U n'y a qu'un l':l.I - qu'a d6Jà franchi pcui.êtro le B1•Ire moy(·n. 
!\! van Z...!and aour.ra. é;1d(SDID('n<.. r: ait bien que a'11 ' ':âlt. resh~ au pouvo!r, !t8 vaches n'en auratent pu mo1M continué il dt>\'tnlr de plus en p:ua aque'.~:!ques. n nous tta!t arrJrt. doc~ et aourlant. au moment où la crlae mon· dlale touchait • sa lin. n &'en est allé au m<lment même 

oQ • produit le fatal c renrement c)'dlq\M • · pour p&rler le lanpge de l'Ecole de Lou vain et de Prln~ton. DOjà M. ao-.-e!t, !e maitre "'1mltt, .. d<!O&t d&N d• U'vêtta dlltlcul!â. D env14&« une nouve~ dévaluation du dollar et proclame à tout Tenant qu'il !audr& lui trou\'el' un remp:açan~ lorsque son mandat v1endr& à expiration. La tallllte de l'économie dlrlsée a'avère de plus en plua 6clat&nte •• M. Van Zeeland es:. J)&l'tl l Po!nt. 

Ou lblàttt. chM 901, en visite. les Chocolats OODELA.INB aim~nt pu leur aapect ten!Ant et leur qualité lmcomp. Bruxellea, &l rue Royale. - A.n;-en, SI, rue 4-- Tannoun. 

Votre inatallateur 
vous conaelUera d'achetu .oa appattlla sanlt.ain. ches RENE DERECQOE (mabon de sros> qui powde dana au va.stea saUes d'exposition une coUect.l<>n oompl~te de SALLES DE BAIN de bon eotlt et à tous lee prix. 25, chauaaée de Forest <Porte de Hal>. Bruxelles, de 8 l 18 beuru. 

La théori'? dea cyclea 
Elle ne date pu d'hier. puisque le chaste Joseph l'appliqua. voici troll srœ mllllnalnia. Toute 1*!lode de Pl'C»pérltÂ est auMe d'une pûiode de d<!llr<!6$1on e\ ainsi de aulte. L'économlate ~ peut que con.at&ter et ~!r. plu.a ou mo.ns n&eW!'ment. l'ampleur du mouvement C)'Cllque, le moment du revirement dana un aena ou dans l'autre. POUr la période Ktuelle on tt&b:t~: 1929, apparition de la çande crl6e <cnute des matière& pttmlèl"N. ettondrtment boura!.,r. augmentation du chOmage, ttcluctlon de l'acllVl!<I lnd11StrlelleJ. 

1933. Point de Mpart ~ la reprile. qui ~ment do:t ~:re ~n:e. 
1934-35. Essor. Le courant eat remoulé. L'<!conomle eat entré<' c1a.ns un plan uoendant. 
1938 : prœpérllé, let prix de sros montent alnal que ceux des mallees premlèret: l'lnduatm :ourde ne surm paa aux commande&, l& vie eat belle. 
1937. Le prem:er aemestre es~ marqué par une ~ t~lon. le ""'°nd volt se prodlllre le revirement cyclique: Chute des maU~re& premières. réduction dea commandes d de l'actlVlté lnduatriel!e, reaudes<en"" du ch6mace et D0\14 en avons pour deux ou trois ara. Et les aouvemem•nta. mêm• s1!1 comptent les plia hautes 80mmlth de l'i'<:onomle, n'.Y peuvent nen e.in.t que le reconnal&11alt mélancolJquemtnt 1" pro!esaeur BaudhUln. l!:VOQURllt la politique du aouvemement. nt déclara-1'-U paa: son action en matière tlnanclère !Ut parfaite. en matltre économlq:ie. elle fut nulle. Lea rouvemementa ne peuvent que constater. 
~ ~velt, qui perd pied. qui est aubmersé par ltl ~vèntmenta, consulte en vain I~ augures du c Brain Trust •. qui ne peuvent que dire c C'est la cri. .. t Pou.nu qu'elle soit tntve. Attendona lea évtnemenr..I • 

Avant de vous rendre à !'Exposition de Paria 
&~vous &Ill BOREAUX O! CBANO! dea (are> du Nord <téléphones 17 89 18 - 17D5.39) et du Mldl <ll!léphone 21.60571. à BRUXELLES Cbt-Ques de •orare ooar l'AIJ• m rne et l'ltaUe. 

TOOT&S MONNAIES ETRA..'IOER!a 
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Tout le monde parle ... 

d• la ' ' "vell~terruse - dt l'txcellent.e cul5\ne -
dll cl>OIX m ConlommlttOl'll d• 
la Ta•tme Gruber - Place Rocltr - Brunlle$ 
aprb le dn~ma ou le thlâttt. i.. c Peù~ Bu.Ilet Fl'Old 1, 

une nouaawt~ 

La sagease antique 
Lf p..,m1or des économlatea. le dl!nmnmé c Joseph 1, 

fa isait des pro\f!Slons et accumulnlt des réserves pendant 
la perlode de prospél'lt<l, rn vue drs snn~s de crtse. B61aal 
aea 1ucrl~curs ont oublté aca t"n&r1gncments. 

De 1926 l 1929. DùWI connum<ll une période de J>l'06~ 
ritô maatilhquc a•a plus-V.lues l> ldCét&lres massives. Tout 
Nt dtpcnoe au Jour l• jour et vint la cri.'<! qui tut d'aut&Dt 
plua profonde que les cala!inl ttaltnt \ides et les d•pm
tniaa:~ comme les recetka étalmt aiomdtta. comme 
l'acUTI~ lndusl rlel:e b&malt. Oil tenta de reclu!re les !rala, 
~ lut la pollt><1ue déflatloolste auJourdblll honnie et QUI 
«pendant était la seule pœslble 

l.a prœptrlte revint, la deVt\luatl~n et la conversion 
e<>mbl•n 'olontaire des rentl.'ll permirent de stimuler quel· 
Qll<' pt'll la reprise dont b<'n•ttcll\ le aouvemement Van 
Zeeland, con>tltué au bon motn<'nt. D exploita la prosp6-
rtt ... tl ne la créa point Mala on ne fit PB" plus d'ôcono
mlu: comme r;es prklècesacurs, tl engacea de nouvellee 
déptn~ pennan<'ntn. comme si ça devait durer toujours. 
11 a eu l'adr.,_ de parUr à po.nt nomme. lawant aon 
,~ur w tete à tete avec tout un troupeau ~ ncbu 
ttlQUeS et des pre'1slanS de dt~ budg~ tnqul• 

t&ntl'S 
Et "'"" doute !audra-t·U Caire de la Mflatlon ou une 

nou•ellc Mtaluation. ce qui est Mldtmm•nt la solution de 
taclllte ; atn•I. se réalisent. poln\ ll"r point. les propMtll'll 
faltts en mar> 1935, par MM. JMpar et Mathieu, QUI ne 
10n\ cependant pas des docteurs es 11e1ences économiques. 

Notre déjà célèbre concitoyen 

Chatie.a Spaak " 

es~ l'auteur du s<:ênario H do d..llogUes de GUEUl.E 
!)'AMOUR l~ !>eau film lnterpttr~ par Jean Gabin et 
Mlretll• Bnhn qUi t.rtompbe en ce moaient at.: P!az&. 

et For ladies only 1• 

La COnlen-.1<'C ae.• XIX n'<-:.i plua que la COnfêrence df':i 
qulnu et elle se 1ral!)(> uoldt-ment da~ l'ind1flerence. Au 
début <'Cpendan' !~s joumalisla sUlY!re:.· a,·ec teneur ...i 
travaux Ils êta c:~ venus d un ptU ~.-.ou~. ande> d'lnlor· 

maUons ""1lS:IUcnnel1<5. 
Or. pendant les &tAn<U ~ nul& clœ. qui furent :~ plu$ 

DQlnbrnascs, on I~ parqua dans un cou!otr,, 50\1$ la aur· 
\elll.~n« d'un <.en·\ce d ordr<" 1mpœan1 

Us la trouv~rem. ma.uvRLsc A..1: .... t~ • nen"\·e • La H'lyf: 
etc., une MllE" Ctnlt ml!e a \l"Ut' dis~ ,.,1on. M·ec puplttta. 
cnnt, plumb>, bu\'ards el. b;.u 1\1' pv..i\a1ent 1.uer le temps 
f'n «r \,,nt à leur pt.:·U·r lln~e. •·n jnuont iu 1..anz1 ou en 
vlc!An\ qud<l'J"" demis. 

lrl. lla se morfondalem d uu "" rou!olJ'•. Mais &~I leur 
~t&ll lmJ>OS.' b!e de "" d~l~ro.r, au cour• ~ - h~ur"" 
mo:-n<S nul ne pou\'&lt .... empkher d'<prcuver !e b<'ooln 
de ta~re le contra tt H~'J.S t aucun endroit c ad hoc• n~ 
..., troUT&:I dam leur TO!!inare et le Pala\.$ des t.ravaux ... : 
lo:.n dt' tout bistrop Pour rt'Ttalns ta &!"J3t!on df'vtnalt 
crave L'un d'eux re;>éra enfin une port~ sur laquelle s'il&· 
late:Jt les deux lt .. tres Mhatrttts w C. Hélas. e!!.s ~ta:ent 
completeea p:u u:ie Inscription !ormdle ; • For lad•es on!y • 

Mnl& comme U n'y avait pa; de ladies dans les pt\rac<& 

et romme dans :es heuret. qui l>"""i:ent. les beSOln.• de•~ 
natent de plus en plua •taus. quelqu'un dit : c Flûte! • et 
ouvnt la !)Or!<'. n pow..sa un en de 1.nOmphe. [)aJl6 le loCal 

4145 

réservé aux dames a·a~lllfl&.cnt une demi-douza!M de ~ 
t.aeles fixes au mur, à en\1ron $01ltall:M!x cen•llnèll"S du 
.ol et qui son:. d'ordlnalre, l'ornemen: ob!Jié des pc-:::a 
endroit.a c far cent.~ only •. 

M&!.l comment faiaaleM dooc :es la<tes .~~ à la 
COn!erenœ des XlX pour a accommoder oo oe. ~eQll.e. ! 

V oui donnerez 

à votre J.nlérteur un charme nouveau si vous l'inondez ... 
d• la !uaiée délectable de• claarlllo• BELLINA. 

Au Conservatoire 

St nous allions 1> • ~tremper dans le doma!M M l'art 
t~l? • Allons entendre JfCQues COpea~ qui, au COnser· 
va':oltt. va faire une JtctUZ'e' de • H:un:e:. •~ 

Le vieux l>àtlmeM de la rue de la Regence volt ae rôunlr 
am.si, penocùq~ement, o.tn pttb'.lc d'tn'..elle<"tuels et d'artis~e.'
Ce samedi SOU', noua r trm•vona. pê:e-mt!le. un abbe. du 
professeurs d'un1vcrmé, d<'ll profr.seurs de l'<'n.'l<'liflemrnt 
moyen. des étudiant$, et aurtout des é:ud1antes, d«s prorc.
'"urs de diction qut vitnnent prr.ndre une leçon. d<".S act.curs 
en herl>e. e1 des a:n)\1,..UX de !'Art. tout s\mp:ement 

8n11QUement, un bnt.\ tcarte deux ttn•un" !.es rideaux 
q:IJ aiasquent mal ,.,. 1:nmdes orgu<'S. llnent P3&"'iC l 
Jacques Copea'1. ~ applaudls3e:nents tc13t.ent. L'ac•eur 
va Jœqu'à ~a pc~ite t:lb'e au tapis rou~e qU! mi!.,neollQUt"-
ment, occupai: .seule. 11".SQU'tcl. !J1 vaste scbe. c.i.,...31J rtetJ'.e 
la cha;se qui doit l• porter. depœe sir la Ub!e un manus
crit. s'assied. 1e:te un regard vers 1.-s lampes du p: "nd. 
,.. relève, oomme mù par un rcsso"· et. sur ta poln d~s 
pied$. comme s'il voulait ne pas att:rer l'atl<'nUon a'en 
va vers tes coult"-llW!& 

Un murmure oourt dana la sat:e. Chacun. mqultt, ,.. 

demande 
- Q·Je !ui manque-\.U? Une carafe et de l'c:.u • Un• 

lampe de :able ? Unc aonnette ? Un :n~udlOlr ? 
R.en de :out .-ela Jacquea C<'>;ieau ren·re a•.,1 d'un 

huUss~er Pot":-ant une ch::al.sic grta.c L"h~ er en!~H· la ch.UN 
rolli• sur :aq·.1dl• l'lllus•re acteur a ieu l'anathèaie. e• 
d·.puah 

L« clprettts de I• ReK1e turque sont en v.nte chez toua 
les bOns détAlllants ll011phore, fr 2.25. Corn• d'Or. 3 fr. 
YenldJe, 4 tr. les vl.Qit Les t.ro\s marque\! sont sarantlea 
cent pour cent taba.l turc. 
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Copeaux de Copeau 
Son v;.soge a pr'.a :a teinte du taP!a couvrant la table. n dit: 
- Je -..ia voua Ure dea actnta d'Une tnductlon ln~te de la trag<!dle c Hamlea. SI voua le vouks bien. noua .. rrons un :onr morœau. nous prendrons un npoa. et noua lermlnerona par la ac~ne entre Hamlet et la reine. Lea lun•·t~ du l"''{'l&' 1=:1'. ~ crlne au.ssl. Co!)ffu Illet :a main à plat sur aon nœud de cravate. du pouce et de l'index raba.!.ssc :ea po1n~ de 90D taux-co?. et comDlf'l>ee la :..,:u.. ..... 
Noua n'œMreron.s point de noter en valnea !ormulea l'art de roxt.-ao:d:n&lre ani..:e. Sa ""' est J<'llne, aollde. a~: l'npre.-..ston est dJverae, poignante 10uvent quand U fait parler Ham ot: malA c'est. '.e T!eUJ< Polonlua qu·u c Joue • le mlirux, tnconr...stablement. 

IA. ma\n drol'<t es: del<mdue, a'anlme, a·ehe vera 1e ciel. a·~ vera le publie. La raucbe, qui, d°Wl dolat. aul'f&it ta ~x~ ~v1ent Yi•an~ e!.:e a\J..!Sl. et. noua &Sl.!ltona t. un• admlrab!e leçon de diction. de mlmlque, d'art théàtrtJ tout ent!er. 

POUR MIEUX DORMIR J .• n.u·siM~toNs QUlfTUOE . 11/, •''
1 r 1 • 11,, '/''"""' ••"'I' MATELAS 

1 N VENTE (M[l VANOER:&OlCHl fl RUE DJ t ~(!JY t R f" •w'K:11•".> 

Une fin inattendue 
Lea mains, de temps à autre, s·ab&ttent sur la table, et !Al bruit est à la !0111 sourd et pourtant nettement perœp.. tlble. E:!ea &e crl.,pen: à chaque bord; on d!.'"&lt que !c leoU!'Ur Y& aou.'eve: :e meuble. va s'é!ancer, quitter aa chatae. p0ur Jou~. N non plus lire Ma!s :e texte. lnY!Mlblemen~. l'&:.taeh<t Il """ sl~o et I• retl•nt devant le manuacrlt. Au fait. on ne noua a pas dJt de quJ ét&lt ce•t• traductloo ... l\tai.. •1'.e brave camment .1nn."1ë'eté, et appel!e un lupanar par son nom .•• commun et <Ut d"me fille qu·ene est W1" p . Shakespeare du res•e, n'a pas knt autrement. Mata. une fols d•Jll, Copeau a !alt cr petit renA<:lement c&'11C~"is'lque drs orat<"Jrs at:•ln~ de ph&J1nro-rhlnlte. n se fatl1Ne ':i11b.emrm. Il y 1\ de quoi : U Ut depul.s deUJ< heurea ""na antt lmllant lu vo:x, cnanc. riant. mwm•t· ran~. ges"ICulant, t<>ur a t<>ur pt\!e et cramoW. n te lè\'e De IOn pas un peu ra!de Il s'en Va Teri les tellto-e.<. ln écarte. daparalt. L•t.t.<tS'..ance applaudit avec enthouslaame. Copeau vient aalucr. Le pub:i<: ~·~ ual4. Que!q.;tS pel'o nnes a babillent. o·a"trff ba•·•rd<'Dt. On attend &Ul.SI pendant une dlzalM de minutes. Pula. un monale.ir en ~. d'un aU' un pe>J surpna et Inquiet. s·avanco '" beau m1l1eu de la scene, et dlt avec une pointe de timidité dt.na la Vtl"': 

- Maia. mesdamea et mess;l'urs. la lecture de M. Copeau •t !ln1e !. :C: ne faut plua a"end.~ •. 
~ l!'S lumle1"<1> sont mls<'s en ve1ilCUS('S. Le dlalolt\le entre Bamlet et a& nob:e m~~. ce aera po'1: une &utre Io~ 

Jonction Nord-Midi 
Enoore un Immeuble en démolition? Non. erttur IA. Tavl'm• du Palace place Charl•a Ro1(1er. ae modunl.oe complëtemrnt et !<r" sa réouverture le 2 décembre, avec !'Export Vandcnheuvel, la meWe~ 

~~~~~~~~~~~~~~-

Le lunch c MEYERS • ea: &pp~ dea rourme'.a. c-..ùa!ne exco!lmte, servtce lrréprocbable et cadre charmant. Eaavesl Cbooolaterte Meyera, n. Aven :.e de !a Tolaon d Or . 

.A..urancea contre lea accidenta 
soua ce titre, no.a parlloca l'autre 1tm&lne de l'lnttr6\ que prmnteratt la consUtutlon d'une <:ai. d'auur&ncea au profit de& lnvaltdea mUltalrea du lell'I'* de paa et dea ayants-droit de ceux à quJ lea nkewtN du ICrVlce coQtent la vie. 
- Mals. nous dit un peraonna11e du mtnlatùe, renconLri par ba&ard. cette aasurance extate, puJaq\111 1 a lea penalona. 
Oui, U y a le& penalona. Mala. d'abord. une pension. ce n'eat paa une auurance Enawte. le a)'llême, tel qu·u eat orrant,gé - ceel est un euphém!Sme - ne mérite llU que dea louanees. 

L'assurance m une rarantle cont.re un rtaque. apk~ ment le rlaque d'ln•-a!JdJté ou de ~ prmat\ltt, et c·eat une pareille pranue que noua pn!oonWons. La penSlOO. elle. est la continuation. plus ou m< ID& partielle. d un trattemont ou d'un salaire, en cas de aun.ie au delà d 0un t.re détennlné à partir duquel I• béno!.c~lre eat dlspeno6 de toute prutatlon en échanre. Elle peut ausal. daru certalna caa. être obtenue &\'1lnt cet &ge, ou e~re pa7te t. une TeUYe. Mata alors. a rencontre d 0une a.wurance. préctsl!ment contractée pour que le montant en IOlt v~ dans de pareUles c:rcon&tances- la penston ea trou'I IOUTent ~ulte, t. un tel point, qu·eue en devient proprement rldJcule. 
Auurance et pension sont deux chœes bien dlatlnctes. 

Tlc:.!c:.!us DE LUXE .. Nos CHIFFONS • -"' Coupes ooldeet-38, rue Gre1r7 

Pu grand'choae en pen pective 
81 extraorcl:nalrf' q .e ce.a puJsse paraitre. Il n'etn1te pea d'aaaurance obligatoire. en Belirlque Pla mm• pour lea dommagea pouvant être occa.!onn~ à des tleni. lortqu•on est automoblllste. N°tmporte quel sauvage ln!Ol\'&ble pe\lt s'emparer d'un •olant. colld'11re une vo !ure sur le uottolr et écraotr une demt-<louzalne de personnes sans être le moins du mQnde assure n Ira peut~tre en prlson mals. du c6t.4 de 8eS victimes. U n")' aura rien à eai>'rer d'un recoure contre lul 
Comment a étonner. dana de ~blables conditions. que l'Etat ne soit c nulle part• en matlère d 01.1&urance 2 Que !t.itt? L'Etat doit-li prendre urangement avec des eompagnle. de premier ordre ou bien doit-li créer une c&We autonome? 
La première hypothèse semble bien exclue, parce qu•ene Ca•orl.tcr&lt par U'OP des mtttprl!es prtvérs lqul. autrement. •abstiendraient). Qu•nt à la 6econde, elle ne l'e1t guère molna parce qu"tl r~pugne à l'Etat de payer dea prbnes, mème à un 0111ant.sme !ondé par lu~ parce qu'on ne volt pa& bien ou U Irait en chercbrr le moot.ant. et a~ parce qu'U absorberait t<>ut de ml me lea dllponfbWU!s du dit or111Ln16me. tou~ comme U &bsorbe celle des chèquea r;ostaux - ce qut l'obll~eratt à prflever sur N trtsorcrte l•• sommes à régler Dès lors, &utant être intéaralem•nt aon propre &Muttur, en ajouta"! au budget une charge de plus. 

&falbtureu..-ment. u est déjà b!en assez dll!lclle sana cela d0~uillbrer le dit bud11et. écraaé par le polda drs pension;, le plus lourd de tous. plu. lourd que celui de la d?· te ou celui de l'armée Aussi n·e~t-U pu a prévolr quo qi.elque chou de "'r1eux puisse ttre fait. en m~tl~re d·&llU· rance, daN un ueiur rappro:ht. 
Et pourtant .. 

Cartes Xmas et Nouvel • An 
CALENDIUER~ o.- FA'.'IT ~lSlE Papet.. Centr&le. - M&ia. Ch&llleux. - 20, Man:hHux-Rerbea. 



2 CLEFS 5 AVV.'UE MAR:O."IX. - de Namur 
Bul!et froid - R.st&Lranl à la carte 

TctJJouta lea melll~urea bl6rea et les memeura 'fin&, 

Le• pensions 

Cette !&QOn d'imputer sur le bu4et une charlt de ce 
cmre. est lnCODtest&blement une erreur. 1eératr.ce cle 

oonatanu 101Jcl.a. 
81 l'on avait cn'6 une ca!Jae dea petulona. auSll Indépen

dante que ~ble du pouvoir central et dlrlaée de !&QOn 
!rriprochable. oomblen de dllllculttt n'auralent.-ellea paa été 

.,-!!ka au pays t 
Au 11ru de cela l'Etat olole 110U1 re:ron qu"ll doit fournir 

w.a ce domaine et qu'on exige, par surcroit, qu'il aug
mente encore. U "' est de mélo., d'a.tlleun. de la S. N , C. 
1'. B. QUI ne d•vralt paa envlM~er des augm•nta\lona de 
t.anf1, dont peraonne ne vtut ent<>ndre parler, al elle 
1l'tta.lt tcl"&Ste pnr les pe1151ona qu'elle doit payer. 

Faut-Il ajouter qu-. ceci ne alrntfie nullement qu'il rallie 
m!ulre les penstona ? Nous TOUdrlona 5'ml)!ement que la 

~te ~ a·orpnJ.si.t mieux. 
eomment. nt':mmo~ ce paa mettre en paralme lf'll pen

sions d.s agenta de l'Etat et celles d'autrea catégories 

d1ndlvld\l$ ? 
Parmi ceux-<:!. li tn est qui 11aiinent plus que les fonc

Uonnalres. mals. en génenr.l, la aomme de uavaU exigée 
d'eux .. t aussi b.en plua Jr11IldC De IOUie façon, la dl!
(lrenœ de revenus o'e;; pas de nature. on s'en doute, 
à permettre ln c:onstltuuon d'une rente v\agért ~valant 
à 1& ~on d'un cmp:oyé de méme r&Qi dana un mJ.Il!s-

tère. 
Sans doute, la pension d•s employés a-trf'lle été Insti-

tuée. et même &\te une • c•\$at nationale • à la clef -
qul, aolt dit tn oa.s."'°t, réalise des bénéfices énormes. 
Mali les lnt~re-...sb ron.>t.tucnt leur pension eux-mèmes. 
par des rel.nues sur leun a;>polnttmenta. et elle est 1nfune. 
en dépit de retenur> relatlvemmt tlevée.s. d'une lnterven· 
tlon patronale et d'une autre de !'Eta~ 

Un intérieur charmant .. . 

, .: ' ~ut >'1 r· J~ez dOl<T à \'Olont~ la lUJnim. VOUS 

t.rouverez une v~ tnflnle de ravissants luminaires • 
ECLAIRAGE EI..ECTRIQUE A l~~SITE VARIABLE. 
&2, av. de la Totoon d'Or 12 ttagel tél. 11.00.55, P.. Lowse. 

li reste beaucoup à faire 
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Ar ~n Pr ta BellflqU~. Cannor, 2G~. rue Salnt-~nl.s. 
Bruullca. - Tél U 10 99. 

Plu• de taxe sur les autos ? 

Tout amve en ce paya, même la aupprc,..lon d'une taxe. 
Mala la nou.elle en eM tellement sul'J)renanœ, que noua 
&\Onl commence par ne pas y croire ~I que si et:e ne noua 

ètalt rapportée de p:usleurs rotés. nous demeurenom IC"1>
tlques. On noua aorure donc que la t&Xe de luxe aur les 
automob~e. est condamnée à mort et que l'e.x«:Utton aura 
lieu d'ici quelquf'll M'maan s. P~volsona donc. PoUSIOna un 
' thrte cheers 1 et loucn.. en chœur M. De Man. 

Seulrmeot, au.s&lt6t après. dépavotsons et sachon.• que 
la taxe sera :out de nième p&}ff. Non plus $0U.S la forme 
visible et sellSlble d'une wxe de luxe, nu1S '"'us la forme 
dite lD\'lslb!e d 'Une taxe à la aoun:c. qui sera appliquée 
dana le courant de jaD\'ler prochain Ce que M De Man 
&<L'Orde d'une main, Il all?1io, lui ou son successeur, la pru
dence de le reprtnrtre de l'autre. Et alnSI Il n'y aura !XIS 
grancl'chose de changé. 

P.ôtisserie du Vitu~ Strasbourg 
s ;s SPt. ns ALSAC!î S?-.LS 

2, t>Oul du JarcUn S. U\IUt:, Bru.,..., .ace ~n. du B11u,..:\oard. 

~cathédrale (?) d'~nver~ 

) c·es: &U' que-. mor ru-i.n1 l.l60 !ranca annuellement. On i.. u.; df"rn ..,.... rquoi n - f:t d'autns enco~ -
pendant une qu.arantaine d'annm, un c uauJettl • a la no:a notoS o~Unons a acœrdtt à t•eg_<e Notre-Dame 

loi du 10 décembre 1924 touchera il. solxant.e-<:inq ans d'Anvers le t1'.re de ca'hédrale. Car. Oll.se:"'<!-'-On, a .aeu'.e 

en,·lron 6.ôOO franca annuellement. un peu plus dt 500 !r&nC$ droit à cette qu.,111\catlon '. égt;,.,e p!"lnclpale d·1 s!~11e tP'"" 
par mols. copal, o.1ns1 Saint-Lambert à Lléi• et Sam'.~au\e>1r à 

SI cela vaut ~vtdrmm•nt mieux que ri•n du tout. ce Bruvc.s. Donc p.<s de ca\hedralc à Sruxei:es ni à Anvet', 

n'•n est pas mol.Dl payer fort cher pour obtenir peu de ni même à Ma!lne1 dont l'.-.::~ de Saln'.-Rornbaut, z.ihe 

cboee. A'J 1ul'J)lua ma:nteS soclltés &\-a,ent. n~~~re. ~· do l'archevkhè, a e1ro.t au 1.,re •~;>Crieur de mf!npote 

calase propre de peDS:On n de pre\'O)'&llte. Elles 1 ont 1 ou t;1.!se me:ropolltalne. s.unt.!-0Uc1lile à B:uxe.lts est une 

Uquldee et leur perroniiel liC trouve maintenant IJlfllll- co::esta:e paru qa'elle ~e un chapitre de cllano"'u 

ment molnl bien p.maae qu'avant, t.and:.S que les !one- aam a\'olr un &t<•• ép:scopa.l. 
tlonnalres. an-c l'aJ'llent de tout le monde, aont. au mo- Et cependant An ver.;. q:U tient à .,. 'cath<'dra:e 1, ne 

ment venu. rcm'Oyés dans leurs pénates avec une rente commet aucune lntrar\lon nt a·irunc vantardlae on lui 

qul. lorsqu'il 1 a émèrltAI, n't>t pas lnférleure à leurs maintenant ,;on titre ~p!SCOpal. C~r lUSQtc'à la Révolution 

appoul' :nrn!.S de p:e:ne a<llvlté. Prança\Se, AD\'trS ~tait capitale d'th~hé et Jusqu'à ce 

D 1 " là quelque chose d• choouan~ n'est-Il P8h vrai ? momen: r...::uel Hi>td du Gouvomel.!' - s.è;;e du 0->~
En méfie temps que !JI quesllon ci •• ass;;ranef'&. Il faudnlt •ememen· Provlncta1 - ~hkux-&>u!lers. était l'labl· 

que l'on •'occupàt de revo!r celle des penalona. tatk>D cl; :·t<véque et le «"11.."e admm!.&tra:i! du dloctf.e 

On s'en 11atc1cra bien. d'ailleurs... d'Anvrra. AinSI a·expllque la p~nce à :·1nttn~ur du 
chd-d'œuvre attribué à Appelmans. de nombreWl<'a tom· 

Porte-Bonheur gratuit bel d'év~ques d' Anver.;. 

Bagu• rt · • ollerte rnr.tultement à tout acht!ror aux lA clp.rett.a dt l.a IVorle turqu. &Ont en vente rhe tous 

Br· ,.cen• Jllllen Llt1, le q>kiallat• en joA!llerle 1nmation · 10. t. 'OS êéta.llan 8' ,phor~. tr 2.2S. Come d'Or, 3 fr. 

61 boul"'·'rd Adolphe Ma.~; &l. rue d"" Pr1p1en; 31, Pa.$- \ Yénld)e, 4 !r les "'' Les trola marque. sont pra11Uea 

aage du Nord; üb, avenue de la. Tol&Oll d'Or. cent pour cent t.ib.i.c turc.. 
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~~~~GA~l~U~ CLICHES 
DE LA PRESSE-----
82a, rue d'Anderlecbt, Bruxellea. Tél.: 12.60.90 
SOIN - RAPIDITE - PONCTUALITE 

A ce propos 
Et cel nous eonduit encore une toiS à noua demand•r 

p>urquol •on s·ota:ine à ne PL> - lltté:-a!ement - meure 
au Jour le mer.r.l'ellX chevet de la cathé<lra:e d'Anvers. 
601t en demo:l.'!.>ant !es bicoques-,•udla qUi l'oçcullent. aolt 
en ada1ettunt le pub!.c dan.s :e iardUl qUi l'entoure. Jadl.s 
Il la!~lt la cruix et la bann.e:e pour amver a pouvoir 
Je:n un ooup d'œll •ur cette merve!lle architecturale. MaiS 
vo1c1 que du haut du Bot>N.•ntoren on peut nettement et c!alremtm appr~Lcr combien est Juste :e point de vue 
dl'S d<-gagiStes iComme q~ol à quelque chose mulbeur -.• 
bon!> L'e Indépendance• publiait l'autre Jour un excellent 
article sur Amers capitalo du diamant, et Ulustralt son 
1111cLe d 'une photo;;raphtc de ta io:i.r de la cathédrale 
cenamement pr1sc du haat de rare de tnomphe du Boerm· 
bond e: montrant toute la beaute du chevet et de=1 alles du tl'aM('pt. C'e.,• le documrnt concluant et ln'ésiatlble 
du b!rn-fondé de la th<'-"<' du degagrment 

l! exi..•e - 011 a ~x1.s't - à An.-e.--s un r.oupemMt d 'Amls de b Cath~rale Pourquoi ne répand-U pas danc 
le pub:tc, le ~nd public. la reproduction d• cette phot<>
rraphl~ convaincante ? Co serait i31t11er tout Anvers et m!me ?Du• 1..., am1s de r11n Il sa ca~. 

Sex-Appeal 

Pour • d• ms parfalta. pour conserver votre Uane. pour •«re .. 'lnte l'('.nodlque, pour votre hyglrno &eXUetle. 
p<'ur \'"OS aructes 111t1mes rn caoutchouc. pour vos a.cc~ 
IOl!'t'S eL prodwts de beaute. etc .. demand.-z auJourd'h 11 
même le tal'lf WUstre n• e envoyé 11Tatls et franco. IOWI 
pli fermé par Sanltan•. 70. boulevard An.<J>&dl, 70. aru xene .. Boul'St', au prrmJer éLaee. eu &ent en vente nos si* clalit.és introuvables ailleurs. 

~la'50n rondtt •n t~ - Tél. 1142 84 
Pour l• Congo. CJ<pédJL!on par avion Voir tarit s~I 

La perte du H Boccacio n 

Les m ux martl.lrnf's anvc u.IO!S et m~me certains autres 
ae montrent as>oz inqu:et.s de 111 cause attnbuêe à la pene 
du steamer tt.alten 1 Boecacto •. coU:é au !a!'lle d'OUessant 
~ d~l)kbes attrlbuer:t. en ctr°'· l'accident à l'esp!oeJOn 
d \lne bombe à retardement qui aurait et.e placee dans !a 
CAie pendant le chargement lt Anvers. Le c Boecaclo • w rendait d'.'\nvers â Genes avec un p:ein chargement de 
m11• .eres lo•:-des e• lnoll"ena!ves: fera. cimenTA, aab:e. char· bo:._, etc. Paute d'autres re!llk':gnemM1!$ plwi prècl&. on 
doit donc admettre que l<> vapeur Italien aurait été l'obJot d• manœuvres crl1nlnct'es. 

P·1u.rqiiol. se d1! ..... 1n. s f'1l prendre A '.m s~eam.-r lnotte:natt 
a!urs que l'on a eu, Ju.squ'à la cbu:<> de G!Jon. de nom· 
breuscs œcuions de mettre lt mal dM transporta de muni· 
tlo!l4. d'annes ou de mat:ères d'uttllt• militaire? 

L !tcn•at. s! attentat U r a. aeratt C. ·n<" un actf' 1 d.Wlon· 
a• J • annt pour h 1• d'mdlapo,er le gouvem~m•nt Italien 
contre A.nv..ra ou contre la Belf!lque. Au profit de qui. peut. on se dt>nu ndrr .. t •1Jrtow 1 qnt ? 

JUJU ET L 'ANGE GABRIELLE 
vou.s reçoivent d•n• la Taveme c LA CARLINGUE •. 9. rue de la Pèp!Dlère. 

Pour les obJeta en chocolat et leg boita de bonbona, ST·NTCOLAS ae fournit de prtltrenoe do prodUita MEYERS 
dont U apprtcie la quallte. Voyn les t-.ai.aes à la Choco
late!1e MEVERS. 41. A•enue de la To.aon d·Or. Bruxel!ea. 

Le cobaye anveraois 

Et 1·Ul<l..,. ude "'°nd. parce que ceux qui 80llt au oou. rant aavent que dina lft! derniers tempe, le port d'Anvera 
semble avoir ét.é choi.I pour aervlr de cobaye à toutes aortea 
d'exptt;ences dan3~ On le llOU'rient d<S alltts myn'" newœ de c. rt&lne auto français<', de r'uroons nocturnes 
à la frontttre holland<>-belge, d'•ltltallons communiat.œ et 
autn:s, de menace.i de gn've. d'histoires de t.rattc de 
munitions. On 5a1' au."'1 que d-. groupmients exerça!ent un contr<>:e aevère aur to!I$ :es n..-tng armon<œ C<Jmme 
devant ae rendre en Espagne et en Médlterraa~ oontrl>le 
qui ne s'arreta1t ~ uniquement aux exp(odlttons ~u dépal'\ d' Annrs, maia s'étendait Juaqu·aux marchan<IJ.ICI tmb&r· q...-.S all!eura. 

On met, rnlln, l'aceldmt du c Bocœclo • et la prctend:ie cauae de celui-et en relation avoo les allet• et les venues 
de terroristes étran~crs entre Anvers et Rotterdam et de 
œrt.a10e arrestation o~l'ée il n·7 1 ~ loD(tempg à la Iron· titre hollanda!Ae. 

Les martllmes et m~me toua tes AnvcrsoiS aouhaJt.ent 
ardemment que la u.uu réelle de la perte du c Bo<-cacio • aott de-montr~ autre que ce:rf' ind!Qü.tie d.ina !s p~1Uel 
d~!)tthes. enrore. peruv-nt et dlM'llH..-. que s·u "•i11 d'une 
bombe à reta.rdement, r1en ne prouve que l'enaln du· 
tructcur aJl ete miS en place à Anvers. la du.rée du retard 
pouvant fttt usez grand pour qu• !a machine Infernale alt èW ln:rodulte t. bord dans un port d'eaca!e pr~"<lent. De toutes façons, on espère que l'on pourra. faire •a 
pleine cla?U sur œtte m.aJheureu.Y albtre et que lf'a auta
nt~ prollteront de l'occas!on pour sun-eU:er de 1>!111 pru 
les a!!ees et les venues de œn.lns e:ranaers lnd~irab:ca et grandement suspecta. 

Après la visite à Londres 
On de noa olT!clers de la suite royllle pa..-alt en rrande 

tenue devant Marble Arch, lorsqu'un v1eux aentleman le 
salua " dit : 

- Comment ae porte Jack. air? 
- Jack? 
- OUl, Jack, votre dellcloll3 oatlonA! friandise Exl3~~U touJoun? 
Comme quoi les po. bol.tons de c Jacques• sont connu. meme en An&ler.erre. Quoi d'étonnant ? N'es~ P4l4 du superchocolat? 

Le Cercle Artistique d'Anvers 
Lo Cercle Roy!LI Artistique, Littéraire et Scl•ntUlq·Je 

d'Anvers - pour 1111 donner aon vraJ nom - que tes 
An••rao'.s appet:ent le cerc;., Ar:;s:iqwe tout oour~ Vient 
d'avoir la metn trèa beureuae en mettant t. sa prœtdence 
M• René Van Santen. récemment aort1 de charae de bàton
lller. Le Cercle Altl$ttque est del)lll$ bl•n !ona·em"" :e 
club crue de la Métropo:e eompoaé de l'tll:e in~l:ectuel:e de la baute bourgeoiale et ayant à sa tête un ventab•e 
sync1lcaL de mécènes de l'art tela MM. Werner, Mcatler, 
Baron !'Heureux. Spath. P'tilùni. Paul Batlde. de Wrnter, cleUa Faille de Leve!'lhem. etc. Son local aituê en p:eme 
~. est devenu, de par la dlsparut10n de toll3 Ira centtta oll'lclel3 d'art d•expN"&•ion f rançaise. oooune le dernier 
caru où .se manlfcate ta pra•Jque de la lan&Ue de Racine. 
Encore que Le cerc:e - en 11.\mand c K Ill!$! •erbond • -n·a1t rien cl'a.ntlflamand et prallque \'Olontlers un bWn
gul3me très apptécié pnr tes Anvrrsols. Mc '•né Van San· 
ten_ auteur ttts applaudi de rt>-ues. opétttl.,,_, aayMtea et 
satl.TO<. ae trouvait tout Indiqué pour donner a>: ~rc!e An1a:1que Wle nou\'~e Vlgutur et wie acti'rité accrue. 
Fidèle à aon titre. qui e•t aUMI aon programme, Le Cercle 
est ma par troi. sections : la Comm!Mlon des reprmat&
tlozia thff.tral'll. oel!e de. Con!erences w Hautes Etude9 
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LE COQ S MER 

Le Restaurant~ l'Hœtellerle da OŒUR. 
• " VOLA.,'lT c t o vat.. • T. '19003·19 Gl9 

~ ce::p des Exposl !lS d Ar son gupc:be IOCal compl't'nd 
cab!n~ de kc" l?C, ca16-:ft =~ salle de oœ.l~. 
u..:t' d n;>oot' Ion e• w:~ &Jpt'1>e aal:c de ronceTl6 e: de 
Ul~tre. On nous 1 a d J1 donné œ'!e annk par d'exce:
Jc.:a trolll>él ~ BNXC!les •• de Paris: • Ma !Jbt'rth. 
de o.nrs Am!<'.!: le • Voyacn •· de !krnr.e'ID; • :-: apoléon 
tJnlqUe • e:. 1 on p~ c Pamp.'emo-.me •. !~ c Troll 
s.:·an~ t, etc. anc toUt m·--~Uem~· la c Rl!nl• An•e:-· 
IOl.!ll! • q·.ie le nouTeau pttslden~ ne ~ manquer d• ,.. 
• vl= an-acb<r 

L<a oontérenccs IClentiftqu~ et Utth1llrœ IO?I: IOUJOU."11 
b.en 1u!Tlea mwe quAlld cxt4'pUonnel:~t el'~ n• ~ 
Cl'ln=t pas en trança!a. Le eerc:e ATUs:Jqu• 11e manlfes'" 
aJnal comme un ardent centre de cultu:e !at!n• et bc!iie 
d:i.ns ta p:Hcndue capitale de la prétendue l"lalldre. Pulaae
t-U, van S:\Ilten 1 Juvnnt~ • prœpêru dAza l'aven.Ir comme 
dans le prtsent et le pusé 

un tirage ch•qU• mots. Pit: ttura tort•l!lt'll à rhaqu• tranche. 
..,ehrtcz les cinquièmes de la Lolnlo Coloniale. 

Massages-Bain& 
14. rue d' Eeone 
( Porte l.CU!Se ) 

OUVERT m: 2 A. 11 HEURES 

Anvers • Ouest 

414' 

. ~ ,. "''" 
Oft M peut 

p1vt sollofoit de votre 
produit Birkenwo11er 

po" Io ,.po.- clH che ... vx.. ?• wou• 1 
cliroi de pi..• qvt 1110 f•-• lw rn>uwt 
tenement de quolit61 qD'•"• •'•" ait 
aetvie pour 10 cllev11ure 4go1ement. 111 
est recommondoble à tou•pointsde vue, 
et 111 rê1uhat1 sont t1111m1nt heureu• 
qu• j'ourois cl'sirê obten;, encor• un 
peu de ce produit.-• 
Le BIRKEHWASSER du Dr DRALLE oup
pnme lei pe11icule1 et orr6t• rod1cole· 
ment la ch1i1t• des cheveux; exig•i 1ur 
choqu• pocon de Birlcenwauer le nom 
ORALLE tl méfit1·•ouo dH 'tontrtfoçons 
C:once11ton•olr• : 
A. V E R H U L S T ,A n • • r • 

Tout bOn Auveno1& se d lt à eol-mmc 
0

et Il sa 'ille. 
1 

d'aller 'olr l'&.'C2ut t du naut de la TerrtlS"o-Sud qui nue ne Keyzer, de la rue Qu•llln. d• la rue Appclmans. d• 
surplombe •es banp..., d"' quais en rlvttre. Le spectacle •a rue Breydel de la rue AOneessem. de la plaee AsU'ld, 
.. t d'n1Ucus de toute b<. :t a'cc, à l'a\'lUlt•Plan, q•ielque 

1 

de la place de' la S:at.lon. etc. au point <l'lt' la clrcu!al on 

11 
perbc et pulM3.nt tnnsalllllltlque q1.: a'11le de ses s1X >en trou•·• gTlllldement entrnee. Le samedi et le dunancbc, 

reoutifü•s des trains CI: ers de marchandises; au mllleu. q:iand d1.nnombrables volt:ires et autobus hOl!andab ' rn· 
le neu..-c ml;! nt des 0 ~ Ria iques et i:r\5 toujoun aclta nent au"'1enter l'encombrement. ta situation de·nent vrai· 
par le pauage des IUVU'tt de mer. des pênlchn et des tral.llS ment mtolerab!e Comment remédier t. cet ttat de choses 
de œ•ea u et. dAns le lond. 1 unmensc plaine de ta r!..-e ~•agréaole, .:non .naclmlsslble dAn.S une grand• tille blen 
gauche avec .,,,. :onds de sab'o jaune et aes bouquet& 1 orpn:.stt ? ce n·es; pu un mince probltme que celui de 
de verdure ea.<er plus de ..-o:·"'""' que les endro • s de paroco n en 

Mals \O:d que les larru 1crs de cc P">'sllce. al rtcux ~Jà peu..-ent abrlter. A·1s>I faudra-!-11. .elon toute prob3b • ~. 
mAls touJo :.. si aunrant. s'a tcnt. L'anc.en tableau I<' rceaur.r à des moyens d'ensemble et de grande tn•ercw-e. 
transforc.e dan: so fonds L'œ.:. aurprh. 11rrlte de con- 1 on a propose d·arranger les deux terre-pldns des b0Ult
$t&lcr à 1 or de la p ~.n d sable une construct on n?_U· ..-anis 5·~:r.>dan: au s-.;d de la place Ten:ers en parc& ~ 
•1'UC. une maison p rellle 6 tt es qui compoeent la •1:.e dentelures 1comme à la Porte dt :->amur, Il Brux~ es>. 
Al.n!il donc. li fa li que 1 on 1 crole. Un Jour viendra, pt>Ut. Avec les dec.x larges trottoirs bordant les maL-ons, les p.t· 
être a=z iirochc. <TJ 1 Est:iut coulera e.'lttt dem< rives 1 :ons ont plus d'espace qu u ne leur faut. surtout qu'il leur 
bàUcs. entre d ux l lltl<> de façades troutes de portes et re.s•era:: ce qui su~'-"':eralt des ~rre-p'elnll. :Ma:a IC3 au•?· 
de fenèl.r"5 ou 1'on ne pourra plus giilne les nanres et mobi!ls:es pro"":ent : q.and on a af!alrc • la gare "u 
Jeurs psn:iehts de fumte par dmus e :polder de :Me~le dam .es environs !mmêdlats. on ~ peut ra\sO:l!lllblcment 
jusque Cal oo et a d• Il Oii le f nd du paysne• acaldèen. \ éue obligé d"abanoonner sa ,·01\ure à plus eun cental· 
tnch•ni;é pendant d 1 tcles. ne ra plus qu'un d~r cita- nes de metres de d:aiance. Passe •~core p<>Ur cdul qui " 
dm sur a •t,·e !. mande comme aur l• tl\'e anveno1sc un chaulleur. mals les très nombreux proprl~talrcs qul 
B .ent6t l'"n\'l'rsolll bal.•dan• wo pa rnta et aes amll en condu~ent eux-mèmes Ja trou,·cr1üen1 s.~umàl re. 
visite, ne poura plus a',rr fl S.Olntt·Anne, il !'hc\..e du COU· Alors quol ? Mod11Ler •a place AStr d supprimer rn tout 
chtr d11 sak11. l>C'Ur I< .1r latre admlr<l' l~ rutilanta crreu 1 ou en partie le beau iard1n ou creuSt'r un (lA•C cou\cJ't 
d'or et feu dans Jrs fenèlffil drs mnlsl>ns 1.nv<rsotses. El en-dessous ? Exproprier le Jardin zoologique, tout en m • .:n. 
l'AovcrsolS. le SlllJl!Or pur dr ae lamtnt<·r et d• regTettrr tenant les Jardins et les plantatlono ? Qul peut truuvrr 
la perte procha.lne d'un •l<c ;rnndlo--.Al et d'un lnconte•tablr une solution complète au problème du p.1rca11e des autos 
attrait. 1 dnns te centre d'Anvera ? 

LE LIDO 
11 OEl'IVM~ vou• olTrc le dtmonehe un fin Loo clprt\tes de ta Rifl• turque •ont rn. vent• chez tous 
.::.ncr pour 15 Ir. Grand alr. Polche. Parc. les bons détaillants Bosphore. h 2 2; ('orne d'Or, 3 fr 
Pension dcp 30 Ir • T('I. Gtn\'al r363 70 1 Ytnldj~. 4 fr. les ""•• L"s trolo marques i.ont f·lr•nllH 

cent. pour cent ta.bac turc. 

Anvers • Parcage 

I."'!! a\ltOml)bil tes verso:a quo lc1!1B OCCU}Xlt!Ons ou 
leurs I<:> -a am r. n d;ins I• q r cr de la Gar•· centrale 
.., plal!Ultnt d • di.lflc1.! qu'la tprouHnt dans te lMUe&~e 
de leurs \o,tures. lo't Ils ~Dt ll'Jton. surtout le ao:r. quand 
les très n mbrellX T uwrant& les tbéàtreS, les cinbnas 
et ll'S olh f'Crttnt ieur attr ct:on c t~re Des œn· 1 
laines de vo.tures s ll\.i:GCllt le IODJr dt.s trottoirs de l'a.-~ 

Les mufles 
U..., lecteur raconte : 
L'autre lundi. dans le tram omnibus de 14 heur~ de Lo11-

1·a1n à Bruselles. Traln m~narrable waaons archl-V:cux, 
1nsuffl.sant& surcha~ tout le long du parwurs. Mals là 
n est pas la quesUoo. 

Mon oomparcmeni. esi occupé, oompl«, par hut~ "())"' 
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Taverne Marm. a Rendez.voua des nommes chies 
Rue du P~ID. H. Bruxelles 

ceuni. dont quatre militaires. Une ou deux stations aprèa Lou,-.ln, trola sœurs de dlarl~ montent.. E les sont char· Sées de paquets. tmmé<ùatement les millt.all'es cèdent leurs plaœa ... 
Evidemment, telle de•Talt eue la IUlt.e de mon r6c:ll-. Rélaa ; ... mes quatre mU:talres rutent vauttts dans leur coin. les Jambes bien allongées. w reUiJeuses resteront debou:. leurs puquets dans leurs bnt.s. Ju.aqu'a Bruxelles. Mala ce n·w. pea tout. 
A la ataUon suivante, deux c dames t (un œll exe.rcé ae ttnd compi. aW&ltlit qu11 1'aglt de aœun de cb&rli.! d'UD a utre genre) a.coompagnées d'un petit type cenre verdàtre. pén~trtnt à leur tour dans le comparument.. PaMaee bruyant entre ln genoux des \'Oyaireura ~ eou· daln le petit Invertébré pousse une des femmes sur les cenoux d'un des 10lda1& dl.sant en flamand: c ASeds-tol là, tu 1 seraa bien •· 
L'autre lemme ault cet exemple. Imactnez la aulte: une conversation choisie s·encaa-e. des rues de bon ton cttpitent, à chaque aceousse du tralD. ces dames pouaaent des cria dl&tlniUM, des malna a·~ent, etc., etc. Et aln& Jusqu'à Brux•ll•s. d•vant les trob pauvres sœurs qui ne pounJent que termer los ;e:ix. 
Je crois ~tre tout le contraire d'un Pêrc la Pudeur ou d 'un bll'ot, mals to' de mêm• .. 

A la COTELETTE, l'on fa.!t 
bonne cMre 

et l'on J d~lrlJSte de de:tcteusœ Tartelettes 

A la COTELETTE, so. ';~Ld~~:.~f .... 
Un vieux républicain parle de Tardieu 

A Paris, nous rencontrions demlêrement un ancien prf>. ald•nt du """"'" •t mlnlStre de nnterleur appartenant â la fraction modérée du parti radlcal·aoc!all$1.e, 1ur lec,utl 11 continue à exercer une lnllu•nce considérable. Noua avons pulé cruemble de 1 a!liutt Tardieu. - Il ne falt aucun doute, nous d!Salt notre éminent lntorlocuteur. que le colonel de la Rocque a touché aux tond& tttreta. :i,1a;, •n ,....._ t'lant ce ~IAU, Tardieu a commJa un vent.able crune contre l'Etat. 
, ~ tond..• secrt 'S consrnuent un moyen de eouvern<ment, !mnK>'111 sans doute. mals emcaœ, & emeue que les eocl&llstes, qut les crlt!quaJent tant, no lea ont PM •~pprlmés quand Us ont pris le pou•'Olr. 
> Mol·m~m•. quand l'~tall à l'Intérleur, j'ai ach•t<! certaln& ooncours. M1Us la <11vulgaUon par Tardleu du aecut d Etat, du sttret professlounel, rendra cette annf> désor mai.. Inopérante. SI celui qUI touche ne peut plus compter aur la discrétion de celui qui am>Se r ... Au tond, c'•st un moren de 1ounmement que •'lent d~ ~r Andn Tal' <!.eu. De la part d'Un anckn p!U!dent du conseu, ce n'œl ps.s de Jeu ... , 

LEOPOLD, VOTRE COUPEUR. 
TéL li 63 52. - 21, rue de la Fourche. 

Intéressant à noter 
Lors de vos dép!•c:emcnts à Anvers, allez prendre le lunch au Re< ta.urant du Orand Bazar !Place Verte-March~ aux SOUllersl. ll n'J a s>a6 à .rouvor mieux l 

On parle de la Haute Cour pour Tardieu 
Ce !IOnt Ica communlstoa et l.a plus exalté• entre les &> cla~ QUI oplnent tn ta~eur de ce ttnt'OI d'Alldtt Tar· d:eu d•vant la Haute Cour d" Justlee <alla.a les ~tta con· 1 acrlta - ou. comme dlsatt autrefo13 la pros"" de sauche e>.tréme : les calmans du Shlat). 
Motif du rcnvot: di\'Uliat!on de socrets d'Ele.t et sub<sld~s 

JEAN POL le tailleur en voeu•. ae. rue d• Namur, oll n.cbè:e le pardessus ld~etde l"cl&Me. 

&<.COrdés !Tardieu lul-m~m., s'en """ ftllté> • des adverw&!tta du~e. 
MalS Oil peut être tout à !ait cert&ln que ce rtn\'01 n'aura pu lieu. n rute à c~ !nte!Ugont Tan!t:u trop de toura dan& eon sac. Ne aeralt-<:e Que l'évocation des propos tenua t. la t.a.ble de la veuve A~I Ferry, tlanc"" de 1·ex-carçon de café toulouaaln, srand tJnanc!er du tempe da 11nflaUœ e! devenu dopula glbter de oonecttonnelle. Cette t&ble de Mme Fcny et d'Ou.str1.c, oll les pro!M&ionnela du pe.rlementarl.Smo ae renœntral•nt bebdomadalttmmt e4 Q'll1, parmi - oonYlvos 1 .. plU& a"'1dus. comptait ~ Tardieu et Léon Blum. 

SI l'on renvoJ'&lt Tardieu devant la Haut. Cour, n auTalt be<' et ongles <et <loeument&-mMSueo auaal>. non eeul•ment pour "" défendt'e. ma1a auaal pour passer de la défense â l'attaque. 
n n·..i. •n •-hlt<!, que dea tant«la!Stes pour pe.rlor de ce renvoi, auquel la plus élémentaire ralaon d'E'at s'oppô15e. 

Les belles plumes foot les beaux oiseaux, mais .• 
L'habit ne tait pas le moine. 
Le t&tllour BF.LLEFOND, ?a. rue Neuve, t. Bruxelles, •st un Spéc!allste de l'habit.. 

En France aubsiate toujours le ,fait du princeu 
Quand on parlo do la Politique de cette gr-'e nattœ qu'est la Prance, U ne faut Jamais oublier &on IOng •t prudent peMé monarchique a uquel olle se trouve ndevable de l'eaaenttol de sa formation. 
Un Jour qu'on reprochait à feu le procurour stnéral Bu· lot certaines lrrérularl~ de prœi!dure, ce haut macJstrat qui. dana aa rol>e pourpre et SOUi aa cape d'henn!ne. an.lt 51 Jl'IU)de et si fière allure, répondit aans &aurclller aux avocats qUI le prenaient t. perUe : c Vous oubliez docc, c.hl'rs mat'.res. le fait du prtnce 1 t 
Oui, même sous la Rêpubl!que du Front populalr•, la ra!IOn d'Etat Joue rncore. On •'•n rond ra can~ pro. cha!nement au auJot des dbn!i~ Judlc1&1rca aW<quela don· nera lieu, peut~tre, la découverte du r~nt complot. 

Ne dlt.ea Jama.!a c Je auts satisfait de mon l 
blanchlase1•r, aan& avoir essayé le travail de emmens 168, rue Em. Féron. • Tél. 37.83.85. 

Perquisitions chez les hommes d'Etat défunts 
St Io c f&!t du prince '" la ra.!eon d'Etat ne sont paa !n"'nts dans les lots trançal,,.,., Us °" restent pag mouu dalla les tradlUons do ce pays de tradition monarchique. Rien quo le ma!nt!en des tonds _,..ta - des fonds 61>ettta eom.tdérables à 11n~neur et aux Atfalr .. ~lranlérea et dont feu Briand a'entendaJt à jouer avec vtrmoslt6 -n'eat·ll pag un Indice de cette permanence d'une pollt.IQuo secrtte au sein d'un ~clm • aol-dtsan1 db'nocrat!que? 

Quand meurt en France un homme d'Etat de quelque Importance, eon déœa ost presque !mmM!at•m•nt llU!vt d'Une doace::..., de cea m-1eurs de la Sùret~ Natlonllle â l'hOtel ou à l'appartement mortuaire. Histoire de se rendre compte a'U n'a pa.s laL"<! des pepltl'll cootfonant cln ..,.~ ~'Etat.. Ce runpl~ détail permet de mesure-r ' , ~ des !ndlscrétJons commises par M. Tard.leu. Un no11me au mf>. Uer qui. comm• on dit dans I• rnlll ... , manse le moron.u .•• 

30à50% 
de rtstoumo sur les ~epteurs de t<>ut<?s morquee à RADIC>BOURSE. 111-18. rue March~aux-Herbes. Brux•lles. La plus Importante mal.Ion de radio du ~·a qui possede tou~ lts marques en slock. 
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USTAURANT DU JARDIN PAON ROYAL 
ZOOLOCIQUE D'ANVERS 
Sa .. e-nu1 ~ 25 et lS fr. - Cu11iM u:qu 1sc. - Vieux vins. 

Et de la Rocque ? 

Nous usls1lom à ces lamtnt&blcs audlrnccs correction· 

r.ellcs &u cours dcsque!lea ae prcdul5lttru les con!ront&

uona Tardieu-de la Rocque. Quelle piteuse lmpr-1on d~ 

gqtalt ce ~rnler 1 Ane IOll frO!lt tt.rolt surmonte d'une 

chovelurc trop soigneusement CClllllétlquée et que divise une 

r Ir IMchane U'OP tmpecœb!ement rtctUlsn~. on eut p!ut6t 

11.t un o:nctu de I~ un nz-p:Jn«l a<CU!é de 

n.&Jvmauon qu'un ancien o!licler de cavalene et un &SPI· 

rant dlct&LeW' 
~ ce regard quJ ne ceasalt de fuir celui ~ Tard!eu d&r· 

d&lt sur lul. Et cette \'OIX sourde, un peu béga)'1Ulte n'arr1· 

n nt • tormultt que ~ • perm~tttz. permettez •. 1. Et 

quelle folle hllarlte s'empara de J'audltolre (et mfflle du 

U'lbunal 1) quand Tard.eu. portant le doigt dans la diffl:· 

lion du colonrl. a·t1cna : c ~evle et dllea a1 '°' 
crores qu'un typo parti! est capable de faire un coup 

d'Etat ..• 1 

Taverne chez Nine la plus lnt!me de la Pte Namur 

Bruxellr5. 13. r de la RelDette 

de la Rocque pourrait bien aller en prison 

Les rhumatismes d'un 

tailleur de pierre 

Voici encor!! un trappact tt:nolgnage de l'e!llcac!lé d• 

Kruacbrn contre 1•.a rhumatlames : 

•J'emploie loa ~li Kruschen dtpll.la plu!lleurs année• 

- krlt M E. O .... - et. dtpula, les rhum~uam .. don\ 

J'ai tant soutrert pendant si lonir..emps ont romplHemen• 

disparu Je pu;.s, mallltenanl. eu.-ctt mon métier de tall· 

leur de pierre sana connaitre Jamais aucun amt alono 

qu'nant U m'arrtvalt de resttr anfté l'llh·tr pendant d .. 

stma1De1 entlhes. • 
Des m!Wers et dea mllllm de gena ont tr1ompb6 d• leura 

rhumatlmnea crice aux Selo Kru..<cben. Kruxhm réu.

bllt le fonct1onnemont du foie, des relna. de l'lnteatln par 

leoquell a'él!mlnt l'acide ur\tjue. Déa lors, ce poison n• 

peut plus s·accumu!tr dans \'Ottl! org1mtsme. vc:re sans 

devient pur. LA ca\1$(' do vos rhumatismes a dlJparu. TOU· 

trs phannac:ea : 7 tranca, I~ fr. 1$ et 22 tr.ancs. 

Qui le remplacera ? 

Depuis plll3 d'un an, la Lieue des ero!x de Feu - tou• 

comme la Ll;ue d'Acuon fn.nçaise - a été dlAsoute l>IU' 

le i<>'JVe:nemcnt du Front populalre. Lœ croix de Feu 

qui. dit-on. ~ compœatmt surtout de •1c ix •t Je'.mes tru· 

bilons n'ayant Jamala a!lront.é le fru de>i batalllrs. a'étairnC 

camouflés en • parU 5'JClal·françals • •p S. P ). Mala ni 

les Cro.x d" Feu, ru l<S mombrc du partl aoclal·fr&ru:il!J 

n'ont Jamais 1U - c.- dont Ils ne doutm• plus act uell"° 

rnent - Que leur colon•l retra.:'é de chef avait émA.i;é aux 

fonds •reptiliens t, auxquels La Rocque n donné une dc•tl· 

nstlon Inconnue d<S lll;ueurs. 
Ceux-cl ne cachent 1::1& leur lntrnrion de d<'l!Utuc:- leur 

prl'$.~t suspect et de le N"mp!actt rolt par le duc Potzo 

dl Borgo, ..,.t par Kenn de Kerlllls. 

Rien ne vaut spécialiste 

C<:lo ex·pei emp.1yé d'a.S&u.anet> b:<n que colon•. i. 

trait<!, comte authcnuque. ancien président des • CrolX 

d• Feu • et prbidmt ur.uel du pan! aoetal trani;als. rourt 

le raque d'êlte mi., rn \•rL<On par le goU\tmf'ln~t du FrOnt 

populaln oomme fact1"Wt et conspirateur contre la sCireté 

do rEtat. Non qll11 soit dan~reux, mata U a riUMI à 

tonner contre llll une coallllon où n'ln~mrnnmt P8S seu

lement '"' élémtnt4 txtttmistC's de çauehe. Ses anclen1 

partisan• - rt à l<'W' tête lt due Pozzo dl Borgo et le 

probe colonel GuWaume, se demandrnt quel emploi a pu 

btrn tauc des ronds &eerets touchés de Tardieu, cMonaleur 

Ols dlst'nt maintenant • Monsieur • et non plus colonel> 

de la Rocque Ces fonds n·ont été Te.'Oés ni aux c crou d• 

F N 1, ni au oart.l aoclal rr.ançals. Alors. quoi? ... Vtoburo b<' re,. e 19. ,..,e Saint-Lazare. à \ing\ m~tru 

de la gare du Nord. E~ciallstc du re~lstre, le plus vaste 

~JI\ VEOR. 3, rue Artois <place Ann._'1>.•>. a.uortlment du pays. Catalogue gratuit. 

HOTEL &)U 
Esu cou • ..n1 chauf!aae centr Prtx mod~ru Tél 11 28 oe 

Votre blanchisseur, Messieurs ! 

Ses chemt.sœ. &ca cols. &ca pyjamu. !!CS caloçons ! 

c CALll'iGA.ERT », le Blancbmage c PARFAlT » 

33. rue di. Poinçon. tél 11.44 85. Livraison domlcUe. 

Le maréchal et le pauvre colonel 

1 >e Pet.atn, l'h"1olque ddrnseur de Vtrdun, F1'11nch'!t 

d'Eoperey, le valeurewc chef des années vlctor!eusu 

d·onent, est le 1e111 sumrant des marldlaux Issus de la 

Gmn<!e Guene. Devant le tribunal corrretionnel, le ma

rkhal Franchet d'Esperey, "" dé-position terminée, strra 

ch"1eurcusemrnt la main au 6uc Pozzo dl Borgo •t ,.u 

co!Dnel Guillaum<. asa1s au banc dtJ accusé!: mals quand 

on lui demanda ce qu'il pen&a1t du colonel d• la Rocque. 

le mal'f'Chal. non IAnS une moue de dégot\t et un hauss•· 

ml'n:. dédalcneu~ de so lar;:<S é113ules, répendlt : c Je ne 

le connais pna du t • ut ... • 
A partir de ce moment. \rlb:inal et ai:âitolre avalent 

compr11 .•• 

Etalages remarqués 

Ce aont ceux do la .M&JS«l du loden Frey et Bastian. 

Rue N.'Uve, 34 Va vêtements en vérlt.~blc loden muni. 

che·s. exclaslvltê dP ceue malaon, retiennent l'attention do 

çeux qui srent ab&billtr. 

P 'a Terre .... Gd lu~e. cl. ron!_ cham bain. ttt 

.. - ~5 et 33 rr TouJ. dlsp .. ll, r. L•""'U •Sablon) 

La " troublante énigme du duc de Windsor n 

C'es~ l\.SSU «men un .uJe. dél:rnt à tra. <• I)l ~ 1 ·&

nlr li l<'l'\1ra de th~ID<! aux spéci:>liate.. de 1 hls:oire ro

ma:icéo, un genre qui. 1<>lt d t en~e nous, est bien tcmW 

aepuiS Walter ScotL et Alexandre Dunma. 

Comment. entre tant de fcmmn qu11 a eu l'occaston 

d·approcher .i qu1 s·errorça1<nt de dognger à son regn..O 

le maximum de leur cha.-me. le cl-de\-ant aotl\traln de 

IT.mp1rn brltann!qUe a-t.U élu l'ex-~!= S;mpsco, qut, de· 

pllls leur mariage, n'a commts qur drs ga!f s dont ln moln· 

cire n·<St pas la vl!l:e r.:ndue à Hlller ri au cours de La

<(Uelle la duchesse de Windsor a témoigné. en\ers le Fühnr 

d·exubénlnces dont les repro<Ncuons pbotogrnph ques n'ont 

i•u que lut faire une mauvaise pre$..<c en Angleterre ot ail· 

leurs. .• Sans J><lrler de M. Bedeau, Jugé lndcslr ble par lrs 

autor\tn transatlant!ques et que la r ducht3ae • ara1~ 

prop<lOM! comme gulde et c!crrone 1\ son mari au C<>UI'> de 

leur ,·oy&&e en Amérique. Ce qui valut ttu monarque dc'

m!'51onnalre rhumlliant camouflet que l'on sa.t. 

Ah ! ces femmes quand ellea s'rn m~lent ! • 

Us <tcar•ltes de la Rf(le turqu• sont en vente chrz tous 

lxr..:r. ëéW!!a.nta. Bosphor~. tr. 2.25 C'<>rnt! d'Or, 3 fr. 

YfoldJi', 4 fr. les vingt. Le• trois marquc'S ront i•rantlt9 

ttnt pour «nt tabac turc. 
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LE SAVOY ~?,'::'e ~~; S:C: ~~.~~: 47, Boulevard de Wate rloo, 47 
La presse américaine déclencha le scandale 

La pP..lte !: «>Ir• DOi • en•• lr;ne que la P11d1que •• pur!· tnlne Albion ne Ja1sse pas d'être 1ndul~cnte pOur lf'S fruquts de ..,, ro•s et des héritiers d'iceux Au coura de la vcrroewoe ere victonenne, c·eat toUt à !alt 1mpunemrnt que Je prlnl:e de Gallœ, futur Edourd VU !al.Salt - !~ eA.:ies Mala cea fredaln<g "" fllll&lent point scandale "'t la fa« était sauvée Cen Angl•t.erre, Il faut toujours aauvtr la f&CI') 
n en rllt êtê de même pour aon P"tlt-flls Edouard VIII, dont nul n·t11noralt 1 Londru qur. d~ qu1J avait trrmlnl .on dur labeur quoU<li•n. au sein du aombre et Ingrat palace de BuckJ11.11bnm, S& Majcst# n'avait rien de plus pre..-..! q· de ~Jolndre • aa • Wall\•. qUJ lui offrlllt une Ul88e de t hé et qui, déam\'Olte ptraonne, déM'MUyalt !'encore jeune roi céllbetatre 
Mala oncl·· Sam - l'oncle à la longue et a~re bu· biche - devait troubler la fttr ... 

SIRIUS son butret froid renommé Con.ommatlon1 de 1" ebol:l. Boulevard Adolphe }tax, 114 R ESTAURANT. Cboesela au madére Je jeudi aolr. 1 10 t r. 

En effet... 

Lu rcpon ~ américalru, comme chacun sait, se battent p rofes,,lonnellrment les flanca. Du lm$&tl<lnnrl, encore du ac-:uat.JoMel et - a'll ae peut - du c •upersen.atlonneJ • . n ·..,, !Ot.-U plu• au mond• ! Ce ùle éJC&i<ré des reporters aw~ns révéla au Nouveau OOnUnent ces amours royalea q·~I ne te n:gardalmt en aucuOf< manlt~. COmme si tes d"mêtê& de oea gangstero ne devaient paa ru!t\re t\ alimen· ter l'Oplnlon )-..nktt ! 
u-s JoumAux Amoncalns "°nt r<'<llgill dnn8 une l&n11U• que le.i UngulS!n IOnt d'accord pour trou•er approxtmatl\8: f'n anglais, ou à peu prés, mats dans un •nKl&ls tout de même auffüant pour alarmer les Oollllnlons de l'!:mplrf' b annlque quant 6UX projets d'hyménée de leur ac1gneur ei maitre. En bref, e·eat d'un ricochet américain - un ri· "'"'het dont la \"er1 •1eu~ poitnne de noll'e national d<» tr·Jr Wlbo n'eut JlA& étê 111<11rne - que survint tout le mat. Sam q•tol. Baldwin eQt ferm~ l'œll. Ah • Cf'S em· !" cheura de dlllM'!' en rond et de s'aimer comme Il voua plait ... 

CAFES R I BEIRO SILV A 184-188. RUE GAU.AIT, SCHAERB Tél. : l&.97.59. - Livraison à domlcUe 

Entre les lignes d'un communiqué officieux 
Re>, ...i- ~ e• •mP1--1blllt<' oont 1' rnot;, d'ordre dea gom ernllllto anglal& Sinon de leurs llll~rateurs et romanciers. car à propooi de rea demlers. U n'est que trop tvldent qu• lAtm'~. dalla c Lady Chattrley •· et Jamee Joyce, dnns • UlYSS<"' •, ac sont élev~ Jusqu'à des sommeta ttot.I· q 'S Inat:elnta jusqu'à eux ... Ces puritains, quand lls ,-, m• ttent 1 ... lllaJs I• vente d~ deux bouquins dont U s'avtt Interdite dana lrs DomlnJons .. 
lmpaastble et resprotable. l'olflcleux communiqué M!lrrne que dame Simpson n'est pour rien dans l'abdication du g• ·' ux sltt Edouard VW, lequel, d<'S le dtœs de llOD ll"re. aurait déclaré qu·n l'ennuierait tort de monter sur Je trôn• SOn frère l'actu•I rot. tt le bon papa BaldW!n J'auralmt fait re>rnlr a•1r a:te d6clllrallon <toujours d'après Ir cnmmunlqué nf!>cll'llX) rn l'&IO!Ul'ant qu'on lui arro11dlratt le~ angles du fauteuil doré. 
Le communiqué ajoutait que le duc de Wln(l80r n'avait 

TCHAO Pé<I "1."l Chlnola. sp<'Clallate, 27. av. LOu!se, Brux. Tél. 11.83 06 <Manucure, Epilation. Sp. P' vurueal 

Tissus DE LUXE • NOS C H IFFONS• Coup. soldt • • 38. ru• Gretry 
jo m:us ~t.é txllè du sol br1Lann1que mal• que Sa MaJrst~. après eon abdication. av~t exprtmé EJ~mfme son cle&lr de puvr deux ou trola annka à l'étranaer. Ce deux1~1n1 point ""mbl• tout à fait exact. Q\Wlt au pttm!V, li .,t permis d'en douter. Gtorges V ta conn•!Ssalt déjà., cette lla15on du prtnce de Galles avec Mme Sllllpson. n n'&VRlt paa cherché à la rompre, U a>-ait AUDplemen~ conaell~ la <bcré\IOD .. eon bént.loc. 

7 5 t 85 000 F I: 1core 2 appartements 1 vendra e ' r • 106, r de l'Ortent !PL J ourdan) Vblbles • !()\Il moment. - & ptec\. , 1()\11 confort moderne. 
~i noua en croyom notre compatriote Floriane 

Les lecteuro de • POurquol Pas ? • "" rouvlmnent peut.être qu·au l•ndeuwn de l'abd.\cat!on d'Edouard VIII, t:ou_. n~us étions fait l'k:ho de souvtlllro de nctre coml)(ll rtote, Ici daruMISe F loriane. reine de Montp&rtUSSe Ca tlOUttDln remontent l l'époque O(J F1onane tta1t l 'an.unatnce d·un erand dnnc1nr bruxello111. EU• y lia connui....,.nce avf« Io prince de Galles qui, peu npr<s l'annlatice, fit dan.• ooe murs un séjOur de dèux semaine.a environ, durant lequtl li ne quitta point Floriane a laquelle, 1 l'heure de eon dtpart. U fit dr nchrs cadf'&ux. 
Flortane ne s'eot jamais vantée d'être une vertu. Elle n'accordA paa aes faveurs au prtnœ charmam pour la !lm· p1" ralllOll que ce demJtt ne les avait point oolllcitN<s • Bonne camarade. Floriane prèSl!nta au pnnce UM amie dont elle croy1Ut le sex..appeal plus attMly&nt que Io SJen. Mals toujours en vain 1 
Sur quoi F loriane dt conclure: < D n'y a que M lldame S!mpaon quJ lllt pu y parvenir. • 
Sana dout,. est-ce là toute l'expllcat.Jon de l'(!n!ame ..• 

RESTAURANT PATIJNTJE s~r:U~ ~~T ~AND Buitres. Gibier. Ansulllea et Waterz.oot de Poulets. 

Invalides du temps de paix 
Noua pubLons b..., volon1.-·ro cr· te lettre q\:e nous ft.lt parvenir !'Al$)Clatlon des Invalldl'a mltit.aarea <lu temps de IM'lx h-olr éplement plus haut. pGCe 414fl : c Voua avez bien NUIU, clam votre numéro du 12 novem· bre (pace 3961 > slanater que certaUlt'S mesurrs s'!mp<...ent a!tn d'assurer 1 .. mllltal.res <ontre les rt5QUt'S d'accidents auxquels lia aont expol-és durant leur presenre aoll$ IN armes. Cet article oorrot>ore pleinement lrs buta J)Ollmllrts drpwa 1932 !M'r notre a.'ISOClatlon. En tffet, notre ifOupe. ment, dont le aléa• est à Bruxelles. 18, rue Muché-aux·Pmmages, compt" un grand nombre d'adbfrenta et Hlforce d'obtenir qu'Une amelloratlon soit appe~ à la situation trè• ~nlble des !nvaud .. mJUtalres du temP11 de paix. Reconnus aptes au Sl'n-ice rru11ta1re. c est-A-dite lndemnea de toute af!ectton au moment de leur JocorpoMltiOO. un certaln nombtt de jeun"' gens contractent à l'armte des lntlnnltét ou mlUadlea gT>IVCS quJ tes mettent, toraqu·11.1 rentrent dans lrun foyers. dans l'impo:sglblUtê part;elle, \'Oire aboolue, de subvenir à leurs beaolns et a. ceux do leur famille L'Etat accorde aux Invalides. après t-nquète ~vère, une J)<'nslon ttxk à un taux qui. dans :.s caa 1,.. plus graves (100 p. c. d'lnvalldlté ou, plus exactement, d'tncapacltê de travaU> leur vaut de rtecvotr une oomme mensuel:e de l'ordre de c quatre cents francs •. Encore. ce clliffre ne se rapp0rt~t-U qu'aux Ul\'&lldllh reœnnuts pro"'()Quffl par t te !ait du Aerlk:e •· N'est-cc pas pitoyable ? C<'s hnmm.,. qui ont fait au !M'Y" le •acr1f:ce de l•ur .-olé et de leurs es~ets d'avenir. en sont aou,-ent ttduits fi solllci~r le &eeaurs d• l'A.aslstanc• publlque. Une re>islon d•J taux de leur pen. &Jon ne a•avtre-wlle paa nttessslre et wvente 1 Les Ulvalldes. quJ ne revendiquent rien d'autre que leur droit 1 l'existence, demandent Instamment qu'U leur 5011 attri. 



) 

POURQUOI PAS? 4153 

P A T d'alll""1'1 ce qu'il y a de mieux Il. Brux•JJes. 

• • • ~35 fr R. Cirque. 26 !PL Brouckèr e> T 17 29110. 

bUé UM pen.s on dont te cnlllr• :mlsae être consldér6 com· 

me 11n mtnlmum TitsL 
Les lnval1des expriment également le vœu qu'U leur 

~ &COOrdé le bénéfice des aolm ~d1caux tt ta cratu1té 

dos produits ph•rmaceutlques dont Ils aont. hélas t asttt"..nts 

t. un trop !réquent usage De mêm•. Us aolllcltent leur 

borP!tallsaUon ~ventuolle dan.s los hOpt•aux et aanatula 

m ilitaires. Dan.• l'état a.ctnoi dos ch=s, nombreuX aont. 

chaque année 1.,. lmalldcs qal succombt'nt faute d 'lndls

pemables soins 
L ex~rlence cn.ielle démontrant. par allleun, que t~ 

IO'Jftn~ les a!(tetJons oontractlos prrnnent. awc Je Umps, 

un caract~re d• gr11v\té accme, notre rrroupemcnt aolll· 

cl~ J>O".JT Je. lnvalld<'3 la réol1'erture des délais d 'lntro

d• eUt>n :les demandes <i" ,.,..,,, "" ~ d'aggran• 

RESTAURANT LUCULLUS ~-::'H~~ru LE ZOUTE 
; , arenue a ;.,., •~ - T••I. Knoclr.e 618.51 

Drame de ménaee au Congo 

O:"llme paelllque, au surp!W!. Ce bon n~ilre corniJlê de

ma."ld<! a1mp:e:::cnt que aa !~ tee!. les liards. n tertt: 

Monsieur l' Adm. T chef T . J'ai "Mnnetrr de rous 

écrire un<' peUte no~ en TC>US expliquant la cause de ma 

femme qu'e'.'!e es• rcs:« au ~· de B •. V~ilà main:... 

nan• j'&i apprla qu'elle est enoclnte et j • ne sala pu qvl 

la mis encctn•e. Alors c ut poar cc:a qi.c ~ 'ous fais 

connaitre. Voici, Primo dtmandé d abo?'d &I tlle est tn· 

ctmt.e a!ors in:Crro; le ou .. :le a pris cet t"nceintc. 

A ors d~ Q'Je voua allez trouvé cet type U faut lai ~ 

mandé qu'U rembouiu mes sommes que )'ni donné à cette 

lemme e: lui faire eocigel' de lui mC:'"e en prison. 

Voici \~ nom de la femme : Bmoaa·Htn."iette d'or!;il· 

~ de Il de chtttenc de a 
Car pour l<! momcm Je ~ auls pas d'aceo:û de :s 

femme r-ar e!.le a tu une (;.11ce1nte par l~ autres ma-:1, 

C est pour cela que Je n en val pas qu'elle res~ a, . .., mol 

M r l'A~m. ch•f du T. Je VOll.$ prie de bien rnu!oll' 

m'ac«rdé ma .ettre pour que oct:e a!Ialre doit Jlli• et le 

tYJ>C doit me rembou.-ssals :a aommc que J a! donu6 pe: 

:es parents de la fcntme. Alors apres rembou.sst• vous m'en· 

n ."CZ une le~tre po que Je pu;sse r.a.rolr que la !rmme 

a qult'.e dans mon dlsposl•lon et que je dols tnvo}é une 

I~ :re chez !es Pè""' pour leurs avertir 

J~ •ous pne, lorsque •oua l'aurez ma aomme mer. ace a· 

ocr chez vo:;.., U faut envoyé chez mon Père pour qu'il 

rerarde ma somme dès que Je ferai mon relOur alo:s on 

verra ça. 
D allleurs mon J>Uc et ma mm ~ront la au D"ib~nal 

pour \'011' romme est 1 affaire mon père s't.ppello :.iatoma et 

ma mère s·appe!e Suni;l·:Uarte. leur vWage c'<>t K .. 

chtl!'erll! de D 
AulOrtsc par vous Je !oral oo qu·~ convlcm de faire. 

Vtu!;:n ai:rttr Mr. l'a4m. L'ex"' ,...,on de mes l<'n'l· 

mrnt$ tr6a d:st 1nrrubs. 
Vn·re ~ 'llllble Humble Servlt.flUr M. C. 

Lea Etangs de Bierg~ lez-Wavre 

B.olel-Rc. •un.nt 1" ordre - Sea spe<:lahlu. T.: Warre 3i8. 

JEAN POL l't\JI de la coupe, l'adr~r.e ta meilleure. 

pour Wl pardessus parlai! et été11ant 

On fa.il mieux 

On f • mit• x tn Btlglque, en matière de pitto?'<'-'<!Ue 

éplslo!altt Enmp'r · 
c Monsieur, Je prtnt l• respect de motrtre 50 ans. Wal, 

f .ançer n une fi!le Wal, 35 ans, qui posk!e rétér en touts 

1 mttre 67. A d"'-~. Je !!en au moulJl 7 b:anche au Ue-J d e 

Enrhumé? 
S'endulre I• poitrine 

et bien Inhaler 

,.,,,.. t O 

.. ,. .. m,) 

quattt. saine mP Jou~ M1\nsieur m.a!.s \'OUI auner les ~ens 

honnette et mols dl"ll mane d. • Je ra:t à mon comp:e 

mala retuglé t. Bruxelles et en vlron mon rcve ut la cam

p&ll'I• le plua to, Je roua <!!$ franchemtnt ma pen~. Je 

veux un an de eartntie en travaille, renon aprt!S 9 moa. 

des trois. jarchnage maconnerle, carelage p!nturc bolsta et 

un wteme p forcer tomate et bien des ~'"" sa.., aere 

ni couchos. faire ce que 98 /0 dautre ne oom pa par venut 

a faire arœer lllJl cueme ni tUJ"&W< tr ecomomc, plus que 

t tes autres clsteme. 
Ce que j'ai api'!$ Monsieur ne PlllS plt:s lourd à porter que 

eeux qui nons rien aprlt. 

Lf>s abonnfmtnts a u Jou.rn.:lU't" tt p11hliratlon~ bfoltts 

français •t ani lals sont reçus à l'AGESC'E Dl.Cuu;-si:, 

lS, rue du Pt-rtil, B ruxtllCL 

Leçons de dessin, peinture et décoration 

Mme Y\'Olllle PM in. Prix de R .. :me. Pl .x RUbenA. 

Bouif'\ ard d~ la Cambre, (4. 

L'homme de Pékin 

A1J. mùmcnt o:i 1. Co !• renee du Padt\q·J.e bat;.a .. t son 

plein et ou M. Spaak. l'autre semaine, tmbi.Strouillé Ju.

qu"au sombrero dans la crue llllDl!t~rleUc. ne 18\'alt au 

Juste sur quel Japonais danser. il ae passait m Chine 

un t\entment conalMrable ... 

PJ'écl.~meot. ces mts$1rurs des IX P~nc<'S \'en11!cnt 

de ~bellor à l'adresse dr Tokto un memorandwn dlatm· 

cué mals sans am!Jares et ron savait déJà •c'est une belle 

tnv.ntion. les agences de presse!) que te Japan entendait 

da mo:.:m en moms qu'on mit le net dans t.t-s petites flffa\ .. 

rH. Il y nmlt mémt. dans le me:'°"ge nlppan. une sorte de 

femieté menaçante qui fit tiquer les •xperta le« plus a\ertl$. 

Qu'est.<:c que cela >'Ou!31t dire ? On s'el!orçalt de conc!· 

lier; M. Wellin1ton Koo, lul-m~me. avait arrondi les angles 

• t \'Ollà que tout allait plus mat que JamalS! 

On ne tarda paa à cornpnndre .. Le surlendemain. en 

effet, un cntrrnlet de modeste allure, mats loUTd d'un· 

portanc• pour les uu~iés. paraissait dans les journaux. Le 

titre dL"llt: c On a retrouvé la mAchO!re de l'homme 

!°""lie dt P~k:n. • Sur quoi. lcod1ts initiés pen~rent, 

comme on a prcœnt•:ncnt lboMeur de TOUS l'krtre· c Ce 

n'est paa encore ça qui 1·a arranger les bidons ... • 

Et ils peM nt .i.ste. 

De JO h du l!O!r jusqu'à l'aubr. une atmœphére de ratté 

et d'entrain da.ns un cadre charmant avec Jau d'tl!t• au 

NOUVEAU FAI•TAS/O, 0 rue du POnt·Neuf. Bruxelles. 

Une vieille dispute 

L'homme f065lle d• P<'klo n'est pu lom de s'appucnter, 

dana IM mllleux aatatJ<r,:es. au serpent de mrr de noe 

côt"S européennes. providence estivale dœ Journalistes e~ 

autres rcns de Joyeuse hameur. li faut bien qu'on plal· 
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BELCOKE E$6AY'2. adoptn charbon de quallte. - T il. : 21.64.0S 
aan1e soua le 10leU. Mala lea Japonal1. eux, ne plalalntent pas 

c l'!!t que. à proprement dire, 11\omme roaatle de P~ ltln n'en ~t<at! pu un, au rond. ~ur le motif qu'U n en a.i,,-. ·an que le crt.ne. Et meorc, un cràne qui n en étal! pas un pul$Qu'll lut manquait la màchoire. Le cràne rut t:.r~ de terre, en 1929, à 1·occaslon de roulllrs dfectuéea à ChOu·KOu·T1en. en pr~ce de nombreilX savants du monde m•1er, reun1.a li comme par le plus grand dca huardt Ce fut un événemrnt dans lea cc,..-J~ po.l~ntol<>i!Q1'M L 1lomme cle Pélan. pour ce qui concerne l'ancltnnrté en et ba.~ monde, de\'alt battre. et de loin. l"homme cl Reidel~l"I!. 11\omme de la Chape!!~ a ::ix-Saint5 et autres homo Dau1tont connus JllSQU alor&. Mala, U oe l\t que. dana te coup cle l"émouon, ce fut un IA\1lnt Jl\ponala qui téuas11 Il ldentUlcr le cri.ne de Chou· Kou-Tien <ln-Pekml Lea Japonaia sont ron vtiUJ~ux. eous !e rapport 6Cirnutlque et Ils revendiqu~rent, pour leurs mustea et la slotre d'iceux !"homme r-lle de Peltln. Lea Peklnol!l .. p.vdon! lea Chlno!.s ne !"entendirent point de c•ltc oretlle et a·m flnlrrnt par avoir cam de cause, ce !ut lie Ju:<tease ei.. comme dit l aut.re. à titre de rrvanchel - Qu·1mportr! nrent lea Japona'6, en nant Jaune Ils n·on· tout de m~m• PB• la mAchou e I Or vollA quo cette mllcho1re, on \ltnt de la t.roU\"eT et V•' " l""Nl'Z si les ... u.,.nts chinois. par le tempe qui court, ont mis dl'S ganta pour le proclamrr' C'eat tollt I• nait~ na1 "'e rhmols qui s est grou~ autour de son homme. !"homme dr Pl'kln. Lu Japonais, eux enragent .. Vo t'l poJrquo1 Il n·,t.11t P"" sot do pensrr que 11\omme de Pél<ln. ce n·est pas tncore ça quJ arraniera les bldoria 

Le Oét<ctl"e OER!QUE. répu1' pour la 10ttt'° de -RECHERCHES. E~QUETES, SURVEILLANCES, EXPE~ TISES, 59, aven d• K0<·1telbers. Bruxrllea. - Ti!! 28.0I as. 
En autocars au Congo ... 
'ia HM? .r S h·· • t..tr Tchad au pnx da 9 000 fra'."lCS. Dtll'ln. hn courant. TT.B .. 177, bOul. Maurice Lemonnttr 

Pour lea petits rentiers 
Ac ons une rots de plus cette prot<statlon - peuWtre !lrura·!--0<'. po.: t·•ntendre ••• 
Dos 1011 •Murent la vtrllle~ drs ronctlonnalrra, des tmployea, des ouvrl<rs. des \ltwc ""n.' ressourcf's c·est m~ rai et nal ne proteste .. M~iS que drvtennent l<s rrsoortfs.. ont& des cla~'<'S moyennes de la petite bouraeoc<1e, qui n ont droit il auc ine perunon orrtclelle et qu~ ayant eu la d11ntté de n• PQ compi.r sur les btntrlC<' d<s penstnns Jl1ltUltes, u sont aa.~nes A olanc et ont vorsé un petit eapttal à la Cai.sse de Retrait<! de n:t•t. rn vue do se créer une pen110n mod<st<. mal& Indépendante ? L• capital. \erllé avant r ierre ou tout dr suit< aprù, a rubl plu&1eura dé\âh11\t1on• qui, rtn•lemtnt, lui ont donn6 une valeur h111t à dtx roia mo1ndre. Les arttll<'s à la CallM de Re'ratte de l'Etat ne pouvaient d'aucune façon touchtr à leur capital. lis ne pouvaient le rrprendre pour le raire rruc"1!irr d·une façon plus moderne aelon la valeur dr. la nouvelle monnatf' 

Ta'erne Marnlx 0.111 un cad~ charmant et de IA bOnne bumeur, 18, r Champ de Mani. ~ 

h1ter à tout prix. n ne demande que aon dQ. U ne mrndle pu Va+on ~trcher S'Ii a dt& rnfanta qui paurratmt 1·a1der ? Ce aeralt un< lnJu.stlce enven les enfanta qui. eux aU!lll. ont ron à faire pour menrr leur barque et cllover leur famille. Et d·amru,... lonque !"Etat. l'lndUltr1• le oammerce accotdtnt une perWon - bien ~r1tée, nous eu convenora - ex!R<-1-<>n llll• enqu~•e aur la &ltuaUon d< la ramille ? Enfin. encore une ro~. le pmsioMé de la C. de R. ne demande pas la pension &n1tUite u a ve"'. on la IUI doit. 
Il noua reate la seule ~urce de prlrr l'Etat ~ taira ton devnU aelon - oromeases c·ea1 une dette d'honneur, une dette morale que l'Etat n• peut nlrr .. P S. - Lea lnt,resab sont pries d·en1o;u leur adf'C'l!M au Comité de ~!en.te dea léaèa de la Catue ~ ~traite: BruserlA! de la Fourchr 30. ru• de la P't>w"che, Bruxellts. 

c·e.t une Parlalmne au•henuque - au baeout I~· dalre - qui préside aux dr<tlnl'rs dl' la tavemr LA PARI· Sl.E~'"E. 31. boul !m. Jacqmalll, Brux. 1pr/>a pl. Brouci<trel. 

Le vrai remède • 
Eat-<>e celui<!. que propose un ~leur de :ert!le lmagl· nation? 
Article prrmler - Mise à la pension v\agere d< &0,000 fr . de toua lrs députés et ~nat•urs à condition qu'ils rtnoncrnt à toute polluque et collaborent à la suppreaalon de leurs t.MOClatlona. 
~n.slon double pour le. anciens mml$t...,,. Chacun aalt qur l'on sort de CC<! poste• écrasant.a vidé ph~alqutment et lnt<ll<ctutllement et aans autre ru;aourcc que de 11lllcrtre au chômage. 
Art 2. - L<a burraux conttnurront leurs ln.vaux et !la auront l'immense •ataractton d• ne plus voir l•ur• Initia· Uvn contrttarré.,. par un mlnlSlre aUSll lncompét<nt qu'éphtmé~ 1 
Art. 3 - ~ur les décl<lons rttllemen! Importantes pour le pays <chose ...... rare) le Roi donnera audlenc• le vrn. ôrrdl apr+s.mldi ri consultera IN <1J•lqu.a prraonnra lnt<lll· sentes qui existent dana toutes lrs cl~'Ses de la soc1~té. Art. 4 - Cas spéciaux à tn\1aagr.r • M Vandenelde touchera une rente 1•lastte annuelle de un million qu'il dépen.•er1l rn •oyages à rétrangrr ou rn aëJou:rs aur la ~tt d"Azur. Cettt r<nte a<ra pay~ par lrs di$t lllateurs belata rttonnaL'l"'11ts. M. ~ Man toUchen. 500,000 franca par an et appllqu'fa son plan trop vas!< pour no1,. dan. drs pays mltux adaptèa à a<• conceptioria. On lui lal"Se 1• choix C•tle rente a.ra à charge des bAnqulers belgr"" 1 Un• paille pour eux ! M Decrellt toU<hrra 200.000 frl\ncs par an pour éltvcr dea poul•s en BrCJ!se On lui lal.s.•e le choix d• la race. Economie du projet 

vu le non remplacement de cr< pC'rsonnalltù ~rn•es et onérwa<s. la d~P<IU" M'ra nulle en rait et aucun crldlt nouveau ne devn être voté. 

HOTEL DE Li\ CLOCRE D'OR 
Confort. charme tntunc élr ~anrr discrèt< HKNR!OT, le plua &n1nd champa1111e du 1técle. - 101. rue du Midi. Prudents. cos alh!1~1 a'a ont prH~ré chol8lr le profit. De Charybde en Scylla plus mmtme mals plus ~ln et qu·ns croyal•nt le plu.s aQr L 'Eta• à grande réclame. p10nA J"at:Jeura ce genre _ Ma remme a'ell:n.yalt du moindre bruit qui ae prodlll· 

d"économlt Hélas 1 
sait dana ta mataon. dit Jtan·P1erre. ~• qu-.ne tntend•lt 

vou!et·\'OU& un tltemple Ilien clair? Un modeste com- un craquement. elle •ursautaa de peur Jo lut •xpllqual 
mero;ant. ne pouvant prétendre à aucun< pemlon, nl de qu·one n·a,..lt rien à craind~. que l<s cambrioleurs 61&1cnt 
l'Et.>t ni de l lnd lrle ni du comm=e. a passé eon <xis· 1 de• gaillards qui 1·arrongealent pour nr pas r1tre de bruit. 
tenr~ en HrMnt de pctltts sommes à la Ca!.ss< de Re- _ Et ça 1·1 calmée. dit rami de Jran·Pltrr<. 
tra"'o Il n'a pas !ait rortune U a vku modeatrmrnt, I _ Pas du tout 1 Maintenant elle a peur quand rlle n·rn· 
ll\m plus. Ce mod•.t• .. 1 devenu trop vlPux pour travau- t<nd rl•n. lrr On n·en veut d'allleurs plus nulle part Que va-t-11 taire? 1 Va·t-11 ~tre versé dans la catt'aorlr des qu~mandeurs ('e GAND -Lu deux toutes bonnes rnat""na -

penalons 1ratultes? Mala c'est )u>trmrn1 ce qu·u a ,-oulu au Sud: 1 oambrlnus »: au Centre• WIJAOn t 
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Un bock avec 
M. Ventura Garcia Calderon, 

ministre 
écrivain, 

du Pérou, 
dilettante ... 

A PROPOS DE MONTHERLANT 

On a le droit d~ ne ou • mti d in< tendre.""' partlcu!lhe 

Je m•r::;Jl~,c et ~:-ov ~ -· -.n .iu'<n Kellf)· Cie Mo:it

herlant. Sa htterature esl aJM! violemment antld~mocn.tl

qlM' qu'on peut :., "°i:halter. U exalte les Jeux de la force 

et d• la •-O!upt.,, li Cl'.l•rtbe i.. bonheur dans la liberté totale. 

et son lnd1Vlduallsme tllrtné ac moque de notre utlUtarlSme. 

de nœ petite$ lois et de notre pet.lie p1tlê li the de \lVre en 

O""ntal. m~rue les lemmes et vénère les lor(-adur&. Il dé

couvrit la poèSie d1'3 sport& e: la ch•nta comme un Pindare 

qui aurait le eu:,., d" l1n.<o ente; ancien c:a:hollque lUI 

pone eon ~puc:mie en 'fcharpe comme Châteaubriand por

t.au aon eQ'ur, ~1 · .. mther?ttnt n·r.at PilA •e dtrn!cr dr.it roman. 

UQues: ma:s U est le prrmler c1 une aorte de néo-romanusme 

q\ll n• va pom: = prklœlté ni aana allectalion. et c!Out 

not~ lit~raturit n'a d'Bnaloiiueo que dans crrtainrs pa.it•s 

de B&rTès sur Tolttl" Apr~ Barres. l'auteur de La 

Ptllte ln/ante de Ca1t lk a retr'OIOié l'Eapa;;ne p<lro.!.lsle. 

oscl!Jant à ja!ll.A~ entre le mysticlsine et !r.s fqll('l' dt• •a 

chalr :e- ra a.1!5me c:. la rtvo .. ,. i.a parc._-.._~ fa.s•u :..R de V'..A 

&irnor\nos et le labeur'""" eapolr do ses 1.\cbcro"·' anda;o:is 

courb<a aur la E:~œ culte au 1olcll. 11 a compris l't traduit 

ce qJe l'on appelle commwiemr!lt les cont......:<~ lbértqu"S. 

et que M. Ventura Gareta Ca:d,•ron préltre appe:cr dea 

alt.ernancn 
Brel, llo:itberlan~ m un krt<aln qui ..., veut .mpét1al, 

et de tem~rammt taaciste. ayant :e culte de l'aventure 

et d~ ta rrandwr .. 

remue-m~naae ~ protes'..A:ions e: de d."01:& de rfpœ.se 

que vient de aoulev<>r Monthettant dam la preoet pe.r.. 

~ il ae me!. à :'.re dllll bon rt.~ '1nd!l1,ent. ei. •'ec :~ 

dC:lcleux &e""'1t m~dlonal qu'U comb'.ne si IT.e:> afte i. 

tlmbre un peu rauque de l'Espaanol : 

- n ne !aut paa prend,.., :out oe:a au ~tw: .•• n n'7 

a pas là-dedan& de quoi fouetter la queue d'UD chat. OU:. 

dca dames ont teint de N reconnaitre dans cea Jeunes 

IUies que l'ecrlTDln a -l'es.. J\!a:.s il n'y 1.\'3!l rten de 

na! dans la plupart de ee$ rapprocbementa, s!n<>n le 

dés.r d" la.Ire du bruit. E• puis. ~lon!herlant, ~ri\•llln. est 

nn peu comme cela. n aime a q,&ter le bourrro1& Alc.

bl•de, NarCl."e . Au ooln du !eu, à porte11 clœts. C'(:;t 1& 

slmpUclr.6 même... t Et M. Ventura Garel" Calder<>n lait 

un geste tut.lie et a:!eet~x qui laisse ente~ que le 

romancier qu'il aime est au fond le plua na!I des hommes, 

le plus dénué ô'a.rtUtcœ. Je .-·ns bien q\:n Je n'en obtiendrai 

pa.. davantare sur eto chap •re qui. pourtan~ tilt é'é crous

tillant. et puJsque J• slll5 en prt'sence d\m lnteri1ewé qui 

ffi :ul·même t<;nvaln de la.ngues .,spagnole et française -

et que cet ~rtnun a écrit sur Je P rou, sa patrie. des 

nouvel ka de son pays natal, JO>'l\U d'Amérique... c est do 

IU1 Q'Je nou. -"lr!o--

DE PARIS A LIMA ... 

- Oui, Je . "' n , P. c·r · a d ~de où n 
cat le phis d<>ux. Je plus honomble de nal re Mon père 

~tait d<' son mél.<er prés:dent de la Républlq-..., pé1ilvt=•· 

Il tut exilé. comme c·en ut. l'u!a~e de temp,s en temp& 

dans nos payi, lorsqu'ayant joué la parUe, on l'a perdu~. 

J avals a .. x UlCl..,. quti le v~t du PacU\que e ·• une u e, et 

l'exUe lut 11\j)pele. C'eat à Lima que J'ai graruL e! Je n'a•· 

ra:s p.;a ~o "J 11"1ndlr alllru,.., La plus be"e vit:e d'Amt· 

rtq'le. M·;ns!eur L'anc.mne c3p ta:e d'un emp ·e où rt;na 

don Pr mçois PJ.zarre O adorables églises, de sty!e colo

nial, do 'tm'rabi"3 M:1'is abritèrent les Orand.I. quand 

l'Aml11q ;e était t.ern d'Es;iagne L'UD dGDC. notre actuel 

m1m.s!ère des Allal""' étrangèr<'.'I. est wie pure men ellle. 

G•utrcrtes aomptueu....s. rlnceat:x, \'olu·~· pler.cs lus•o· 

rltts à 11n!lnl et quJ ne d parernlt ni Sé>L' n1 To'êde .• 

Llma. Le plu~ beau climat qu·on puisse rêver C'ne b:lnliPUC 

étàlan' les tréiors de Chanaan: de l'ombre. d<'S eaux "'·ea, 

et le ao!T. une brlline dl:!c.('"1se, 11::c d 1 Pac!l1que et qui 

nous tient lieu. quot~dt<'nncmcnt., de ees haîss:ib!c.s plwt'S 

d Europe et d'a..Jeura • 
- Dt> l'mteUectu h.sme chez 1ous? •C ~t une QI.Ir>! n 

q\le .le P':>Se toujours, lol'llque Je par!r de l'Amenq11• eRr 

Je sais qu11 )' a là-ba.s a Sant fQ ~ à Bu 1'°"·AlTC5 pu 

mal d, con•rdaçun& et d opp. JXI 1 ms >.::lel1 i.!lq es. 1 

- Oui. de nnteUectual!sme tt d1.. mcl'.leur Une U'll\'ct• 

slté. QJI 0$t la prem.~re de tout i.. s Jd e· d " e enu Co • 

!~~es Des pre'rc' lmnea a, des Picpus, Ont là·bas, un C-01· 

·~•: J y Ils 'lies ét Jd""- p'1J.S Je prts mes grad " à l'l1"1>Ver0 

&l é Doc" rat en droit. doc•crnt en se r.= oo . ~ es •• 

- Et fa vi,.. a I tma 1 I.e monde et e pet.·· e" 

- Luna .s• la se~le do.'3 \'ill<.i d Amer.que ou le p .... ..o 

aol~ ='" Vivant d.111.< Ica p.e!Tt'$ e• dans hl aoc e la 

st'l~neurs du tempa de la colonie Sllnt pr<~ue tous de· 

meurés Sam dout.e, l'or ne ruisselle plus. les pépites on~ 

c~~ d'altleurer 
- C<>nun• uu Jour où Cncemoo et Cendidr rt•ncontreren~ 

Je le tt1~te : ~ta peut ne pa.• plalre a IOUt le mond~ 

surtout qu·u y a chez Monthatan~ un cOté publicitaire qui 

est ...,... choquant.. el auquel nous hislon.. allusion volet 

huit ,loura en racontant le beau iapage qu·a provoqué, 

dana le monde d•'I letlrn, l'annonce que M'S romans étaient 

d<S autoblo11raphlu. Lu damœ de l'entoura~ du roman· 

c1er 1e sont crur.a <~ Elles on~ protes'é, d~ant le 

litre de trop d!UaenteA préparatrices pour cablnrt <!• chimie 

peycholoe1que qu'on ne manquerait PllS d'acco:er Il lem· llom 

sur la fol des d~larattons de l'audacieux homm• de le~res; 

cela a ~tj Jugé itvèn·ment. M V••n1 ura Garcia Ct\lderon, 

ue de !.rès 1oncuc da:.e av{"C 1, grari romane e, romtne"nta-

1.<:ur de Montherlant dont U vient d'anal)-.er les concepts ! 
~Mtntiel& dan., un cahier du Jmi.rnnl lftj Po~ttt, est 

trop partait • caballero a et trop fJdèle dms S<$ aHectle>ns 

pour b:t.mcr un t.ml tr4 cher. Lor~cpe Je tais a!lt:s:on .. u 
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œ1 peUta payaana qUl Joual.nt à la mart'lle ••ec d"6 p1errœ prk1et1Rs. 

- Ce f:Jt.. cette a'en'·ire: dt>- :• )r .a i,:LOS fucina.nte rt la pl111 trar!quo des teml)ll modernes. De cet or, à protua100 r.!pandei. U Ml'.e a.o.;e& pour que Lima aol: une •::Je oob!e, où :e raa•e rtrne encore en des palais vco~rables. oil a·executeot encore les lites prodigieux de l'bolp!:a!l~ cwu. Jane. NOl.OS aomm<S un :'.!~ d'abord. et le !l"Me noua eouttent et nous com.mcnt.e; noua le pro!oniteoM dans Ja VIe. n n'est Ptrumn qui n• .., souvtenne que nous avons été le Versames du Nouveau-Monde et qui n'en '°lt Cler. Quand on a demt~e aot au:ant d'his:otre. et " propl~ au reve. on ne raJMnne pu comme MU."80llnl, qui dit aux Italiens ; • s.\tis.'('Z d'abord l'Italle nouve~. et M soncez paa tTop à ! Italie ancknne. " - ... Un Musée .•• OOnc VOU$ avez du tourisme ? - Du toartsme amértca.ID. L 'Euro~. mrude. Ju~ que no\IS sommes loin. et que DOW! tournons le do.s au monde. le b\IS~ pencht a~r !e Paclllque comme en un ba1oon. « reins aoulevéa par l'âpre sierra des And.,_., avec sur l'ar· ritre-traln. 1·1nexplimable t<Jwllls de la t •rh Yle!'ie. J:l f1; ,. enoourageT l'Europe à vtnir chez no\IS. C'e>o a de·Jx pu 
Ham ! A deux pa.a peut~tre. mals i: fa1,1 • plu de qu•tre sous pour les taire. n est vrai qu'à bord d'un cargo. on rait le toUr d~ monde économique .• - vou.s verrez au Pérou tcar 11 e~t entendu que vous dl!couvrlrez le Perou> non ""ulem•nt da ruines Proc!l&leu· .,_ mals &t;...'-'\J ~ &m.tts mu~c·;lèl'fs qu'ont su1v1t.a .t".$ conquistadores Même sano cuir~ Il raut monter Il. Cuzco. tra" •=r Caxamsrca 10US ~ aol011. à la rechtreb,. de ltura ombres... Des conquêranui féroces. des gertaut.s envo.t!s du charnier natal ? Peut~tre. !>lais des hommes, et • ..:h&nt que reaprit d'aventure est le sel lndllpensab•e dans 1• sanr de• racea tortea 1 

• Lea And<S. c'est une choae •norme, tnhwnaine, sp:endld• PM un blin d'hrrbe, et Sl)Ulement çà et et Il. de m •rablca vlllagea l.ndtens b:Ot:Ls dans UM lnfractUO&l~ alptS:rr Le aolr, lorsqu'on longe ce dHerlement tnJ1nl de e lm!'ll parellles à une naute _, tmmoblle, on entend &&nrloter la • q11ena •. la douloureuse ntlle lndl~êne. Pour en rendre plus lurubre encore i'lntxprtmab:e p!a\!\!e. lei Incas s-Jbmet"K<"Dt :e son de leur tna:rument dans des urnes funéraires cà et là 11L<ant<'.s. v plonaeant l'emllou· ch""• d~ C04 f!lltœ, e: eela tait vne me:od:• don: la d~ la \On eat si potrn•nt~ que le voyageur ne ~ut l'oublier a'U l'a entendue 1 •e 1 ..._ 

LOS INDIOS 
• Les Indiens ? Oui, lia sont tristes. Une race qu1 ~ r1t Jam&IS e: porte au~ prune:iea un tt•·e que nen n'interrompt Ceri lllll• sont europeantoe.. tant bien que mal; U y a eu dea crolstments. de nombreux croi.ement.s. w Ind1ena resU. pun sont ia race la ph1a dou:e et la pl\Ul attirante. 1 tout,. e.nve!opppe., de mystêre. de magie. des rites tiù a:.., :tr.s. Votre compatr:ote Louis Piérard, qu1 eat IA·ba.s pour l'instant, le> K VIII qui guettalent. a Cuzco, l'uutant ol) on :ea IJW.•aait en:ttr dans une éllllae; Us •'appro. chllnnt furtivement, humblement d'une statue de la Vier· re: U.s accrochèrent • !'!mare sainte de mi·at~n~ amule es palennt.', mllléna1res 1'1notna. - Vous avez tclit. aur lea Ind.ena, quatre volwnœ "' conl.6'. dont œnaJ.DS. conune Danger di: Mort, déga&ent une atmosphère de surnaturel, unique dans notre Ut~rati:re. La rien11tan« dv Condor, St Loti ltoJI tvnu, et C(llJ.· leur de 9'1ng forment avec ~ Uvrr le pl\IS Important t~moigna&e que rous ayons sur la psychologie d "& ....,..,. u cr~le OOmment avei-vous eu l'td~ de vous ln~resser aux Indiens ? 

- Lorsque J'e-J.S 1 t.g• d'homm• - m~n pere nous .. ait Ja!Mé une sltuaUoo modeste - Je songea.Ls. mol aUMl. à 1'&\fDtUtt Je m•.llUtttwu prospec~eu:r. je partt.s \·ers J'Ande à la recherche de trt'sors .. Je revins le• malns vides, ma"' j'ava!s appr\S à conn.'1tTe 1,.. hommes rourrs. et )" !ea atma:3 :'.Ion œuvre est oortie de cette éqwpce verg le fabuleux mttal... 
- Non pea toute voire œuYre t 

Onns ma Jeunesse, Je rus joUl'Dllllate et Je m'étala cha11:é, pour va-re, de faire conna!'ro :a France aiµ Phuv1tns. Je voua al <lll que noua v!.ana dana la no.stalgle de versa1Jles dcputa la • Nrkhole • : Je me f:S expor-.ateur de c~. Je Il& •ine peur mes compa:no1.,._ la Cllé des eaux et les live_. de &lne, d 'nt Anatole Pruice dJ&&lt qu'elles aont wus·~ et vén~rablcs. Bret. etant Fronçai. par ma na1-nce. )'1'1 contribué à entretenir cette culture trança!ae qul cbu nowi.. s'e&t. superpç- à l'E>parno.e depu'-' que nous wmmes en républ1que, et qui a po\lNl6 le gouet démocratique à un ~el p<llnt. qu11 n'est pas rare de \'Otr, dans des hmlll..,. ~ru•1en.'I.,. de nobles.... col~ nlale. des per,,.,nnaves l>"lnt.s tn p~ qui foulent du talnn leura parc:be= . 

ESPAGNE 
- A:taché d'amt •""4de a Madnd. pua chafié d'atralr,.. au Havrt. PUlS aunist..., à Bruxf'uÇ.$, YO\.l.S ~ea le p~~ E-.iropeen dea Sild·Amérlca!.ns. Cette Esparne que vous avrz habltee, que vo\IS aimez et dont vous par!et Ja Janrue. ne sou1f:u-Toas paa de ..a \-O..? d«htree ? - InJ\ntment, paree que J'avais des amis des deux c6t'9. B!uco lbanez m'a préfacé mt.s con1"11. Je wi. l'aml d'A.tana, homme inftnimcnt :et .ré et lnteWgent. Mals J'eua 

au.>sl d~ bon. m d"1'.' • «U~..., cL•n. C est P<"1'Q ,.,1 noua aouftrons. en elfe., de ce dNune homble, d'autant plWl horrible à nos yeux que noua voyons que a·Jr plus d'un point .e1 belll~t:a peuven: s·en:.rndre °' ne sont pas •• loln que cela l'un de l'autre dans Je p!an dt.s ttformes. - Notre ambasadeur me disait la mtme ch....,, eet été, à Samt-Jean-de-Luz ... 
- Ce q·.ù a envtnlm~ ce- dnu:n~. c'est. :a ha:.ne~ Loraque :es dlJ'l;r• ant:a ha!Mi'Dt la masse. plus nen n'est J>ClS.'lble. Les tntoUectoe's de • A'eneo • parmi Jesq.,.~:a U y a di-.& hommes remarquab:rs. ae ron11ealent le. poinp d'~tre mt!Pri.s<'s par le_. • ..,1rneul'l! •. Ceux-et étalent uniformément anilomar.es. repo\l&Slknt du pl<'d :'El. agr.· v1 .. nte tt uide d'apprcnd....,. OèsormalS. le con!llt ne pouvait étre qu'atroce ... 

- E: le derruer rot ? 
- Beaucoup mot.ns mM!ocre qu'on ne l'a dit. Ne man-quant nl de tlnt158e, Dl de sens. Mala pr.aonn!er d'une t.raditlon. et n'a}·ant polllt l'fneririe ntcessalre l des rétorm"4 profondes .. Et ~nn. Voula·\'OUS une anecdote. qUI OOU· rait Mad11d lorsque J'Y ttsidals ? - Un Jour, !.,,_ des df'n:l.ers mlnls:rea. parian! a"'e 'e sou•era1n de l'hosL!lté que '.es ln~Uectuei.. témolrnalent au r>'l(!me, dit au roi comme en une bouta<i<. - :'.ton O.eu. to.i.s œa braVts pl'tlf~urs. al on les lnVI· tait au Pala.la? Ce teralt !lCU~tre la vo!e de l'al)&IJC01entt Le roi ne rtpondl\ pu.. :\la~ comme :e sounnun et aon 1nter:ocui.eur trav.>J"'111tnt à c•t ln.•tant un• aaue où aur un• vu•e 1.ab:e on a-·alt ranré des c11lllers de .-erm•ll · - Est..ce que vous ne croytz pa..'\, f1t le souverain. d•un ton gouailleur que ai on I~ mVitsll ls n· •mpo ·!eralt"Dt pas 1e& ("Ui!1ers? 

Lrs cu!JlPI'll, conclut M. Ventura Garcia Caldtron pbllo.<>-phlq::ement, a•JjOurdblll. ~ aon: :es in:e: 1e:S qu1 .es on~... 
La Caudale. 
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PROPOS D' EVE 
Sévère et triste 

17,.. jeune peno "' a prtse11 tt, cette umaznt, la thtu tue •'Oie!: c Contribution cl t'etudt de l'uometrle éth11t1q1U du htrt..u acyl~• •· Aprù 11uo1, eue a donnt une l(Ç(m wr c Io 111rithtse os11mbmque •· 
C'e1t peut-tire trts beau, mai. comme l"e!I truie l -Qve te cric me croque Il 1 en dtmordJ, en dtpt d<1 gr,,. -~ l/1lt ,,. manqu<Tont Jl(ls de me faire qua11t1tt dt ptr· 10nnt1 parmi '"quelles Il en t•I de trt1 redoutable•. C'est COllTll d'arance, tout ce qu'on "" drre : la ~ ~e ut une ronqutte nectS>arre, elle rt1n-ve cl su 1<1lnt1 d'âpre• mati erquiJeS voluptés; les lemmes ont le ltroft d'11 aœtder comme elles ont te drod de rlrre, ce (1111 IOIU-tnlend ctlui de vaoner llbremeiot tu m~ens de le Jaire; en particulier, la cl111111e les conduit d dtt lftuatloru qui conriennent cl l""r nature. 4 la pharma&. par uemflle, ""lline llCientl/lque n'pondant au ooût ftmrnln tk concocter tt muturrr. On ne manquera pas cl'a1outer à t out etla qru pl111 les femme• auront l'intelllgenœ dét:elov!>I•. mleuz elles Je1'01ll 4 mémt dt remplrr leurs an-· d'épou1u rt de méres. i·h I mon Dieu, qui 1on11er11tt 4 tt!er c•s ~ h1denttf 7 Ori pn.t /C!Tt bien lt1 admtttr. t ! contmver ~ndant cl dtplorer qu'Une jeune /rift en 1oft rfd,,.te 4 contribuer a l'tturle de l'homttrlt tth11llqu au n.rent1 acyuquet pour gagner 1<>11 Jl<lln quor1a1rn 

Car ni/in, a rut< Il démontrer QlJ< et sc;;t là lt fin dtt fin dt la ci11ture, f'aut-11 con8fdérer comme un pr09rt• l't:.rtrlme 1péctalbafüm qui ..a 1t ramjJlant chaQ'11• tour 7 Hou.. n'tntndo.u, blm au cOntrc:ire, que platnltl et lamtn· tatton• sur I• recul de l'rnmt et le triomphe d• la médiocrtt4. 
Quoi d'~onnar.t 7 Lr-3 llommt.s de •cltne< Jl(Ultnt /'-'Ir •1• 4 rcrutrr au micrntropc de m1n11•citlc.• parcel/t! dt l'unl· =•. tn pmlr•Nnt la plus mavnlfùlu~ hdllftr~ ""'"' tout I• ru:t. 111 crt111t'1t chacun lCll.r Ptt:te galtrft dans I• macroe<>1mt et Jl<lr/oil tombent sur une poche d• vai dtto11nant. Alor•, c'e>t au tour do ivnorar.ts d'entrer clans "'tt.;· le. 
Lt1 femmu danr tout N'.la Y Ali I 1'1 pau<'1'ts femmes, t tern•ll•t 1>1<·11111 .. de. errrur1 dt• hom mtt 1 Curl<Utn de connaitre lt ttns, qu"ellu lt t1gur1"11t ":aglquc, tk• l.'O<'tt· butai"• 1aicnll, li't'1·1 de libertt, a'"drs auS!I dt dtmon· tr~ qu'<Ut1 nt 1ont pas plu• blteJ qut leurs anciens fl'ra'll, ltf malheiirtu.•u Jemmt1 •• ;ettent ""' lu cornus et lu creuut.•. ll!J codl!J de loi• tt lt" machines tltctrl-11"••. tlln pr~mttnt cl'as.•nut le> audltnlrts d•• univer•ttt•. f)<1'SUDdlt• qt•'tllts 1't/anctnt aln1t ,,.,., l•.1 S0"1mets dt ta ,_...i•. UI /tmm-., dlt.1 auul, rntendtnt le 'flklalt•er / 11 nt faut J)mlrtant JlG.• p<rdrt dt '~" qu'en prl1<nt>t dt r 1,,t:ut'tablt t'OnC'.1rTtnC6 ma,.,,..llnr. lt! dtboui'~ll dr la ecl<nre ft·· '·1lne d.-m<Urtnt et dtmC1Jreront tnu1our1 d., p lus rtttrelnt•. E~t_,,• donc l>ien 111 peine de u J>riJf!.' du dari'• au 1""" tl •eul l>Mt dt ,,..,,,,,,.,,., "" Jlflktn lumf. ('ftO'I 4"111 lt trJUleTTOln drJ .<1Jll<'folltb' 

Mal• ab1.•I Ir t•••ttt notre. 1tèclr qui a •"b•tll11~ l•• voca. bulalr« 1, ·• •fqul!J au 11al S<!t'OI• et l'information d ia cult .,,. 

On, n'a pl11.t le teml>I d• 1>'7Ultr, dtl-<m, 11 N~t agir; et et qu fi li a dt ternblt, c'est (lll'On a rauon. Mau tant a. /<m-s ont le temp1 I Pourquoi u Cf'ttrall-<m pc11 de• lvtltuts d• ha1'1•• études pour future~ mtr<s dt 1amUlc' On ltur tnteign<raft tl rt/léchrr, a euaver de comprendre avant dt 1uoer, cl di$tlnVULT œ qui ut digne d'ttre almt de oc qu'on f)<Ul tenir J)Oltr m<'J>rtsable. Ellu appr<ndraient 4 parl<r avtc éltqane< et orntraltnt l<ur t1prlt dt tortu tt 1lrleu"1 notions d• tout ce qvl J><'Ut mener d bien la CO!'l· dlùte d·un ménage tt la vit dt ltt.r man tt dt ltvri tn/ants. 1:11,. urai<nt 1ag<1 et sat·anteJ, 11rlleieu"' et me> dt1te1, f<rm., tt doue<s. compatluantes et courc9eutt1. •• mau ~!qu'un a Mjll dit ctla Q'11'1Q'11e part, Il 11 a bwt lonvtempa. <:t •eratt Il bea1t, et ceptndant nou. atioru blt11 peur qu• lamais let /ffllmts dt B•l<Jiqut n• rtclam<ro'l! lliu Mn11't1'Sltt commr le• /lamtngantr ulqtrmt l'ltT HOQV.ochool. 11 faudrait comm•nCcr par leur tatrt tntr<r aar11 la e<rvtll• e<ltt Idée qu'un !O«Jir tpécialût n'tlf pGI c le • iaoolr tt ll'l'll , a du '4t<lrils a·vnt Ignorance ertrtmt Htla1 1 quJ les •n l>Cl'SUadera ? 

MARLAINE les produits de bœu~ SCIENTrFIQU'ES 
En vente dUt.• toutes 1 .. bOnnts mallOll.I. 

Le nouveau croquemitaine 
Du Saint d•~ sami. oil Mllberent les aurures de la mode, nous parviennent les nouvelles les plus eltrayantca, les plus lratwndues. 1-s pl•" scandalewn, e~. etc. Br.!, la~~ oons là les tp:lhètes et ,-,,nons.en au fait qut 1agncra en horreur à être énonc<' toul simplement. VollA : U parait que nous a.llons •eporter d-s co!s mont.anis 1 Ohl Ne •o" rat'• s P03 d'WUlllons, U ne a·a111t pas de ~s cols bo?l3 eruants. proches parents dC!I cols roulés de nos cbandall' de a.El Non Ce seront do •n!s cols mon-.:.ants avec d ' bah::ant• en ~~rpenun.". comme rn pOrtalfl'nt nos gnmd'mrres. comme en portent encore quelques damos d'œunes dans de lotnt.alncs pro•1nc.,,.. 

Aprfll tA>Ut. If y a queJ~u• dûc ans, c<1 mbneo c dames d'œuvres • avalent ceules le 1>rivllè(re d•·• mant•aux d'a. trakan â él)& 1ll'S remonttts 
n 1)11..-lt que noUll aunona dO prrvolr cette d~reun Innovation quand on ".lOUll a !ait porter dPS blou .... s ftna. sa.iu au nu C:u cou ~Jà, dans les col!ecUons dbtftl', btt.ucoup de mo<lelts arbor&!ent de ptt it.s cols, style oflicl!'r. Mals Jamais nous n'aurions cru que le Pt'rU tOt Il proche. Et malntenant. tllcnons de s&•'Olr :e d~ w d· noe mauz à ftnlr. 
Porterons-nous dea coi., de t.ulle bAlelnéa. ces nies petites bkleinea ttrmleul~s quJ 1·1ncruat~nt da.na la peau t ou bien portcons-nous ces uand.s cola eni:onça.ni. oil notre ~~ s'ensevelit JUSQU'nux orotlu. comme les alma l'ann~e 19~ ? A moins que noua n'adoptions Je style ftmP da clnéma muet. et ces n>bee de nloun collantes Jusqu'au menton oomme les portait Nlta Naldl ... 
Toutes l<S hypoth~YS sont ptrmbes devant cette d<'.t<> 1 nte c mstatatton : nous allons reporter des cola montani.1 Qui aurait cru aue I• féminité retrouvée nous m~neratt là! 

TEINTURERIE DE GEEST -- 41. Ruë de l'Hupital -- Téléphonè 12.59.78 SES B!l.LG TEINTURES, S~ N!.~OYAGES SOIG NtS - ::-- ENVOI RAPW l: L!' PROVINCE 
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Lr. cornan:R SERGE 
SOLDE SES MODELES 

Un grand tailleur ! 

B&ut.e oouture. ro-. mant<-aux. 
i.alllou.ra, ensembles. 

tuputt d•pols 75 am, p0ur le beau trnall rar mtsllJ'S 
et b hau~ distincUou de ses dkmeuta de •'rfmoole, 

Prix •xctptlonnw 
Or<"utonJ uniques 

94. ChallMée d'lxelles. 94. 
au Dômt d~s f)allts 
&9, r. Marcht-aw:-Herbe$, T 1%.461& 1/a~ Gal. St-Hilbert) 

De la Vamp à Michel Strogoff Ce qui expliquerait bien des choses 
1..- v MP 1 • ... a 1s 'Z a la mode. NOU3 porto!.,. , ~P do ~ C<J6tumes de yeloWl! à cop!euaes pmttur.... D .; .m con. h~ rai•...- P'"' le jouroal les 

de re:uml1 ar&enta. comme en rt\'êtent \<S espionnes 1 · K•etY • : quand ella ODI t faire une tua·ure dlscrète • Pour ne mn Le c!Jllb'.~. <r=<I Il lut prk\pltt du clcl. se Mu:':& 
dire d"' robes du lOlf et d• lwn dé«>ll~ts. a\'fc une &elle 'lolence que l50n corps at dlJpeTSa tn !am· 

A pl'Ol>'J6 de ttna.rd.s. U .,., une cbo'<' asstz curieuse à beaux La têi.e w:nba en ~gnt, le cœur en Halle. le 
ttmM'Q\IU : c·m lf'J'"n a """"'"Dl ~ la fourrure \entre en Allem&g11e. les malnJ tn TUJqu•• et en Tartan~ 
d'Une f~ au,..1 arbltralre Pourquoi, par ex.tmple. les et ltS p.C<!, en France. C en pourquel lu França~ aimeo~ 
maninux qui ont d• la fourrure au col ne pt11vtnt-lls en \:\ d;u>SC, les Turc.. et :es Tatars le pillage, :ta A!'.emands 
avoir aux polgntta ? Et pourquoi une veste cnl.lèrement la. table. le• Italiens l'amour rt la trahlsôn. 1.a Espal?llOls bOrd~e d'une copieuse bande de fourrure. n't.-t-••lle droit les s:>t~<lactions de l'orgucU. A'JX Sla",. échut la i.ab:e-:te 
en 11111 ... d• col qu'à une minuscule lanière de tJ.Sllu, à voua que le diable tenait en main au moment de sa chute a:tn 
donner froid dans le dos (c'est le cas de le dire Il ? t.a qu'ils pul.'-•cnt y ln.<crire toutes lea Injustices dont Us sont 
tourrure deatln~e t. nous n!cbauler se place précl!lémtnt victimes de temps Immémorial: or. cette table n'a plus 
dans 1.a endroits où elle nous récbaurre le moins. Dan. une place vide. 
certaln.9 modrlts. on volt une bande de fourn1re qui ba· 
dine le 1on11 du poet~rleur. remonte devant et s'arrtte Just• TISSUS DE LUXE « NOS CHIFFONS » 
,.,·ant la po1trl11• Dll<. cmtlrnètzea plus haut. et Mus ~1· CoUPt• oold• :s . 38, rue Orétry 
tnlon.1 la lokheuse grippe f C'e<t à croire q·•e le couturu r 
a·entend avec le pharmackn 1 

u renard conllnue. du r.ste. à n'a\'O\r ni queu• ni t~t• 
La ûte, on ne s>lt trop ail elle est ~- L'an demie 
nous la mettions sur DOS chapea.ux. mal&. cette anntt.. 
queue a pris u plaœ On garnit de queuta de renanh c:n 
hauts chapea~x extnlvai::an'.S que la mode nous \ln:;io&e œt 
hher. Cela !ait un peu penser au farouche tanue de 
M.1cMI S'rl>llort. 

Pour rachat d'une bague de lla.nçallles, voyez le choix 
que v011' prn.entfl le Joaillier A. B01->LO. 38, rue du 'Jldl, 
Bruxelles (llou'1t}. 

On dit 
Q• ~tités de pr(nerbes counnt le monde - ch&eun sait 

cela Un con!rere • congolal .. QIJ1 al;ne modtstement PO. 
danS le A <enlr Colonial Bel11e t, a'<St amusé à en rassem· 
bler une quantaé qui e:rprtmcnt l'opinion que se forment 
les pe11p~s :es uns des autres. 

corauez le Russe. roms se met à rro~nen, diunt tes Al· 
l•·mands, mai.s en B<>hrm~ ou en Oallc>e on d~1gne volon
urrs sous le nom d' AUC"mand tous ka ~tres ou objets peu 
~é-du1sants Par exemple la eourls t•st une Allemande; le.s 
Slo\·aques donnent au Crapaud le nom d'écreV\sse alle
mande, le chardon d.e\'tent ln. rose Rlltmande. Le FmnoLS 
prétmd que te serment d'un Allrmand ne vaut r1en et que 

Et puis voici dea feuilles sa parole est un men!Klnge Le Françai.. volt dans toutes les --·-·-· 1 querelles =s mout d"3 •querelles d'A!lemand 1. Les toto-
e .._. p; r<t q.ie lt Cl• 

1
rs :!Ont hors de prix ? La mode nais disent que les Allemands sont les ,PIUS grands gloutons, 

a dkou\'erl If' charme dt!I feuilles. On a commence par l les plu.• grands Ivrognes de la tcrrc. d ou le pro\ube · • On 
faire dt-. bOUqueta de feuilles pOUr DOS lnthlturs. Puis pont polonais. un 1~~~: al!• mand et une messe italienne 
nou.a arons pone des oljclwt en !orme de feullles. Celte ne \1Llent pas le d 
annêe. c nt toute la forêt qul se transporte dam nos mal· 
111ns. on emp!o:e tnonntment 1.s feuilles en décoraUon: QUAINZAINE DES SOLDES CHEZ 
mala les Vl"llll.'$ feullles. telles qu'ell"" poll™'nt au cnmd 
IO!dl du bOn D.011 On ies ~e. on les altrlllsc par des 
procéd~ &péclatut Cela donne parfois des r+sultata fort 
Job•. Mals Il faut que de s<-mblables tzavaux toirnt faits par 
de •Tala artlstt·a. 

OUJARDIN-LAMMENS s. N. G. M. 

30. RUE DE L'ECUYER BRUXELLES 

Malhturcu"rnu:nt. c'eftt. là un de- eu ouvraP-~ dt 
damcoi 1 f"""lf'I! à latre " et suri-Out facll•a à ra.wr 1 Nou• 0 d' · 
pn!voyons qu• lea ventes de charlt<! de l'hiver vont ~tre n it aussi .. · 
encombrHll d• feullle• *"es qul resteront probablement pour compte parcfl q11•on les aura bien vite asvz vue.~ 1 Sn Italie on dit: • L'Espagnol parait malin et ne l'est 

Dans notre tollette, les feuilles jouent un r6le Important. pas, le França>s parait fou et nt rest pas, l'Itallen parait 
Bien dtl femmes flecantes remplacent les fleurs rur leur malm et l'est le Portugais parait !ou eL ne l'e•t pas•· 
robe de bel par un bO\lquet de feuilles b"n choisies .. Mais On dit encore : •En occupent une Ile n:spagnol bàUt 
pour ~tre Jol!N c .. feuWes doivent ,·•nlr de chez le bOn d'abOrd une église, le Fr:a.n~la une crusem•. le Roll&ndAla 
faW.ur et non d'une promenade au Bols d• la c;.unbre un maga.s.n et l'Angl:a.ls un débit de bQtoson >. 
~ ftttUks c.nt aUS!I rempl&œ !es nrurs dans les mot.!a 1 Lis A.'>gl:i.is d1Stnt de leur pays •LA Grandt-Bret.&glle 

de brodrnea et de paillette& de oos robes. dans les lncru&- ~t le )X\rodis des !emm"- l'enfer d.s che.aux et le pur-
taUoru de \'doul'I qui gamc<.<cnt b<"ali<"'1l> dr ro~ de gntolre dts domes\lques •. 
1&tln. Le Rc.sse prétend que le Oret ne dit la ftrlté qu'une !o!s 

l'aut-U compttt pannJ iea feuilles ce nouvesu cllp qu'on par a.n, et U ajoute •Le Tzigane nt trompé par le Juif, 
nous prop<W ? 11 reprmnte très exactement un marron \ le Jut! par le Grec et le Orcc par le dfab!e t. 
d'Inde enu·ouv •rt. l'Lals que ne dit-on pas 1 
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Vout croye1 co...,oli.. 
le Chocolo\ 

Hon 1 
Si VOUI 

n'avez poa 
goûté le Chocolat 

~ 
QUALITE UHIOUE AU HOMO( l 

Coc:ui Bono ? 

Ton Infortune. auurlment, 
Epouz d• 14 tnidre Phorutne 
Qut •an• pudt'IJ.r I• COCUISIOC, 
F·· d '°" potnt coeulmtnant; 

Q1u ta IJrin• soit COCUll4nte, 
01 I• conçoit, tt ~· l1us~. 
i· '" .re que ~1rcust> 
Tu • • prenne1 JJOtnt la tangente: 
/11011 pourquoi n'avoir w1nt trait~. 
En tt montrant t'n ce plu.$ &age, 
Cttl• a11aire de cocut.,age 
A t·ec 11101111 de publicité 1 

Cert.,, rien n'est tncocurable 
Dan• les tratt1 d• Cocup1don 
Et la 1tmple lot dt pardrm 
Est rou~nt 14 plus rauonnablc; 

Il e1t des corne•, couramment, 
Qui wnt dei cornu d'abOndanct 
Et ront•ltrll·tl en roecurrrnce 
D'agir trop cocuf)tdtmrnt 1 

Saint Lus. 

MARLAINE les prodUl!$ de beau:6 SCIENTIFIQUES 
En ven:e dana toutes Ica boonea maJ.SOns 

Annette n'est pas sage 

Annette. es1 de ton mtclla.:lw humeur &\lJOUrd'bul; &On 

petit <!!>rit do COD\:adJctlon lonctJonne aans rdàche depujs 
ce nutln et llOUt comblo, Il faut. a'ant d'&ller se pro
mener, mettre. acs llU~tles .•• une écharpe ... des eanta; 
cela l'ennuie au auperra:.! 1 Elle pleumlcbe : 

- 'tians toia lts cao, QU!lnd Je setal grande, Je !eraJ ce 
qu'il me pla!ra, Je ne mettrai Jamais d'écharpe et fattrap
J)Cnl des rhumes . autant... c;ue J'en \'OUclral Il ... 

sans nuire a nitro tltf:'lr> r • l'l'Conomie du neut en 
n !IU! conttan1 la teinture < u le nc•toyage de vos •ttements. 

GRANDE TEINTURERIE ROYALE 
-- Téléphones. 128361 44 39 71 • f8 39 91 15.07.84 -

Rétrospective aur Landru 

Pour pmuver que l'amour est un !eu quJ dévore, 
A son foyer. un Jour Landru les Invita, 
Ardrnten et Joye-s, voulant aimer encore. 
L'eUnrelle Jalluc., et le J)Oéle ronfla .. . 

MOraltt<!: 
D CD C:Ult de fréq~entcr ICS hommes à ... poêle. 

•DAMS TRAIN~R seui apparcu d'exercice complet 
Il " ~ A. VAN NECK, 37, GRAND SABLON 

Philosophie chinoise 

D<-s ~ lno!s ro np nt 1 ear:e des opérations militaires 
dana 'eurs provtnccs. 

- Somme tou~. dit l~n. le Japon noua fait des avan
ces. 

Peu flatteur ! 

Un Be:ee, en l"lllte ' Londra, dit à llil Allllala : 
c Je voodrris trouHr une vl<irsel • 
c Co n'e.st p&s dltrlc1Je, rtpond !'ami, al!~ ' n.talsar 

Square ~ lorsque les lions remue~ la c;ueue, U 1 en 
aura à lborùon. • 

VOLETS 
REPARATIONS 

Deux affamés 

JALOUSIES • STORES Hil\'DOUS 
J VA.~ HUY:>EOHEM ET PILS 
151, rue Jourdan - UL : 37 21 » 

Deux ux $01dat& se racontaient leun campa1114 
- MOI. cltt l'un d'eux, )'a1 é:e en !talle, au lltelllque; j'ai 

!ait la llU•rre de 1870; mals c'est aurtout au al~e de Paria 
que J'ai $0urrert. N<>us avons manzé dl'll chiens, d"" cJiat•, 
dœ rata, de la soupe aux chandelles, et à la lin, toua lea 
jours nous de11ons nous iM'rrer le ventre de plu, en pl\13 
fort. no\13 n'avions plus rien à manger. Aus.1 quand loe 
P!mslens Sont entrt\4. et que nous avons eu cita •Ivres, 
nous ne $avions plus rien avaler, tellement noe coalera 
étalent retrécl.!;. • 

- Mol, cela Il été plus fort que cela. l'('pnrtlt l'autre. 
J 'ai rait la eamparne d'Aleénc: nous avona dO """''<tr dans 
<I<>$ désert.s où nous n'avions ni Il. bOlre, ni à manier. A la 
fin, Il y avait si lonrtempe que nous n'avions Plus de b<!
soln.s à satisfaire. que Ica ara11nl't'a avalent 111 • dca toues 
où tu $ais .• 

LUŒTES APPROPRIEE$ 1 CHAQUE mm 
7 ~:$~~~~ L D~ ON~~ 7 

Culture 

Van Plept"llbU)ck et l!On épou.so aont à 1 Optra, 
- Ça on a dtJl •-u. cltt Van Pit~nbu)'l:k. 
- Non. Frana, ça on n·a J&ma!s \"U. 
- Mot Je te d!ll que st. 
- Et moi Je Le cils oue noa. 

................................ 
Une b~ et dem:e plu.I tArd.. 
- OUI, Frans, ça on a déjà \"U. 

- Tiens. .. Uens 1 A QUOlaae que tu \'Ols ra, dO ? 
- Mol, Je \'0'5 ça au décor. 

Le couvert a·acbtte en conJ!ance au 

Magasin du Porte-Bonheur 
13. rr.e des Motsso"' Brurtlles fSt.J°'ttl - Ttl 17.61.51 

Humour liégeois 

- Laid dgibet quJ v'a estez, dlu~telle Melle à at' homme, 
il rœsal H.inrl, qUl rlnteure à me!enute $() l'houpe di cuet: 
çoulà nJ deuret pu wère, l'OS beurez tant quJ vos d'botrea 
(mourrez>. 

- NI v'lez nln des mA d'tle&e, voe n'irez co dvant ml; 
JI V's t!terralt bâcel!e t 

- SI ça d'\·éve IUT!ver, voa polez todl creure, qui fsret.
treia tant quJ J'Vùlre\13 toO ~ !'tombe et qu'vos sent 
spllqU! <~>. 

Et comme on lait exprès. U lecldllnaJn M~Ue ltve aea pa. 
quet.s Crenda!t !'Ame>. .. 

LI dJoQ d'lellermlnt Il rttU Nonard d~rlt at' à R!nrt à 
toi r!mnant dt! cim1Ut!re: 

- lllt!s!ele du tod!, ~ ROS3al. avou n pare:e on n·eat 
ntn sôr; e!le est capAbe de rer ÇOU qu·ene a d:i.. 

- I n'a nou r:sque, reopond Hlnrt, JI l'a mettou rcou 
è l'air è ••ahal (cercueil), pus eretuewlle. pu.ue mOUlret.
elle è terre. - M. P. 



La nouvelle domestique 

Madame vient d'enpcw W1e nouvelle aervat1t.e qui n·•~ 
pu t.n<>ore bl•.n dtgrœgl• Eli• la 90Mt •~ lui dit : 

- Mane apportez.mol un verre d'eau. 
).fart• le bl appO<U 
- MArte. un Yerre d'eau .... ~ IW' wie &M>ett.el 
M&tle .. n re-.oume à la cimlne et re.'\mt avec une 

USIOW! ttmplle d'ra'1, ml.l.'I pu~ •erre. 
- Comin.ru voull'C-vous que .le boiYe cria. ma !Ille ? 
- C'll&lt jW1lement ce Que fètala occu~ l me <kmaD· 

d,•r madam1 

TISSUS DE LUXE 

Petit jeu anémique 

O t•u pet.~ )" Ue 

« NOS CHIJ:o'l<'ONS » 
CouPI'• aoldua . 38. rue Gro!t111 

On vlrnt de re:rouv•r un• c unpl"OVIUt:on • de Ptorre 
1">tl aur des mota a lui donnés par la reme de RoWna.nle. 
Carmen Sylva 

C'ttalt un Jeu qu'adorait la aouveralne ' ell• chols:.SS&lt 
au hn$1\rd clnq mots et 1rnposa1t à aea hôtes une rapide 
narrnuon au cours de laquelle èla!ent uUll~s leschls m~ta 
Quelque chœt. en prose. comme la ch&NOD lmprovl.<ée dea 
•~lll'l•tcs m<>lllmanrots. Lou ae pr~ta au jeu. Et sur Ira 
mota c carot'.<'S. aratgntt, Marle Stuart, loni!tude. am
nistie •· U trrtvlt au.5Slt61 • 

c Le a«tttalr• de la reine s'tl&lt ~ avec une Uqutur 
fall<' de carottes et d'alcool et l'on aurait dit c;u·n avait 
une ara!~ dans le pla~ond. Mane Stuan (qui demeure, 
comme on sa:t. enrre le ~ et 1• &e delro! de longitude E.•u 
lui d.-manda ce )Our-là de lui jou<r du violon; U le fit de 
manttre aaufrenUe et la reine Io condamna à mort; maa 
ce fut po•!r, le lendemain, lut accorder plelne amnistie. • 

Lea lectrices qui tri<:_otent ... 

.. ~ •I\ ni cl ..nder d'Uf!:tnc1 l'tm •I (r&tUlt du dernier 
numtro des • FtuU:e:s du Trleot •. Elles y trouveront. cha-
111l• mota, de ut. jol;.s modèles. en eouleun. clal.remtn• 
•xpllqub et faclles à extcuur. Hltcz-•ous donc, chtrea loc
lrltes. Ctt en•'OI •ous sua rait aaiu enga11ement et a titre 
aboolumrnt rrac1eux. En >'OUS recommandant de • l'mlr
tf>ld Pa.a 7 », tnvoyn \'06 nom rt •dreur. aux Fllatures 
d• · Trol Sm~s. sen'ice 610. à Dottlgn103 <Flandre Occid.l. 

On m 111gmc q,ue !es sloi;:-an.c: aont t.m~ invention moderne 
Pour nous mcntn:r qu'il n·y a rien de nou\·eau sous .,. 
10lri1. voici ane anecdote d'auttttola 

Un taUltur s'lns:.U:e <Uns UM rue d• Pa:is et prtnd 
comme clllcl~ · 

c ~•illeur ta11ltur de Pans • 
Amve ün aecond tailleur. qui. pour Caire concurrence a~ 

pnorn1~r. ;.>rtnd comme tll6eurn~ : 
c M•ûleur 1ameur d• !"rance • 

Un trolslèm• lallleur vient s'établir dana la même rue tt 
a'lntitule : 

c Meilleur taUltur du mondo a 
Un quatJiMe tallltur prtnd onlln «!te en.aelioe : 

c ù meL'eur '•illwr de lA rue • 

LE cm;,nsn:R CRAVATIER 
BONNETIER SPORT 

•• tKCM'l"t'l'l.l.nd• -·HAUTU HOUVLAUTD 

Su PyJam&a - Sea Robes de Chamb:'O - Ses CraYatee 
a h 69.lS â h ts.- 4•P· h . 1 S.-

A.Ade111tt c..•1tt1111th 
J'• l~r O. ,, ..... 10 'tb 6t t•m&M .aux ""'')M-1 d9 IUfrT• 

SS, Bouln&nl A.nspaeb. 0 Tdépbone : 12.%9.51 

Une histoire de fou 

'On fou ra n ntatt à un dr ll<'S lllTlls que. pendant plus 
d'un an. U n·ava1t pu dormir la nuit : aes proprci; ronn~ 
mtnt.s le nh"etJla1ent. 

- En1ln. dlt.-11, maintenant ça ,,. mieux! 
- Vooa ne ron!1ez plus ? 
- Ma.:.s oul! ToujoUn autant! seu:ement, maintenant.. 

J' clora dans la Chambre à Cl)~ •• 

. .. Et une histoire d'idiot 

s·~velllant le maun d. n Ir •lreplil;! New-York-ChleHo, 
un vo>-a1eur trouve à la poru. de ron compartiment un 
aouller Jaune et un soullrr noir 11 sonne le groom et celu!· 
Cl de dire : 

c Monsieur. c'est d<!Jà la S«Ond• Io!!. que cela m'arTlvt 
re maHnl > 

llB RAIRIE LIBERTY 
Pour vo. cadeaux de s~1n:.-:-< co;;;.., les plus beaux ll•'ffs 

et t. tows les ortx. Abonn lecture. nooveauto!s comprtus, 
sans suppl. Mag. ouvert le dimanche de li h. 30 à 21 h. 
Marcht au.>: Herbes. 69. Alellcr de reliure. - T 12.4' 25. 

Le bandeau de l'amour 

La j ru. \!mt D. 'l<I !elle est mariée depuls tro:.s semai
nes> n• trou-. r.en de mle..x au monde que ~n ID-'rt Elle 
est perauadée -iue c'e.>! le perroquet qw !w a appns à 
Jurer 1 

Le wallon, dans les mots ... 

A Mons. au tned du ChAt••u . 
Pr.m1er Rop1eur. - E..<:-ce que tu sais l>t', 0'1!1 p.;ur 

que c· qllé c·es~ qu· le q· œ lev té le pat:.e pou plcM ? • 
0"5 - ?? 

Premier Ropieur. - CA p;i.squ'I n'ont nce d'maln po·J 
l'prlndc 

MUR Y vous pmen1 d rn~·re création 

ETE FLEURI 
lea plus suaves parfwm de la plus belle salSOn dans un 

Clacon. - En vent<! part.out. 

Attribué à Bernard Shaw 

FOURRURES o l...A\181&. _ reltph.: l5.1!5 14 Den.nt .e Juge d• paix un lr1 •nda:s conte un l'ttent !ncl-

OP.AND CHOIX DE PERSIANUS PRIX INTERESSA.'-rs - Ma ·•mme. dès que je JXUSal la porte, me cassa une 
e1. rur J Coôs<'maoa <Pl Dailly> 1 dent de !"enage : 

chalae sur la tète~ Jf' r~pondis en lui envoyant un bon 

Il f 
f · f coup de poing dans les 1enc ... s. •Ile pnt le pot \ !ail et 

~ aut aire aux en anta l me le jeta à la flrure. •W' quoi, le lui décochai mon renou 
droit dans I• ventre ... 

LE JUGE. 1 paternel) - C'est vous qui avez aMMStné la Arrft. Le Jugr lnterroae : 
vtelll• renllère, Jeune homme? \Ilona, dlt.ea la vent<!, on - Et aloro ? 
no l<>Ua rrondcra pasl - Alors ? Alors no1tS commençâmes à nous battre 
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Toute& les portes s'ouvrent devant l'or!. .. 

n n'est paa compllqut de sen procurer, pul11que, au 
taux de 2 p. c .• U vous ~ra rait une ouverture de crédit 
lmmt!diatc n-mboUl'llllbl• en 10, :xi. 30 mo:1 aur pollçe d'as
aurance-v .e Adre:o ooi-vou.. à 

SOBELGECODE 
JI. rue ae la Lo Bn..rdlt$ - Burea ... eu If a Il 11 
Usez le n•r ta1 revue mensuelle. meme dlrecuon 
Depuis le premier octobre. les bureaux aont transrtr~ 

16. avenue tlocier. Bruxelles - T t !. 15.55.71 

Histoire de grève 

Une petit<! tntr<'Pr~"' ramUJale. six ouvriers qUI font la 
lfève sur Je W. Le patron vient. bonhomme. U tnsp<cte. 
U dit IY'njour et a·!nfo~ alfe<:weu..einent d<e lt<:tlllTS 
de ses e:nployh. 

- :l.foi. Je llJ le • Soir •• dlt run. 
- M<>I, le • P~ple •. dit l'autre. 
Pour chaque journ:.I, !e patron a un mot aunable et 

OPPOrtun. Vl.slblt'ment JI leur passe la maln dana le dos. 
AV'.sant Je d•rnler arrivé : 
- Et vous. mon ami, quel Joumal Jl.s!'1,ovoua? 
- Mol, r4>ond l'apprenti. je 11$ le c Petit Echo de !& 

Mode•. 
- l? 
- OUI. comme cela. Je peux me torcher... avec les 

patrons. 
Le patron n·a ,,._, 1-W.!é. 

Vous aimez Schaerbeek. 
Nous aw;:.,, mali. 

Mystère 

L'EPOUSE. - J'ftl entre les mains un livre plein de 
myst~re 

LE :'>lARl - C'es qoclque chose dana le cenre de notre 
livre de mfoace 

L "EPOUSE - Ju•t•mtnt 1 C'est œla 1 

Comme on fait son lit . .• 

Mo!s<' chaque Jour. donne à son !Us Isaac de aaaes con· 
aells, plu.s un pro\'rr~ et une senl<!nce à mtdlttr. 

Le pro\'erbc d'hier « Comme on !<lit !On lit, on se 
couche. , 

Le 10lr meme. Isuc mit ron Ut en portdeullle • 

N'oubliez pas, Monsieur, 

que C'est W>trC ~pou.se repasse \'Oire lln&e 1 c·~ donc 
ur.e &mp:e dette de reoonna:ssanoe qui a~mpœe à vous 
Jcrsque mad•me réclame, pour sa Sa.mt-~icolaa. un !tr à 
rtp&Sser HMV. le plu• parfait. le plus modeme. le plus pra
tique: Je fer qu! rtnd Ir rep"'...age aussi rapide qu•açéable. 

1/11 Ma1ter'1 Votce, 

Devant le théâtre 

171, boui. Maurice Lemonnier, 
BRUXELLES. 

Un E<x>Mal.o et un J"'r ont !ait la nie devant 1"' ruldlet 
d un ·.héàtre dt Lcmdres. o(l !'on Joue c Le MU'&e:e •· Enfin. 
1 Ecossais at·e:n: 1• ru1chet: 

- ·• d~re un• plart. d1t-11 à la buralw..e. 
- c "" deux gulntts. 
- Bien! dit l'&OSMis en payant 1<'6 deux CUlnffll. 
Cependant. Mvant le rutchet, le Juif lui aue<~e. 
- Et vou.s MoMlrur. q11~ désirez-vous? dlt la bumll.ste. 
- Mol, Mademoi.telle, Je ne veux plus rien: Je miracle, Je 

vlens de le vol? 1 

Examen 

Celle-et .., authentique; elle se PaMe à l'adlnlnl&tratlon 
dea t.. il'&Pht.a. 

A un examtn d" poeeur. on demande a~ rkl;>iendaire : 
- A quoi ~rt la ttrre e:i e:ec:rld\é 7 
Et lui de repond.-e : 
- Av: !t.": dea ~~nux r ••• 

Si vous aimez Schaerbeek, 
n-ous ~tm\fns tr .ement Uccle. e1 

Eloquence du barreau 

Un Vitrier pou "lvalt un particulier qu'U accuaa1t d'&\1>ir 
suborné sa !Ult. L'&\1>C&t q:ll plaldatt pour l'accu!é com
mença ainsi l:l plaldoll'le : 

- Dt toulff les muchandlses que la partie adve,..., a 
dans aa boUUque. Il n'en est J)Omt de plia fracLe que la 
vertu de sa r111e. 

Revanche 

M. Rotier Martin du Gard. le dt'rnlrr pr ix Nobel, a deux 
horreurs : les let.tres et les Joumall.stes 

On lut demandait un Jour pourquoi Il kr!valt. 
- C'e; ~. dit-li bruaquement, Wl.tl revn.Mhe!.-
On ne P' •t P'L.'I dlre que M. Martin du Gard ae vante. 

LA COTELETTE -Restaurant 
SON lllAONlFlQOE MENU A 15 l'RANCS 

t t ses •Pttl31ittt merldlona lu 
30. RUE OF.S BOUCHERS - TF1. 12.18.78 

Un cas inquiétant 

Au mm. u d· la nuit. le té!tphone du Dr . Col~ ré&onna. 
- A;Jo! dit le mtdecln. 
- Allo! repond:t une voix rauque Docteur, Je 111.ls ch<Z 

un ami qui a ftté son annlveraalre. Son t'.a~ m !nqule:.e. 
- Qu' .. t..:e qu11 a ? 
- Il dit qu'il n·a rK'n. 
- Est..:c qu'il voit des sourl.s blanches 
- Non, Oocttur. 
- Alors. tout va blcn, 
- Mals non. Docteur! Pas du tout! li cfü qu•u ne volt 

pas de souris blonche< et cependant Il y en as des tas qui 
ifC)ulllent 1ur aon Ut! 

Si vous préférez Uccle 
a Scb•er k. 

Ils bonifient 

Au marcM' 
Melanie eoOtc les fromages. 
- Vous n'en avez pas de plus cher? 
Le marchand Ctl08!Datlquel. - Non. mals si vous pou· 

vez atttndre huit Jours. Us vaudront ailrtmtnt Hnat sous 
de plua. 

Une histoire écossaise 

Un ne ,. t •- pour aui;menter la r~mun•rat1on de 
aes soins. envoya à un de ses cllonta un mtmolre u·..: 
les rubrlquts « \'&cations de jour et meattons de nuit •. 
Comme le client lm faisait remarqutr l'étran11eté de cette 
dernière rubrique : c Il est Juste. lui lit remarquer l 'Eco&
sa.t.s, que vous me paylez pour avoir rê"é de l'affaire que 
vous m'avez cc'lllée. • 



Œuvn d'art 
La Oour de CusaUon de Pa?'ia a Jugé que : .. mod~: .. 

de chapuux d•nlent avoir droi~ à la mfme protection 
que ~ .. œ:.nru d 'an 

Toul d• mffl>• po..• pendanl trente ans. 

Une belle hiatoire écossaise 
Que f li 1n .a:r ~ " dime de ce nom quand, ayant pris 

pour qUlnze Jours une chambre. dans un hôtel de Lonclna, 
U aptt90lt, par b fenêtre, la rrœge llorqe de W<at 
~r·Abba7? 
D c- de rrmont« aa montre. 

Si vous • annez Uccle, 
Schu ·~ 1.1 C4'mm.me.. noua vow y otfrona 
ci. ~?P: n '"°' à des empacemena de iou~ p~nuer 
p:an , d·un luxe et d'un llni lnéga:es. pour dœ pnx varlanl 
de 142.000 à 4JS.OOO lranca. 

E'I'RUIO <St partout el a aon siège 78, rue Oachard. 
Ttl•'phone: 48.25.97. 

li faut garder lea proportions 
Mac Ooodl•. flla - Donne-mol un penny. papa. 
Mac Doodle p6te - Tu deviens un peu îr&nd pour mt 

dem.1nder dea prnniea comme cela 
Mac Ooodle llls. - B:en. 1>3pa, donne-mol un sn1U1i1 

alora 1 

Modernité 

L<.a e..i:.erts •n putneulture ~t que les murs ne 
ckvraient plua bercer lt'lln 1>'111• enfants dana lwrs braa 
~la taii t<>mbf>r la orndre de eitaret~. u qui constitue 
un vmtab:e danecr pour les pe11tes eréaturœ. aurlout s! 
elle tombe d•~ lf' 1111 yeux. 

A. Bollu, Joaillier-Horloger 

38. Rl t DU \1101, BRUXELLES. 
Bijoux de bon sout 01 and choix de bagues Vendeur olfl· 
ciel de la mon• re •·•-~ PO'\TTAC, Incassable. hermétique. 

A la porte du Paradis 
Ra<' ~ ar-11 P .. dt! 
- Eh! l 'ami. o CI v .. 1u 11 rlte? lui demande ami Pleme. 

T\I enttts toi eommc al tu é:a!s le cousin de la V•ers• 1 
Aa-IU 8'!lllement lnlt ton temps de p~1aire? 

- Ah 1 bon aa!n1 Pitrre. fat é!A! marU quan.nte ana. 
- Ab 1 alor. tu P<'U• entrer. à ooup sClr, c'œt ta place, 

mala !Oui de mfmc. Il faudrait me donner un peu de dél&lls 
et me dire comment tu ea arrivé Ici. 

- Eh 1 c·eat okn t1mple. ma trolstèm lemme m'a telle-
ment malmené que J'~I tréll"'sé. 

- Comment. ta trot•l~me ? Alors. tu t'es me.rté trola lots? 
- Eh oui, bon saint Pirrre J 
- Alors. 1.. le cAmp 1 Nous ne recevons paa les fou.a 

Vivons bien, noua mourrons gras ... 

C'e< t ce qu'a c 'I'' le l"''""n <le c La Bonne Aube111e • en 
prncnlant t.o:U kS mld!a le Dé)eU:ier-Plantureux à 15 tr. 

et le aolr , an llnt3 ipéciahtts à la carte 
LA SOSNE l\!JlU ROE. 12. rue du Marcbé, Bruxellea-Nord 

Réunion d'état-major 

• e 11• ..-•I (d rait). - Faites-le un peu voir cc dllr6-
r.~ ... qu'on ,.ou.a Io tnnche. 

Restaurant NOV ADA 
%2. Rt.E ;>;El:\'E. tt, A COTE Dtl Cl 'L '\IETROPOLE o. 

6 Huitres 
6 

Portu1aiM1 • 
Blue-Points. 
Ostende. 
Royales • 
Zéb"do . 
lmpéri1ltt 

6 
6 
6 
6 

AFtA1VAGE JOU A~AL.l[ .. 0 HUITllllCS 
MOl:LES ~IS$o-..s '"'0~A"D•. ITC 
BUFFET ~ltOIO G"ILLAOtS 

7.50 
800 

1000 
12.00 
16.00 
22.00 

Restaurant NOVADA 
U, Rl'E .,-El'VE, %2, A COTE DL' C'l'F. \lfTROPOLE•. 

Contre la mauvaise humeur dea femmes 

Au ~mps du Slli• roi Salomon. un mari mallieurewc alla 
se Jeter à ses pleds et le pria ln&tamm•nt de lui Indiquer 
un moyen pour modérer les cli•Ulcriea de sa femme avec 
laquelle U désirait vtvre en pallt. Le rrand roi lUi lit cette 
réponse laconlque : • Lea herbes, le.a parolea et les J*rrt'S 
ont beaucoup de vertus. • Et U le renvoya. De retour ch!'Z 
li:I. œ paune mart arrangea artt.r.emenl un bouquet 1I13' 
sn1ftq~e. formé de$ fleurs les plus t>.IUB, e: le pr~nll à 
aa cMre ~. en repandanl sur elle d .. herbes o<1on1e. 
rantcs ~s herbes et ces fleurs dont l'odrur acréab!e cm· 
t.UmaJI h.:r, ne prodllWttnt aucun elff'I 1111Utaire; •Ile 
tu1 plus acar.àttt que Jamais li cru1 qt:c lts paz<>:es se
raient plus e!hcaces. Le bonhomme lui par:a donc arec 
douceur, U employa les exprts.lons !es plus alfectueu..
e\ lui tint les propos les plus pasalonnl'.s. Ma!• ce lut enco~ 
en vain; elle ne npos11 que par dea na moqueurs et outra
seants. Que fit a!Qrs le mari rebut~ ? li eut recours au 
tro1Sieme conseil de Salomon. n oe mit aubi!A"ment en 
colère, ses reiards dertnrent effrayant.. et frappant la ~rre 
des pieds, li lança plusieurs plcrrt'3 sur aa frmme quJ ne 
dut son salut qu'à une fuite prtclpitfo. Elle ou\Tlt enfin les 
yeux, la peur abaissa sa tlcrlt. ~n camct~ro ln.'!Olont chan
'"" complètement. et elle lut dcpuL• douce et bonne p0ur 
son mari. (1597. - J. B de Oien, Père Ac11ust!n c Oecono
mle chrétienne. ol 

Lea quatre 

Un cnuque un peu a!çi ne ce!..'° de "'PrllCher à M 
Edouard Bourdf'I a ·arolr apPf'I~ à la Oxnkl.e Françai..<e 
Qll&t re mrtteurs en <eène • extérieurs • à la Maison : 

- La ComMie. a•.oruu+il, n'a paa pour mlM!on de faire 
du t!Jéttre d"ara!':t-garde. 

On rapporta !e propos à M. BoUrdet, qui haussa les 
tpaul,.. : 

- Il n'y a plus, dil-11. de thtàtre d 'a\ant-garde; mais 
U ., a un theàtre d·am~re-aarde. 

J 



4 164 POURQUOI PAS? 

Rêveries !.. . 

V0> &\"OZ rè<é de raire :lea aequ!olitons mulll~lrs et dans 
tous les dom.at.nes : vétementA. chaussiirPB. lm~rnn. chem1-
Sf'r~es, eha.peaux. tmt>erméabJrs. J11naar.s. uss·.ts. saienes. 
meubits, tapis, lustres loyers. app.irella de pno10 et elnémt.. 
radios, vttos arucles de •POrt. arllelet de ménage et. en 
réoumé. tout œ quJ est oecesoa1rt à la vie moderne. Mals 
au réve11. vous \ ... 'J.S apercevez que votre bud~et n•esi pas 
a$Sl'i Jarge t>OUt donner sati.graction • vos d~1lr!' et vous 
voua dé.solei cependant. vous p()U'\if:Z r~altaf'r ce rêve. car 
dans p'.1,1~ dr cinq cent.s ma!laal.ns df" prt"m1er ordre. vous 
pouvtz ache~er au cx,mp1.'1.nt rout ee qut vous plaira en 
p•yant au moye:i de oons d 'achat d<>nt voua ne rembour-
1it: tz !e montant qu·~n dtx mcnsualit'°S.. un~ aucun inté
r~! ou Jusau·a r~ngt..qua:.r, rnnls dt!' crk11t. mo)~nna.nt 
quelques peuta :ra:.s. 

Soyea donc lnteUJgent et d~:dt. O.mandez aujOurd"bul 
mème la brochure eratulte. qui \"'15 donn•ra tous 1 .. ren· 
oelgntmr.nt5 eoneernAnt l"obtent!OI'! de cea bons d'achat 
~t la Uste des maga~ns BU romplolr dt'ti Bons d'Aehats. 
68. bo··~evard Em1IP J•cqm•ln. Bruxelles 

Question i"'o:liscrète 

JtRnlne connait toutes les lettrt~ de !"alphabet. Trés flere 
d t son savo!r. des qu'elle voit un mot Imprimé en rrand 
caract<'te •Il• essaye de l"tpeler et de le prononcer. L'autre 
Jour elle volt le mot • coq • Alors Jeanine C - O -
Q - Co - eu - Cocu. 

- Maman. qu·est.<:e que cela veut dtre : c coc:u • ? 
- Va le d•mander â ton ~~ 

Abstinence 

- Tiens! s"kl'lll M~lman t.u bols de reau mtnerale à 
Pttttnt ? 

- Oui! repondlt melaneollquem•nt J•n Trommel Je re. 
marqua:•. clepu14 quelque i.-mpa. que quand favats bu de la 
l;.or•. Je ''Oyais ma lrmme rn double. D<•puta, Je ne bols 
plus q •• de l'eau. 

Au CHANTILLY Taveme-H6tel, 1. rue de Lon· 
dr<$, 39, nie Alsace-Lorrai~e 

ctou1 au bout de la rue du Champ.de-M1n;i. t~l. 12 43.85. 
c. d•e tn•ime confort. Pnx moderra. Sonnette de nwt. 

Projet. d'ave~ 

LA conversat!OD & t...u dcrrtrè la chaae loncue de ma· 
man 

- H~lene, Je voudra:a DU' marier avec tol 
- O!ll, ça serait ~al. on 1ratt l13blter a la IIU'r et on ferau 

de rrœ pàth = le sab:e. on !en.it tout ce qu"on voudrait. 
- Non. quand on <!$! marié. on ne Joue plus dan& le 

aabl<1. Tu Iras chez le coiffeur, chez la coutunert et mot au 
bur.au On reœvra des bellea madamu avec btt.ucoup de 
rou~e sur la bouche et tu d1faa • Ma chère. ma cbè<e. ma 
chèro >. tout te temps. 

A ta mer c"est tout de meme plus pl. 
Non. J' te dis, Ç& c'eat pour lea r-.... On acMtem la 

ma!M>n à côté de maman et on habitera là. 

DOMAINES DOPFF 
Gru vins d'lttace. 5. r. tr1tnn1. 1ru1. 

Précisions 

La .onn rie annonce un client ~ au ttlépbone. La 
e<mwre décroche et parle. 

- Al:o ! 
- Allo l dit une petite \'Oix Allo ! c·u~ mot. MadQme. 
- QUI ça. moi ? 
(HU.tctlcm.) Mais mol, Madame, le fila de mon papa ' 

Oh! oh! Michel 

Dana une ma!JOll bofpn.all~ de 1~ p&r!Slt'n. Mlrhel 
Simon. en bordte. p0eo a cœ dam .. des c cou .. • &rflOU· 
quea. Par exemple : 

- Pourquoi de quelqu'un QUI est • culotté • dlt.on qu"IJ 
n'a pas froid awc yewc ? 

Ces dame• dcmcur('renl sans réponse, paralt.-U. 

Produits de Neige des Cévennes 

DIA \IA 'iT PU:RRE brillant pour onglt.a. 
OL\\U'IT U Q!.IOJ' Vernis laque. 
CITRO ... l IG l . f\L"C Crème pour le V\sage. 

Eduinlilloru fr. t.SO. - A\"en. 51-Auiustin. U. Bru .. 11 ... 

Bruyante histoire 

Un 901? qu·on 1e d~lhabllla!t pour le ooucbtt, Oaaton 
d'Orléana la1saa partir u.n p .•• en dl.Y.nt : 

- Cent plololea à qui l'attrapera. 1 
Un des acntllahommes se prktpile. lait alllll~t aem

()lant de cherchrr sous les meubies. mais. se rtdl'l!6Unt 
tout à coup fait par lnad\'ertancc le même bruit. 

- Ma fol. mon1K:ll1neur, Je le tenais bien. mais Il m'a 
Wiappé 1 

VAN ROY- DESMEDT 
3. RUE CHAIR E'l PAi~ - Te:epbone; 112'1 ~ 

Ma190n Coudée en 1868 - Fourn.-ur des Reatauranta P'lna 
Ses Voll'lille4' - Gibiers - Foie Gras 

Les vertus théologales 

Jean a oru.e an. et ne p&J'\1ent pu à retenir los •vtua 
t.héOl()lfalos. L'autre Jour. U était awc ch&mpo occupt a 1a.r· 
der 1 .. nch~ lorsque le cure v:nt a passer. 

- Sa\'ez.\'OUS. mon •niant, qu·11 y a un bon moym de 
retenir lea \'trtua thtol<>salts Ecoutez.mol bien, Vous a<tt 
trois vaches : la notre, c'est la fol. la rouge, l'esperanee rt 
la grise, c"œt la chant<!. Demain, si Je vous le demande 
au cat.écbb;me. JX'llM'Z à vos vaches. 

Et le curé s·en va 
Le lendtmatn. au catkhl•m•. Il demande: 
- Combien y a.t·ll de vertus théologales ? voua. Jean. 
- li y en a quatre. mon.s:eur le cure. 
- Comment quatre, mals vous savez bien que hler. U 

n•y en avait que trois. 
- Oh • ""11 IJ",,n.1'\Jr le cur~. mats l'espérance a vfJt>. 

Madame appréciera, 

touJoun da."&nU. • un cadeau dont !"utlllté 901\ oomuont" : 
un fer à teP'-""'r HMV, combltra 1dtal•m<nt i;cs oouhati... 
car elle tzou,·era tn lul un appar•tl toUjours prét à rrndre 
d"émlnents aerviccs. 

HIJ .Ua•ler'I Volce. 
H. Galerie du Roi. 

BRUXELLES. 

Grand magasin 

Paul Achard. l'auteur de • N°"'" les Cblena • et d• 
• Chiens du Grand S&~nt.Bnnard •· namlne des muoe
U~ pour IOD briard 

- Celle-ci me plairait. dlt·U. mal.S elle est lrop ètroae 
sur !"' oo~. Les chiens dotV<!nt so:i!!rtr. 

- Ne c:nit'ei: pu ce!A m<>rut-ur D y a -ucouP de jeu. 
expl.qualt le vendeur. Je \1tna de •encire J.a nmne à m~ 
dame aJ<>uta-t.-11 en dé$1Jnant une Jeune femme qui M 
d.rtgea1: vera la came. 

- Pardon. fit Adlard pal•lblement. Mo~ c·.,,t pour un 
c:hlen Que Je la \'OUdral.a, pas pour ma femme! 
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Hypnot:Ume 

u PATIENT.- All02-7 doucement. •• J'ai un œ1l de vene. 

uNr innovation aeruationnelle 
L "UHIOU • MAI SON cru1 TOU& donne neUo14. LS ao1•. le 

.ttement rem.la u MATI N , au prlJI de 25 tranca. dam tout 
Brwt~ea, lRll' IUllPle "ppel t'lfpllonlque au u .1• .1• . 

c La Maitre Délacheur • , Telnturler, 139. rue Tenboech. 

Fierté patriotique 

La accne a·ui. PU..'O dalll le cabinet d'Un mMtcln mon
lo!a. Il 1 a quelques anntta. On Jeune homme d"envlJ'On 
a ana, 1e pre.eni.e pour aiblr la Vlllte mMle&le 1 l'e!!et 
d'Obt.enir les a\"antaaa ai:cordé1 aux enfants débllea. La 
m<!decln. ap~s avo1r kout' lea txpl!cauona donn~a par la 
mne, 1e tourne vera le Jeune homme avant de le vWter 
et.. en eounanr.. lu! demande : 

- &&-tu poUu ? 
La ~ponse fut Instantanée : 
- Non. Je auta Belee ... 

Les recettes de loncle Henrj 

WATERZO.EtE DE POULETS 
Faite& blanchir au beurve quatre rros olgnona et colorer 

~gerement dea petits poulets tenlevez.tn le Iole>. dea mor
ceaux de blanquet~ de veau et dea abat.la de poules : 
patte., gésiers et coua. 

Couvres d"eau et •Joutes deux c~lerll. une eroase carotte, 
quatre navets. six poireaux coupés en petits dés. atx rr~s 
pommes de terre et une branche de perall avec 1& racUte. 
R<tlrez cea l~ea apr~ culuon, !Userves l)Olreaux. 
oignons, pommea de terre. al.nal que la racine du peraU. 
et -· au fin tamia Plle: lea !oies dea poulets et 1·u.se. 
' palallr le Jua 

Ce Plat demande une cuisson d"m•1ron une h~e et 
demie, de aone que IOl"IQue 1ea poulets auront pru colo. 
ratioa. vow les retlrerra po"'" ne 1ea •Jouter au potace que 
t:os..iuarta d'heure ensuite 

Un avec des !aunes d•œuts m w> Jpltre et c1trnnnea 
l"amalpme_ S<?ntt lea poulets dana le potage. dkou~ par 
molt:é ou par quart. 

BERNARD 7 . RUE DE TABORA 
îCL t t 2 4.5 79 

HUITRES - CAVIAR FOIE GRAS 
OU\fERT 4PAES l...ES THEATRES .-•• 0 1 • uccu .. • • •• 

La morale à lécole 

L'll\btlt.ut<ar explique · 
- Mrs enfanta, tout travail mérite 1& rfcompenae. Al!Ull, 

lt-U tn désignant LotûtJe. QURnd ton pére a bien ira.. 
lllé toute la semaine et qu'il rentre 1 la mataon le .sa.. 
<di ... 
- D ne rentre que le dimanche matin, m'$!eu, avec la 
lie ... 

A N 1 TA R 1 A 
AATICLES D'HYGIENE Intime 
en caoutchouc, eoie, IMex. etc .• 
nouveaux, Introuvables ailleurs 

o. boulevard Anapach. 70 au l• étaae. Bruxelln·Bouru 
arlf llluatn! n• 4 tnvoyé aratta et tranco aous pli !ermé 

!son fondée en 1905 Téléphone : 1142 84 

ugement bref 

- Le aaint ~e aQt fola par )ourl 
- Comp:imen:.s, tJouwt wi ICepUque bienveillant. 

DEMANDEZ LA LUXUEUSE 
BROCHURE ILLUST!tE 

"VOTRE APPARTEMENT 
AtJX ETANGS D'IXELLES" 

~rrtt\BE•<t\ 
D4p. •••te 1 Il. Rve l rtd1rod1 • lru.UH 

Définitions : la maison 

Les toits. - Les toits occupent une haute situation. 
Mats la médaille a son re\·ers: lei; um •uccombent &0us lea 
tulles, les autres sont assaillis d'ardoiaea qui les ruinent. 

Les toi!s de la campagr.e ont-Us p:us de bonheur ? Non, 
hélas! les pau• res bougres ne sont meme pas gur la p:illle ..• 
Ils &Ont dessous. 

La cal'e. - Pourquoi la ca•e est-elle touJoura al sombre t 
~ut-6\re a-t-elle le '111 r.n.s:e ? 

Le plafond. - Le plafond vous regarde de ha'Jt. Ne lui 
en i.ene: pas rigueur. I: est un tantinet en platre .• , et puJs 
U a sa peute ara1gnee. 

La POr:e. - A iJourd'l:ul ouverte et a«~llante, elle 
ura demain Impénétrable et ne P!'ésente:a que t1sa;e de 
bOt.. C&ractère p:u~t de.a;;Téable c: hargneux : grince, ae 
rait claqut'r bruyamment POllr prot.esttt OOD're Ica eouranu 
d ·air D faut très peu de chose POUr la mettre hors del 
concù. 

La fenêtre. - Verw.eu.se et &aDS reproche, sa v!e <St abso
lumrnt transparente. Dune nature wqulcte la ter.être se 
Utnt a carreatL Très. moderee elle n aime pea que l'on 
cai..~ les vitres. 

Dt-elle par!aiu.•? non : un peu c0quctte, Il lui Arrive de 
se tleuru un brin; et peut-étre ltû rcprochera+on. i>rn· 
c1ant les chaicurs, 1·ombre d'une legere Jalous;e 7 

Le balcon. - Saillie &STèable à voi.r - et à toucher -
quand ù y a du monde au balcon. 

Le mur. - Gardons-nous d"en médire... car Il a dea 
oreilles!. .. 

Et où !inlt cc vieux marcheur 7 hélas ! dans les chambres 
de bonnes! 

La chellllnée - Sans préJudlce de son doulllet manteau. 
la chemtnee porte un tablier. C'est une domc~tlque trta 
attachée au loyer de ses maitres. 

Certes, •lie a ses défauts, comme toutes les bonnes . et 
toutes les patronnes. Elle a même un 1·1cc : elle fume. 

Anthracite 20/30 spécial 

Un anf.hr.LC.te mine ec.n-.nant à la Iola pour les t•·t~ 
conunua et la =e au pnx de 345 Ir. la t.<inne, rtmlae 
en cave-. 

Sac d"Cllal de 50 kilos à 18 fr. en c:i.-e. 
Chanuers Detol, ~. a». du Plltt, Bruxelles. Tél. 26.98 ~9. 
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RESTAU:: ARMES DE BRUXELLES 
13, RUE DES BOUCHER S - ru. 11 21 18 
GRANDE SPECIAL.ITE Dl! MOUL.E!I • • 

Jacinthe 

- Depuis vingt-deux ans, me dit mon ami c Jacln!he •. 
que Je •UJA &rand premier r6le aux FoUes-~ouvelles, Jamais 

Lu m'entends 1 - Jamais mon directeur n·a eu à me re
pr ·her une ounute de retArd, soit aux reptutlolll> soit aux 
reprt,..,ntatlo!lll. Toujours le pttmler, toJJours exact, Je ne 
cçnnus paa la plus legtre amende, Dl la pluo petite répri
mande du patron ! 

• Pounam tu oe murais t 'lma;!ner ce qce cene ne 
r fguUtre. ce que cette exlstenc.. pour ainsi dire chronomé
trée, m'a pone sur les ner!a ! F.tre toujours à la d15J>°':tlon 
d'un directeur exigeant, d'un public Mn moina tyrannique. 
Sa~olr qu à 9 heures. et non 9 heures moins dix, on dit à la 
Jeune première qu'on l'alm•: qu à 10 h'"1rea. le traitre est 
découvert, et qu'à ounul\ seulement on a le droit de se 
t rotter ... quelle calamlt6 1 

• Ah ! comme j'aurais voulu étre - ne rut.-ce que pour 
vingt-Quatre heures - dans la peau d'un de ces personna
&e• Importants qui peuvent St' payer le plaisir de raire poi
reauter dans leur antichambre un 1aa de pauvres bougres ... 
M qui aourlent. en son11eant à toua ceux qul guettent leur 
pol"e osant à peine munnurtr. quand elle s'ouvre, un t.lml
d• : 1 Enhn ! ... • Oui. faire rruonquer à dea tas de types 
des rendez-•·ous urgents; votr la liiiure allongée de tous 
cea ma!heureux, de ceux qul venus le m1tll'l n'ont pas dé
jeuné et sont restes de 9 heures à 2 heures. à croquer le 
marmot (nourrit.ure Indigeste Il &Matu à leur l'llie con
tenue •. quel rê"re ! e~ ce bonheur, Je ne pourrais me !'or
frtr7 AUons dooc ! Je n'ai pea voulu mourtr aans a"rolr 
u la Joie de faire attendre le publlc. Et Je l'eus ! ... De\"lne 
ce q11e J'ai rait ? 

Tu arrivas un jour au milieu du spectacle et le -chl
nlste avait doublé ton rôle ? 

- Tu blagues 1 J'auralS et.6 aaqu6 et Je n'ai que mes 
appolntement pour vivre ... 

- Alors Je ne vols pas ... 
- Je me suls marie, mon cher 1,,. 
- Je ne salslS pas encore 1 •• 
- ... Et au lieu d'arrl,·er à l'éallse à midi pour te qu1ut 

comme les tetttts de taire-part l'indiquaient. je me suls 
&mene à 1 h 62 1 La ner ftalt bondk co~ une salle de 
p~re, et feus ainsi. mol Jacinthe, la Joie Immense. 
une rois dans ma vie. de !•ltt ~ttmdre mon entrk 1 

Sardines 

Saint-Louis 
les meilleures du monde dans 
la Dlus fine des builes d'olive& 

Lea œufs frais 

Le JroSS15te entr'ouvre la porte de la crêmerie et demande: 
- Pu d'œura trala au,IOUrd'bul t 
- Non 1 J'en al encore pour tout un mol&. 

Humour américain 

Le SU\~œ du Parc P~eral prie tea tourl.stea de ne pa.s 
~ouragrr les ours dans la mMdlelte! Ils n'ont déjà que 
trop de traits communs avec lea hommes et l'on craint 
qu'il& ne déc1dent un Jour une mar<:he 1ur WLohlnit.CD. 

MERCREDI PROCHAIN, A 2 HEURES 
VENTE PUBLIQUE DE MEUBLES ET OBJETS D'ART 

HOTEL DES \'ENTES NOYA 
35. RUE DU Pti>IN (Porte de Namur). - TéL 12.24.94 

Les reproches de 11 Marianne » 

• MarlaMe • rrproche à ses oompetrlotes de ne pu 
touJoura bien perltr. Elle leur recommande de ne pU 
dire : 

En braa de chem~: malS : en mancbea de cbemloe. 
Mont<-r en haut; maa monter. 
lll•·t.'Ctlvtr qut!qu'un: mals : ln\-e<:füer contre quelqu'lln. 
Solut.:onner; mata : l'f90Udre. 
CI01%1ttr une &tance; mali : clore une ftnc:e, 
Je m·en rappelle: mals : Je me le rappelle ; 
Je Toua cauu; mals : Je YO<a perle. 
Il a mal &Cl N+Y!S de mol, ma1.s : u a mal &Cl envma 

moL 
En race !'~li~; maJ& : en race de !'~Use. 

Un baume sur le oomplexe cl'intérlorlt6 ... 

BERNARD 93, Rue de Namur 
(PORTE Dl!! NAMUR) 
Ttû:PBOJ<a: 1288 21-22 

Huîtres - Caviar - Foie gras - Homards 
- SaUea de dtau<•atlOl'l ouvertes après lea spectacles -

La Maison d' Art 

La tro ~e manl!eatatloo du FesU"ral Bach aura Il& 
le dlnwlche 5 d<!œmbre. • 15 heures. dans la crande &alla 
du Palala des B<!&ux-Arta. Ce concert .ers consacré à l'ex._ 
cut!on du <Mr-<1·œuYTe de Bach : la Messe en 1 Il • mineur, 
per le • Rledel Ver.ln •· de Le!~ 

Le concert jubilaire de gala 

·de la Société Philharmonique 

C'est le mercredi 8 dtcembre prochain, • 21 heuree, 
qu·aura Ueu le arand ooncen de glLla, donné pour comm6-
morer le X• annJvena1re dµ Pala&s des Beaux-Ar.a, de la 
Socle«! PbllharmonJque et de la Sociét6 des l!!x!lO"'tJons. 

Au procramme ligure l'exécution lnttcrale du Jl t111e 
de Haendel. *>U.~ la direcuon de Lo-.Jls ~ Vocht.. a'ec l• 
ooncoUl"S de MUca Ria Lenasens et Jeanne Thys. MM Prf
dérlc AnspAch et ~•lrlce De Groote. de la Chorale mlXto 
de la Sociétl' Philharmonique et de J'Orchestzc Sympho
nique de Bruxelles. 

Ce concert ..,ra Mnoré de la pr<>ence de nombreuaea 
penonnallt61 du monde arl.lsUque belge et étranrer 

Un nombre llmlté de placea sera mis en vente au Bureau 
de location du PalalS de& &aux-Art& à perur du 11 no
~embre procil•ln à li heure&. Tous les abonnés do la &>
clét-0 PhllhannonlQue, aur préisentaUon de leur carte d'abon
nement à l'une queloonque des séries de concerts de cette 
80Clét6, jouJront exceptionnellement d'une reducUon de 
!50 p. c. sur le prlX des places. 

Prix dNI places : de 10 à 60 francs. Location au Palal.1. 
des Beaux-Arta, 23. rue Ravensteln, t& 1L13 74 et 11 U 71 

Au Conservatoire 

Je11d1 9 d c ,,,,1 ·e. l 20 b. 4S : Rkltal de piano pu 
S&!npol Hou 

Au prorramme : J s Bach. Mozart. BeetbO\·en OebtWJ, 
Ravel. 

LOca tlon : Malaon 
phone U.OG.12. 



Tout 1imple 

Un oontrlbaable cbe:dlalt le ~u du cootroloour de 
~ ~,,.,.. .• Alna! parla l'hulaaltr qul ri8n• t. l'en!l'N du 
~n"nf' ft.9c&1: 

- C'ut facile t. t:oU\'er, m<m41eur; sulves le ooulolr 
jusqu'à l'ondro~ oO Il •t 6crll : c ~renae d'entl'tt •. 
mont ... l't!IC&l!er JUIQU't. ce q11e V'OUS Y011ft : 1 Pua&Jre 
Interdit •. w!Te& le CGrTldor Juoqu't. la plaqU• o(I n est 
6:1'11 ; 1 Sllwc. >. tt lt., d<maod<S t. 1111116aier. 

La mauvaise écriture 

- M <'U m~ r-.oo<onl&!t Octan Mirbeau. a une krl· 
w.re lllla.'.l:e. Quand Je t'e90" une let:re de :m. J'~ ... 
Un Jour, Je le pJ1&I • ~Jeuner: 

- Volontlerl. me rtpondJt-11, mais Je ne pwa 11xer- la 
date. Je 9Ull occupé ! .. Je voua tertral. 

Huit Joun apréb. oomme Je part.ais !>Our Pari& je reç\.LS 
aa lenrt. Je aavals quo cet.te lettre ét.alt de lul pe.rce qu'elle 
etatt ecrlte aur du papier à ordonnances OÙ IOn nom et3tt 
Im prime. Quan1 à la ure 1 

ÇtpendAnl. Il me !allait sarolr qud Jour Je ~.,.;, 
l'a!tend...--e. 

Apû. Je mta && eltre cbns ma J;lOChe. Je :.titphona!. 
a.t~n m~ et.alt abecnt, Q 1e raire ? 

J 'eua alora une Idée: 
~ phannacl"113, me dt.a-Je, ont l'habitude d«>$ écntu!'I'& 

de mNl"Ctna. J'entrai ch('Z un apothlcaire et je lui tendis 
le papltr. Il dbparut derrl~re aon comptoir aana me lataser 
le tems- de lul e;rposer ma requete. Mai.> Je !e •1a. dt loin. 
qui haussait """ lunettes tt qui cona!déra!t ma lctttt. Apres 
q t10l. Il reYln;,, me i.endlt un flacon el me d.!I &mp!ement 

- Monl~e-ur. c·es~ deux francs! •• 

La vie comme elle eat 

La rie d'un homme eat pleine de Cùll\radlcUona. Il entre 
d&Da !e men.de ans aon oonacntemtn:. et. u en .IOrt conLtt 
aon ~. Quand U est peut, les cran<les llilea l'tmbr~nl 
et quand Il e5l grand ce aont ka pet11<s ll:les qw le !ont 
6 11 ut pauvre. Il n·a paa su y !aire, e• s'U œt r1rhe 1, est 
malhonnêt~ Il a be$olu de credlt, 11 ne peut •n trouver 
S Il rat prœpère, on •'empr<aae de M o!Irlr de.1 Caveu111. 
S U n'est pas donnant, on dit: quel Harpagon: sll tst gcn" 
n ux, on d:t : c'est J;lOUr la plu.e. S'll est rtlllf.C'\lx on 
le pr6Nntt c=me un bypocJ1·e. tt s11 ne a1n·~~ pas 
• res:~. on dit : c'est un ~·ur endurci. s Il e&t atrec
tueux. li Ht mou; •'Il a des dehors lroida ou seulem•nt 
~n·ee. Il n'a pas de e<l!ur, s ·u meurt jeune, on dit qu'll 
avait un bel avenir devant lui; 1·11 meur-t vieux, Il se trouve 
IOuJoUra d"4 gens pour dire QU'll a manqu~ aa voca•ton. 

FAISONS UN TOUR A LA CUISINE 
N G10& "'l"O<'bona 1<11ot d< de& lê:es oO 1 eu :-

na!re Jqoie un rO!e pr~;X>:i\M:.ia.D\. c. emp.~te mtme aur ,~ 
ap:n:.ue:. comm. en !ont loi :es t:ro:S m- da cure de 

Çucugnan I'. ta<.t Q:l<. ,.. culs!.nlèTt se lasee la main lon~
temp.. à l'av:lllce pour p:odlllre des chets-d"œune a poUlt 
namme Q l'e:tea f'Mayent donc, PM uemp:e. aur un alrr:p.e 
poulet, la rteetle qu·e:iea appliqueront p:us ta..-d • :·o:e <!e 
N(.rç, 

Oie rôtie aux marrons 

Oe .relJd --- q chlltr à <>uc1- propor-
tionnée ;i l Oie qu'on a cho!Sle, on y &Joute le Iole de 
l'&nlmal, un ou <!eux Ja ma d œ•r&. 25 à sa ch l.llrn·• 
blnl grllleci, de la m.c de pain l>ltn ml:onn~ dana C• 
l»Uillon de Boni.. ütl aa.'UlSOnnemc:>t ronYcnable 0'1 
remp!lt l'oie de cette farce on la reeo·1d solîntia<.'11'.enl 
et on la cuit a la b?"O<"he al l'on peut &!non on la met 
.tu four On survei~~C' btrn 1o cu..sso:i en a:TO&Unt aouve:it 
le rôU. Une autre bc1 Ic Dtke r6~te est le 

Cochon de lait à l'anglaise 

On d~ au:ant q • PQSSJD e •an:.'11&' t: on l"emp.1t 
d la fl\rct q e vo1c1. p .er e ! ... e bien parf atte d' 
ta mie de pntn trrmpéc 1bns de la creme de beurre trai.s, 
de& rell('fa de vo:at~:t~ h rh~ ai p0.c.s1b·e Ch.1cune de eu 
suboltancCA en nolds é\:.il au h1e du cochon On aJoate 
un lurtr pl >rce de 1 a h• bes. un peu de mrnthe •: 
de sauge ae po1\n n; 1 adf!' rt enrm det:x œura f'nt1ers 
et ttola Ja .. es et .int 1. ~r t Ce &.J\ .... On rcmp ~: 
le cochon de ccue fane on lu: recoud le ventrr et on 
rt<X>M" :i:e aa !orme dt tel e aor:e qu ;! 1>:1!1 acc:o·Jpl. 
On le met au to•r e: cts qu'il comme:iee l cJlre on 
l'lll'!'OOC d<• lJotUW balle d'o:ive aftn que 'a pt'aU dtVlrnne 
dor1..-c l't croqudn!e com:no ""ne fritu~- n dott cuire ?ona
tempa ft ~tn• scrvt avec une aauce piquante. 

Les oublia 

IP.>ur "'' d~:ne qui <1e:nat:d& un ,kJ:u ce:te rece:te) 
P'a~ tondre d<rncement 100 gr de beurre tmll dans 
une CMMerole; melangeo: a•ec 375 rr. de sucre et 375 rr. 
de fat1nt> à laq'Jel.e vous l\lll'CZ mélange une cui.lf'r:"e 
de Bo1 w1ck a B>klng Po~ aer Ajout<'? de l'ca u pour for· 
mer un<• µ.\·4· de lJ con.s•1tance de 1a pe.'<" * betgnrrs. 
Ba:tez Vivement cet:e P<\te: faltra-la cuire dans uo eaurr.•r 
rond: qua.nd la ~u!re eat culte donnrz...~ ....... m:r. "<!lattrne!lt 
la fQrmc d'un corne: en !:a ro~lant at:tour d u.."Je !onn~ --~ 
boia tou.r-n~ en pa:n de suere. 

J ECHALOTE. 
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T .. S .. Fr. 
g31mnf11HWM•ua1lWtlW(lllt1llJDWlWWlllRlllllllUUWWWIWJUllUllltUllAlllJlM; 

Le micro au Parlement 

Un d~puté anil•ls a demandé au Prem.l.r Mlnlstre s'il 
n 'avait Pll3 11ntcnt1on de demander à la B. B. C. de 
radlodlffu~r lea séances parlementaires. 

Le Premlrr Ministre a répondu qu'JI ne pouvait en ttre 
que.lion, primo. pour sau\'egardl'r l'autorité et l& dignité 
du Parlemrnt, aecundo. pour malnt.<tnlr la •pont&nélté 
des dobaus qw 10Uffrlraient de la préaence du micro. 

Autour de l'antenne 

La B":' " • \'l<nl d preLdre rana parmi !<!$ p\llMances 
rad1ophoruquea européennes avec la station do Sotla dont 
la put.$..'Vtncc e!t de 100 k.'9.' - Plu.s1eura 1t11uona amér1cain.es 
vle!UU'nt d'lnau11urer une campagne contre le dlroree. eette 
campegnt• 8" fait sous tonne de sketches radlophoruQUes. -
A paitlr de cette l<'malne. Radlo-LuxemboUfi q\11 tlllettaa 
dèjà sana lntcrruptton les samedi, dimanche el lundi. sera 
permanent toua l<S Jours· le nombre d'll~ d'émlllston 
de ee pacte lt'ra de 120 par ~maU14'. - 1;·1. N. R entre
P~ l'~mL'11lon d'un cyc!e tbeé.tral consacre à Alfred de 
M·~. - Da 10 au 25 deee.-nbre se d~rou:era dans t.ou:e 
la l"ranee UIU! grande qulnzam• de la radio. - Daru quel· 
Q•ea "1urs, la ~~g,que comptera un mUlion d'audlteun. 

Pourquoi Pas ? 
offrir le pnate te plus musical du monde : 

STEWART -WARNER Radio 
ACE.SCF n"" " RALE 

L. FALLY. 
BELGIQUE <'\ GRAND-DUCHE 

61"3. rue dt la Ctoh de Ftt, 51-43. 
BRUXELLES. Ttlph. : 1%.75.15 

L 'indispensable discrétion 

Nous ne dlroN pas trop <le mal Cl• la publicité radlo
phonique. Non ••ulement elle a&ure l'exmcnee d'U.n gnnà 
nombre de atAt1om d'èm1SS1on. et de pu mal de aeiu. 
mats encore elle apport<' freouemmmt dam t<S Dl'Ol11'811l· 
m• Lllle J<>J'e;.iac ran1ai.<e 

.s nmolns, cutalnea s1atwn.! en 11SC"nt sana modcratlon 
c-~ 1tm1 qut- tcr"Jt r~mcn• on a pu en~dtt sur une 
ol>d• etrani~re une cxcel!•nte cx!'CUtlon ci.. • La Pavane 
pour une lnlante dé!unte ., de R&\•l, a laquelle nnchalna 
brula.!ement un vu!galr• refrain publlcllalre. ~ telles tau
re, d• goùl sont d(plorables Elles sont au&'\! malad.rottts. 
ear elles rendC"nt ln p11bllc1~ anllpat.h1q11e. Il raut en tout 
de la mesurt. Lr3 agents de publicité au micro devralen~ 
ne pas l'oubllor •oua peine de tuer la poule aux œu!s d'or 

L 'agenda de l'auditeur 

Les audtt Urt d• l'l N R pOUm>Dt •nl•ndrt: :e dJman. 
ch• 28 novembre. t. 15 b.. la radlodtllualon d'U.n concert 
donn# au Conscnatolre Royal de U~e. sous la dtrectton 
de \! Franç.•U R "'"" - l• morne Jour à 17 h. 15. • Dans 
la IOIP' du vte!I 1oonnt\ •. on ,nt<'ndra: 1 La Purte dl 
Arlecch1no " du comp<>sltwr ltaltrn Adriano Maldl. -
Enc<1re le 28 de 20 A 22 h. concert por !'Orchestre léger. 
dlrl~# PRr M Souri• consacré à l'oP"retle à Paris. à 
Vienne •t l.Alndre> - Le 29 à 19 h 15, concert résern 
a.ux votx ctl~bret. - A 20 b. 4S, • L'Emplre de Darius t , 

œuvr~ du dramaturge belge Maurtce 'Thmerelle. - t.e 
Ier Mcembre. 20 b .. 1 <tad1o-Jad1s t. - A 21 b. to, Caba
ttt Wallon, quJ retera la Salnt-ElOl, - Le 31. l'OrchNtre 
National de Belgique. dir\gé Pllr M. Comell de Tboran. 
dOnn•ra un concert de mustQu• anilalse et fn.nç&lw, 
avec le concours de Mlle N1n1 PhllipJ;>Art. - Le 4, mau
suration d'une noureUe rubrique 1 Le Cabaret d' :a 
Bonne Antenne •· açec le COllCOW'1I de la nc1ei-.. Cbar
lott• OauYI& 

On dit que ... 

Le Pavillon de la Radio édifié à. l'ExposlUon de Parûl 
ne Rra paa démoli et servira de Maloon de la Radio. en 
att,.nd•nt la cotvU'Ucton san& Céa8e retardêe du Pa!Als de 
la T. S. P française - Le nou•·•l émetteur de 60 tw. d• 
la Cité du VaUca.n sera mis en aervlce te mols prochain. -
L:\ radio eov1ttlque a o~ un~ èrnouY&nte êmiaslon : 
dan.• les 1&ud1œ de Mœcou. 1,. familles cl<ll blvema.nr.a. au 
N>le Nord. ont parl;! au lnlero. à cewt Qui. ci..pub dea 
mot5, eont !aolàl sur les a~ de la banqu!se. - Une nou
.. ne atatloo. 1 Prague Il t, n. commrneer &e$ essala; •Ile 
est destlntt aux émisslona en langue allemande. - Lea 
auditeurs du Canada vlenntnt d'adrea...-r une pétition à 
l& c Canadlan Broad.c&Stina Corporation t pour obtenir 
la auppreaalon des émlsslon.s poUtlques. 

Radio-Luxembourg 

Le lUDCU 1 décembre, a 14 b. OS, Mme Et.te de Sainwug 
et ~1m• Ousta\'e Simon chanteront dOI duœ d'opéntta 
de Hérold, ~. Measacer et Reynaldo Hahn. 

Le mardi 7. depUJ8 le Tb~tre mwtlc•pal de Lwcem
bOUfi : 1 Rhuructlon t, o~ra de Franco Al!aao; 

Le mercredi 8, à. 14 b. o:;, Alice Pe!fer chantera des 
mélodlt'<11 de Gabriel Fauré, Henri Duparc, Weckerlini. 
Brahms et Scn1.mann: 

Le Jeudi 9. à 21 b. 30. rct1·a1W11ialon depul.s le Culno 
de Luxem >OW'g du Concert symphonique donné par l'or
ch••tre d• _. SL.. uon. a\'ee le concoura du œlèbre violoni.te 
Vua Prtboda. DinctioD : Henri f't!lllla. v..... Pr!boda 
lnterprt~ra e Cooœrto de D\'Orat. L'orchestre Jouera 
la 5e Symphonie de TchalltOfttJ. 

Le rendredi 10 à 22 b OS. concc:rt Toe&I par l'e Orph~ 
municipal • O• Luxembourg. Au programme. dC$ mé:OW.. 
d• Schubert. A 22 b. 30. le plantate René ~!porte lnter
p~t•ra la aon&te ei. si bémol mineur de Cboptn. 

Le samedi li. à 21 heUre6. 1'orcbe.tre de la Station 
donnera un concert sy1,.ohonlque avec te conc<1Urs du v!olo. 
nlste français André <le Rlbeaupl~rre. Direction : Renr1 
~nsta. André de Rlbeaupierre Interprétera le Concerto 
de Brt.nma. 

Annotations 

Comme elit:> IOnl de Jules R'nard. ellea IODt amusant~ 
•t ce d'autant plus qu'elles ont traa • Jarry. Elles sont rap. 
port«a p&t LéoD Treich : 

18 avrtl 1904 - Jarry et aa carabine. Les balles tombent 
de l'autre côté du mur. 

- Voua allez tuer mes entant• 1 
- Nous voua ea ferons d'autre., madame. 
18 Janvier 1904. - Jarry 1<>uJoura dans son écurie. 
- J'aime bien les c!oporta dit-li, mala c'est embetaat 

à 6pluche• 
On paue et on entend : pan l pan ! C'e.t Jarq QUL à 

coupa de m-olver. tue des aratenff9: rnala U aarde 119 t.ol-
1a ça orne. 

Il Installe R cabinets au-dea:1113 de la aonaette de la 
porte On tl~ la corde La CU\'ett., "' Vide Ce mouvement 
q\11 ~tait perdu. eat utlli._<# 

Ca tombe bien 'ur le VlSlteur mals lea cablneta sont t.ou
Jours propres 

Et n'oubllon.s pas cette note 124 novembre 1926) : 
c Alfred Jarry aura11 écrit c Ubu rQi t à aelU ans, commo 

wut le monde. • 
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L ' AGENCE BELGE DES GRANDES EDITIONS 
110, AVENUE LOUISE 

A PRÉPARÉ LA 

FAIT UNE EXPOSITION 
DE TO US L ES 

L'UNIVERSEL et LE GRA. 'lD '1EMENTO 
près de 5,000 pages. 

LE LAROUSSE DU XX' SIECLE en 6 vol 
Près de 7,000 pages 

Let 4 •olumec rel ila demi
cllaaun Rouge ou Vf:'U poui 
50 france par mo11 . Au total : 
935 franca beJae• Complanot 
169 francs ~taH. 

cf:'. prix ttonnant• dt> bon 
muché ne 1eront pH ma fi• 

tenue. 

Spécimen 1ratu11 
• Ur demande. 

Rf'mpt1ssez dès aujourd'ht.11 votre 
Bullet in de Sousc ription 

i adre~ser dirtctemtl"lf • 
l'AGENCE BELGE des GRANDES EDITIONS 

110. A•t'ftwe Lou1ie, à Bruselles 
Veuillez noter m.t comm1nde ft me à l'ouvraae 

au prix dt fr. • ....................................... .. 
NOM . . ............................................. . 
PRENOMS ........................................... . 
Adresse •.•••.... . .................................... .. 

Lu 6 vo:umft relurr demi.. 
c-haar.n vert ou rouae. pa ya
ble-1 80 francs par moi• (total 
1,925 h be., .. , ou 150 fr. '*' mo,1 ( l,875) 

Au comptant. 1,815. 
Reliure pleine toile brun~. 

p a abie-• 70 fr par mo11 (to--
1a( ' 1,787 Ir b ) Au cornp· 
1an1 : 1,677 . 

Ptof1t~1: de eu condition• 
~ouvdlf't en commandant clèa 
•ujourd'hui votre 

XX• Sl ECU:. 

tous 18' plus BEAUX LIVRES ~"nléa dans un DECOR de FEEBlE fupœition IJ)écialemenl c:tff "pour eux .,,, /ndl 211 - Une pré .. nlalioo UNIQUE AÜ i1ô AVll! LOUIJE·BAUX·rt~1.47.81 
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PETITE~~~~~§: 
CORRESPONDANCE 

Un ltct• or - La dlf!érence entre lt'JI ~ratloN pro
'l'lent de œ que le prcnuer ~1t déJa la d.lsttncuon 
qui tut confém aux deux autres et qu11 CallAlt donc bim. 
pour lui rrndre hornmace. lut dkemer une dtcorauon d'un 
ordre su~neur. 

Emtlle G, (l(lnd. - On vous entend ventr. avec vos 
r;ros &abol4. M•ia quand Il aura plu duau1, cc qui ne peut 
pu manquer d'amver, vous dtrez quo c'ut le puni <tJ,1. l 'a 
Bon Dieu, n'Nk:• pas? 

B. S .• 1~·11u. - Nous ne nou.s rappelons plua cette his
toire et nous n'ooons entreprendre de la rechercbl'T dans 
les v~pt volumes de la ooUectlon de c P. P. ? •. ~ 
peut~re un loct.tUr se aouv1endra·t·ll et \ou<lra.t..11 nous 
r:;Cralchir la m~molre. m s'agit d'Une conversallon t<!le
phon1que •ntre un plombier et le mart d'Une dame qui 
venait d'6tre opl'réc; la convensaUon avait t\6 c branchée 
contratre •. etc. l . 

Anon~mt. - n est exact que d'apttr. le c Sotr • du 19, 
les mllU.atrcs &Jlllals aont toU$ puchrra. La photo de la 
re\·ue pesaée par notre Rel en rait lol. Mals le c Soir ., 
du matin wlvant a rem.ls les chOSl"I en r>lf.<:4 et les sabres 
dana lts miuna drol'-"& La pellJcut.- &\ait tt6 dQment re

toUl"1C<' 

Afar1a•ne. - Merci pour ros remerclrment& Mals de 
quot s'aa>t..11 T 

X - Mala oui, les bolides. aérollthea. etc~ aont des m&
téort's 

Brt$10llJ:. - VoU$ pouvez évidemment rtclamer la r es
titution du trop payé. 

GALERIE GEORGES GIROUX 
Boulevard du RèQent. 43 - BRUXEU.ES 

VO tTI H· 174 

Samedi 4 décembre 1937, à 2 h. 15 
Y(NTt AUX lHCHERU PUILIQUlS 0 IMPORTAH'TU 

ANTIQUITES 
et de Tableaux Anciens et Modernes 

lABlEAUX IMPORTANTS de C.. de Vl+•Ut, Poutbul, 1. Van 
Coyen, A. V•1 Dyck M v•n MvK.het. S Vraux et des '-:oies 
f,1Man:1f'\ tf françAl)H des XVII' •t XVIII' S•kles et d• 
Al"'"'"'"' Ba••·~. C°"rtens. Cau•ef'l. Claut. 01.u CS. la Pena, 
<S. "°""•11 d• """'°"Qvn. Ot~eef VIM>UI, Uudy, le'(S, Pinot, 
M tdou Pantu s SÜ\~~ES cft~N~ISEf•"~'&tin. etc ..•• 

Pelf"ltv t, P ... c'"" ~s O. C •t du I~. Verres 
~ Ôb f'f 8'- "No••t O" 

Art• f po "'IC ·s de l t C '''' ~ • .,,,. P•r..L 

IMPORTANTES GRAVURES ANCllNNES 

=~.~1t:y ..tw~•~•"l:n .. :'~.d~~~:.: u· ~·~-. ~~h. 
Ward et """- 1t ey. 

IMPORTANTES TAPISSERIES 
du xv1• au xv111· 11ec1e, 

Boîte en or 
BEAUX SIEGES ET MlU8LlS 

d''pooue Lft4.l!J XI 11 louis XV l.nu l XVI et Emi>lre . 
BEAUX TAPIS • BOISERIE • SALON DE PEINTURE 
EXPOSITION k• mercredi 1, leudl 2 e t ve nd redi J h ceMltre 

de 10 i 6 frteUfH 
Vl NTE N ns 

Jeudi 16, vendredi 17 
et samedi 18 décembre 1937 

V I HTI AUX ENCHlRD PUI LIQUU O' 

ANTIQUITES 
Tableaux, Sculptures, Meubles de Décoration 

IMPORTANTE CAVE DE VINS FINS 
!CAVE DE FEU M A Pl. n e . 

t XPOSITION • lundi U, m•rdl l4 et 111erctdl 1 S df teMbre 
de 10 6 ' htufe1 l •1 vins se O l'lclront I•• t S et l4, 

• P•'fü 69 10 h .10. 

- · 

La colonne du Congrès 
et les revuistes 

1111. 11••·-..... -~-
La Colonne du Conitts n'a pas touJoun été le Ueu saint 

qu'elle Nt. de,·enue depuis qu·eotre les deux Uons symb<> 
llquea qal eo gardellt l'ent!'ff, on a creuaé une :omœ pour 

l• IOldat anonyme. mort les armu à la main. dan.a quelque 
champ de la terre patnal• qu"tl avalt deendue au prtx de 

10n sani et oil la Guerre avait mols30nné Sl'S gerbes roures. 
Bien ron11teml)6 avant qu'elle értreàt """ !Qt de pierre 

qui domlne Je panorama de la vllle baase, la COionne du 
Conrr~s excita la ra!llet1e des Bruxellois nés frondeurs. 
Cela dura bien des année.\ JWIQU'en 1850, l'emplacement 
qu'açcupe auJo,JJ'd'hul le ..quare au mlUeu duquel elle 

s'értre n'était qu'une sablonnl~re abandonnée qui, d•pu~ 
dea annéel. oenait de dépotoir au quartier. Des ronca 
et des arbu..tee avalent pouosl parmi :es ~mbres qu'on 

1 dévenalt: les passant& de la rue Royale n'éts:ent raran· 
Us de ce bas-fond que par une palls:3de en bol$ à demi 

pou me. 

' ' ? 
Toute la partie de IA rue Royale comprise entre l'em 

placrment de la Colonne et l'éil~ Sainte-Marle actuell 
orrralt des mouvements de l<'rrain considérables et nom 

breux . ce n'étaleot que monticule:. et ronctrftres. A 
rallut..11 lonrtemps pour prépsrtr l'asslette de la Colonn 

Avant q11e ceUe-<:l s'érlgeà:, Olle était dt'Jà l'obJ~ d 
brocards doa revu:stes. 

Dana le ,-.ude\ille f.nal de c La Comè!e à Bnuet!es 
de JSM <Marc-le-Prévost et U~p. Stapleaux 1. un d 
quatrains est consacré aux trsvaux de la COionne 

On élève uo' colonne au ConJrè$ 
Dont 1& Belrlque eat rtère; 

Hélu 1 pour un hommai:e au progrù, 
EU' ne Protre&SO suère 1 

Mala le loyalisme de ce temll&'là a·en consolait par 

mot.. Le quatrain qui suh-alt dit, en r!fet : 

C '$ ~ mals la OOnatltullon. 
Dans rotre cœur fidèle, 

A le respect, l'adoration, 
Pour oolonne lmmortelle 

Pour 11naucurat:on de la Colonne, en 1858. on plaça d 
vant l'entrée deux rions en plàtre, les Uons de Simon 

n'~tant PM encore coulés en bronllC. On enleva les pro > 
IOlrts dèa le lcndemaln. La Colonne s'en plaint vlvcme 

daiu • Bruxelles sens-d~us-deuous • c1se1>. 



Joue àjoue ... 
I NSTANT divin, parce qu'il est jeune et qu'elle. a la peau 

douœ... pce au Cadum, l la mounc ~pamc, aux 
bulles fi.oct cc scrrfts - une • crtmc • plutht. qu'~c 
meus~. Cadwn dont la mousse crtm~ psmc vn.i-
mcnt la profondeur des porcs, dc·nnc l la rau cc 
vclout~i cc-ne f:n1 chcur. cet ~cl1t qui caract~ri'c.nt 
Je , teint Cadum •. Lt cela pour quclquc1 ccnu· 
mn par jour ptri\Qu'un pain Cldum ne a1ûtc 
que J .. zs fr., et dure tt'l\Jt un mois! 

Sa.v~n Ca.dum 
(Air c De Tun:nnc •.> 

Quand le peuple tout en Uesse 
Nta mon Jour :naurural. 
Deux l!Qns p:e.na de hardi-. 
Sc drraMient Mit leur pll'deotal. 
Fiera. menaçants 80lll mon re;:ard loyal 
La nuit d'a;><ta. uns pmmJr pcroonne, 
:,t.,.. dtux Ilona ac sont donné de l'a.li'. 
Et Of'la fait qu'on n'est plia rter 
Quand on reaarde ma colonne. tBia>. 

' ? 1 
Ikux ans après, la Colonne at:.,nd toujoura ses lions l 
ns c Ouye 1 OUJ>e 1 011ye ! • 118831 le compère Van 

ptmollc lui proJ>OI'! dr les remplacer par le lion de 
aterloo. qui ne aen """ ! 

1166 le Lu ~tes a >• des». c·eat !e Ma"che du Pa:c 
!lié dAn3 1<'6 c bas-rondi.• de la Cotonne, qui a'en prend 

~Ues : 
Ououet~ 
Qae vow; ~tea, 

Vous tourntz au motndre vent. 
Vous chan11cz subitement 
Vous crttz., llOUS la Colonne. 
Un marcM très lipu\4 1 ... 
~ qu'il rxiate, on ordonne 
Qu·ameura U soit tranaporté ... 

ntln. c Hou 1 Hou ! Hou ! •· rc\'uc de MArc-le-Prti· 
en 1871 aux Fantal.\lta-Parlllennes. n .... : un a· .c 

lar de la malheureuse Colonne , les neuC Provlncr.s 
p1rrre <œuvrn de Fralkln. Simanls et O. ~!sl qui 

rnrnt le fùt dt l'éd.ICtc• s·errrltr.nt sur l!"' qu•>Te c LI-
• de bronu 1csquell~ se p!3~t d ~tre lapidées :.lt feu 111c1. 

t cela n'tat paa de la llttérnture cent pour cent, 
ls ces couplct.s d'lnttntlons mallcleu- aont pourtant 
cb~s-•:l°œuvrc. à c6~ dea coup!ets pa:rto uiues que • 

Colonne a tngp1rés à qurlqucs re\'Ul!\1'$ depUlll que ron a 
cnrul• à ses lions la prde de la pierre llOl1S laq'Jrlle repQN 
1e aold ~t moonnu. 

? ? ? 
Il '1 a quelque chœe d'odieux d•ng l'exploitation, au 

thtttre par lu moye:a les ;JIU> STOM!ers. des aentuncnta 
patno~lquf'.S de :a foa!e !\01.a not.1 aouvtnor..s d<' ~e.:e : e 
d ap1èa 11Uerre ou l'on \'Oyaa le soldat lnconnu. drapé dana 
un suaire, sorttr de sa tumbe aux accents de la c Braban· 
çonne • pour rt~ttlr d'une volX e&\emeuse et d·•ns un cha
rabia crrarant. les responsables de la srande tuerie 1914-
1918. u speciaU!ur, <tW a le acnt.ment du scandale que pari'.! 
une ~lie scene dans un NPl'lt normal. s·ab6llcnt de pr~ 
tester. perce que •es protestations Pt'Uvent être mal lnter
plittcs. n se resi11ne ..., allcnce. O<$ femmes. q•1t ont perdu 
à la aucrre des ttrt$ chcra. pleurent tandis que le paune 
diable d artlstt à qui l'on a cont1è ce r<>I• d"outrr-tombe co~rt 
dang sa loge, son r<>le tint, deposer aon hnceul rt son dra· 
peau tncolore pour endo...,r un ves:on de rapln en ~o;n:<t'' ou une défroque de cbtrnllt. 

Dans ce monnayage de nos p!us noble.s et pli.• p<>1i::iant.s 
6Qu1..-en1ra. da.na ce pompl~n.sme tmpudtnt et commPrcla1, ll 
y a je ne sais quelle escroquerie morale. Nul n'a le droit 
de P""'drc la dalle sacree pour le p:ateau d ·.m theàtre 
de ir:ire cr ce nbt pa.s .x>Ur pliter des p;. MIO$ foralnta que nos soldat• se sont rai< tuer. 

La crnsure •st une cho"'' détestable en sol: Il est pour. tant des cas p0ur lesqucla on voudrait au'elle exl!tàt. 

TOUJOURS LE VÉRITABLE 

Schweppes 
avec votre 

WHISKY 
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L'asile des sages 
Sketch inédit 

• 1 •• 1 1 • ••• • 1 

Le barrau du dittcteur d 'un :• d'•'- n•-.. On homme 
oomp!ètemez:~ n" \1ent d'y faire lrnlpUon. 

ARCHnŒDE - Eurtl:a 1 Euttka 1 J'ai trouvé 1 
LE DIRECTEL"R rpauemmrn~>. - Qu'a\U-\'OUS trouvé. 

Azch!mède ? 

les ch1ussurc1 jowent un r61eenentfeldansÏe fini 

de "ocre to11eue: Entretenez.ru au• NUGGET a.. 

:NUGGET .. 
POLISH 

ARCHn.œt>E. - En l)ttllant mon tiatn. Je """' dln 
ma douche, j'ai trou>é le prlnCJpe qut ponera mœ ncm. 
Tout corps plo~t dans un flwde ... 

UN !Nl"IR~UER llUl'Vtn8ntl. - Allons. Archlmfdt. J• 
vous al d~Jà dit qu'il ne fallait pas courir chtz M. le 
directeur chaque fOla que \'OU$ a•·ez pria votre douche et 
que vous avez trouvé votre principe. 

LE DlllECTEUR. - VOll.$ avez trè3 bien mu, ArchunMt
Mal$ rentrn dt.n.t votre chambre, malntent.nt. Votre dn
couven.e fera l'objet d'une eommlllllcatlon t. l'Académle 
des Sciences. 

ARCHIMEDE. - Et •ous croyez que je recevrai Io Prix 
Nobel et la médaUle du Tourtnr Club ? 

LE DIRECTEUR. - Vous recenu l'lln •! l'autre. Je 
signalerai votre caa l l'empereur Charlea-Quln-. 

Archimède 11e LalsR emmmer. Parait M. Dunorer. 
LE DIRECTEUR. - Commmt. c'"'t \"OU.S. M. ~ ! 
M. DUNOYER. - Oui, c·- mol. momltur le dlrect~r 

Ah 1 Je auu bien coni.nt de '""" revOlr. Ca m'a :ait p!alslr 
•USSI de rencontrer ce brave Arc~e à \'Oire POne. Je 
lui al dit que .,. découverte était en train de nvolutlon
ner le monde 

LE DIRECTEUR - Mal$ qu'est-ce qui me vaut le pl•l$!r 
ae votre visite ? 

M. DUNOYER - Je viens vous demander de me ttpren. 
dre, mon.sieur le directeur. 

LE DIRECTEUR. - Comment, vous reprendre ? Mata 
vous êtes fou. mon ~arçon 1 Je veux dire : \'OUI n'êtes 
plus fou. On \'OUS a reml$ en llbel'lé complètem•nt IU<frt. 
Il y a deux mola l peine... Est-ce que VOU$ dou tertez voœ
mtme de •·os facultû mentales ? 

M. DUNO\"ER. - Ecoutez. monsieur le directeur Il r 
a quelque chase qui ne va pa.s, au dehors Je croll. &ln· 
cmment, que Je ne SUia plus fou. mais que la plupart de 
MN contem!X'ralna le tont de...enus. A:ors. Je ne me ~ 
plua en sécun~ auprés d'eux. J'ai horreur dea fous en 
llbelû. 

LE DmECTEUR. - Qu'est-ce qui rous fait croire 7. , 
M. DUNOYER. - J'ai été retranché du monde pendant 

cinq ans. Cinq ana pendant l~uel$ j'ai é~é complête
ment Ignorant de ce qui se p1$$ait en Belgique, en Europe, 
dans le monde. On me llbêre sam ménagement&. Et, tout 
de auitc, J'apprends une roule de choses qui me mettent le 
cerveau l l'envers. 

LE DIRECTEUR. - Lesquelles ? 
M. DUNOYER. - Mais mllle choses. rrande~ et petites. 

Prenons l'exemple dea 1mp6ts. On venait de proctder à 
des déim:vtmenta. m'a-t~n dit. Or. .. vez.,·ous, monsieur 
le directeur, ce qu'on entend auJO'.irdbui par des dfrrê
\"tm~nts ? 

LE DIRECTElJR - Une dim!nUl!OD de charges pour :e 
contribuable. p&rb:eu 1 

lit. DUNO\'ER - Vous ny êtes pas du tout Lonqu'oa 
d~\'e, maintenant. les 1mp6:.s augmentent. Vous voyez 
bitn qu'il n) a pl11> de bOn sens. 

LE DIRECTEUR - Nos gou\'emani., n'ont tout de mtme 
pas perdu la ral$on l 

M. DUNOYER. - Lts plus Incurables de VOi pena!on. 
nalres eont des modèles d'éqUibbre et de pondérat!on 
à côté de DOi hômmes poUtiques. Ainsi, rencontrant un 
de mes anciens camarades. Je lui demande : c F.st~e que 
le Jeune révolutionnaire Spaak continue à tout cuser t 

- Quel Jeune révolutionnaire Spaak ? faJt-11 
- Mal$ voyom, le Spaak de l'e Action soclallate ». 
- 11 est mlnatre des Affaires étrangères. Il Joue au 

tennis avec des rois et U a la réputation de l'homme d !:tat 
le plus modéré du pa)'5, me répond froidement mon 
camarade. 

LE DIRECTEUR - Cela ne prou\'e pas que le dtsiqu!
llbre soit rtnéral. 

M DU~OYER - Que d1tes-rous alors de la Banque 
Nationale 7 E1. la Jonctton Nord-:Mldl. à laquel:e on a•m 
attel~ atr.e11semcnt, ce qui prouYe bien qu Il 7 a quelque 
choa<! de d~tmq\16 en Belg:que ? Et les barboUlllaies d'tn· 
5Cl'!ptlona fran~al·~. ~motgnaaes llTect!.'!&bles d'Un ~ta~ 
parano!aque et vé~nlque ? La folie est partout, monslci:r 
le directeur 1 !:t hors de nos frontières. c·est enrore p:re 
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LE DICTIONNAIRE ENCYCLOPÉDIQUE 

() 1J n Il lt 1c11 
le dictionnaire de notre temps 

COMPLET EN 

Six MACNIFIQUES 
VOLUMES RELl~S 
(Format 21 x 29) 

contenant tous les mots cl•n<s en 5188 P•ltS, plus du 
traités de 8 A 72 paa:es sur les matières 1mpo<11ntes : 
arehitecturt, 1rithmétique1 19iculture, automobde, eviation, 
azote, b«~x-''"· b11oux, bois.. botanique, eh mie. compta .. 
b1 1té, den"· •:ectrie1ré, ftt, f:eurs,, géolog e. g'°métr·•· 
crammaire, h s- re, 11ttir1ture, m ner1log t, motf'UfS, mus1 ... 
que, 0pt1Cf'.lt, orientation proftn1onnelle, peinture, ph11o .. 
$0ph1e, physique, relicions, sciences, scufpture, sports, PAYABLES50 FAN c.s 

par mo15 
SEULEMENT 

style>, T. S. F , zoologie, etc. 

LA MATIERE DE PLUS DE 100 VOLUMES. 

LI VRAISON IMMtDIATE 
1!1vstr1t1~ par mi efS en noir et en COY U"' e.1rres, 

tableaux, doa.irNnts historique'-
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........................................................................................................................... 
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• ~ set..d .,.~ir•n1 ôe fr l.J.4S le' 
: ICKO!"l'IClt ~I 
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• Fra•J d .,,. ••Uf'1 •nt 1 fr p.tr : uanc•. 
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Je <0ua m supplie. la!ua-mol rmtTer parmi les - 1 
LE DIRECTEUR - Je veux bltll. Mala u faudra que 

'l'OUS P8$Sitz pour un •Ta! malade m•n!al. 
M. DUNOYER. - Oh ! Je 18Unll almuler 1 J• me cr<l!nl.I 

Napoléon, JésUS-Chrl$t, Oes~Ue, Nabuchodon010r 1 
LE DIRECl'EUR. - Ce n'est ~ tellement radie d'lml· 

t<!r lea rou.s 
M. DUNOYER. - Oh 1 J'ai très bien pu lea observer 

Je me suis p<>sté pendant plu.aleura Jours dans la zone 
n eutre... ROBERT BEBRONNE. 

9'oua soutrrez de poli• aupu1\u• voua 
ayez dEJl •tf dlçue par tou~ lu produit.a 
• pllaU>trH qui foot 1unpl1mecl repout.Ht 
vos poUa. plus dnaa et p1ua tort.a que 
Jam&l,._ Mals uoe m6Ulode nouveUe-, &bec). 
tument lo.taJl1tb1e, uaur• ta dHtruçUod 
46ft.D.lth·e et lmm6d1ate de vo1 poll1 1\lper .. 
Ou.a, que11e que IOU. leur ~p&llHUf1 quel 
que aolt l'eodrotl .. 

Moa traitement ut rtrourt'UMmentlClea. 
Uftque.. ll Hl b&.tf IUf dta principe.a abao
aumtDl oouvtaWI: et n·a rltn de commua 
avec tes mEtbodta conouea. C'tat le Hul 
traitement qui •rtt directement 1ur le• 
ractne.t et empfcht 11011 d uot façon ce.,... 
l&tne tea poilt de repou,..tr; U1 IOAt 
detrult.a du la promit.a appllcauo,., 

Ce traitement peut ttrc 1utvf l peu de 
t rais_ cbez voua. 1an1 aucünt douleur, 
a.a.n.t odeur et 1a.n1 l•lntr de tract1 Je 
YOUS rarantu d"uOt f&ÇOD &b9olut- QUC let 
poll.I ne rtpouHtroct plua. \l.Ct foll Le 
trait-ez:oeot termtn•. 
A ftD de VOU• prOU\""tr .. merw.IUeGM 
e mcacll6. je vou.a Indiquerai ,,..tulle.ment 
ma mtthode. Df.couPfOz. 1lmplement le boa 
cl-<leuou1 (OU en\·oyez. 1a copie) eo aJot1io 
ta.nt 70 <'U en ttmbrea-potte. 

-BON-
1 ~~~~1~~:~~0.~~~~!'h!!~~:n~~=~Q!!. 1 
1 tS,A,·enueAlbflrt Gtraud1 8rua:ellu 1 
1 

veumu m'envoyer c-ratultemtnt et 1 
sous enveloppe. tennf:e. toutu voa 

1 lnstructtona pour faire d11par&llr. 1 
dtlimllvemelU lea poila ouper11.,,. I 

: NOM : 1 
I RUE: H•~· 
1 LOCALITe : J 
-..;.; ________ _ 

(!}.!.~t.~!u!1~~1E!!wu~ 
• 

Combien de cubes ? 
M. Ldgw..e r~pond Oin.si : 

Soit N, l'Un dta nombres cherchés. Nous auro1J : 
N*•lOOOA•N 
l\•-N-IOOOA 
<N-1) N ll'+l)=IOOOA. 

IN-11N<:'hl) <N- l)N\N+l) 
A•-------

1000 8• 125 
Comme A ee; un nombre muer. u faut: 

4J que N IOtt un oombre ln:palr, P<l- le prodi:Jt 
<N - ) N llH 1) est dMslble par 4; 

bJ que l'UD dOI nombres N - 1 ou N + 1 ao!t multtpl1 
de 4: 

c) que l'un dos troig nomb~s N, <N - ll ou N > 1 .o 1 
dlmtble p&r 12$. 

On volt lmmt'dlatement que N ne peut pna ~tre t!ral t. 
125, 250 ni 375. pu!J<Que N• doit avoll' neuf chitrr'C.". 

Par con8'Qucnt, lcs seules valeurs possiblts pour N ~nt: 
N 1 ~499; N,e50l; N, -625; N. =749; N, •751 

N, 875; N.•999. 
Et U 1 aur:i a<pt cutie.., qui sont 

ii. •. 411111 -124251499 

'Fi'.. bOi. • 125i51501 

N: • m • 2-44140625 

N. ·-14i1 •42018r.t9 

s:•-ffi•. 423564751 

N.•·iÏ6• ·66992t875 
N, • :&9s1 •s91002m 

sont d'accord : 
Emile Lacrolx, Amay; J. N, Amay; J. MaJollnl, Saint· 

Jusae; Math·Amo~. Ltége; J. Mmnekens, Jette: Ch.Viti 
Lcelercq, Bruxelles; E. Lamotte, Chimay; M. Dt'lbrooc~. 
Jette-Saint-Pierre; Jute.; Paquet, Jambes; Claude Meunl.r, 
Nimy; Marcel Dt'laby, Hannut; J. C. Babllon. Tongres: 
E. •crumelle, Jett•: Frt'dènque ~r. Arlon: J. O~rard. 
Mctx-<le>-ant.-Vlrt<>n; Monique Ooudouce, Oand: Marcel 
Vanclenallm. Vlh'Orde: Edouard De By, S&lnt-Oillca; 
~:ath_ Henri-chapelle; O. Bertrand. Ottllllles. 

Toute. lea ~Ne& ne oont pas semblables QU&nt au 
nc.mbre d• cubes. ~ la m~thode est stWa.lsani.. - S!lut 
pour la nniwne de chezeheurs pre.ssts qui ont ail~ 
qu'il n'y a\'&Jt qu'Un cube poosible. ----

Géométrons 
M. O Lamv. de Namur, 1"'07>0'• utte cemmutratlon: 
Da.m un cercle, on mcne une rorde quelconque hB. S'J 

laquelle on prend un point C. 

Oémontrn que la l't'l&tlon Oëï• AC,• CB 06t lndfpendan 
de la corde et de la poo1non c!u point C. 

G 
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Distraction 
M. A. Mafllten. de Ciney, prof)()$e : 

El&nt los ehi!!tte 1. 2. s, 4, ~. e. 7. 8 9. tonner dr$ nom
ten~n ou en fractionsl don:. la aomme fple 100. 
ue chiffre ne peuL I!:"' utllllé qu'une seule !ois. 

14 calc'.i!a !es 1>''"' d!J!iciles ae !on~ avec une !aeW~~ O\lJe avec .a machlne à ca!cu!t-r 
HA'l.L'I;~, ELECTRO-AUTOl.IATIQUE 

ddl:Jon,. o. .,,... . 1s. D. "3. :.i .: :ipllca 'ns, e~. 
Notk:- .1 istr1 " • .ü demande. 

J!OlŒO-BRlXELLES 
Ttltphonc 17.40.46. 

&-10. :.lontaen ... ux-Herbea-F ar,è..-es. 

La discussion continue 
sur les qua tre carrés 

Mon cher Po . •ll'lol p, 1 
En SUlte aux réfiexlorui que suggtrent f\ M. le Dr. L•m· 
relle, le. deu:.: ldentlt~ 1><rmet.1ant de résoudre le pr<>
eme qu'il a poe<', J estime que cea deux >denU~s sont 
utes deux lnt~reaantes au po!m de \'Ue de sa eolutlon ainsi qae nous allorui le voir, elles présentent chacune 

avantace. 
Mal.\. IOU: d'abotd, Je dols fa!re ollo<'rvtt à !.L L&mbo
lle. qu'il était lnr.r..u!ble que nous trouvions let. mêmea 

ul!.&t&, en now. 1<n11nt de nos ldcnllth respectives. SI 
les mettorui en reprd : 

m <a.t + !» + C1)2 = <a.t - be>• + (bt - ac>• 
+ <et - ab1• + 1ab + ac T bc)2 

(2) (a.t + b2 + C2)2 • (CU + bt)2 + c< + cl (4 + 1>)2 

+ C2 '" - bJ2 
V'Ol'OIU !mméd!a~ent que pour un même a)'Stéme 

\'aleura de "· b, c, ees l<X'ntilt:; do1ment dE'S dl'compolons oompl~tement dif!éren~s et ce no 'lel'9.Jt que pour 
\aletirs tout .. !ait panleullkes de u·~ leurra, que le 

me DOmbrc apparaitrait, t. la rots. dans l•a dewt deo posltJon.'1. 

l d'Une part, !identité (!) dans laqU~le le changement a en b, de b en c et de c en a. n'appo™ ac=.e modJ. 
:t.Uon, ne donne qu'Une so:ile aolutloll, tandis quo l'Jden· 

tu.6 C2l en fournit 3; d'autre part, Ol penne: d'e!!ectu"" 
des <UoomposlUDD& unpoMioles au moyen de t2J. Pr~n<lll.9 l'exemple tout idmple do a e 3, b = 4, o • 5. L'emplOI do l1dentlté Cl) donne 

(32 T 42 + ~)2 - 112 + 12 + 132 + 4~2 

c'est.à-dire, Qûe la déoompos!Uon est ratte en une eomme 
de ~ de 4 nombre& premiers. Or. u e>t lmpoer.lble do !&ll'e pattllle déoompœlUon en se ICl'Tant 0e l'\dent. :.. '2), dont Je seoond membre oont:en:. tout au plus les canés 
de deux nombres premltrs : aell.ls. les tennes ex~ rèmcs a1 + b2 etc (Cl - b> peuvent être premiers; c2 etc (Cl+b), ne le ..,..ront JamlUS. 

c·e ainsi que la dé!X>mpoo::lon obtenue par !.L Lam· borelle, renferme trois nombres prem•el'1 et s'il lui avait 
plu de rtxer cette condition complémentaire, la <l&ompo. sitJon n'tùt pu été pos!lble à l'alc!e de 1 dentc!é dont J'ai !ait usaae et U auratt bien fallu aonger à une autre pour arrtver à résoudre la q11estion. 

Ma!JI. encore une !ola, pour trois nombrra choisis eom
plè:.emeot au bau.rd. alnal qi;c. a:>ns doute, l'aura !Alt 
M Lamborel!•. : .. nom~ trouv(a au moyrn de ln premltte Identité . .sont dUlerents de ceux obtenu.. par la seconde. 

\'otze b~en d~oué, C. Lcclereq. 

AUTOMOBILISTES - INDUSTRIELS 
u Rondelle Eventail-BLOCSUR 

est 11 seule réalisation ttth11•qut"ment 
eff1c.c.• qui a .ur• le b oc fit des ~ eus. 

ADOPTEZ-LA 
pour vos voiture - pcyr vos m.ach nes. 

CROS: Blocsur, 73, rue Oodonée. Bruxelles. T 44.0S 76 
D.,6t «nt,.1 : 74, Averue d'Auee<gNn\ Bn.xt '•• 

Té one: 31 14.52 
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tiTITE CHRONIQUE DES LETTRES 

••••••••••• 
Le prix Edmond Picard 

Avoc un certain retard eur l'boralre - pnwoquE, parait-Il 
P•t.r que!quea erreurs d'alculll&1e - la libre acad~e Picard 
Tient de decemer son pr\Jt aruiue!, lequel devait échoir, 
pour 1936. 1 un prosateur-romancier ou 1 un pro1ueur tout 
oour~ Belioe. êVidemment. 

Apliis maintes perp:exJIM et plus!euns c eneommiss!on
nrmenl$ '" la palme a tntln ~~ d6rolue 1 !.t 0.-P. GU~ 
Ml::e bal:es et la &loi.-e 1 

M. 0.-P. GUbert, qu1 fSt n~ 1 Lits•. est actuellement 
l'lln des poulains lea p!ua solld•.a de la c Nouvelle Revue 
França!.oe 1. Il a écrlt c Piate du Sud 1, c Chanahat et Cie• 
c Mollenard • et d'autres ouvraau. ce qui ne l'empêche pas 
de colla.borer rélUllèremcnt 1 ph.1.1leura maaazlnes et heb-

domada.llw. C'<St, comme on dit. un auteu:r !an .. et ll le 
m~rite, car U a b~n du talent. Que:ques-~ de - CltUVJ'<'a 
recevront aoua peu la OOll8écn.tton de l'écran. c·111t trèa 
bien, e'eat trù bien. 

Nêanmolna, cela ne ae m point a.aria lirait pulaQue, pour 
cinq voix a.ttr1bu6ea 1 M. 0.-P. Ollbert, Il s'en trouva qua.tri! 
en faveur d'Un tout Jeune écrivain (:23 ans aux prunes> 
qu1 publiait ricemment, - 1 compte d'auteur, comme de 
JUste - son premier roman : c Capelle aux Ob&mpa. t. 
Ce Benjamin de noe Ut~ra.teurs a•appel:. Jean lJbtrt. -

c Capelle aux Champa• est un litre de J&n-. n en 
a toute1 lea p~!a et touU. lea lmpertl.nencea. n en " 
a.Usai toua lea troub:ea qui, deftllt l'à&• milr, ont une "1 
&lJliUlll're rûonnanc<" .. Ce roman n'en eet pu un et oe L'VTil 
aemb:e tout r.irprta d"ftre un Utre. Rien de aênla!, du tYPt 
• entant prodlae •. d• ~ment cJDlQUe .. O. pag<S, 
du pegea .. 0114 )eun~'le parmi tant d'11<11tru l Mala là· 
declans, que de don l 

Aus.1 bien, d'aucuns te dem&n~n~-i:s al. pour rester d&N 
l'esprit de la tradition et oW!r au •œu meme d'Edmond 
Picard, ce n'cat pas plutôt ~f. Jean Libert. pauvre, obscur 
et début&nt. qu'il eQt convenu de laurer. p'uU>t quo 
M. o ·P. O!lbtrt. alorleux déjà, et riche, et •18t!At&tre d 'un 
œuvre aujourd'hui Important? 

Ou bl.en la Libre Académie se seralt.<!lle oft"ert le luxe do 
c découvrir '" crtte année. M. 0.-P. O!lbert ... 1 Chi Io 1& • ? 

' X. 

Un début aeruationnel 
La sa.Iton d•a rn.nds prix Ut~ra.ltts m•t l• m~nde dea 

l•ttrea en dfen>ae•nce Avec le prtx Goncourt. c'est le 
Prix FémJna qul 1 eat '.e plia lprement dapu~. ln P"r1a 
sont ou•-eru •. Choae curteuse, pour l• PrU F'Vnlna, le 
aaan.ant prbumé de cette année est une femme. Le Jury 
Pbn:na ne "' montre pourtant pas très r~ d'Ordl
n.al.re 1 

Mals U parait qu• 1·ouvra11e de Mme Raymtlnde Vincent 
est de prcmle• ordre. Mme Vincent, l'auteur de 1 Cam
pqne.; • ect. par»ltrU. une petlte paysanne QUI, • OlX• 
bUlt ana. ne sava.tt nJ lire nJ éerlre. Elle a apprts d<'P'•ls. 
et U par»lt meme qu'elle a su!ftsamment apprla le rranç•la 
pour que noua n'ayons pas à redouter une œuvre patol· 
sante. diane pendant du livre en argot de Loull!-Ferdlnand 
C~llne. Mme Vincent n'aura donc pu à cratndre la m~
vcnture qu1 arrlva naau~re à l'auteur du • Voya~e au bout 
de la Nuit • Son llvre achevé, Céline l"ava.tt porté 1 une 
d&ctylocnpbe. Celle-cl ne le lui rendit que lonftt'mPS 
apm : croyant rend"' .. "!ce à l'auteur. elle l'a\'&lt remis 
en 1 rrançala • ! CéUne rut obligé de cllen:her une dac· 
tylo(rapbe molna 11Crupuleuse et plus ex.acte l 

Pour •n revenir a l'ouvrage d• Mme Vmcent., U =a dit 
que chaque -ion de prix l!u.étaJres nous rflervera un 
début aensauonnel Le livre de RaJmODde vmcent. paJ
sanne. eat comme le llvre de Céline. m~ectn de banCrue. 
une œuvre autob\OV&phlque. C'est une n.l!On pour qu'il 
soit 1n1•reaant, mala nows attendons l'auteur au pro
chain rolwne. Car, à pr™nt que l'art n'a plus nen 1 \olr 
avec la llt~rature. pourquoi la vie du « autor • d1xellr.s, 
n.arne dans le plus pur 1 brusseleer • ne aen.lt-cll• paa 
dlsne du Prix Ooncoun ? X. 

Jules Romains et les 

Hommes 

Jul« Romalnt \1ent d'ajouter deux volumes enco. e l 
prodlileuae 8'rlt dec c Hommes de bonne •'Olonl~ •. 
plua vaste freaque, apr~ celle de Balzac, qu·on ait Jamalà 
enl,..,pr\s de consacrer 1 la peinture totale d'w:c -~ 
Le se«>rld de cts deux volumes. le • Draptau Notz • a'ar 
rete 1 l'lnll&nt où Jerplu.nlon, l'Un des mnombrsblP.S h~ 
de l'œuvre. quitte .son loctt de jeune man6 et "' <haJn 
lyc~ d'Or!~ pour ttvêtlr la capote bloue du moblllst' d 
191' 1!:6t-ce le point ftnal de cette extra.ord1na.1re c 1111~ • 
1 111qu.U. nui lettri ne pcui etro lndltfhent? Noua l'tiZM>: 
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POUR L'HIVER 

Le Pardessus Riche 
El\ BEAU LAJ'JAGE - L>OUBLÉ SOIE 

à partir de 475 fran cs 
CENTRALE BELGE DU VETEMENT 

IJ\E SEULE \DRESSE : 
Ou~f'rl df' 9 à 19 hrur.-o. - Le dimanrhf', de 10 h . à midi. 4'liJ1T~-TJj~ 

28, Boulevard Bischoffsheim. - BRUXELLES. -

J'On&. Mais Il nou. plait d'enrwistrer le mot d'un Jeune 
lntrlloctUel de chd noua. !Ml~ & dM ac;J' 11'- ac1mutiqum 
et ~ nombrcwœ, .. qUI DOUA ·~ hltr la paru
tlon de Ce6 deux lomN : c MJl61oo à Rome • ~ le c O..... 
p!'&U Noir .,, et qui •·éttlait : c Parus ? Bien. Je oours che?: 
le libraire, et ce M>lr, demain. toute la Journée et wute 
arra1re ceasante. Je d~vore. Je d<'vore... ""'11 ROmains, !1 
n·t.i. ~ qu• je ne IAcbe; cda passe &\1'Dt le tranll. 
anni. ... oblll&tlons. nant le plaislr. • 

Le k'cteur oonnalt la méthode unanimiste crtée par 
ROm•lns Ses romans sont t!Wa de mllle actions qui s·en
lre<'rolsent. se renouvellent sans se dénouer Jamais, s'en
kelactnt et se rtec>upent a l'lnltru. La pelllltt de cette 
multitude de pe~ages, :eur monoloeue intérieur est 
sans crue filmé. avec un art mmutieux. une mtu.ltlon 
ps7d1oloclque dune dl\"'1'Slt<! lnoule qui lallS< trù loin 
Ica maladroits ...ais des natural lltea de Jadis. Tantôt c'est 
le dlft~e. tantôt le monologue, tantôt le récit, tantôt la 
lettre ou la dS-rtMlon qui srrt d'instrument à l'auteur. 

Ou perSOllll&il'S rttls - Poln<até ou Ou!llaume Il. 
Briand 001 Del<-. Urune ou Jaum - mterr~tnt oon
•lamment d<lna b irame. L'autf'ur ltur pr+te dos propos 
du attitudes, des manœuvrea qui aont Je prol<>ncemmt eù' 
leur pttsOnnaUU! h1stortque et les rattache à ces peroon
na1tA fictifs; le roman prend •!nsl un air de chronique 
..:.nne ~ttangemeM .. 

Le premier d" cœ deux UlCJl<'S. Mùai°'I t! Rome. reprend 
c ordre pn.nc1pal, Ir type de l'abb! poUt.IQue, M•onnet, le 
~ras de En J>!'Ot•n~. rolume dans lequel li apper&1&Mtt 

ch&r11~ d'enqukn au suJet d'un rvêque suaprct. Mrr ~
raoquler. C..tte fols. M1onnet est détacM à Rome par POln· 

oaté et pu Ourau, attn c d'oboerver • I" cardinal M•rry 
dci Val aoupçonné d·~e le chef du c p&rU gemu que 
au Vaùcan .. Les avenwrea. Jea entre- lies de MJ<>nne 'ec 
lea pen!Onniù:t'9 du monde blanc et du monde noir. les 
expertenoes amtlrnentales qu·11 mène à l.Mn sous la ron
c!ulte d'un l<'aqnoezo, pttlre bohèm.,, M'" med1tat1ons sur 
la puisoance et aur l'laolement d"-> ~potes de la Reruus
llOJ!Ce. la rencon~e de l 'abbe c obsen'ateur • av«: le rar
dtnal Merry dtl Val. pel'IOfUl&ie a la Maeh10veJ, fals3.nt 
peu~ue bon marché, pour lu! et pour les autl"el!, des lots 
de la morale "t de l"Eglt.e, mals ln~bnmlab!e dam la db
fense des lnl.érétA de cct.tt> même Eali.~. autant de pages 
n~e&. On regrette 5elllt'ment q·1'aueun de <u préh•s 
nl de C8 !>ri~ ne temolgne du moindre espnt chr~Ucn. 
dt la moindre 'VIe rel!glt'U&e , intérteure. Y a-t-11 VT'almer.t 
tant de prtt re.. qui ne 1<>nt que des pol!Uques •t pour quJ 
le remords du péché et l'amour de Dieu ne '°'ent qut des 
tormuJes 1 On a peine à le croire. On he,.1te à se rapprlrr 
le mot de ce catbollque ~n~trant q111 dllNt do R"m• : 
c c·~ là oil 1e fabrique la Fot d<lllt on \1t dans les aatr .. 
hf'UX. •Le aecond i.ome, d'Wl llnéament pl:is ~.est rem· 
pli d'épioodœ freudiens. de pnses çà et là etfec~·- daiu 
les milieux savants, unlver&ltalt'eS et mtldlcaux. Il i;<l i.r
mlne en 6vtntall. étalant •n un ptodlgiNI>' slmul!An~ Ill 
drrnlére Joum~ de paix dta héros de rœuvre, d•pals c•Ue 
du mini.'!tre en nel'Clce Jusqu'à celle de Mlle de Salnt-P:lpaul, 
vieille fllle tourment"'. en pueant par l• chiœ Maaure. à 
Io recherche d'une chienne blanche. Un seul mot pour Juçer 
l'tf'uvre · ~tt>nnante 1 

Et malntcnMt, cela enloncera-t-11 Balzac? On le Jaura 
dan. cinquante ans. Ed. Ew, 

A DO lU»JHlEE JJ()) liElllHt~EIZllE & 
MAISON FONDÉE EN 1866 

Dans nos diverses maisons 
de BRUXELLES et de PROVINCE 

vous trouverez, à !'occasion de la SAINT-NICOLAS, 
un choix intéressant de 

SPÉCULOOS · CHOCOLATS . PAINS D'ÉPICES 
COUQUES de DINANT et de REIMS . MASSEPAINS 
Voyez nos étalages - Livraison rapide à domicile 

TOUT A VOTRE SERVICE 

Adolphe DELHAIZE & Cie 
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GRINDELWALD 
OBERLAND BERNOIS 

s u S S E 
La 

station des connaisseurs 

Ecole Suisse de ski gratuite. 
Fameuses descentes avec abon
nements très avantageux pour 
le funiculaire. 5,000 mètres de 
descente par jour. Excellente 
organ1sat1on de tous les sports 
d"hiver. Ski patinage, hockey 

sur glace, etc. 

RENSEIGNEMENTS 

Office National Suisse de Tourisme, 75, rue 
Royale, Bruxelles; 

Bureaux de Voyases et Syndicat d' init iative, 
Grindelwald !Suisse). 

Au Palais de la Nation 
--~- ····----

LA GALERIE DES BUSTES 
On &ait qu~ les prt•tdcnt.• de la Chambre ont droit à u 

que leur e!!lgle. entoure. d'un cadre d'or, décore le mur 
maitre de la v ... te salle de lecture de la Chiunbre de_, R-<~ 
ptt~ntant&. Le curieux et vigoureux portrall oO O;>«>m•r 
a cam~ le pr6Aldl'Tll ORmiUe Huysmans devAnt un poteau 
d'exécution, NI !"avant-dernier de la gl\J('ne, ll ne rcs•e 
p!us qu'un panneau de libre pour le prl.'aldent l Tmlr. 
Aprèl, Il faudra rel~er les préslde11'.a fut.un dala d.,. 
salona molna décoraUI& et plus diScttt.s. 

MU la Be'gtque parlementa:re a u.«t p!us d• Pmnle"' 
mlniattta QU& de sntsld•nt.5 cl'! Cham~. Or, œux.Jà or.t 
droit à un b•JS:C et leur galene de<ittlt de plus en plua 
eoromt.rante. 

Par courtobl~ oo t. plad ~nt les ~ d• 
dernlf>rs Premlmi mlnlsltta daN la salle dN conftrmae, 
QUI est, en quelq~ aorte, le salon d'honneur de la Chambre. 

Mals IN autr. a ont eté refoulés, a la dl&ble, un peu 
partout, dana 1.,. couloirs, J..s vestlbw.... et lea déia1wmenta 

Et l'on prétend que le buste survit à la cllé. Pour peu 
que la voratlté du Parlement devorant nne gouv•m1U1ta 
s'accentue, Ira pnunœ iTands hommes ne trouveront plwo 
place. A moins qu'on ne consncre leur gloire posthume et 
partols al épMmère, en cré6nt à leur Intention un nou· 
veau local à dénommer la aalene des blll't~. 

Et encore 11 1 a·t·ll dtux Premiers qui attend•nt l•ur 
buste 1111n-6cuté. Que ceci n·exclte Pt\S me611eun lP9 aculp.. 
teura l pttpertt la gJal>,e et le ciseau. 

Car M. '-an de Vyvere r18QUe d"attftldre b!en lonilelllPS. 
Il continue à #t"' fort dtscuté aprts l'a!raire de la c J L 
Et ron n.o peut toot de ~ pe.; symbol..er sa :~1:èret~ en 
alfau-es en le d«oupant c1ans un colœsaJ bouchon de Uege 

Quant à M. Van Zeeland. qw s'est effacé pour Jaloal'r >\ 
la Just!«• le droit d'lndallUer en toote liberte. <>n comprmd 
qu'après avolr Mi><* timldcment ses dlcnl'.és mlnlal"
r!eUea. U ne vcu.U:e !>8.$ d'une apothéose ant:ciJ;>ff cana Je 
pur albàtre. 

ESPOIRS DEÇUS 
Toute cr1."" mlnloterlelle, surtout lorsqu'elle se prolon~e. 

lal.s.!e daria l'àme do ceux que l'on dlsalt ou que l'on 
croyait miJllatrablea. un peu de rancœur et d'amrrtumf!. 

Les bouleve,,..,menta de l'échlQuler Dllnllltérlel avalent 
éveillé uun d'1-spolrl. 

On peut le croire. c'est clans les ranga aoctallatP9 qu•JI 
y a eu le motria de dtçua. Car les SIX m111ulr<'s du PArtl 
ou,'l'ler, qui ne aonl du rœte pe..s dacula, publ:quement 
du molll.I, dan& leur parti. avaient. dès le premier Jour de 
cri.se. adopté la de''l&c de Ma.c-Mahon - J·y ~ula, j'y rttte -
et nul n'a 1'11 la pensée audacl<Use de vouloir les dl!bou-' 
kinner. 

Ou côté C3tholique Il 1 avalt éndemment un pta plua 
de ~!IVP'S all«-hanteo. On savait le pe•lt De SChr!Jve 
compromis pour cause d'engblenite algue. Et qui "'1 
apm aon dkl&MCmtnt comme Premier, M. Pirrlot aurait 
peut-étre abandonné la put:e. Ce qui ounalt de Jarges ~ 
rancra à :M. Carton de Wiart, à M. du Bus de WRrtljl!!e 
et peu~tre auut t ce• mtnl.•trablt'S de la Droite pret.a t. 
aller t. Canoa.•• &l J~ excl=ves social!Stes ne leur m 
avalent barré la route. 

Enton, M. Dterekx aval! déJà tout" pr~te <a liste de ml 
ntatres l~raux qui dcval•nt rafraichir l'équipe bleue. 

Mal$ la "'«>riallt uUon. à quelques unités pri'.a, du m~ 
tere Van Ze<'land. d~1llt aoutner sur ce. el'Polrs. 

Sl la combtnal...,n n·a,·a:t PM rèUSSI. d<S orfh.,... ~taltt 
tou\ prêt.a à dorer cc~! .. d 'uo m1111s1 ere b1-part1:c. Da.me 
<!ana cttlf' ronjoocwre. li y avait dr-< ~Uu portdeull,.,. 
r&mJIMU, M. Balthazar a dtfendu JU"IU'au bout. ma 
vent.s et marff& JbypothN<! d'un mlnls'.êre cathot 
1SOCtall3lf'. M Bu.et d.,,-alt &UMl pana<:•r cet arls, et 1 
se montrait dana lea coul')in un dépuU' démc>d1rt'Uen cl 
culant &1'et une lla:e tnute prê'e. C'U :l n'7 avait qu 
blanc : celui du UtuJa:re du pone!eullle de la Pn!•07anc 
IK>ttale. Et l'on devtnalt q,. notre homme 'tait prk t. 
avec convtcuon: c lAl-.,ette, me volc11 t 
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~~ .. 
\!.} cl.u, ~/ 
- C'est la fameuse 1613, la noo

vclle bi~re PHENIX, qu'on d~gusle 
dans tous les cafés pour passer une 
bonne soir~. 

- Vh'tmcnl ce soir pour boire, 
mol au~.i. celle biù-e de sanlt el de 
bonne humeur • 
.... llAS!['ltl( OU PM(Nt>C SA..~off,. -..u:1 '°"~--boort.IO'\lcd..., .. ~ 

L'e Echo d• la B tr1e., ~ n pa.. acu.lcmcnt !'kho 
d.e u temp:e 1 C1>r!n:hlenne co:Onnade a:a rur la p:ace du 
~ nom. llllte 1 Dl>'ne&u le probl~e auctal l6!CI de 
la dt.'1c1enu de la maln-d'œune au ~o. 
Que~ bonne b!ague 1 
Ca: pourquoi l'E!at aurait-il plia dl'S mer..irea pour &m. 

l<'r :e rec:ru:rnient de la ma:n-d'œavre si ce.'ô:l-et ne a·a~ 
ra~t tl'op aisé, doDC lea traraWe--'"3 N!ontal:'OI trop nom
bmu:? 

Mal& :es maurai.cs bn;ues disent q1:c cea olf:c:e::es 
entra•ea a la ll.benë d'l trara!l - ~arantle ul>t'ndan1 ~ 
l'Ac-~ de Berlin - se cloubla.mt de la erhUon de IOlll'S 
6cooom!q:;es rerm~ t. l'cxporta!lon de !a d.'e m&ln-d'lruvrc 

qu·auw urtalnes al!~ pou~aii:nt y ,louJ.r d'Un mono
po!e de fa.it ••• 

C'est aana doute ce ayattme de tumeture que l'on vou
:'alt •oil' ~ettre en vlilJCUr 
n est à aounall<'r que l'hoMcte M. Rubbel1$ - t.ou,loun 
et du o.<partemcnt - ouvre 'iodes.tus un œU exceptJon. 

eDement .sana candeur. 
? ? ? 

Car l'aimable M. Rubbcns res·e à aon poste t. la aatl&
M>tlon de presque tous If• oo'on1aux, &UM! bien dra encen
urs que des crtt!qunnt•. tnnnunent moln.a nombreux 

'ailleurs .. La critique Oit, en eltct. un art &lWI dU!iclle 
ue peu rémunère ... 

? ? ? 
Le$ aovlcta de l"A P .AC. CAaaocla'lon d•a tonctlonnalm 
a~e:it.s colontawo eont mkon••n'-6. 

L'enq·J~tc sur l'a!Jl;m~ntatlon du coOt d~ la v!e d•pUJa 
933 a demontü qu'ils a·~tatent r~ le dotr: dar14 l'œll 
~u·au llt':i&et. I.e coOt do !A vie n'es:, en elret, monté 

pula 1933 que d'une manlt"' lnalenilbnte. Mém• p:us. 
puis 1930, ce coôt a'eat <lrondré à certalr.a e:idrolt de 

de 50"\. 
Mala lea toncUonnau-<'3 ne vCU:ent p.ia ouvrtr lea roux t. 
hlmltre et lea orrU!ea de la mloQn et !!a prétcndrnt :-

1• Qae l"4 ca!culs de in..c aont raux 1>3n:e que !&lia par 
' Comm15"a1roi de Dtst.rtct - or, ceux-et n·on: auc:un 
t.t..~ 1 dimlnuer cux-m~ea lèUr'S •Ppolnkmmta; 
2- Q-.1e la ae:i:e man!ète d'établir une oommla!on de 

l'index qui ait la con11&nce du personnel de la colonie !Ile) 
c'eat qu'el!e soit nommée par le dit perao11nel <1'&41eJ. 

Aula.nt pner lea tonctionna!rea de a·aurmenter à leur 
cré eux-mémei. 

n eat l<'mps que utte llift.atJon, b~ sur la cllaclpllne 
à l'envers, ces.se. car vraiment elle oom.menu à merver 
dea élémenta de la Colonie tout aussi ln~~ta qu. 
lea tonctlonnaires. c'eat-à-<llre uux qui travaU:ent, produl. 
sent et paient... 

Et parmi ces derniers, beaucoup seralent contenta de 
permuter avec les aeent.s de l'Etat, même aux oond!Uona 
M:tUe:!ea. 

? ? ? 
Pour le premier aemea:re en cours. le nouTel Olr!ee de 

Colonisation - dont :e ~llli.s'.ère a -1mé la res:lon -
n·a envoyé que 103 pe:'!<>nnes au Coneo. C'es; peu. 

L& montagne eou•emement.ale accouche d'une IOUJÙ.., 
C'é'8it d'a!Ucurs cer.ain... La mère é:a.lt t.:op Y!eWe et 
avait eu L'"Op d'aman:a. 

KATARA NA TO'MBO. 

AMBASSADOR 
==============::-(BOURSE~)~~~~~~== 

ll /JROB/.{Jlf« t1JJOl.Ef<RKE 

a~ç 
, 

UN CHEF-D'ŒUVRE 
AVEC 

LIL DAGOVER 
SABINE PETERS 

GERALDINE KATT 
KARL SCHONBOCK 

ENF"ANTS HOH ADMl9 
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''Pourquoi Pas?" au . , cinema 
REGAIN 

L'écran supporte mieux la pièce à th6ee que le pl&teau. 
Cel& peut .,.mblfl' paradoXAI. maia nOU4 p0urrlona énum~ 
ttr q,1elquN preuvN ècl&ta.n~ a l'appui de cette assertion: 
noua ne noua attardero115 qu'à la dernlére: :e ll:m que Mar
~: P 4"l0l a tiré du roman de Jun Giono. 

c ~am 1 aunut pu s'appeler aussi bt•n c Le Drame de 
la Terre •· loq>.tt-1, sans être spécial à la Prance n·y at:elnt 
'P"5 m01n& une alarm&nte &eu1té. 

Deeerté pjU' ICI h&b11&nts, un 'U!age t<>mbe en rume. U-,a 
UN aont partla à la ville, d 'aulrea aont mom sans lawer 
d 'enfants. li n·y a plus de vivant. dan.a les mllSure& bran
lanteo qu'un• vieille femme et un braconnt!'f'. La vieille ne 
peut 1e conaoler de la mort du vtlla11c Elle a vu au bo:d 
de3 routu, dN campements de nomad.,., t<>ut grouilla.nts 
d 'enlanta et Mn ldee es: de ramener une femme à l'homme 
aol•t&lre pour l'oblG:t'I" à d...-erur prho)-artt et lui faire 
prmdte Coût a la charrue. Elle pan pour &C<Omph.r son 
étl"M>tl~ mt .. •k>n ~ le hasard lut fait rencontl't'I" un couple 
m;oên.ble : w1e Jeune femme qu'un rernoult-Jr traite dUl"f
menL 1!:11• IN effraie en leur appara1-nt comme un 
fantôme et les f&Jt changer de route a/ln qu'ils a.rrtvent 
&U vUIA(!e en nunrs. Paoturle. le brnronnler, et la femme 
errante so rmconttcm et la nature parle en eux. Elle sui· 

MARIVAUX 
104, boulevard Adolphe M<n. BRl'XEl..1..ES 

PAntt CONSORTIUM CINEMA PRtsENTE 

Kate de Nagy · Michel Simon . P. Fresnay 
DANS 
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SILENCIEUSE 
AYEC 

Alerme et Abel T arride 
d'npri>• h• roman de Jean 110 .\1\IAERT 
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vm l'homme fort, Adam rustique dont elle sera. l'l:v~ 
Oomme il faut du pain p0ur la ftmme et les petlla ciul 
vont venlr, l'homme veut du bl~. La charrue pe.Saenl oie 
nouveau aur les champ.• abruldonn~. le pain JaUUra ~· 
11llona et, r.prts par la terre, les d~neurs d(goùtéa de 
la ville, reviennent au village et relèvent les ruines. 

Tete est la trame du lllm. artlllc!elle comme on .e \'OU. 
o.-Ja œpendant emouvante. parce qu'til• <!onne une forme 
à un rtve trk beau, qui hante ceux que l'avenir de la rau 
1nqu1ei.. 

UN PARADOXE 
Expl!quona maintenant ce que nmi• .. v.lllclons au d~b"t 

de c<!tte br~ve étude. L'ècran, d1.1,on. .. no1a, supporte mle•1s 
la Pt~e à thble que le plateau. ee:a aemble en con!r~dlo
tlon avec :a nature du cmtma qui est prec.Umen~ de ae 
b&aer a11r l'imaee pour :e dtveloppemem du :hème et noa 
aur des arguties plulosoplùques. S•na doute, roa:a qu"«a 
-1• de 1e llgur-.r • Rteam • JSDS le aecours du p;e1n air. 
du ciel chang<'allt, des mon!Ag:les boiaees. des chami» qu 
le •ent fait friMonner, sana la chanaon dN sourcts et 
routes poudre~ de la Prov«nce ? Plat<'<' dans un décor a • 
cart<>n. toute la poésie de l'act Ion a'•tfondreralt et u ne res
terait, rn somme. qu'un a."-'l<:z plHre seh1•ma. 

Heurou!K'ment, l'art du mt·tteur en seène donne de ,,. 
vie aux hyp0thèses et de la gn\ee aux ar1umeni... Il y a d ra 
scénea dellcle\1$0$ teUes que celle de3 pains et celle a 
ch•mp ol'l l'on voit l'homme et '\ remme re~tant '• 1eot• 
a"tique du M'meur sur la t.rITt !rakhetnP.Dt remuée 

Noua retrouvons so~ :es trait.. de la \1ell:e M:unêclle. ; 
~oute 00'.Jrager:.se ~tarrJ.en•" ).!on-no. !'.Ur donne &n accrn 
trés path~tlque à se$ lam<'Dt:i.• io115 aur la ruine du rlllai 
L• IC~• de la chapelle à demi kroulée comp:e parmi , 
p!ua be1!tS du lllm. 

Fcma11d•I est excellent do.no le rcllo du rt>mouleur 
re!rouve son verttable élément d3na cr n:m oil son Je• 
atteint t.oute la rorce comique t'l toute la perfection qu 
n<•lL• avons tant admirées dan• 11not1bllllbl• c Angèle 1. 

Oabrlel Oabno aurait pu donner plus d'accent à Pa11 
tt:rl~. maL• n lu! prete une plnsUque g~nt<~eu.oe tout à fal 
da na la no:e. , 

n n'en •a pa.s de même P"Ur Oraoe Oemazl.< qui ne pe; 
o!lrtr qu'un frë!e pro!!! alors que noua f'll!Slt:,ns \'Oulu tro· 
ver WW> !Te aux flancs lar•~ prom("t•eusc d't.o.ne dœc 
dance forte e: nombreuse. Mat. noua dOTOll5 au.jou.."<111 
noua cont<!nter de ce que la •Oi11e de la maigreur veut bic 
noua la10.....,.. A part œtte carence phvstqu•· Mme O.mazt 
"3t une arti.te Intelligente et M'ns1b~e et nous n'a\'Ons p'.t 
à faire son éloge après c AnRé!e • N la super : trlloirle 1\ 
Parnot. 

NICK, GENTLEMAN DETECTIVE 
n ne raut Jama:.s racont• d .n ti:m Policier 

tout dabord. c'est un~ entnprue amlct.e; era:.ii:e. ce' 
vr~e !e direc•eur du c~éma et ccla peut tout embroui!: 
c·e$t qu'U faut parlo:.s beaucoup d esprit de sul:e pour • 
pt.a perdre '.e 11: de l'aventure •t noua a•ouons ~tre dem<'IJ, 
dana l'mo.rt1tude sur p!ua.<·un pom~s Pourquoi. p 
exrm1>le, 11. tante Catherine rst-cl!r al m~ehante et quel! 
sont ftU Juste ses ralsOrl.\ pour hypnotl>er "~nièce de ~a 
foudroyants, au moment préct. oll celle-cl va dltt la vérité 
Mat. noua noua ape=voM que ce doute est une Jouan 
à l'adrœee du scénario, lequel a ré&!A~ à notre péoétratlo 
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nant &!na! d'" .so:Jd.es Ptt11Yoi de lit$ cnW!t~. l~~ 1 
t Mae11Uc!Jeme1a le mya~re ~ l'<:?~e oompllatl<m. 

Pa:Jt.U enooni !aire l'é:O,e de Wlll!&m Powell f ll ~ 
oocr.ieluthe dl' Bn:x<l:es oomme de toutœ ka TII!es des 

hâruspMns. :>ous ne 1Qolldr1ons pu da boutona ut 
""' du panleslua de WIUlam Powe!.., a'll d!'Talt app&."a!:t'e 
:~p en cbalr et en os dans les Oa'.e:lca St·H'!bet"

:.a·Jon bien !<m~. dl."ODt aea adm!nl!rlces, car oot 
~ oct;our oait lolller le .te11S du oomlqt1~ à «llll du 

• ::. p."'8 p&l'fal1, et c• dana une propot"..Jon qut rend 
~ J)&l'1Jculltrement Ol".a1n&l. Un minant oocktaU cl• 
:a que le public aa>ome nec IYl'CSle. 

Myrna Ley el! pour William Powell la Plua txqu!se ~ 
t"..enal:'el. ~·.. Jeune !amme habile, &Ore d'e'.e-m~'lle 
tlie 1plrltu"J:", e~ auss!, est un omtment pour :·écran 
une IDestlmable reMOurce pour :ea ~nar'.a:ca et le3 

t :eura en ac~e. 
Un fox A poil dur. admlrabl•ment d~ . .loue un rOle 

en nte dana !'aventure e~ - peUtea x~nea de Jalouale 
aont pu oe qu'U 1 a de moins drO!e da.na c" n:m où les 

lUAtlona ooc- abondent, car si l'on lire des coups de 
Yolver. al l'on d<'couvre dr3 c.'ldavrea et al l'on r<'lloontre 

mal de forban& tout au long de celte bande, c'est bien 
us parce qu'on ne peut fabrlqutr un ftlm policier aans 
la que P11r un goOt pervera du crime. On rit e~ s'il est 

des larmr•. ce l!Ont de celles que le fou rire provoque. 
film policier, comme l!OD an<élre le romAn policier, eont 

t4 pour db'ldcr les front. aoucleux; celw-cl rt>mpllt bien 
m:.sslon. 

LE MAUVAIS ŒIL 
C'est &\'et un vl! plawr que nou av na revu • Le Mau
ia Œti •. de M Charlea Ocl<CW;c&<ire, Retouch~ •n 
•era mdr<'1ts. l'action est plus ooutcnuc, de aorte que 
nouvelle vu.ion eat supérleure à la première. Alnal. le 

maudlt • rencontre plua!eura fola Marle avant la tctne 
ale. ce qui donne incontestablemrnt plus de \TalJem

et de force dramaUque au dénouement. Nous ne 
~m t<r.tt<fcia l"IS dire qu~ le !!lm l!Olt devenu p:us 

Jque; U ru ~ paa de se d~rouler "'.ir un rythm., 
lent. peut-être en parfaite ba:monle AYeC la almple 

champêtre, mals. U faut blm le dire, en dbaccord 
l'est~l.jue de l'écran. 

u point de rue documtntalre et folklorique, le !Cm 
une peUte llll!l"\'t!!lc de mise en pare et de P'euse 
rnUon. Toua les Bel•cs atUcbb au l!Ol natal ne pour. 

t ma:iq;er d'~e émus par la oon1emp!a1 on <\~ 
sœnes fam!Jlêre& OÙ le r('l)rodulJent CD toute ll)ônta• 

U! lea reste" ancestraux. Comme Trnlera la fixa aur 
to!!e. DOtre ami DcltMltelc!re a retro1m! la kermesse 

nde absolum•m lncl!anrfc : les 1~"'1!CS tat>:cs où 
boit et mange les crepes ét.1lk'a sur la pa1lle et pro

nees sur un brancard, les tonneaux d'où la bière ~palase 
~ à not. ltS d~ rt la 11alanterle rustlquo drs hom
c!mouotlllés. C<-uronncmrnt de toutes ee3 choses leur 

hcntlclté, ce qui les rend si d1!1c!rent<'3 des actnes de 
dio 

LE POINT CRUCIAL 
Cinéma peut-li être à ta fol• doeumtntalrc et drnma. 

e ? En d'autres termea, peut-on l'obliger à sul\Te le 
e du réel tout en lui Imprimant colul de la compo-

on cira.malique ? li est bien é\1dent q11e no!I; Il a 
ln du raccourci ct de l'cll1poe tout comme l• roman et 
pl~ de th~Atre et. eoua «tte forme, U est lncompa
e avec la l'fallté, 

'on Imagine un roman comJ)()Û preoque unlquemont 
cleocrlpUons. ou encore. une pi~ de th~Atre ne oom. 
tant que de lonp exll006; l'fsu!tat certain : l'ennui 
lrcteur ou du spectateur A1nai en \1l•t·U l>OW' le 

'ma qui ae fait d~rément d=rlptlf. 
oos le 5a\'<llla blm, M Dcltt'llkclcttt a \'Oulu étr• U\11n, 

de;cr!ptlI; U a entendu ....,.,mblor en une aeule ~ 

PLAZA 
3: SEMAINE 

ou Î RIOMPHAL SuccEs 

CUEULE 
D'AMOUR 

avec 

JEAN GABIN 
MIREILLE BALIN 

RENE LEFEVRE - MARG. DEV AL 

Ce qu'est Gueule d' Amour 
UN CHEF.D'Œ.CVRE 

D'HABILETE TEœ:\IQUE 

t.:N CHEF-D'Œ.l.NRE 
Dï:'\TERPRET A no:-.i 

t::-l CHEF-D'Œ.l..VRE 
DE VERITE ET D'HL..~1ANITE 

UN CHEF-D'Œ.UVRE TOUT COURJ 

En supplément : 

LES RAYONS X 
LE FILM QUI EST APPLAUDI 

A CHAQUE SEANCE 

LE ll ~ ILLEUR SPECTACLE 
A BRUXELLES ne p&\'Sllrule de la F1Andtt et relier entre ewc 1 

lab'eau~ fpara au moren d'Un ac<!narto trœ almple, 
dœ su~"St!Uona popul&ll'CS, Mals ainsi U a pro. 

une œurn 113br1de qui, par :e fait de sa dnun&Un- .................... .. 
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BEAUX-A R T S :~: 

~: LA VIE FAC ILE~~ 
:;: Le meilleur film comique de la production :~: 
:;: américaine. -:· 
::: c Une force boulfonne si qrande qu'on en :;: 
·i: pleure de joie. • <Paul Reboux.) :i: 
~ .. ••:,•!••:••!••:-:.-:••:o! .. !••!••!u!u! .. :••:•Y•!••!••:••!-•!••!••:-•!••!••!••!h! .. !••:-•>!••!••!•.? 

tlon. perd de son ooicl.ll comme document aans se hisser 
néanmoins sur le plan des OU\Ta.Cea capables d'émouvoir 
profondément le nori.tnll!é. 

Le film de M. Dekeutelelre eat ravlaant, u !ourmllle 
de tableaux cbol!!s &vec un art COl\80lllJJlé; touWob, U 
n'Mt PL! meilleur que d'autru lllms de plein &Ir. ll est 
m~me handicapé par beaueoup de bandes pour lesquelles 
on dbp<>sait de moyen.• tothn1qnes memeurs et plia amp!ea 
llfou.. Jl<!ll30ns à c Way dov"n Ea3t a, • c An(èle •. à tant 
de charmant.o films autrlchlena. américains et allemands 
enrichis de scènes bucoliques d'une mervellleuse clarté. 

n !aut penser que, 30rtla du paya, nœ lUms perdent 
le béné!lce de l'lndule~nce iout" sentimentale que nous 
y attachons; Us entrent dJUU la lice et ont à se mesurer 
&vec de rudes concurrents. Da noua font penser à ces 
centU.. éœl1ers que leura mama113 conduisent pour la 
première fol$ au colltce. n. ont fini d'être les bébés 
douillets qu·un b~r console : Ils vont conna.ltre !& 
cruauté des camJ\rad~• et lea reburtadea; Ils •"Ont être boU&
culM. frappés, ridlcul:"'• : Ils connaitront les sévhltéa du 
maJtre; mal.s, à cette rude kole, Ua apprendront leur mécer 
d'hommes. 

DOCUMENTAIRES 
Nos cinna~ pounu1,·ent aeuvernent ra.uvr• oc propa. 

can.ie cxunmenc:tt dcpuia quelqll6 temps de)& 10U& !'lmpul 
lllOn et ~ pa1rona11e des lnc!U3trl.els et d• l'Etat. Cett. 
sem&ll'le, M. De~eukeleire a pr~!.é à la p..- ck'w 
exoellenta filma dO&Uneis A donner une ldee de notre 1nd1ut 
tr16 lAlnlere d'une part et du canal Alben, d'autre part 

M. Dekeuteltllre C6t paSSé maitre Clans ce Ce!U'e. Sot 
lmll(ln&llOn IUI auuere <les contrastes CjUI font J&lll1r 
poûle dea ~nea qw paraissaient les mol.na auJCeptlbll!t 
d'en contenir. L& camera es; entre 158 JJUUJa. une I01'\< 
Cie b&ruette m&111C1ue par laQueJ.le u conrtre une &me à 
m&Uere. Soua cet atto\lehement, la llUIChln"8 d<!-"""°""d 
de mi~ c-turea anlm~ d'une ""' labor'JeUM 
Oll51111ee. lei ~ d'ullne, <les ctanta fplquta don 
ies <.neveJUtta ae oonro~t avec :es nuac.._ les campap• 
et les Villes, d• thH.tres oil se Joue le rranc1 drame d 
traV&lL Alnat. tout en eardant l'e .. trtme pr«laloc 
QU1 M le caraettre ~ue.: du ~ntatre, l'&rita'e PAi' 
\'lent • SW1C1:~ une 80rte d'en:Jlous1&sme qui ae tranatorm 
bientbt, dana le apecrateur. en fierté patriotique et eo 
amour pour le IOI natal. 

On ne donne P"6 ~ souvent l'occaaton, aux Be• 
d'a.percevo1r. rtlle!.é sur l'écran, le vi..aire de ta pat.rie ; d 
tels lwn& devraient Gl.n! plus largement dltru~a daM nae 
Pl'OVUlœS. 

L<es deux mma que nous avons eu l'OCC8$1on de volt 
étalent tort clen 80norloéa oette lois et commentéa av«' 
charme pa.r ta v«x crave et bien modulee œ 00!.l'e CIOl\lrè 
Paul weme. Cet excel:"llt c 151>!Queur • J)05'C!de un" Jancue 
tlégante et bien doaanteetsa1t accommoder les rythmes de 
aa ~ • ceux dea ~ .... c·esi ~ quall:~ qui devra.:! 
:e d<!s~r a l'atten•Jon d·autres clne&s:ea Qlle :o.t. Dekr.i· 
t~lre. 

LE PURITAIN 
Les théoria de Frwd ont présidé à !& con!ecUon de 

sombre drame. On y volt. en effet, un fanl<Uque dont 
toute la vie n'a été que répreM!on de sea tendances natu· 
reUeo. 80mbrer tout à coup dans le crtme et I& toile. 

Pour lea Latins pttrls de raison et de loc1que, d'auul 
violentes réacllona paraissent bien extraordinaires quoi
que naturelles, mals l'auteur de l'œuvre dont lut tiré le 
!Ibn eae l'Irland&b Liam o· Plaherly. Au aurplua. le eu 
est typique, U n'est donc pas étonnant de le trouver altu6 
dana la r.one dea fortlsslml. 

Quoi qu'U en &oit. le caa psychologique est admirable
ment ~tudlé. On ne peut lut adresser le reproche qu'on 
fait à c L& Sonate l Kreutzer • de ne paa marquer 
les Mara<1ationa de la con.clenœ et les prc.rrè9 de :a 
d~mence. A la ,.~rité, • Le Furttaln a sait une marche à 
rebours; U d~bute par le geste crlmlnel. mals toute 
aulte en est l'expllcallon et rten ne V'.ent c11'tralre t 
l!)eCl&teur de cette étude, plus pa.sslonnante à me • 
qu'on a•ance vers le d~nouement, qut est !& folle mygUqu., 

Tout le monde n~ connait PL! de parelb dta&atra 
moraux. maJs qui n·a f&lt l'expértence de cenatnes abdi
cations qu'on -y&lt vainement de recouvrir d'un man· 
teau de vertu? Qut n'a constaté en ool ou autour de ri 
qu'une petite br~e dana certaws dlruea provoqua:t 
l'lnondaUon? Mat. ce sont là des lieux communs et 
noua 1 !a.laona allualon, c'est oour taire mieux ressortir l 
vérité humaine contenue dana le trù beau film !rança 
que noua analy80ns. 

STUDIO ARENBERG 

WILLIAM POWELL NICK 
~T MYRNA LOY 

DANS 

GENTLEMAN • DÉTECTIVE 
LA S C.: fTI: 0 1: 
•• L'IN T,.OUYAaL.1 •• 
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L' INTERPRETATION 

Comme on le pen&e bl•n. dan a une ou vraae de ce acnre, 
nt doit etre mla aur la distribution: elle ost Ici de 

e cl&IM!. 
Le rO:e du c Puritain • a é~ conf!I t. Je&n·Loula B&r
ull, Qlll Justl!le IOUUS lea eol)francea que le c;n<!m& rran

mtt:aJt tn IUi .-oie! quelques &nMea l peme. car U 
cl&IM aujOurd.bUJ parmi lea m<IUeura traeéd.tena de 
an. U lnterprete le Ptta<>nn&ge du c Pur1talD • avec 

aclence très déllêe, très profonde, 18M fau&Sa 
18111 dtlclamatlon n - pénétrê de IOll aujet, u le 

a- un• lntenslt4 QUI klate dans He recaros. dam le 
b:tt11ent de ..,. I~ et lea accenll de aa \O!x p&tb6-

e Il ut pœ1u,·e111tnt ne l>OW" le aâlltr au physique 
au moral 

Pierre P'resnay d6V<!IOPPC dea quall~ tres dlfréren~ 
1.1 fl•lement prêcieueu. S. nature arlarocratlque le 

• pour !ta rOlea de commandem<nt tt de sang-froid 
an.!t déjà donné aa plein• mesure dana c La Grande 

n >. nou.a le retrouvona nec bollMur dans c Le 
tain >. IOUI lee e&pece. d'un COIJID11-lre Instructeur 

erande allure. n ne le c~e en nen • l'art déployé p&r 
rry Baur dans le rOle p&ralléle de c CrtlDe et Ch.At!· 

t .. 

"'lt, quelques Instants, apparaitre l'émouftnt vtsaae 
Luclmllla Pttoetr. EU• .st la parente appelée de la cam

e p&r le mewtn de l"anc1enne lnflrmlm. de.-enue 
&&!ante à .,...... de aa beaut4. 

Jt-11 dire q:.ie J"émlnrnte aruste a mts, dans ce rOle 
!que. USt'• de vértt4 humaine, asaei; d"aooent pour 

ra1re le personnaae féminin le plus marquant du rum? 
ne roll de ph'"', nous rearettons que Mme Pitoerr ne 

re paa un pe-u plua de son génie dramatique l 
ran li acmbleralt pourtant que ce fut Il ""mr plut 

t l'ld<'al artlatlque Il p&lfa!tement dts:nt.éreu6 
pourslllt le mtna1e excepuonntl que nous admirons 

t au lhéltre. 
laient ces llgnee tomber so\lll ses yeux. 

l'OUR JUGER UN FILM 
raqu'll 1 a quelque& aemalDe.s, ?Il. Emlle VuWermœ. 
nant d• Ven1ae. conflalt au c Tm>PI • aes lml)re6$1ons 
la r~nte biennale. Il écrtnt : 
J• aula allé lntervl•"'" le docteur Crote, dans son nou

domatne, qUJ eat un palala du cinéma, aoru de terre 
Lido, dana l"espace do cinq mota. pour accuellllr lea 

lntematlonauz qui. chaque année, \'Ont g·atrronter 

Le doc~r Croze m·expose aur l'état actuel de la ctn6-
ognpllle Internationale des vuea d'une rare justesse 
prouvent s& persplcaclt' et son aena critique éclalrê. Il 
d• modtt1er le réclement du concours pour d1nunuer 
mbre des prlJ: et donn•r plus d'klat à une rêcom· 
unique •• 

t-ce parœ que noua aommea encore trop prés des pre
tltonnements du clnema ? Ou parce que le ccité com. 
1 apparait plus nottement dans ce domaine que danJ 

l dea autrea arts ? Toujours est-li qu·on n est pas encore 
·enu à ronnuler une eathét!que de l'écran •t les crltl· 
-lllrnt encore entre diverses méthodes. ne sachant 

faut le traiter en lb~àlte, en expooé PIYCho!og1que, en 
Ire Wustrée. en œuvre pictura:e pure et a!mple ou 

lpture antmée. o·a.icun.. D'y \-Otent que de la bonne 
hte et oe refUM"nt l fui reconno.ltre une Ame et 

btaute ortalDalcs 
onnalaaons &U&SI que la critique prorosslonnelle tat 
J10uvcnr tnchalnEe, molna dans notre pays cel>'·ndant 

rbcz rerwna de nœ vo~lllS. 

a'eluult qu'un méme rum eat trU d!veraement apprt-
1:<! q 11 amona aana dout<' les c dùtlnrllo • des con-

de Vei;L'I, où un film peut étre déclaré le meUleur 
telle ou telle perlect1011 à l'exclw.ton do tout le re•te. 
1<. on nous prêsente cea laurêata et nous sommes fort 

tnonnés de les trouver lnftneurs l ôe modMl'S ou~s 
que personne n"a eu l'idée de couronner. 

Cela jette lt trouble dans les jugements du public et con
duit à de cruellNS IDJsutices rnvtrs les aut""'" 

Ceux quJ Juirnt la peinture decern•nt-1la drs pmc d'ex
cellence aux pcmtrrs pour un détail heureux dans leurs 
l.lbleauz? 

D"où se l~vera le ph!losophe du sept1eme art qu1 saura 
coordonner les cléments si compltxes de l'ratM11q•1e du 
Cinéma et d011ai:er du chaos OU Il se débat les ligne& 0$Sell• 
Uelles qui le détermmcnt? 

DECEPTION 
Un jeune cln6v .. p,-.po.r. fi.lm en douze ù:e~h•s 

lorsque sonlt u Cor c t d• IJ' le Jean Du\"l\1tr Lt suc-
~ commercial d• ce den!tr ri:m tut tel que l<"I camman
dlta!rea lut rellr~rent tout ar&•llt '"ln\"ll&nt t l'f'noncer au 
moins pour l'lnst~nt • un découp•~• qul rappolleralt trop 
l'h1sto1re de DUYIYIOr 

- Et ion Wm ? demandait un ami peu &\·trtl. 
- Carnet de peau de balle r fit simp?ement notre auteur 

d~u 

Etabl. AJAX 

N. 

MONTE 1 
ET 

DESCEND 
A mé ll o r ez 
votre home 

PAR 

l ' Esc al ier 
S u r pri se 
AJA X 
Placement aratull 

partout 
en Belc>que 

38, rue du Lombard 
BRUXELLES 
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Le$ concou."'5 de J;J"!"CnooUu aport1!3 danncn~ dé<:idé:r.ent 

~uR0:ep~b~~~:a a;!~~:~~~~o::1~!r~s q~u J~: 
bormt à son action. pas...,.nt l<'Ur t~mpa à eMayer de pom
tf"r !es gagnan~s poss1ble:i. de.s ml\~chra dommlcaux de foot
ball Ils ont. c>r·ft'<. d'autr<'S "°ucla et d'aut= prèoccu
patton.s. si pa.M1onnant que p111.!11e êtt·e ce genre de passe
tempe qU! a port» un •érl<'\JX coup à la vogue d.ea mots 
c roisé$ - soit dit en pll&ant. PN111•z donc 1 avec un peu 

PLUS DE TACHES 
DE NICOTINE! 

•N NITTOVANT AIGU
LllAl.Ml.NT VOi DIN
Tll:"a AVIC ITIAAOINT 
voua FIRII OllP'AlltAJ-
n1. tANS 81t011ACI. Ll[S 
TACHl.1 01 NICOT1NI:. 

Rien n•ett plu• m.aJproprc o.t moan• hy
g:iinique que ces taC'ba noirea ou brunœ 
que fan.se le tabac. Une oou•cJlc 01~ 
tbodc pratiqvc putnt"t 1u,ourd1bu1 d'eo 
a•oir fadlcment ra.ilon. 

Sten.dent, la d«:ounrtc du Dr. L W. 
Shcrwtn, eat •b1otumcnt lnoffen.aif d 
oupprune lmp11oy•blcmeo1 leo dfp6t0, 
la coloraùona et le tarttt.. Le mode 
d 'cr::nploi eac eth 1lmplo: dan1 1u'61a.m
mcot d•eau ùMe pour rc<:ou•rir Io 
d~ùcr, •entz une mc,.uce de S1cradcnt. 
Re.mue%.. Ploag:ct Io dcntJcr tt lailtd
le ba.ipcr toute I• ouh.. ou pcoda.ot 
•0tre collette. Au tnomcn1 de replacer 
le dentier, riocez-te bien (de pn!fùalcc 
eoua le robinet). 

Suradart ur ..,. omt• clt4-• toll4 1 ... 
/J~ au P"" d e 10,. ft·•· f• 
bidon d 67,50 !••· 1# r<md bido" 
(con-.:e doubl•J-

de 11.\lr et beaucoup ~ ch&nce, VOl.1$ pouvn. au concours 
de Pl"0""6•1c3, V0\13 nnr atu!bUer la tarte oomme. Parfnia 
m~me, cela a cat vu 1>•ralt-il. lagn•r un capital qui, al vos 

:=~ J:.i~r\a~ ~~~u':f .. imn:U~ ~~~u:~ 
af~e c~~ur1!ux~ur.r~~œt~s ~~ie~\m~~~o1i~0~t ~!lfn~ 
une certaine comJ;Jttcnce sportive, y panlc1pent rtJ:Ûll~
rement . 1:ana1re . doit ~t.re encore bien me1!leul"<' pour 
ceux ~ul leA 011;an,,..nt. puisque l'on oompt.. en Belgique 

r~. ,; :Oi:'~';r."~~;;~~cJ'~;~~o~ :ri l~~~~~~ 
Faut-Il croire f'tl leur seUI délll' d'au2men1er par le Jeu 
~es 1"80Uf'Cf'S dt.a Belgf'S, ou bien la c cOmbmaz.tone •. orga. 
rusèfl aur cer!Alneo bai<>A. ~tan~~ une dJpcne pour • 
!""~~ ;& 'r moyen. paur l'orprusateur, de 1:114JDU, IU!, 

c·e11 ce Cl\l& la Jn&Uce a·est dem&nd~. E'~ comme elle 
- c~ e~c y Mt &ll~ voir .. Ce Q'Je:le a YU.. ce q~'eU. 
a trouvé. ce Q"1'elle a dko'.;•er'- n'e:..1· paa ~ et ne 
setitA't paa trb bon!... De nomb~ ent!'f'= de 

~~ ~~:;;n~t ~1ub~~~ui"f.~~rtée::i~~u: 
de ceUn-<:1 a ~•. Ju.aqu'à présen•. arrëtél' c au nom de 
la loi•. el: l<'Ut'I prumo:eun, par malre de u.lubrlt6 
pub:1q11e. ml& iioua 11'11 «m>us 

L'epuroUon a commence. n est t. iiouholt,.r qu'el'.• .. 
pou111wvra Jusqu·au bou• 

Noua d.laona c épuration•· car cert<$ U eldate q11~!qt1es 

~1~,;"~~":o~~ .:r:;,'irs ~ft~~~h~t,"'à~\l~t1~1 ~~; 
la plupart, dt' servir la eau.se de la pl\llanthropl• ou de 
la santé publique, tt de trouver des re&"Ources pour aUmm
ter l& t..-r•rle d'œuvre. humanitaires. dlrneo d• ron.•1-
d~rallon. Mal.S, avec la ooncurrence malhonn~· ... d~loyale 
dea autrea. e:lea ont beaucoup de pe:nf à ac d~f•ndtt. à 
v1vrr. A·.:.'l."1 faut-li les pro~er oontre tes c marvoullnat 
sans xrupuiftl. 

On ae ~mande, d'aWell1'$. pourquoi °"" concoora da 
pronosur~ ne eont paa t'kl.S par une loi semb:able à edle 
QJI oontrole l<s tombow . l nous semb:e que c-ette que.s'lon 
pourrai! e:re pQ.'lfe au Par:emen~. 

7 7 ! 

i... c.:imité o:ymplque Be:ge se pffilcC'Jl>t ~ la parU
c1panon de noa athlètes aux Jeu.~ orrplques de Totlo. 

~~~e~~~~ rin ~ 1!4irom~~ul. l~tr~ ti+~ 
llaute personnalité nippone n'écnr.u~Ue pou, Il 1 a que:
queo S('rna!nea ou comte de Baillet-Latour : 

c To113 Cl'$ petits d!Jt•rends entre c Jaunl'S • aerunt ter• 
min/'s pour le d.•but de l'année prochaine et noua ne 

;:)'~"M::. .. C: ~w crm~1b~~~n':~d~.i.~"" JI:~·~" d 
resM.nt la r~nton mondiale de la Jeune= a:tS~tfquo dana 
la capitale de l'<"rnPlrt du Mlka<lo. 

Nous lrona donc à Toklo. 
Pour noua, S..lgtt, le problème à rt'soadre •.St double • 

M!ectlonner dts athlète.a q11atl11es pouvan: ng'UW llono;o.
b!emmt aux Jeux d~ la Xll• Olympiade et trouvf'r te' 

:i.~q:,~~=nl~~~~~:nt~~ r:r.rr~n. l 
d.ep:attment. 

On a ca!cu!~. cm tf!e•. qt.:11> !es fra!.s s.'élè1eron• de 25 l 
30 000 francs p:ir repr~ntant - llD"5 en a:rrlm!a i:nt 
soixan\alne: qae la preparatlon. q"1 durera dnix ana c 
dem~ Cllù'H'& relatlw:m•nt t..~ c~.: si M\13 rou!ons 
~t<'T une éQUlpe natlona:e d'une c!asse lntemat!ODlL?e 

n~~~:n 8fa~~~~~~\~~t!.,1;,;" ~~ o 
trol5 sc..:cment. chez noua, font rece;re Le Front SPOrtlft 
Out. c'est 1111. et 1111 seul, QUI a subvent!onn~ ln f•rt1el 
r~~~~\ie i:u~·,f~u~u~~:n~~qu~.Uo Br%~·~n~:.,n M~ 
entre celui d• Berlin c~ c••luJ de Tok10, U y a une certain 
marge 1 Alon on '"'""""· dlUIS les nuueux 1~rt1!s. po11vol 
~,.rtd;.~~~· .t1rt'{,~Vi~rii1.de 1a santé pub 1q11•, qut .. i 

Et, somme coute. lR préparation des a'h!~tèa • pœslblea e 

~~~:' ~n~~trf!~~:'.,m~~; ~e\~~'!~~~~n:i"eJ~~n 
dana nœ atades aur noe plaines de jeUX, dan.s nœ ln.stltu• 
d.'<'dacatlon phralquc. 11.11e èmu!ation &a:utall"<' et profi:.OI::! 
l :out<' la JtUn<M!! du pa;s 
~•L< ron cnunt que, •n ce qui colle"rn• la part1dpatlo 

M C•·:1.&!11& payg at:x Jeux Q:ymp1crJea ~ TolUo la J)<'l 
t1gue n lnterVl~nM. c·eo• ·• cas en ~ ou, d~'à 
po.em13ue dans leo )OUrnc tx ur !'oppar!tm.•e d mvoy( 
une dé.éga'lOn c dans un P3Y• ou le l"ront PotrulAlre 
loin d ttr~ .n od•ur œ sa.mie"· .. c;,, q·u a provoquf 
~·c Auto :t <"*"'t.te tnt~rt'Sl3n:e m:.se au poi.nt de no·re ami 
confrère, Marctl O&cr : 
cR!~n n• poWT.1 t•re fal: sl !• Gouvemem.nt 1:-anç 

ne subven•lonne p>a la prepara:lon et :e voi:ue d• 
bomm~ Que l'on ne pW.... a!ler au Japon. en l~to. faut 
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'afi:n.fu~ =~~n~~~J'~~~l~e~ ~e v~Îrn a~~= 
pont ~ l~a~~afl~0~~~~~~ e~~t~~d'~n ~~~~ 
Ill! l'on n·etalt au courant de rien. Il appanient au 
ui:~~~~::rr::~i:~:esep~~ur.r ~,~;::u~~ 

çalle aux ProchAlna Jeux o;ymptquca. » 

~:. ~~1~~ r~· ·~ire1:en'i:":.~esae.'f~~~ 
~ conatltutlon du Pront Po;>ula!re. Lorsque le oouve.iu U\'Cmement fut au pouvoir. l'on ttmtt en question 

~f~n~1!f.âu&'~~::l~"' r~~~Jerr{0ra11~Î'.°~~ u~~~:~t 
te la dq>?omatte e: toute r~nergie de M. Léo Lairrll.Dle 
~Ob= ~uec~:.S ~~~:..~~;:-~~nt ,.._ 

~~po\~q~: ~~: ~~'ts.,~ !~collusion du apon 

? ? ? 

La· FMération Royale Be:ee des C<>rc~ d'F.scrime, de 
ncen av<e le Groupement des Ol!lclers de Reserve Its· 

en Ile!glqu.,. orvanla<! le samed.l 21 oo•embre à 20 h. 30 
lad~ t"~~ P..ia:.. des Beaux-Ar-..a, un eraod 

~lui-cl ,."t ~ au Îib~llœ du Pront SDOn\f Be:gi 
• Fo:lda Ol;mp.que de la Fédération Royafe Be:ge des 

lea d'Eocnrne et des Œuvres Philanthropiques It&net en Belgique. 
Lo Pnlll1'a.mme 6labcd pour œu.e eotrée ei;t des plia tra)'&OU. 
La Be:i!Qlle et 1 Ilalle ont dés!~ ltura meilleurs lleJ
:tlalœ, fpé'.stes et aabreurs. au :<>;al 12 tltturs amateurs. 

crolleront le fer m matche.> de $ touches el!ectivn. 
plus. un match i l'~ptt. Jueé au moven de !'~~ 
m~\~~""·ro"f.=".J: :;g&,rof~ fta!len à l'un de 

Id élèves le 1'1.nstttut Milltalre d.Educatlon Physique 
ront une dtmonstra'km d-.scnme et de umnastlqu• l.ln bal auivra :e 11~la d·escrtme. 
Ga.la dl &pon le P:ua w~...:ieux e~ <le l'él~ance. Ev•ne
" t mondam QUI alllrera la ir&nde toU:e. des c p:. 
=ra~.fl'.lC'.UeUSe recette. espero,,.k, pour :es œu""" 

Victor BOIN. 

La m.aoUS<rti. noD lna<!d1 ne aont paa rendua. 

CHARLEROI GAND 

ECHEC A LA DAM E 
L'actualité a donné r«: mment à no:rt cn'>frère d" 

t Timea • un 1ujet de sa:trc aux dépens d"Un de s.:s oom
pe.trtotu Un employé de bureau d'une :rentalne d·~ 
qui. Ju.sque là. avait meoi une ne t<>talement enmp:e de 
tanta.slea •ponives ou autres. a soudatncm,.n: quitté le 
tabouret de son ol!ic1nc et a·est mis à oourlr. D a couru 
Ju.squ'à Southampton, a escaladé en courant la passerelle 
du c Normand.le •. a couru autDur du pont du paquebot 
pendant toute la traverlff Ju.sqtfau Havre, et dt là tou
Jotus oourao~ aaa. repos, .:.na ha::e d"aucune sor.e. a 
CICilé :e p&\1llon britannique de IC:xpœlt!Qn de Parts. 

Quest:ooné aur les mob:l<"$ de œt exploit, l'Aniilai.s ba
fouilla un peu. Il ne lui é"l•lt Jamais venu à l':dée qu'un 
tel act.e avait besoin d 0unc Jll.Stillcation morale. La per
formance. en el!e-même. devait •ul!lre il falre t><·n~l!cter son 
auteur d·une publicité ta;>"4!euae. l'iotre homme n'a.spJ.ra!t 
sans doute à rien de plua qu'à ro!r .!O:l porl.ralt mal repro
dwt en prem~n l>&ie des jOUmaux. Let Journwtes lui 
tirent oomprendu que œtt.e oo~ san.• but IUILlt folle et 
lui suaérerent de quo! faltt un beau titre. Noua apprtme.s 
ainsi que notre coureur de tond avait voulu sen·lr à la rota 
le sport et la paix par la coll&bor&Uon lnt.ematlonale. 

? ? ? 
~ la Salnt·:O:!oolas. ottret à •-otre Jeune homme une 

belle robe d'b1th!eur, cha~de, dkC'llte. é:~te. En be:lu 
u.ssu lameux. teintes llnJes mod•·•. revers •I i=tments de 
t<:lntes o~ elle ne colite que 79 franc-a •taute 8 ans). 

Ce cadeau. qui sera iirandernem appr~cle. e&t en ven\4 
au departement chemlse11e du Bon March•. Immédiate
ment en r...,e et à droite de l'entrée principale Botaruque. 

Au Boo MucM. rue l'ieuve et bout Botanique. Bruxelles 

' 1 ? 
Ces beaux mout& ne oomab1qutr;,nt pa.s notr~ coo!rère du 

c Ttmee •· Nt record de dlatance. n! record d'en<lurance 
n'avalent •w battus; l'emploi de la navteaUon à vapeur au 
!leu de lk.ls aquatiques, avait eruevé toute 61an1t1cauon 
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IJX>l'tl\'e à la pt-rformance. Qut.nt i a.ervir la eau.se du rap
prochement entre natJona, cette dtmonatrat:on était beau· 
ooup mo:ns spectaculalre que cel:.e quo donne journe~ 
ment !es uiona de liane qw ttllent Looclres à Par:.S en 
une heure. 

• ~~. ajou:a1t notre contré~. S1 notre ré;luuition de 
c mad Enillslunan • Uol Ancla.!ll avait besoin d'étr<> ren
forcee. nul duute que cet exp:Olt ait &ldé llY&Ddement à la 
rehausser.• 

Nou.s sommes assez dt cet av!&, encore que nous ne noua 
aenons pas l)<rmts un terme aua&1 péjoraUf. Pour nous, le 
c mad Engl:.shman • est un orlalnal ou un excentl1que, 
deux attributs auu! Wnlna que poealble. C'tat que ce 11enre 
de folle nous procure dta al)(,'Ctaclu récréatifs qui fournls
oent une excellente matière première aux humoristes de la 
plume et du crayon. Mali noua admettons volontiers que 
dans ce domaine comme d&N tant d'autres. l'impérialisme 
a,nalala a accaparé scauclaleuaement.. 

t ' ' On trouve :ous :es artklea RODINA l 
RODlNA·NAl.1UR. 22, ?'Ile des Carmes. 

t t t 
SI l'humanlt<! et en partieullrr l'Allemagne eta1t moins 

matérla!tste, elle chanCua!t rapldt~nt aon fusil d'èpeu:e. 
Au lieu de ttVendlqutr IN colonlea et l)OSR$6;<>na angl~ 
qui dolvent au plua aa:Wa:ro leur ea:omac. les Allemands 
a'at\aqueraient aux sou~ lnépulsablts d'humour que les 
Anclala déttennent • Indûment • A\'tc quoi ils soigneraient 
leur rate, nobl" Qriane qu~ comme on le sait, bénéftcle 
11n1ndement des cures de rire. Mala, cessons cette plaisan
terie que. ni Alleman&, nJ An111iua, n'&pprécleront comme 
Il ae doit. Les c ma.cl EJ111llshmen • ne restent pas chez eux 
et donnent souvent à l'~tranaer le apectacle de leur excen
trk:lt<!, seulement U n'y a que leuu compatt1otes sensés, 
comme notre oontrère du c Timea •. quJ sachent reconnal· 
Ire les tous de Chez eux; les ~traneera les prennent au 
lléneux et les l.mltent. C'eat ce qUJ a de plu.s tiaolo dans 
cette hl6!.0lre. 

t t t 
Pola- le smokJng, le eouller Hrnl i bout d'empeliJ1e rap
~ couture. apparen~ , pour l'h•blt, l'empeline est 
d'Une seule pt-. Acbc:ez.-1 .. chez BOY, 9. rue des Fnp:en 
<°'>t6 Coh.seumJ. 

t t ' 
En cette trola>éme aemalne de novrmbre. !ro:de et bru· 

meule, nous avona vu dea Anrlaia en flanelle b!anche. tête 
nue, souliers de cannevu, ae rendre l leur club de tennla 
en pletn air Nous en avona vu d'autre& vêtus de nne fla. 
nelle grtse, très clo.lre, d'Un va1ue pull..,ver et d'Un mince 
ve6ton de spon qui se promenaient dana les rues du West. 
End. Ceux·là n'avalent paa méme l'excuse du sport, mais Il 
faut bien le reconnaitre, celle de la Jeunesse et peu~tre 
bien aussi celle du manque d'a111ent. A tes \'olr \étu.s comme 
des tourl.Stes Vl&lt.ant 11<>1 plarea au moi$ d'aoQt, j'ai gre
lotté pour eux malaré mon rrœ parde.uus Cependant les 
lntéreMés riaient de toute.a leurs denta de Jeun<s a1franchl.S 

~1'9Ch.1'1f',."'l'"!,.... 
• lttz .,..,....or. 1 •ncotr'P4'•:J e d • 
M'-M M,,... A TAR.A!(A!'1.;0VA. 

~:~· ,. tô!~0;., .... ;u 
c~ ,,,,.""'°"""'' .n~ cnc.h•k~ 

o...i •• ,t t< t• 1. ,.., t 

90.~ve oe veN1U IXELLES 

- aaranchb du trold et de la tolle:te comenUoru:t 
Ne cru>•-Z pea que leur nombre êta:t rédu:t et que ce tp 
tac!e fut l&olt Lts c ma.cl Engl.wnen • aont léelon. 

Leur excent.rlcite s'atténue parlai& &\ec 1 ilje, n1..i. 
encore Il faut ae rardor de géoerallser 

Je aul.s aorU un aolr en bonne comparnle, t.roi. meoa.e 
de la meilleure boutreol.sle, tous t.roia po.sata la qunranta1 
occupant d'importantes altuaUons et l)OOS<'dnnt, n't·n d<JtJ 
paa, des aardt-robes llbffalement founù<a. Nau. eUona 
amottnr. pard-u.s sombre et chapeau Homboura N• 
c' .. \.4.-d!tt dtu.r de mes compqnona et \'air. atr>'lteur 
trol&ltme a ... Jt ~ l la mal&on aon perd<'MUS, 
écharpe et aon chapeau. Quant.. • troia heurea du ma 
noua 1arttmea d ~ c boite • aurchau.tlte, Je ne pus m • 
pecher de lui faire ~uer aa ~!lC•nte, li me 1tpar 
qu11 ne portait chapeau et pardessua qiw par k.s Cr&! 
fro!da. ~ lendemain Je lua dans les Journnux quco n
.. ,~~na connu la )oUn'ltt de no~embt• :a plua froid• dc:i; 
\'~t .,... celle de dunanche dernitt. 

7 7 ? 

On trouve toua :es artlc!es RODINA l 
RODINA·ANVERS, !OS, M 

? ? ? 

Promenez.voua aux tn\1rons de Plccadllly; all<Z daru 
Cité où le broulllard est plus po1ssewc enrore. plua fi' 
plua pénétrant. pasoez à Chelsea le quartier latin de L 
dree, à H11.1npatead l'artstocn.ttque, a Richmond la 
faubourienne, \'c..:.& verrez des c ma.d Enallshmf.TI a rlti 
a:a<"S et peu\'rea quJ, par aenre, per sto1C1Sme, IOUS prt• 
de a'endurclr, \'<ml nu·téte et MnS parci. .. us Ceux-là 
r•Mral portent toutefots une longue kh&rJ)t! t.rlcO'" · 
apr61 a\'Olr fait trots ou quatre fo:.S le tour du cou 
enro~ en d.euoua de& renoux. ceux là encore portent 1 
Jours des cant.a. car l'oJllllée rend les m&lna hldeulc:I, 
11 ne faudult pou qu'on pùt douter de lrur qu:illté 
centleman. 

7 t 1 

Eta-vqua bancal, bo1$u. par devant ou derrtere, !Wlpa 
r.u r<'11.11l ? Dana ce eu, u n'est d'autre aoluuon q 
c mraurea 1 Mii.11 Il. par conue, \·ous ft.ea fait comme t 
I• monde, ou un peu mleu.•. les • pn!ts à paner • du 
M11Iche, cou~ sotaneu.ement étudié•. doh·ent voua a 
comme un aant 

Il ne r .. te plua de 1'114lans analals annone& tel r 
n1'nt, cette artnance les a vendus toua tn un cllD d' 
Mais \'Olcl une autre occa.slon : parclessua hablllé en 
la1nqe du pay6, pure laine. diagonale ei che\'rona 1.oa 
wn. tt~ntea : brun. marine et ven. 

Prh à porter. 495 fr. C'est pe.s pour rten: mtJa c'elt 
thtr. vraun•nt ! 

A'J Bon ~areM. rue Neuve et boui. Botanique Bru.' 

t ? 1 

Rrmarque encore pendant cette vmtt à Landres I• 
bre crol&Sant d<J rom~ maacuJUlUffs et de1 ho 
remln~.s. L<a ftll\mea adoptent la talll• de oht\eux 
k.na~nipa ROUI fut ré5ervée, et no:.re habWrmtnt. Il 
v Te11ardrr à dewc fols pour voir la cll!fé~nce enlr 
jupe-culotte en rroa t..-eed écosaal& et la culotte de 
en m~me tt.ssu; le veaton avec pull-<>ver de mt~ q 
p • .rdt'l\.iUS son: Identique• en coupe et tissu à ceux que 
t•nt le.s hornm ... 

Quant au.~ Jeunt.s 11ens féminisés, 11$ n'adoptent 
Jupe ou la blouse, mata Ils vont nu·lfte pour monu.:r 
belle ondulation marcelle et artlllc!•lle: leurs sourcUa 
~ptlk leur1 on.ales manucures 

Avec ou malsri cela, ces Jeunes c•na 10nt aporU! 
l~urs ~un. m'a·t...On a.sauré. sont ra.ttmtnt ~ qa·on 
r1neratt t. 1.. \'Olr. Selon des rense.cnementa 
bonne aoutcf. ON Jeunes Sens - ter.a:ns De IOOt plua 
1eunea - tattalent de1 &11nes fémlrunlS ttmme UIO)' 

le&lt1- detenae. 

' 7 ' 
- Soyes prtt à huit heures. an.tt dit Mme de b OcJ 

tene a.u Jeune M>Uplr&llt; Je V1endra1 vou. ..,.-cn<.ll'e 
ma VOttuze. 
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Elle nni dix mlnutee pl111 li>t. car elle étaa curieuse f't 
t \1s1te: l'appa.rt.emrnt de ce Jlll!ne el6Pnt qui com

!lllçalt décidément à l'Ul~r Son cc.up de aonnetto 
p1t lbomme au moment oil 1l all&lt mett.no son col: courut à la i.oor..e ...,,. plas atleldre, tt c·c en m&DCb• 

chemll>e. u.na ool. en ~Des, qu'il fut r- a race avec 
d~. 

- P~-Ut lndtlcent, dll la dame, .oulez.vo\ll bien aller un une te.be de chambre r 
Heunwemcnt. Raymond avait adleté quelqU-. Joun plus 
t une gplcndlde roœ de chambre Rodin&. Mat111er1te dl' 

CoquetU!rte !'ad.min. tort et. fut oonqulse, Quant à la 
U! de cette histoire .. 

7 ? ? 
11 eat \Till que la femme a envahi llttéralmwnt toutee les 

e~o!l.'J et emploi.. Outre leur habllet<! qui est 1011vent 
lie. ellea 1<>nt favor~ par !"attrait du aexe et la ueuene. Certaln. hommes \·eulmt oomb.l.ttre avec les 

emai ~ La beaut6. d'"°ni.-lla, c un atout d&na le 
atrunle Cor llte •: cet êlb:nent de succès, lia le cultivent 
l'entretlennmt tout almpkment. 

JA Londonien rt.'garde tout oela &ans le \'olr. D a 'Ill 
r dans Io Wtst End les Cœ!A!n en oostumea de veloun 
de mJ.lllerl de palllettea d·araent, les MahandJab en ban. 1,,. Hlndou..s voll6el. Ha.tU ~lasslé lui-même a,·ec 

culottea bllUlChes eerr&nt.es et 1<>n ombrelle de aaJa. 
ne &'étonne plus de r!<D: Il eat b:aaé. 
Id rues de Londres aont l t.out le monde et penonne oe 
~ la couleur de voe chaUS&et.ie&. Mala ne 

avlsea pu de !.raru:hlr le ~u d'W18 rnaaon . L'arlgt<>-
~. le oouraeota ou l'ouvrier qui roua accuellle entend 
voua voua pl;.!es aux usacœ q~ IU!·même olleen'e acru

t. 

' ' ' toute l>el!e chemise, 
Kcatemont, 27, rue du PrlJl~Royal. 

? ? ? 
'al reçu une Invitation pour une repré&entaUon t.béf.. 
Io, apréa quoi on se tendra.lt d&ru. un club de nuit du 

End. Je m'apprêtais • ~r mon b&blt. 
C-et.t :e &maktng qu'll faut, me 11!-on remarquer. 
Pourquo!P 
Parœ qu·u •'aalt d'un tbéAtre d• rauboura. • 

u théo\tre, brillante coml"'ill1e, la metlleure 10Clét.6 de 
ll<1res est ve!lue applaudlr un de ee. tne6dlen5 ra·1orla. 

Gilbert. dana c R!c.h&rd Il > de ShùesP<"Ue. Tout le 
est en amoltlng, pu un seul habit. Aucun mot d'or

n'a ét.6 donné: l'unanlmlté a ét.6 obtenue comme par 
blen que œ ne fut qu'Une exception nuancée. 

t t t 
Vo!Ct !"hiver qui noua aerce. qui noua aéle. 

Volcl l'hlver 
L 'hlHr et 1a paru.-. de nelie. ~ellea. 
Void le : '"·d qui ma:têle ooa ldl.slblea dolft&. 

Voici le froid. 
IA trotd qui mord et qu1 eourne aur oo. tolta. 
Quei. p.nta le ~ pua.ni 

Oott.-11 1e mettre aux doll\I 
Pour ne pu avoir frold P 

Au Ueu do IOllfler vos paum"' de buées, 
Ali" plut.Ot au BON MARCHE : 

Acbet.es da canta rourr6s, I• màlleur marcb.à. 
u Bon March6. rue Neuve e~ bo< ~- Botanlque, Bru.unes 

? ? ' 
n 1e retrouve au Club 400. d1U1J1 Leicester Square. c·rst 
antre chic, p&ra.~I!, ao~ de t.unnd dont l<a mura et 
ond$ oont entièrement reoou•ena de mow;a.lme roure 
lumières 1011t au.si parclmonl~ que d•J1• un c!nêmft 
dRnt la pmJ~tion. Un ...W rayon de luntl~rt. toujoun 
lll1'! au clut'.ma. p.rodult par un pro)..::eur bien dlsstmult. 

la p:ote plœ b&ut que lœ u:es des danoeur& ., 
..,. mett.~ m relief ~ couronn• de fleurs nu dit "" ma. c'em p.-...que une mortualt9 On parait pourtant a·y 

r ferme; da.c.s le noir propice Il y a 4"" rire$ ner-

FAÇON ET FOURNITURES 
P<>u• 175 ,. Uef:~fO ~ i~:9! ;=,~06~,!i:1~ 

d•~lW. mM\ft.tu OU tlfllNt 0.mft, 
cou~ VIENNOISE. DEUX ESSAYAGES FINI IMP(CCABLL 

D.1.ns cie ort.. toufn tt toum-· , .. tont COl'l"IClt ..... 

MAISON 01 CONJIANCI 

S UJB~ IE ~ lf O 

veux et des aoupi.rs ex~; les ~urs 1e ter-ren: de Pt&. Joue contre )CUe. 
L'orcbe.>tre de choix. exc~ent à tous po1nt5 de vue, se ooml>OO<' d'une dizaine de mUS1c1en.s, °"-' me&l~urs se par

laient chaque aemalne la baiarelle de i! 200 <30.000 !rance>. 
Noœ noll.> en apercevrons d'Lllleuro au mont&nt de notre 
add.t.Uon. 

On mange doux tranches d"exœJ:ent l>a<:on, un œuf, wi 
morccnu de fromaee. arrooés d'un e&le, d'un n·rre de fine: 
coQt I~ fr8lle&. Heureusement que nous n·av\<Jm ru f&Un. ru IOI!, nous étant .._,~ de la ~e de Sbalteepeare 

7 ? ? 

On trouve tous lu art1cle$ RODINA à 
ROOINA-!\.fOUSCRON~ 182, rue de !a S:atlon. 

1 ? ? 
Gràœ à des oombl:ruWom &uprù d..,quelles les to= d• -pe.sse Bodart-Brl.sto! furmt Jeu d"enfant. cet éta.

blluen>ent peut reoter ouvert toute la nuit et a<rvl.r des .pi. 
rtweux l toute beure.. Pour œtte rai.on, rn..me les • t.ta
tot.tJ:en • . ou abstinente 1.0taux, trouvent oet endroit cble. 

Pour vous prouvez que e·est la boite superlativement 
• amart >. notre cicerone ha.b!tué nous montre dall$ la 
pénombre dca vtdett.es de Ho!lyv.'OOCI. des crandes demi· 
mondaines f~ une actrice q\11 tnamphe deputa 
deux &Ill, cha.que SOU-, do.ru la m8me oomédle, &Ur UM 
scène du Wes:.-End, un haut mailatrat et ... plug Join, un 

c~ ctfli .,,.. . -
19.ii~E DE L'ECUYER. BRUXE.LLES 
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Cracd tln.anc:er que ce IDlllotrat ou un de ses confrères a 
~ blen connus Il y a trola ana. 

Le champagne. • 600 tn.nca la bouteille. coule à grands 
flots. Qui parle d'une nouvelle cri.Mt 

Comme Je l't.l dit, DOUi aomm• en smoklng et tout le 
monde (à ~ deux ou troll exceptlonaJ ~ en smoldnc. 
Pourquoi? Au Rl!&. au eavoy, au Maytt.lr, au Berkeley, au 
Otro (tout à f&lt tœme i eDHl on n 'eût vu que des 
• ha.bits •. 

Pourquoi? 
• Primo, Ici c'est le .OO, ~téle <le amotJnii croisé dou· 

b~ rang; secundo, c'"'t amed1 aolr. le oolr où seuls les 
taubourtena et prcMnctaux font la tète, en ba.b:t, dans 
le We.t-EDd. • 

D me aem.b!e que les Anil&la lei plus moodain.. sont déci· 
dément :es pl1l6 c mad des l:nchlbmen • · 

t f f 
on trouve loU3 les &."tlc:el RODIN A • 

RODINA-CHA.RLEROI, p!ace du Sud. 

' ' ' 
La " transmutation » de nos soldat 

F.I la prol'>lat!oo dHolée d'Un milldtn • 
.Tal dit : au 400, cllentèle de amoklnr crol.té deux rangs 

Ne croyez pas que J'~llre, IUr une centaine de smolt1lli Mon cher Poi.rq14ol P.u 1, 
l• n'en ai pu compttt que deux clualques. A notre &rnvee au iu chaoseurs à chtval, à Bo\ll'i·U. 

En mbablllant, j'avala demandé A mon bOte g1 Je pouval.s pole!. noua tùme.a vents da.os un tscadron françala, me 
meti.re une cbeml.oe à pJaal.rOn et manchettes souples, compaenona et mol étant du rég1me llniUJlllque trança 
OOIIlm.O on en volt paraitre depula quelque temps. Tout alla !>OUI' Je mieux Jusqu'au Jour où, d&n6 notre <«'• 

c C'est la seule c ~ >. me ~ndlt-IL dron, furent aJoui. de.\ •"Olontalrea de lanll\le flamand 
Plus ta.rd. Je de\'&ls me rendre compte combien une ch,.._ Ceux-cl avalent ll!ura !rutructeurs et ne lopient paa dar 

miee t. plastron et manchetteo raides ool droit eût été lea mêmes bloca que nous. Et c'était i.rt.s bien. Cela ne du1 
déplacée au 400. C'est b~ &Impie, l~ été a~ nombre ~ M:aa. noua fûmes irroupés, et nous a!Uona avec eux 
dœ d<UX ou tr0!.s exceptlon.. qui oontlnnalent œtte nouvelle 1 exercice, lea ordres donnés en françala étant auJlllllt tn 
~Je iénénJe. 

1 
dUlta en fl&m&nd. Piiia. pe!lt à pe:i:, on o®:la de :e.a 

En œc1, Je cro!.\ que les c mad Enl~n • feront école ntr en trançaa. et maintenant que l<S Flamands .001 

·~ nous lmpooeront œtte nou\'elle mode. Au.s.s.1 bien Je majorité, le c Garde â \'OllS • est remplace par le c a 
donne plus loin la d-.!pUon de ce:te chem!.\e qu'on trouve acl!t • et à l'txtrclce Je c ca•...Uer à droite• est rem.plac 
ma!ntenant à Bruxel!ts. par le c rultera rtthtu. Un oompaenon qUl rduaalt d'Obé 

• un ordre flamand a été merw:é d'être mla au rapport 
' t ' 

Hello James! What about lh1rts ror dlnntr Jad:et? 
c La d1nner Jacltet, ~pond James, n'est autre chose que 

le 8DJOèlnlr. Pour le nouveau modèle croisé. foltre m&ln· 
t.onant la chemise à plastron et manchettes souples en 
piqwl ~ln. col double da.na le même t.1.5su que le 
plastron. modèle aniilall. • 

Aln&I parla c Je.me.a •. le cbapelier-cheml.>ler de l'ar!.sll> 
cratie, en .sa chapelJe de 1'6J~ance, etc., etc. 

' t f 
Vo.Icl doru:, pour tenniner, la deacrlptton complète de 

cette nou-relle chemise pour amokln1 deux rangs. 
La chemise e.st en tolle d lrlande de bonne qua!J:é. mo

dèle "'"te. comP:ètnnrnt ouver~ &W' le den1nt. Le plu
trcm. les manchette. et le col 91>1lt ~n piqué purr~ groo; 
~ Le plastron se boutonne au moyen <le deux boutons 
de ruicre amovlblee et eobdalrement re-us par un ruban 
.:aat.:Que. on n'emploie plus les boUtons de plas:ron bijoux 

Lea mancbettu. oouP:e. comme le plastron. sont doub!e... 
«aetement comme dAN UM obtmlae de Jour Le ooJ est 
double aUM!, modèle cenre Eton. 

Aucun cb.a.n8ement en ce qu1 ooncerne le nœud paplllon 
qui reste noir, les souUera vernl.s, les chaussettes de SOie 
noire. la pochette de aole blanche. le iiuet noir dans le 
mlimb Ussu que le reste du vêt..ment. 

Comme parôessua et chapeau, le plu.s courant 04t un par· 
4-la • wie aeule ranc~• de boui.ona aou.s pattes. Le tlMu 
.i nalr ou l21a trèl tonc6 oonnu IOUa le nom de iin. 
JlUl.NlliO. Le chapeau eost le 1 BomboW'i •· feutre souple à 
~t raide et bord ourl6. 

DON J'UAN 344. 

Petite correapondance 

Noua répondrnm, comme d'habitude, à toute clèmandt 
~ Io. 1cil•U. maacullDa. 

Joindre ua timbre de fr. 0.70 pour la réponse. 

Vous comprenez mon cher c Pourquoi Pu ? • la lltuat 
dans IAqutUe nous nous trouvons. En tout caa. pour r 
voir les ordres en namand, nous aurtoll.! pu tout a 
bien ~tre casernés dana nos propre.\ villes. 

Un milicien diioll 

Unilinguisme flamand en Walloni 
Cda •iroltle ... quoi ? 

Mon cher Pourquoi Paa ?, 
Pour taire pendant à la débordante actlvl~ de l'a 

rat v ... : On ne peut nier que la flamar,dJnUon dt 
Wallonle aolt bien commencée. Certa!n.. peUla d~talts 
prou~ent. 

J'ai noté rkernment, en pre de Silenrieux. un~ tJr 
unUII'.;u• flamande aur le su.le< • Venebrt uwe Collo •· 

Dans un tram,...,. de la s.x c. Victnaw<, Uen• Cb&rlc 
Roux. on volt Une! tJr1che m vttrauphan!e repttsentant 
go-;.o;e mordant l btUes dents dans une ta.rune. En d 
on lit : c HeerUJk dit bot<rham 1 Brood ts cerond • 
Il a'aiitt tndubltablement d'une campaene nattonai. pour 
pain. pul.squ'aucwie firme n'apparait. Et le but de o. 
propaiande n 'eat paa atteint. vu que le public 1'&Uon n' 
JlU touché par ee texte qu'il ne comprend pu. .. Cou 
mulM. p.u encore>. 

On peut en conclure que. oégllgeant le but ~I po 
suivi, on v!M aeultment à la brimade ou à l'tmposltlon 
la lan1111e tlamande. O. H . 

Le flamand 
aux Indes néerlandaises ? 

U tbn la Boen ~ Voyons 

M.on chor P01'rqwol Paa1 
Votre lecteur la. Ke d'An•er• nous dit que le tlam 

oost par1' par U mJllkma de F1amanâlS, U mllllOns de 
landalJ, 2 mllllona de Boera et qu'il est la Jan.a'ue 
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L--- --- -----------J 
trauve dea co1on1r. hollanda:- qui comptent eo mu- ana et demi, J'ai rait toute la campagne <!&na l'lnfant.erle, 

dbablUmta. ; Je m·en 1uls tiré avec 2 blessures, 8 chevron. de front et 
y a quatte l&Jlil•ea aux Indea néerlandaises : le aoun- W\ peu de 11ait dans le compteur, .oit, Ju.oque-là, tout va 

au. le Javanall, I~ m~aran et le malais. ~ lndl&è- blon, Je suis heureux d'avoir servi mon paya. 
n'en portent pas d'autres. Ceux qui connal.ssent le Mals si, au IJeu d 'avoir seu.e ans en m'ena14ieant J'en 

landau eont tn nombre lnrtme avals eu Z7, IX\r exemple, J'aurais pu ~flirter t.out de 
Boers parlent un nterlandals t.out à tait déformé. aulte de cette petite rente. même si )'avala fait la ruerre l 

emple: pour truduu·e · • Vous les voyez ainsi •. Ica lltttnkektrker ou a Calais. Donc. """"" que J'ai fait mon 
ra dbent : c So 1.m u huile •. ce qul est à peu pr~ devoir c trop vite • Je ne peux pu btnéllcler d'un avan
mpn!hensible pour un P'lt.mand. Leur lanaue eat tac• qui me revient? c·est triste, prorondrment triste .. 
leur& en n'gr-1on constante : elle est rtmp!acée par d'autant plus que cela m'aiderait jollment t équilibrer mon 
lais. bud&et. dont mea quatre go.ses M'ralrnt lea prmuers a b6. 

·1ant aux Flamands de &,!aique, t.ous les aena plua ntllcler rt Je •ous assure que cela leur aeralt bien ullle. 
molD6 lnatrull& en Plandrt connaissent le !rançala et Mala a quoi bon se plamdre sans tire 6cout<'1 On krtl 
IJ'1lild n=bre d'entre eux le par?ent exclU&lvement sana ttTe lu? 

eux. C ai :nbne l• cas pour beaUCOUJ> de proteawura Mala peut~tre un lecteur pourra-i.-11 me dire POW'Qu<l4 
l'Unh<ralté flamande. œue loi a été fait.. dans ce oens c unique •: c'e.t peut.-

les linoranla ne parlent que le namand -; et tU'e dt1na notre l.ntéttt; u y a un but louable sans doute, 
Je dlS Io namand. Jt !•rats rnJeux de dlrt que l lm· mali oomme tous les Anciens Jal r~u un c ooup dt be.m· 
maJorlt~ des l':lam•ndl ne. parle que d'abominables bau ~ tt Jè ne comprends plus Aldei-mol. vieux Pourquoi-la dont !•3 Hollandala r.e moquent, et avec raison. PU-lSt~ 
· etc A. C. Noie pour la rtdnctton: Excusez-mol si J'ai rait quelques 

-+--- rauU>s de français; j'ai fait mes ~tudt'll en des llulttut.1 

Est-ce vrai ? Est-ce possible 7 
est tn tout ('A' tnnoy.ablt ~ Ce voloota.itt. enra1f à 

1 ans tn UU 1 n· ... P-'1 droit à l:l rente dts ~be,•roo1 
rront apre~ i.uoir tLt bl~ dtox fois tt raxe ! 

Mon cher Pourquoi Pa•~ 
ltrement Jal lu dam les journaux <ArmistlteJ que 

remettait dl.'3 d;stlncuom honontlques à plll.llrun 
!ens comball&nts not:unmtnt à un des plus Jeuna 

OD\alna de l 'anntt ~IKC; Je ne SUIS donc pe.a seul 
moo caa. que ro!cl , fce n ._,t pe.a au pomt de vue hon· 
yJe Je pari~ car dans ce r&)OO·là j'ai el<! bten ~rvl. 
au point de vue vital pu15qu'tl s'&ilt de la rent.. dea 

ron• de bvut), Eno;,..é Io 4 aout 1914, à l'àge de leUe 

pourtant cêlèbres: le français à l'.~cad~mle du Boyau d• 
la Mort; mes Humanité s au Colltve de la Malaon du 
Pt.Meur: les la.nruea mortes au Royal A.cademy de Steen. 
strt.ete: les Janrues vivante.. à la Caabot. du Camp dt Ma!U, 
- Hn PL- et des meWeures 

t. D. Wnimel. 

COLS MEY la douz . Ir 21,50 
J P• ""'·fr 5 50 

CHEMISERIE GERARD ' 
1 5 t, boulevard Maurice Lemonnier 
TELEPHONE 11.16 89 ( Pala11 du Mtdl) 



Un parfum qui guérit 
RHUMES °' TOUTES INFECTIONS du NEZ 

PIN EX INHALANT CONCEl'rl'RE, A 
• BASE D'ESS!l>CES Dl': PIN 

Pour enfants et adultes 

Fr. 4.50 da.na 

Etabl. WMINEX, 314 , r. Libran, Braxellts 

Teil. 
12.40.13 

Av~nu~ Louise, 46;' BruJC. 
fa v_rcvrde /irm1 rtlpulée pour 
Les Films i.troiLs. m..u.eLse/ so11or1s 

SAINT. NICOLAS 
Offrez une tRStallauon one en 
film étroit et économique 
Cameras et Projecteurs de 
tous prix et tous Qenres. 

US MONTRES DES 

Etabl. EXCELSIOR 
17 ... U. DU MARAIS 
8AUXltLLES 

payable 1 
•• et i6 fr. .. 

p~ 
mois 

225 
fr. 

Le K wiss-tax menacé 
Par le Ille, n.atuttlltmtnt. 

Mon cher Potuquoi P~ 1, 
X... v1JJ41auurs belles g ~tran~n a:rant passé ~r. 

vacancn au Uttoral. ont pu appttcter le p!lla.r que peu 
Pl'O<Urt r une promenade en • lr. s'\51otu •. 

Dtputa 1935 • ..,t •OiUI eot dc•enu une nl!cess!t6 et 
promer.ade en ltwiss-t.aX est devenue popul&ltt, à tel poln 
que nche3. bou?ieo!s et autrea, l'emploient pour leurs p 
mena.des. votre même leurs rourKS. n est également uu 
lls6 par des personnes ~ t.rou\'ant dans 1'1mposslblllt6 d• 
marcher. 

Or, U paraitrait que lee cxplottant.t de us engins von 
etre taxéa de façon exorbitante : 60 tranca par Siège plu 
la tue 11ouvernement.ale. de eorte que chaque apparel 
paytra 130 Jusqu'à 180 rra.ne.a t 

Et ce n'l!St pu tout.. Ccrtaln'3 admL'lls~llons ont tl 
Jusqu·a défendre aux exp?oltanta do placer ne !llt.-u qu 
appanU de\'llllt leur maison. 

On les tue donc d"une façon icanda!e- et. en ou 
on veut les emp&:her de ca;ner ltur >1e, ..,rtalnea d 
..,. entrtpr!s<s étant tenues par deS i>trsonnes n'ayant Q 
cette Pl'tlle SJIAlatton. 

D'autre part, pourquoi la ville de Knocke dHend-ell 
aux kw!M-tax ~ rouler sur la vole carro.ssab!e le !one d 
la d1rue. celle-el étant. parait-IL rt~(·rv~ aux autos? 0 
ferait mieux d'interdire une Cota pour toutes cette art~n 
aux autos, les enfants seraient au moins en sécurité aur 
cllsu~ ~ 

Sur les « vrays mistères ,, 
Point de YUe. 

Mon cher PourQMOt Po•1 
Vos Uenes concernant le • No<'l sur la Place 1 de Ohéo 

, paecs ~6 •~ ·.r;., > a~1>< lient, me ""mble+U. quelqu 
prfc!.sl,,tn. que Vl"US accc-ptcrez. Je rea~re. avec br, 
(t'Ace. 

Votre rttlcx.~n sur c la ereva&Stl entre bler et all.J 
d'bul• est l•usaée à la bue. Vous com~ deW< obJe 
<111ft renta confondus dalla un l<U1 mot • tb.éltre; et al 
mot est propre pour les IO~-d.lsanta tnn~ d'au}Ourd b 
U ne !"est pas pour :e, vrais, ceux q\1l lnlti?lllement reJ 
anent le moyen t.ae. 

Il convient de ne pas mettre soua la m~e éUquette 
œuvre uniquement • conçue • d'après les données d1 
moy~n 41e, avec une œune conçue et. surtout c ex 
cutée • comme en cc temi»-h\ ... 

Il y & là un ternble dt-cab•i• : celui du climat, 
fait dé:aut. 

Et, tout d 'abord. Il faut que lts aeteun ao!ent anlm 
de ce pur eçrtt chré~n qUI ttrd;in&!t les }Oueun 
c ,-raya mtsté~ •. n faut, tn outre, que lh rem 
viennent Plt.S au • Xoèl • dans un esprit de • spectacle 
maa bien dan! un e.pr\t de • prl~1e 1, au sens tarse 
mot. avec iea comfd1t:ia.. 
Il convient é'1llement et surtout, da.na le plu.. ilr&D 

ln"ret de l'œU\Te, qu"elle ao.t Jouée c uniquement • PO 
&er\'ir 30n sujet en tant que but. époque et lieu. IN'ea 
PM là le succès d'Obcramml'rgau ?l 

J'ai eu l'honneur d'être l'un dta Joueurs du •Noe! .• 
(PQS avec la Compagnie d'Ofcar leJeune1, dans une peU 
ealle ouverte à tous lea venta, d'un village de Huy, la n 
rnfm• du N°"l l)&SSê. 

El Je me somiens enrore du VICUx Melclùor , . .,,,_..,. , 
l la Coule pour l'exho:u-r • kouur la messe ;>endant q• 
now entendions c!lst:ncl<ment la cloche de l •gllse a 
tant 1 .. t1dè!es à i·om.., de minuit 

Avoc les r•ru qul éta:ent là 1pcu nombreux>. auc"n 
c creva.ut 1 n·est apparue. et lorsque. ~u après. tous fure 
t. 11enoux. r ... à Dieu, paur une pm·re. llO\I$ étJona be 
reux d"y 6tre pour quelque cbo"' 

Aina! donc, on retrouve l'uprlt du moyen t11e en serv 
Dieu, avec un peu d'art et beaucuup de fol 



POURQUOI PAS 1 

uel est votre cas ? 
VO!:> SEI~S SQ:;\"T.JLS 

trop petit&, 

lourds, 

011 af fai.(Sh ? 

Pour chacun de ces cas, il 
c11.i,1e un traitement appro· 
prié (à base d'hormones 
at·tiH»). 

l'oe simple Cure BU.."< dra· 
gées S·B (formule conve· 
nanl exactement à votre CH) 
vous fera retrouver une poi· 
trine parfaite et ferme. 

Sor 1imple dtmande, vou recevru 
ta un t:o .. vi 1nu •• rrau~o e t diKret. 

lht(: n• "• 200. ut. intrrannte Hode dMomenta.ire •bon· 
cat illuttrê~. traitant de la mt1bode 1dentitique pour 

r rmir. dor\cl(lril('r el n:nbrllir le bu.Ut' fdninln. ûriH·& ID 
uloir~ d'llormono1hh1rie, 50. r. d. Commer(anll, Bru:. 

si l'on veut, le myatere n'est !>&$ un déla.ssemeut pour 
ectuela; c'est la pntre co!lecuve du peuple. 
t•ll typique Il a'en e.t fallu de peu que les acteun 
llltasst·nt t. l'otflce divin. tout costumés. 

e vous acralll fort. obll1é d'apporter le rtconfort de cet 
lquea U1nea à ceux qui y croient, et Je vou.. prie 

ler, etc. 
M. HérCllifone. 

Mystères ferroviaires 
On IDkl'1'0Jt. 

Mon cbCr P'11UllVOI ~ 7, 
u 111.)et dee tralnl dont on ferme les portltra à clé 

deux ata~ns, J'ai pu ronatater que cela commence 
gmêrallaer dans lea lianes à mazout, En effet, J'ai pria 

• de ou volt.uree .aur la ligne d'Assche-BruxeUes et. 
aque atatlon, le chef·traln venait fermer les portléres 

lé. Or, l'avala toujours ent•ndu dire que ceg peUta 
avalent été cn•fa l)Our arcélérer le trafic et qu'lla 

'!Llent que quelquea ln•tanta d'arrêt à observer à chaque 
n - trente k'<ondcs. al ma mémoire e.st bonne. Or, 

pu le constater, à chaque lltation les '-oyaaeurs devaient 
::Mire la V<nllc du chef; c'ét'11t alors une po~ ma· 
!que e\ Il n'étPlt paa question de trente seeondes 
'auin. pe.rt, on pout contempler dans la salle du Pu 
us. t. OS"..mdc, un tableau tnd;quant les tralnl de 

ges • Bru.~elles; «3 l.ralns sont. les uns, du txp~. 
autres des ..xprus-b ca Toua ces trains font le mfme 
et. mettent à P"U prb le méme Wnl'S. s'amtcnt aux 
ca PttS. Pourquoi cette dt!ftrt.nœ d appellation? 

R K. 

Lei m:1.Du.a.c:rill DOD IRKr~ De iODl pas ttn.du,a. 

La terreur des hommes ... 
et le manque de vitalité 

Bien peu d'hommes savent que l'lmpul.sso.nce n'est pas 
un mAI Incurable. que ce n·eat m~mc pna une maladie, 
mal.S almplement la conséquence d'un etrtaln derré d'alfa!,. 
bl~ment, b<oaucoup plu. fr~uent de nos joun, du faU 
d• la \it Intense et fèb!'\le. 

lA neun.sthlrue, le sunnenai.e la ner.utté, les ln!om· 
nia 1<>nt aUISI des troubles duo à l'allalb!Wement de nos 
torcu Vitales 

Tow ces maux. tant redout&. que l'on peut qua!lfltr de 
c vl•lll- prlmatutée • sont duo à une dUlcltnce 1lan· 
dulatre; certaln•s g!andes endocrines ne ~tent plu.. ou 
PM uaez d'hormones 

Pour rrmèdter e!l'>cacement à cea troubloa, reconquérir 
raptdem•nt la fo"'e vitale, redeven:r un hommr 1•une, U 
faut ttaénérer lt.B glandes dt!!a1llantei par un apport d 'hor
mon.s appropriées. 

Le traitement de régénération : c PERLES TrrOs •. t. 
b&Ae d'hormones testiculaires et hn>0physa1res. r~acttve les 
toncttona 1tandulalres et procure à 1 homme la Joie de vine, 
la &&lité, l'énergie et la force vitale. 

c UN'! VIE NOUVELLE •. étude r.rM complète et WU$o 
trée, donne d'amples déta!;s sur lts fonctions 1landu!alrea 
et aur l':nfluence de ls suologie d:lns la santé. En\'ol sra
ua. franto rt discret aux adultes par le Laboratoire d'Hoz
monothérapie. 50. rue des Commerçants, t. BruxeUM. ~ 
mandez le livre n• TL 538. 

Double requête aux chemina de fer 
Elle semble raisonnable. 

Mon cher Pourq.,,,, Pas 7. 
Peut-<>n demander aux dirigeants de la S.N.C F B d'exa

miner 1 .. deux points suivants : 

1. - Le dunanche et Jours férièa lépux, aur la l!lne 130, 
le T.T. 538 quitte Charlerol plus tard qu'en 11emnlne pour 
n·arrt"er à Namur qu·a 12 b. 45. alors que les autru joun 
u arrt"e a 12 b. 39; fal5ant a.;..'1.SI rate: le dimanche, à 
Namur, le dem1-<i;rect 919 pour Bruxelles à 12 b. 45 Or, 
ce peUt T.T. 538 amrna!t à Xamur de ioutes les ataUona 
depula lea rroi. F <Franlere, Floreffe et P".a'01n.'leJ, pu 
mal de voracrurs se rendant à Brux<'llt'.'a, lesquela aetueU&o 
ment en aont arrl\'èa comme te S011s.cllct de acrvice, !la 
retardent partir le train 919. Ne pourraJwin le dimanche, 
avanctr l'un ou retarder l'autre afin d'ftre en COl'1'eapon. ' 
denc•? 

2. - Le Vicinal délivre des cartes rie 50 wrttons que l'on 
peut utlll•cr à son gré, aller ou retour; aon c irrund frère 
qui rume • délivre aussi des cartes, pour le3<1utllta on ra.tt 
de la reclame, mats que l'on doit obllgat.oirtment utiliser 
callen tt 1 retour•. Ne pournllt-<>n avoir la m~me lat!· 
tude •ur lt grand chemin de fer qu·au petit? 

On «merc1e d'avance les examinateurs de ces deux ro
quêtes. 

Un qui to11age. 

Vous avez le terrain: 
nOU\'JI co1btruirons \Olrt- MAISON 
au PRL\ D'L.\ LO'r"ER 
C. C. C. Boul. Maurice L<1mc>n11ier, 17 
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Merci au cc chemin de fer 11 

Mon cher Pourquoi Pa11 
Dans vocre édit.Ion du 6 CO\ll'atlt, un de vos lecteurs d&-

111&nde que !bora.Ire du U'8.ln 2608 10lt modill' et sa com
pœttlon rentorcee. 

Nous avons le plai..lr de voua raûre oonnafüe que, depU!s 
le 6 da ce mols, le dit train a é~ renforcé d"une voiture 
métalll411e de 3• cla&ee. 
o·au~e part, à p&rtlr du lot (~er la durée de IOn 

al&tlOnnement à F.ni;hlen Mr& rédUlt de 8 minutes. Il n'est 
cependant pas po.s61ble de rèdutre la durée de l'arret à 
i.-Ines, en nuson du Jeu dee oornaponda.oeœ que ce 
u-ain assure dans cette car•. 

Noua vous remton:1ons de noua a\'otr aldêa à apporter 
cei améliorations à oo. Mn"le• et DOU& vous pr\ODS 
cl"a&?ter. etc. 

Colle ou agrafes 
CoUe : fr. 0.35. - Aça!ea : fr. 0.70. - Pourquoi, Selpleur f 

Mon cher Pourquoi Pa11 
VeUillez trouver cl-Joint une carte postale envoyée r6-

cem,ment à un de mes clients de pruvln<e et que ce client 
mo renvoie en me (ll.l&&nt ob6erver qu U a du pe.yer une 
taxe du double de l"atrrancru-ment. aolt 70 centunes. 
n •ll.i!t, oomme '"us le vo)"ez. d"une carte avec bande 
d aclr~ repliée à la pa.i·u..· lnfenew e et attachée au moyen 
dt.ne aiTAfe. Pourquoi l'a!lranehl.iM-ment de 35 œntunes 
tt.au.-il lDSU!llsant? c·est ce q~e fa! demandé a la poste et 
volcJ •note ci-jointe) ce QUI m'a ~ reporutu: • ... en venu 
c1 .. tts!ement.s de oou~ aclmuuatrat.lon. I• cartes posta:ea 
avec b&nde d"adreae roph~ IUr la p&nle lnféneure du 
recto rie peuvent 6tre OODll4érte6 comme ré8Ullères que &I 
la dite b&nde e.;t enUèrttnent cullée IUr la carte. Les en-

~~~;;.,.,_ -~ ..... ~$li!:-4ili? 

On a Découvert une Formule 
pour Prévenir le Rhume 
Quelques goutte. au premier éternuement 

empêchent bien des rhumea de ae dédar.,.
EntlD. la science s'est ~nr1rh1e d"un meneilleux médicament 
ciut anête bien dea rhum.., a\1lnt mème qu·11s ne se décla
n?nt.. Cetu. deco1nenc paur p<tl.~rur les rhumes est le V1cks 
Va-t.nHWI. iocu\el et pulS!!ant alhé du Vieu VapORUb. le 
célébre r< -n • pour aoula,er lea rhumes. 

SU.muJ~ ta df'ftnW'I cle la Nature 
.. Au moment ou \.OUS Cf'nt.ez \!emr le rhume 
'_,.{> "'-tt- - au preml., ~muement ou rerulle-

mem - mettez quelquea gOUttes de 
Va-tro-nol lbl1a chaque 0&nne. A l°lnstant 
mèlne. voua senl<'z. l - picotements 
~bics. la progreMJon rapide du medi

cam ~nt qw $t propa"e d,ana Il-~ fo."'.M~ ruuales - oü débutent 
~' tt'ot.$-quart$ dt1 rhume.s- Il cuuvre. tt.•tte c zone dange-. 
reuse • d'un enduit m~dtcenwntcux spécialement destiné à 
1t1muler les défenses mêmes de la Nature pour se debarruser 
du rhwne qui me1U1Ce. La 1en&nUon de 11ene et l'envie 
d'éternuer disparaissent et 11éné111lement, le rhume ne se 
développe pas. 
D/ipc-e lnst&n_..,,ffit " b. ték prloe • 
~dant, même Il un rhwne de ceneau ou un catarrhe 
vous a bouché le nez. le Va-tro-nol procutt lrut.ant.anéme1n 
un soulagement mer>elUeux Trù vite, U détache les muco
llt~ obstruantes, calme l'trntat.lon. rèdult l'ennure des 
muqueu.se& La reaptratton eat aual traie.be et ~ble que 
al \-OU. n'avies pas de rhume du tout 
Faites-en l'....W oa111 ru<iutr un centime. SI vous n'étes 
P"6 enchanté du V1cks V~-tro-nol. rend .. , le flacon au plu.r
ma<:ien dan' Ir. 30 joUrs. rt Il voua rrml>ollnera lntéçale
ment \Oî""""' rgent~ 

VtCKS VA·TAO·NOL 
tlouvel allié du Vicka VapoRub 

vol$ avoc bande d"adreue sunplement l!Ue au mo1 
d"acratea meta!Uquea ne peu,ent donc l*netlcier du 
dea cartes poetalea et doivent ~tre a!Cranchla comm 
lett.rea •. • 

Ne trouvei-voua pu QU• les rèlllement.t en ont de bonnea! 
Colle; 35 cenUmea. asrafe: 70 centunes ou almple au 
double. Pourquoi. bon Dleu? Pourquoi cette chinoaerte! 
Entlnl Du moment que c"est le cochon de l)l\y11nt q\ll 
trinque, n·eat-ct pu?... A, s, 

Trop peu de wallon à l'i. N. R. 
Lts &\ '' ae 1uh t.ot s.a.ns se rn.embltt. 

Mon cher POl<TQVOI P<U r, 
M Cunel. de Knocir.e, rteot se plaindre de trOP d 

wa,:oo • l'i N. R i lbeuro prec~ o(I J'llllata !aire 
contutre par \Otre \rucbf'.ment 

Nous ICllllmea 4- m1Uiers de Wallons dana 1·au:omèra 
bruxellulAO. Une dem1-heuro de patoi.s d•wc uu trota c 
par s..maino. c-.at ln.ou!Cl&&Jlt. Les éml$$10n1 loc.Llea kil 
que • W111lunla • Chàteuneau, 81.nChe, Lié~•. etc. no 
arrivent preeque toujours brouillées. seul. l'i N. R. peu 
donner. ~ux exilés que nous sommes. des audltlona dtaloo 
tales lrrép1·ochable1 quant à la sélectlvt". Et puis, 1 
n'y a pas que les Wallons qUI aiment le wallon 1 

va+<m noua interdire d'écouter chanter la Wallonie • 
exclure d"8 aud1lloos nationales les cluuuonnte"' ~ 
et auteurs wallc.>na ?. 

c· .. t une ln)usle pre\"entton que de mtpr:..tr un 
lecte perce qu·oo n'•n peut ou $&l.>ir les be&c:â. la !:n 
!"esprit, les part1<:ula.ntea. l'es:Mucr~• •. 

Troi> peu de n.lloo à l'l N R , tel deYT&lt tttt le 
d'ordre nouveau des Wallons de Bruxel:ea. C. o. 

' ? ? 

Non p.u tn>p peu. mals trop 1. •• 

Mon cher Pourquoi Pal?, 
On i>'Ut, sans a'txpoeer à se taire passer pour un 

clleux. trouver exces&lf que sous protexte d·autanomJe • c 
turelle • 11. N. R. devle1111e une extell51on demellUrée 
Bonne-Espcrance ou de Blnche. Il est d!Jllclle de de<:o 
vrtr dans les ilori!lcatlons quotidiennes d'un 11111<>L>. tr 
loca~ rien qui IOll propre à faire avancer la culture d 
bon rrançal& cht-z nous 
J"a~ a\ t'C beaucoup d.r regret. observ6 que la nouveU 

dlttcuon de• tmwtoos !rançai.ses, était tam~ c1ana l 
pl~a· "'~· rrouler ou les prouogonJstes du nttrlt.n~ 
mand vwlalent la !a11e cllo11 Elle a. sani le vouloir. fou 
un ma!tr~ arsument au.' fanatiques qUI all':rmmt que 
les Bell;ra non namanda ne 10nt qu'un U1tmb!a1• de 
sans Id~. e<>n:,,nt.$ de s"exprtmer en un lancate 1nco 
Mpourvu de tout IOuci du bien perler. 

Dans l"orientallon à choisir pour l'i N. R frnnçab 
le nouvnu rt&tme. U y a une meilleuro route l prm 
que dP •u1\·rt: l't:Xf"mple des smistres terru&ters QU.l V:IM 
t. cretJA•r un toue entre les deux peuples et les d•llX 1 
eue. du paya J'es!)('rals des lectures de bons auteun l 
çalJS av..., commentaires appropriés. des cours de dlct1 
et d"élocutlon, des leçons nous mont.rant nos erreura. 
fautes, en parlunt le !tMçal&. Bret. un vute •!fort d~•t 
t. falro valoir lu beautés et la valeur de la lancue do 
nous noua proclamons les adeptes 

Je auJs c!Onc entl~rement en agrément &\'et votro cor 
poncl.ant de Knoclte. Un Belot l<>ul "°"rt 

Ohé ! mesa1eurs de la 
Payn \OS deUH ! 

Mon cher Po"'QliOt PIU ?, 
Le 18 courant, les conuru.s, comau.s-grelf1ers, srotrltrs 

mArt•trata des tribunaux de province. at•endalent enCCl 
et avec quelle lmpat1"nce. l'arrlvee du chèqu~postal 
doit les metu. en mesure de • !<lucher• Jeun appotn 
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. . Saint-Nicolas fait la )Oie des enfants; 

« La Royale Belge » donne la sécurité 

aux parents. 

LE 6 DECEMBRE! C'EST UNE DA TE 
dans la VIE dos PETITS... el des 
GRANDS; elle ost attendue avec 
autant d'impatience par celui qui 
donne que par celui qui reçolL 
Réunis autour de la cheminée pleine 
d'aqréables surprises, où s'amoncel
lent des Jouloux lnq~nieux el des 
bonbons succulents, vous sonqez au 
oonheu: èes vôtres en contemplar.1 
leurs qrands yeux émerveillés et 
leur petite bouche friande. Et Je 
chef de famille fonde de beaux 
espoirs. 

ASSURER L'AVENIR DES ENFANTS 
EST 

LE PRINCIP AL SOUCI DES PARENTS. 

Or, comb!en de pet::s déshér.iés 
commer:cent l:op lêt '.e !:'.s:e a;>;::-en
tlssaqe de la vie, parce que le père 
n'avait pas prévu les coups de l'ad
versité. Il ne suffit pas de répandre 
l'aisance dans votre foyer tant que 
vous vivez; :l l:rut qarantr l'existen
ce de ceux qui compter:! sur vous. 
môme si vous n'étiez plus là. 

POUR LE BONHEUR DE VOS ENFANTS 
envoyez-noua aulou:d'hul mime le bon ci-deaaoua et voua recevrez immécllaiement 
notre• PLAN D'ORIENTATION • ai.Dai que notre• PUZZLE DE LA PREVOYANCE• 

41'.lJ 

BON 
à en-royer à 

Veul. ~ez m'envoyer qra1uitement et sans enq:xqe:.'lent : 
le • puzzle de la prévoyance • ainsi que le plan de vie 
annoncé. 

Nom .. .......................................... . 
Profession ...................................... . 
Adresse ......................................... . 
Looalité ......................................... . 

LA ROY ALE BELGE 
Servi~ d' rtentallon 

7(, RUE ROY ALE. 7(. BRUXEL:J:S 
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menta men4Uell - alors pourtant que ceux-<:! doivent régle
mentairement leur être versés par anticipation le premier 
de cllaQu• mota. comme à toua IN fonctlonna!ru et em
ploy._ da l'Etat. 

Pourquoi ce nt&rd f Il 1 a, p&ralt-11. au Département 
<I• la JU&'Jce. un employé, que le acrupule professionnel 
6toutf1 et qui cr&Ult.. en payant à la clai.t fixée, d'attrtbuer 
d• •PPOlnlen'.lellta à ceux d'entre noua qui sert.lent déc6-
d6e dAllS la nwt du S~l au l• 1 Je vous Jure que ce 
ll'e..t pas une blai:ue. 

A DOier que l'on nous a oblli~ de nous faire ouvrir un 

-•«>-•- .... 6'J6 tM<ol ... œl ..,,. mM 
cm .,.._ ,_ dlumoclllDl!I 4'# .............. ~ .._.....,..,,..,..,.,,,., _,._..,,,,_ 
an 1u .. ,.. • ,.,,,. -·-4fllllll -- _.._ ..... __ 
....... -__ _,....., .. 
eUlcace. ea pdftclpH 

CIN'Glfft .. '° "'°"" '°"' 
.ucuo - ......._ .,.,.,,,. .. a. #OCI!~ MD.,.. ........................ '°°'~ -----... --........ ..,. .. 1,1. _ ....... ............. ---· ... WAHetf• ,., 

.. __ 

oomple chèque postal pour tactlller lea opérations de i 
ment. Or, en cas de décca, ce compte atralt bloqu6 • 
aeralt bien facile de récuptrer lea 1ammea payées Jnd(im 

En tout cas, si un ntarct de 17 ou 18 Joun la1lse 1 
réaction les rtche.s et lea eroe appotnus, Il n·en at 
de même pour ceux d'entro nous qui,, par en tempa de 
~re. dolv.nt acquitter, à date fixe. leur loyer. payer 1 
fournllseurs, a~ec dea appolntementa pins qi.e moda• 

Comptant, etc. Le RCIL 

M. Jennissen est un homme heure 
D le c!Jt. Nout le croyona. 

Mon cher POUTqllOI PIU 1, 
~· llornmes publics ont de commun avec les !Ules d 

même categorte qu'il appartient à tout le monde de 
payer leur téte... et le reste. 

Je ne voi.s done aucun lllcon'·~nt t. c:e que, en 
lléaeoll. vous c balt~ • le mlll!S1rable que j'ai l'hom 
d"6tre et je SU!s tOUt prêt à rtre &\'ee vous de ce que , 
appdn mon c dépit •. L.a \1e est belle 1 

Maa ce qui n'est pas de Jeu, ce qui n'est pas 
manière élégante de c Pourquoi Pu ? >, c'est de m'Unl>' 
Je ne sala quelles sa vantes évolutions, déterminées pa: 
ne aala quel arrivisme. Fl11urez.voua que je sula res~ n 
à toutes les Idées de mon Jeune tempe, que Je les een • 
tlcllennement par ma préunce à toutes lea trlbunea qui 
sont -1bles et que J'aJ la Joie d'allleurs de lea ...U 
plua en plus ae N!a:.taer. 

Pleurez-vous que Je aU!s tris content d'être dépu 
que, modeste dans mes aoo1a. le plaulr de u11er 
plus de qUlnr.e ans à la Chambre me suint .. 

:Ftcurez-vous que Je n'ai nulle !nLentlon de donner 
i&ill l qutoonque, pour obtenir n'importe quel avant 

- Mala alors, monsieur, vous reiterez toute votre 
mlnlltrable ? 

- Pourquoi Pas 
Sr.ns ra.ncune. JtnnllH 

Le Musée commercial est à la p 
Et la pqe • l dKhlrie. 

Mon cher POMrqMOI P4'1 
>.yant œ.&oin. pour en:amtr une cumpagne de pub 

dana ce pays, des adr- de certains commerçan 
la Hollande, le me suis rendu au Musce commercial, 
des AUll\IStlns, pour 1.. relever. J'y al trouvé un 1 
d'r.dre...es de Hollande, de 1934, dont les premières 
sont déchirées, et dont la documentation, vu .son aae. • 
ttre fatalement bien pértmée. 

Voilà comment nos comme:ç:inta 1ant aidés par lea 
Dlll.êreL 

On c Bottin • de l'ann~ coOte peu~tn ™> t 
ln!U- des mllllen de penounea; et., &1 \'OUS d 
l'emplo)'t 1'U n'r. rien de mieux t. -... o!!rlr, Il 1tv 
bru au cl.el. Nous 80IDID• dans la capitale. .l. 

A plein verre, mea bons 
Sulle t. UJl o COD tre-bodt •• 

Mon cher Pourquoi PIU 1. 
Voulez.TOUi me permeUre. en ma qual1û de 

de la Chtmbre Syncllcale dea Importateu.n de BlèlW 
i.:&lMI en Be;a:!q~ d'ajouter qU<:quea mo:.s au c 
Boel<• de voue dernier numéro, relativement aux 
êtnn11~re1 con.<0mmée1 chez nous? Ces bleres doivent 
de même avoir quelqu... qualltl-a. pulSQue lea 
belies ne se 1ant Jam&ls fait faute d'incorporer t. 
tabrtcatlon le.; noms de Plllen, Dortmund, Munich. 8 
Scolch, Pa!e-~. ete ... 

Qua œa b1ère.s be1ie. IOlent excellenUa ou 
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Les nerveux meurent 
prématurément 1 

Aves-vous dé1i, mime Imperceptiblement, ressenti en vous , l' un d" 
indices caractéristiques du commencement de la dépression nerve use, 

comme pu exemple : 

trnra~trt ,.bfk w11 .oatu .c-r.-c..nanr a-. air-sCl'fu 
t'lpjfl••• ,.rpU•flOlll ftollrd&Unln:f . sc-r-tl• •· ••VOtU.f 
ruo••fl es~,. upo;irdtunuar d.c ~'-'"' J111C-• 
tl'f•. r•tc-•r, coarr•r1t11 '"*•U•C:H• u.e-.u a.1u. Druti. 
oa odnu dhtr lrruat'-blc pou \.Oa'!qoea.. tat>•c. ~- ufl 
uemblirmnn .. du peartettt troublr• .uuta .. rfüa UDIWD 
caprle ... •mntttt momf'Dt&Dte dlff,culW d't,ocauoo "'nu. 
mtnc. dt ta.Un• tnaurmouia.1e, l.)OU u dtc,,oi.a a.notaai,aa 
Cbacun dt ces a7mpthmea lt.oH o., a.Lm.:J...Lact. nt n.nd1u 
QUI VOTRI: 8Yl:tU:MI NERVJ:UX EST SER1108EMEl'f1 

ATTAQC't. rr 01.M..\HO& A !'Iltl P'ORTtPJ& 
tu taluu pu tDUDlm., nt ttatt Vo1.11 rUqut1 dff uouD~e. 
Mrt•ua tir:1 Qu• dlraltondtmtnt et puW de coui.rOlt dt 
TOl.1 ... mfl!lf unt dttaUl•nU DbfrtQOt nold.. ., h CDOrl 
:1;.lltll' IL?D' tnh\\•blH 

~;C~~::1~û:1~~~t~S1:~:,~~ ;ii:D~~~.:~~~;::!: 
DaW' \toQYtt lu n1MJ d• "' omot6.m.N r•nr1&.ot 4• 

a: IJcA• .. oe: m.? ~ a-. paa...o..on da1u ae1u PI09 MJ •r• 
Q:Jt t ll"t p:.1:...k ftn .• caiae de eu U.d.l<:u 4• la 41!•U. 
at1et dt "'°" n.urt. 1t "'*" coa.u1 ..a tttl ata.«'<t•<t"t '• 
ü'Pu'Qoi:. ~cti-tist~~· 0~"':~0~1~:!1. 
Ql.11 t'OCl.t •lal'Prt'ndT• •CTHb;f'ftlHU Pt\IWtU ••P.t'Wj dtJ• 
dt;;•OM l)ft. .>COUP d arttDt ;>ou.t d.Httrtata rfftlfdU CIUt o• 
•ol.LI ocit d,,,ao• q\J·ci.nt •mt:1crauori ~LJ.a1tr• Jt •OUJ 
doruH let u ma.tnun•nt. ma raranue abtolu• qu• Jt cvn. 

::::,;,' '~Îia~bu~':!.~~'::•':Ott,1: ,';:r~b"'!• "~~~~~l;blt OOtl• 
Oeu.t mtthodt am•jun lmmtdlat-tmtDt ""tr• ambiaact •1 
t'O\U rtdoaatn la !Olt dt Ytvrt Hotrrte •t ta force dt 
trnaU : bltO df't ma lade. annt appr11 ma mttbl)df' tn'ont 
krll 4u·1i. oot ntrouYt ta y;•a.:ttt d• lf'l.lJ prf'm!ht tH· 
ou•• Otcl ffl d'all!turs :>r,.. :vf par le• attntaUoo.a dt 
oombreua mfdte.tn• Vou• a• • .,,., QO'' m·ad.t.uu v»t car~ 
Of'l'l.ala J,. •OO IDYOlt 

11ratultement et tranco. un livre 1nstruct1t 
i,.,.twa a •ovrd'hut tn.OOTr 011 oar4n cctt' cidre.ut ortcku.se. 

-~ C 1 M BORN ;.~!f f &~ ~~tt~ 10 ~~t~;he> ( Abt 1 5 8 ) 
AFFR.,IOlllSSE•ENT POUR CARTE POITALE 1.00 . POUR LETT Rt. 1 lo FR ... 

là alfalrc d'apprk,auon PoW' le COil>Omm&teur. Ma.la 
li pas curloux quo le •Scotch • belge. hvtt dilect.e
du producteur au coruommat~ur, sans aucun lnt,er .. 
Ire, aolt au m~me prix que le \•éntable Scotch Importé 

bour11 et ayam 1ub1 1.200 kilomètres de transport, la 
e de.'I tntetméd~11res et lu frais de l'tmportatlon ? 

y a des frais d'lmportntlon : Je droit d'entne aur 
ru étrangèroa ost trtnte /ou plus t!levé qu'en 1914, 
êsente au mOlns cent-cl11quantt 050) pour œnt du 

e te\'1ent dt·~ blèr<a bclges au!*rteures e1 deux-cent 
te t2f0> pour cent du droit d'entrée •ur lea vina .. 
dit m pasunt : si la Franœ oontnrl.o l'entrte des 
bclièS. 1 Anilc:n?"e. <lie. les blo.se en:rer moyenn&!lt 

rott almplement tpJ au droit d'aœ1.>e supporte par 
!Cm! nationales. 
mot 111r la densité des bltres allemandes. Le public 
1énéra!=ent que la dt lté est tout dans la b1ére 

25 kg. de mali !ont m u que 15 kg. d·orre et de 
cult1vfa par le bt_,,ur lut-méme. Les trts nom

i.ouri.tea be!i;ta q\11 ont été à Munich, vous Cllront 
'Ua pe-nt d .. btéres l~érea que l'on boit là-bu fil 
·un litre 
vérité, les meilleures blén!~ étrangères. même celles 
viennent de pays ou la vie eat lntlnlment plus chére 
Belstque. ooOtent, à l'orlgine, "'laUvement mol.na 
blèrta belges de quahté; c• sont t.outea les mes11tt1 

nlStes et prohtbltlonn1'tes prtse• pa.r la Bell\que 
nden~ ici Ica bons produits élnn&e"' presque tnabor-

t-U aJout.er que. tout comme les brasseurs bel&es. les 
:eurt K ve:w:teu:a de b~•es ~tranire= font "''~ 
11n&uU bcJre. Un becto!i:re de ble•e lmporttt p&ye 
dro!ta d'entrte rruon quatre fol.S autant qu"Un 

litre de b!Ue du p&fl pa7e de droit• d'ace,.. To'Jtes 
xes aont c ad ''alorem • el 1e caloulent èp.lement snr 

ta. 
uU!lsona. commt lts brassecrs ~- de& cam1QN. 

maln-d'œune belle. de la Hrrtr!o bel11e. de• IDlprlDles 
des ca1>5ulc. betres. Co quç nous n'u!.Ul.Sans Pll6 au 

mfm• Ittre Que tes brasseries belica. ce sont des machines, 
dee mauere• P"'m1eres et des techniciens étra1llt'rs qui 
Interviennent pour une bonne part. <!Ans le produit b<!l11e 
d'appellation etran&ère. Et nou.s favorl.SOna, p .. r nos Impor
tations, l'exportation de produits belllcs qu'on n'e•t pas t.ou
Joun dlopo.st à nous payer en or. 

Pour oonclure, et mettre tout le monde d'accord, ranaeons 
lea blérea etn.naeres des arandes marques mond1a\ea plll'ml 
les bières • curitu•es et rare• •· Et aouhnttons, pour le bien 
de tous. que Je pon•otr d'achat du public augmente, de 
manlfre qu'à nouvnu beauooup de gens, qui préfèrent payer 
le prlJC pour un bon verre. puL>sent b01re ce qu'ils dtsaent • 
en ~ eouctant fort peu de ce que leur \-erre contient de taxes 
et ~ l'lnllme proporJon Q"< repr6sente e: repr&o:i~ra 
tou)oun l'importation PO!' npport à la production ""'-"• -
cell.-ct "'Prtkntant 98.S pc. de la COllSOIDnliltlon en 
Belrique. 

Edogard L•b<•tle. 

Droit de r eponse 
lnstrons-tt. Il nt faut Jam.ais rattr unt: occ.,.,ton dt sourire. 

Mon cher rourquoî Pas l, 
En vertu de mon droit de répome, Je vous pm• d'insérer 

I& présente lettre. Votre hebdomadaire a public dazu aon 
num,ro du 19 courant. le texte s..i1\·ant : 

c Ou Bi.ll•t•~ du Tounog Cli.b de Brlgtqut, 15 octob,...: 
<IU'ucte de 0 P<tuJean. l!ltltule c P'.inonun .. de t:L beta11lo 
ck la Meuse »> : 
t. LN n.m l\t• ..... td&ta e.n bleu hortrou montnit • 1·1.su.Jt 

MÉNAGÈRES ! ! 
fl'01,,1 C1.!".S ': 1-'1 vr• "'' 11U r "' 

BONNETERIE MAX 
22, RUE DE FI.ANDRE SRI .... s Il 

MAX Acc:•~tt LIU c111•Nl"Ts o• T•.-••r• ._u.10• "" 27 F• 
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Mesdames , 
Messieurs, 

Pour vos POSTICHES 
adresaez-voia t. la 

MAISON GILLET 
99. Boulevt.rd Emile Jacqmaln. BRUXELLES 

TERRAINS 
N'ACHETEZ PAS 
avant d'avoir consulté 

SOCIETE Dl:NTREPRISES ET D'EXPLOITATIONS 
MOBILIERES ET IMMOBILIERES 

ENTREXIM 
21, rue du Congrès, 21 
CAPITAL: • O MILLION S 

qUi dispose d'Wl MAOSIFIQUE LOTISSEMENT de 

Beaux Terrains de grand avenir 
à GRANDE-ESPINETTE 
SITUATION SALUBRE - FACE AU GOLF 

CAL:\I E - GRA::-JD Affi 
Voles d•acc:ft rapide., et continues. 
Bau. Ou. Electrlclt~. T~l~phone. 

Lu •troiœ• t«hntquu de la IOcitU sont à oo!re 
dilpontion pour llOIU conitrulrt de CHARMANTS ET 
CONFORTABLES COTTAGES d partir de 95,000 /r. 

Hypothèques ou Assurances-Vie 
s ont à e n visager. - Tél.: 17 .85.24 

SA/NT.NICOLAS ! 1\0ËL I 
(;a cadeau •t d••utant pluJ apprttte 
qa•u at jaditicu"cmtn1 tboui. l'n paquet de 

Spéculaus ROSCAM 
EST UN PAQUET DE SANTÉ, 

APPRÉCIÉ 
DES PETITS ET DES GRANDS 

Un arome appétissant. - Un goût exquis. 

UNE NUTRITION SANS ÉGALE 
Le Specul.lm R 0 S C A M 1'obtfont à : 

BRUXE:-.~~~ NICOLA! - T&L. 17 •a 7a 1 
WATERMA EL : 

3 , llU& L. VA H OC"YCLD& - TtL.. 4e 04 ... 
ANVl!RS : 

a. D•AAK.ST• AAT - TllL. e 1s .e4 
GAND l Maiaon-mè,. ) : 

aaa, R:U C DIE LOU lltDU - Till.. t4a • .aa 

rr A L.OUYAIN - ALOaT - D"AINll:·LIE·CONTlt 

C1&Da un k'.rraln boult-\·enf pu dH Obla.. • traun 18 c 
TI' .. ae leun r.a.maracsu et cua dea A.Uema.ud.I Qul k.D 
d.1 d.U• l.âf'I 1- tort. 

c L·aut.eur 11(1Tlllle que c lbéroi$1ne de cea c.adnres 
duit une Impression hallucmante 1. 

Le t.ext.e puru da~ la Revue du Tourlna Club œt le 
vant : 

• Les valllant4 soldat4 en bleu horizon montent à l 'a&: 
dans un i.:rratn boule\'ersé par les obus. à travers les Cl 
\'?es de leuT1 camoradc'S et ceux des aUemandJ qui ~ 
de dHtndre le tort. Cet:e t<>ile prodàll une lmpn'Sllon 
luc:nant.e Ctux q·11 n'ont P"$ vku us Journées Infern 
ao d•mandent comment li <.>t pooslblc q1:e des homma 
soient haua.>ff JUSQu'à cet Mrolmle. • 

Ln ru!Uemeta d•111t vocre p:on a ellQd:f une ph 
dont Il est l'aut•ur pr0'$ent à surabOndance le IX>n c 
de ce partlcuaer à prendre le pseudonyme de c Pkm 1 
a surpris rot:e bonne loi. 

O. Ptt1tjt4 

Pour «l'honneur de la corporatio1 
D·uns tr'• ronvue, tr<n> longue ltltrt rtlatl~• d la p 

reaque corporation de.r montreur1 tU Wtt11 now1 t.rtraJ 
ct1 qutlquu J)Oll"9tt, aon moon• pr!l<>rUQMU : 

Mon cher Pourquoi P411, 
Très lnttresaant votre • Bock• de rauttt 2malne 

un tl~phanl 
Permeltez·mOI néanmom.s de roua !aire remarquer q 

Youa lalt.t• une rrande erreur en knvant que les t 
moa du clrque, de no.a dttlérrntes. réunla par le lu. 
d·apUtudes, tulushtment physiques, n·ont aucune < 
munauté d'lme n1 d'espnL Tout au cont"'"" les C•lll 
Cll"QU• rorment une rrande lamill•. et, au cirque. ml 
un lormJd •ble melAnge de races et de ublr&, tous • • 
de la ro\lte 1 tonnent une grande !am1!!e ou. au contJ 
de• notre&. ne &•!Vit ru polmque ni quereu .. de cl<><:her 

o·autr• PIU't. rauteur de l'article lait dltt à Jacko;. 
phant : «plus l ·entttpreneur des spectacles re1lt des ( 
bitions d'un étiage Inférieur. plus U sent vlv•ment oon 
rlorltè, li a beau garner du pèze et encore du i*"'• 
ttn4 compte que IA consideration ne vient pa.s •. Errr 
dans la vl• du cirque, la seule constderatlon qyl con 
c•eat la coD.iderallon du populaire. et. li raut que • 
cotuld~ratton &Olt r«llement errecttve pour réussir • 
un métier comperu.nt tant d'aléas et de malchanceS. Q! 
à la cons1dl'ratl00 de 1 l'elite Intellectuelle 1 11 \'O\a a 
comme nous nous ~n f .• ou que DOU.i nom en contr 
nous ptt!éroru mille fo!s un public rompr+h•nsl! qui 
ooua s'amuse et ae dlVntlt et •n a pour aon argent à 
èht.e de 1 choix» ou de 1 coupeurs de !il en quatse 1 
nant da atra c ronstl~• • pour c •'évlt.er de rire• ., 
c taire comtne le. autres 1. Nous sommes dea t amw.eur 
public• ttt pt.r les temps QUI courent le publJc a sur 
besoin d'etre am~> et non pas des c amUStura publ 
comme une rros.se partie des hommes p0Ut1ques ou 
chefs de 1 l'orchestre public 1 de tous les pa~'l'. tous llln 
lalseurt et dtbl\euns de dlscours .. et qui !ont pleuttr 
public pré!êre non pu des discours. ma.la nos .,, bon lm 
... et rire.. Lea gens de ménagerie et de cirque aont 1 
etre des brutes .. le principal, Us oe le aont pa.s avec 1 
animaux N<>114 ..... yons d'en doruier pour IOll ar1e1 
notre public, ce que n'arrivent à raire n1 ""' banqu1< 
vos conulls d·admlnl.stration, nl vos Mmlstr<a d<S 
- Excusn mon style. mon cher PO!.lrqMOI Pru ~, l• 
Jamal& eu mon Ct'rtlttcat d•étude, ce que J'ai appris, J 
•Pl>N par mol·m~~... pour •1.ne ~ mbne bltn 1 
point n•est bt-9oln d·a•·o.r des d1p!Omé3 ou de>enlr 
lnt.ellectueL mals 1out umplement a:mcr la \'le, kre 
va!:leur et avoir du courage et de la >olon\6 et ces 
quall\t.a. \e& kolea, 908 ln.slltuta ne les doruitnt PM.! 

R. H., prOJJn'llllre du parc zoologique .U Be< 
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Des livres pour nos soldats 
'1··rcf ! 

Mon cher Pourqu&i Pa.a 1, 
lJVtta con\!nuent a nou. parvenir, les !ivres. et les 

UIU. et les IUuatrb. NOWI en llVOn> pour le moment 
bon mttre eu~ • d1&tr1buer ... ce que nous allon> faire 

ment. 
'" l'tnvot de H. v , O., Bruxeu.., - Jourtlllux et 

:re... D'un r.nonyme, "" Verhoeven. 29, à Bruxellff. 
noua a falt peu-venir un •• berceau <parfa!temen'.J 

pli cle u~ frança!s et anirlats. de livres cl&Mlqu.s. 
l'éT'Ja, e:c. De M. P. De B.unkmuker, d'Ucc:e. quJ 

a •l>I">~ quatre YO.'Ulnea, c Français et AJ:emanda t 
D'A: de Lonla7 fhls".oitt de la s-~rre de 1870>. De 

en. de DOmb!'ellX anonymes, d'autres :ivres et d'auttts 
tlQm dlTe-., :!.lerCI a tous 1 

' ' ' u .,.,..,. le. kollus. 

Mon cher roW"qi:ol Pru7 
e lia dana votre dernier naméro la !ettre d'un collèrue 
Hamaui qui demande des ülu.\tn!s pour ses potaches. 
~Je, à mon tour, taire appel a la iénérO<>Jté blen con· 

de voa lecteurs ? 
okl ce qui kralt particulièrement utile à mes éJeves : 
m de 1~rephle • r~!of\11 naturelles. climat, popula· 
, faune, flore de~ pay11; livres d'bl$tolre <surtout ll!a

dll l~ clv1ll.atlon• ; réc1t1 de voyages <ex]>klluons aux 
•"Oya;cs dts rranci. explorateurs. etc.l; livres de 

nces 1mœurs des ~tes, les abelllea. 1.., polsaons. et.c.J. 
lent tout parllCUU~rtment bienvenus quelques DU· 
de n:neyclo~le par nmare <llbrairle Hachettel. 

musi.rés d• toutes 80~ !ta !~ures récttath·es, tn 
é, tout ce qu1 peut lnLéres.~ rentant en l'lnslru!· 

t sera ~"' nec J01e et re<0nna1Mance. 
\ "Om rt'mercle â l't1"'anct, mon chn c Pourquoi Pas • t 
que iow ceux de \'OS ltcteurs qui r~l)Ondront à mon 

• F. du Nam1tro11. 

ui aurait que lques vieux films ? 
Pour lhi t nfa.nt.a d 'un coroo, 

a u pan dt Cha.rlt rol. 

Mon cher Pourq...,. Pa11, 
y aura un an. a la Sa1n1.-S1colas, que j'ai olfert aux 

cle deux famll!es dt.hl!ntûs un bon vieux c Pathé
Y • ayanl am\11<! toute une ié"'rat!on de reJet.ons de la 
Ille. 

appBnll fait, comme \'OUS le concevez. la Jo;e des 
ts 1pectateun d'un c coron • du pays de Cbarlerot 

t •• un des metteura •n aùnt m'a f&lt pan d• 
d~aoca ; dtl>Ula un an, U est sunr.aturl! du c Ca;>!· 

Blood t, dè c Pllllx le Chat • et de quelques autres 
que je lui avala ~ n paraissait si beurrux de 
er un nou\'C3U Prtli1"&11\me... annuel q~e j'ai pe~ 
blenvelll&nce d~ mes aympathtques contrère.s en 

P. ? » 
aurait-li pas parmi tux des personnes disJ>Ot;ées à 

r des anciens fllms • Pathé-Baby t, même en mauvais 
•Je trouverai bltn quelques heun.s pour les c rablbo
•> ou clonncr dts e<>ndltlon• éventuelles de vente, en 

.fiant les tllrea. l'état de la pelllcuJe, le métrage et 
~mbre d• bob:nes ? 

\ 'DIU lllur&Ll (n!, •tC, A. L. F. 

le cafa rdeux légionnaire 

~~~~~~~~~~~~~~...:.......~~-

~ 
=~-- = 

UNE SEULE 
QUALITÉ: 

LA 
MEILLEURE 

E..'J Vf.'ffE : A Bruxellu • b , rue Blonche - A 
Anvera : Sl, rue des Tanneun. - A Li•1• : 30, rue 
Vanave d'lle. - A Courtrai ~ )S . Grand'Pleco. cl chez 
let principaux orlèvre•-b jout ~rs·hoclo;:c:r. du paye et de 
l'étraosrer. 

-
f ' ~··· 

votre poids augmente 
fttlJ:~~r'ê;:MKEl~Ovso~Ât~:f •11ifiH11I • 

Adieu l IH pb0t•• ~11t "'0"'' tftltlld;tl 
tl q111 """ ' (O•IO!tl'll IOl'lt plO•l t COM"'t 
• ft t\t ••tilt , <Onunt 10 lo1l!t t • I b•t" 
r r•••·. 

~.~ :"~",~:!:a(~të·o~~·J;:~sG~~v~· 
OUJ VOUS Ml•ACI 
LA P(RU Df VOU! sunr. ~ ..... ..,. 
t,.,._.~~S1 bsùl,R,~ül" • ._ ...... ". 441 "' 

::.::::::::::c~:::~!!~t:~!!;;:~ 
,_, .. wto r., ~.,.ffl-••• •tlili ,.. •• 
;:~: ~·r. 4:...-:::.~t tMs 4tL'llt t 'f'tf,.. 

l·ew"'4 ... . .,,,,.. .. , ''"'''14••• • 1ie 
~.,.,, • ••• , , ..... ,, .. .,., , ••• , .. 1 •••• 
Oltsîl!oofASE •• ,,, ... 2 , .. M .. lH( ..... . 
..... •• ,.,......), •••• ,, ••• 1 .. ,, ... , .. 
clt foii o l'l t 1 tl lt1o1r , •• ,"',. f'tct••·'• ,..,. 
... •.• • , ll'ltl .,.,. ... 1 ....... ,.b, ...... . . 
clt l'•q111l lt•t. 

h tr0itt"ltl'I! OllSTIH.t.Sl ttt f•<•t. • 
~.,,.,. (qwtlqvH clro94H • prtft4tt ptr 
JOlilr) et tif tl'I • t Mt 6 2$ frl la lltUt 
(po1o1r U ow 1~ iowrt 4t ltOll•••At) 

CATAR RH E 
L ut.arrh~ prf'n 1 plu,.l,..un rormt-• d'!>ni. e1r:a1nu '1111"nt vn tr•\.. 

t«-m"nt pa, un 1'1 al: it•. Ü! pr~f.dt •Ulnnt apporM, tt•1<'a.dao~ 
prCIQUt '4UJ•>VU bll'n ~!tt tt MJU:arir-ccnt 

hUtJ f çndrt .&Dt cutL('fff ~ \':Cks V•P!'-KUb d&D• Wl pot d"HU. 
DOutuant. tD•eloppe-c--:e • d·1;;.ne suut'Ue •n fonne d tDkmnolr t t. 
rt1p1J'to'&.cn ln n~un J>"D<1ant. plus rW'a DLn11"tl ~' tt, lntrod\Jltt-1 
·~~r·~~·=•,1!t r~:.1:tcutr~lf:~~1 ~~'::::za~~tr'::C~ ,1:'::,J!~ 
&".0 d~ \.'lei.a aoa1H i:.t -titt , 
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•• , • . et c' est pourquoi je me sers 
choque matin de Io lo tion Silvikrine. 

Elle mointie<1t Io sont6 du cuir chevelu, 6vite 
i.. pellicules el pr6vienl Io chute des cheveuJC. 

la seule lotion capillaire 
à bote de Sllvlkrlne Pure, 
aliment naturel d" cheveux 

le flocon fr1. 15.
dan&i.sbotwies moiaoru de Io bronche 

Silvi)crine 
~&ou.ill~ 

On noua écrit encore 
- On .Ut qu'en 1900, l I& 1ulte de la révolte des Boxen, 

et de l'assassinat de l'ambauadeur d'Allemagne, M. de 
Walderzée. 1.. pul&sancea el&Z'l~nn.. t.vlL!ent oreanl.sé 
une actJon punlUve. Not.te erand roi Léopold ll voulut en •tn et l cet elret oo ava.!t oonatltue une l~lOn belee 
recrulff parmi 1 .. mtllt&Jtts et anciens militaires pour aller 
dUendre en Cblne le& IDttrft• beJau. La leetOD etant en 
tormatloD au camp de Be\'erloo. un ordre bref v!Dt tout 
dl.lloquer et OD IODll& l& berloque. C'•talt cil cher Gull· 
lawne ll qui &valt déftndu • l& Bdalque. neutre. de s·oc
cuper de cette &lr&1re. D ae cbaree&lt, luJ. de dUendre les 
ID!érêt$ bel1es Je me dem&Dde 1'U aeralt possible aux 
and6na de la léikm manqutt de Il<' retroul"er et de former 
une usoctatlon ? Vouln-voua l&Dcer l'ldte ? - Char~ D. V 

- Voua ttes abOnn' Ml cbtmln de fer <:i> classe>. n D'Y 

a plus de place; '"US "°"" ttnez surcla platdonne. 1 
uon IDcommodt RoU!is, tangage, mal de mC', ttc. ·~ 
ooulllez lt marche-pied de la voiture. Oramcl Arr1\lt 

prde, expllcauona vh·es et anunte.s: cotlt' q~inze rr 
d o.mende pour d"KJ'&d&Uons du mat~rl•I tc'e&t le ro 
ment>. Au termlnua, un seau d'eau et un coup dt br 
et voua le ma~rlel complèttment re ... Jrad~ Lect• 
prenez le plua lll'&Dd SOID du matériel - te 11ftll abo 

- Une panne <encore unell ayant empllché l't.udlUo 
l'l.NA f~. l<l<"& du reporl.aie de la ~rèmonle dt 
ch..i.er. j'ai ocntlnu6 l'éooute sur l'onde fl&man..)e •l"""' 
rac) Jll.IW! t. tempa pour apprendre que •de 1<>ldaun 
leerden op een lmpec:cabel maruer, d&t ZIJ •lueard<111 
orac. • oe boorl&amodl. les t.udittura rrancop-"' 
IUlvre l'expoee avec fruu. Ils m remercl<nl le 
thloia et eaumtnt we ce n'est vreunent pas la pdn 
faire tant de n.!fut • propos de 1a question Unaullt 
pulaque noe deux l.anlUes na110nales 1'1D1erpfmucn 
façon SI pt.l'ft.Jte. - M . K. 

- Je •Janal• â vottt attention l'article peru dans I' 
dépend.._ bel1e • de lundi a propos du budiet e 
ordlnalre poUr 1938. J'ill lu les quatre premiera allnH 
puis Je me &ul.!I demanclé SI Je dtvenall marteau, 
V"1$-meme : C OépellSC$ : 2 mJlliarcls et demi d~ fn 
rtccttts; 22 m.llllons; ex~ent : 2 mJlllnl"ds 478 mllllo 
Et plus loln ": • Les 3 milliards et demi de dépenaea 
prenntnl 1.200.000 francs de dépeN<'s extraordln:il 
1.300.000 rranca de dépenses e.~u-aordlnalres... • Sol 
total 2 mlllloru ~.ooo francs. Où e.t le dineo ? . - A 

- La laneue fran~•l.se est. la plua répandue d&i 
monde avec l'anelats pour l'exportation · Nttrianda 
Allemandl QUI trallqutnt tt voyacent, apprtnnent le 
çatl et 1·ana1a1s. Ln Belges QU! ne connalaknt Phll 11 
namand ne peul'ent auère soeur du paya. - P. 

? ' ' 
Un peUt i)aquet de umbres MUS esl parvenu du 

l'A.frll/U& t.pr<s t.VOU' V<JCUé sur le Nil. comme Mo'!H 
Noua n·avoru pas flDl d'éprouver UM oorte d'êt.onne 

Joyeux en rect\&Dt de ces mis.Yves cha.rm~ntes venu
si Ioln. Elles nous rappellent que, sous toutea les lau1 
nous avons d• bons amis qui s'intéressent â la vie d. 
œuvres. Bl:nle aolt donc cetle chère Na An1allklyana, 
la lettre t. cOt.oyé les pyramides, et que le ciel ..CrtCIU 
:;c.lt clément. Elle nous demande d'étre ml>e en rel 
avN: notre oorrt1pondant d'As>ompUon . Que vollà u 
meux trtanel< : Klbali-lturt, rue du Houblon. Puaau 
retour! 

un autre pet.lt pt.quet tn\'oyt pa.r F. v. B va r111r 
heureux. de mtme Que la bell• enveloppe dt B G 1 

On crand merci • ces a.imables correspondt.nta 
De nouvellea dtmandes nous '°"~ parv•nues. ce qui 

1.t tnc0re le nomb"' de nos umbrol(ll!sl6. QuelQIU 
dt ceux-d s'tmpaUontent "t trouvent QUt leur IA>\lr es 
• venir. Nous leur rependons que nous envoyuns d 
Jnur une envtloppe oonttnant de C<'nt à rent cu:q 
t.lmb,.._ Se fll\ll'e-t-on lt total que cela rtpr~nte au 
de <lollU' mols ? Prenons une moyenne tt .u..ona 381 
125; ctla rait el nous comptons bien, nm timbra 
tl1bub en une seule NUlée et nous pouvons bard 
arrondir Jusqu'll. 50 000, st nous comptons lee envob 
claux à cert:t.ln$ malades. 

Le chltrre ut coqutt; à son lmport&Dce. chen t.mll 
lltrez la em~rosltt et la bODDe gn\ce des lecteun de 
QU<>! Ptll 1. 

? ' ? 

- Lectrice llaldGe du • P. P.? • et constatant i. 
bien que vous Ct.lte&. pul!-Je \'OUS s!Ctaler un eu bien t 
M s .• ee1. ana tra\'&il dePl"S de lor>Cl' moll et. pour 
b!~ sa temm.e eat allttt sans pOUVOll', faut.e de r 
etre ooienff. M. s ... ~ !ntelliient. d'une tcluratlon 
•t parlt l'ancl&:S, le fram;ats. l'allemana. ie naman 
Mals Il a 57 ana. prtnetP&I obstacle l 10D tt•llll 
dana bien dea admlnlsuatlons Ne p0urrtez·\'tlU1 hu tr 
parmi vœ lecteurs. une place de aecntalre, oom 
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me do conllanco? n est recommanduble a tous les 
ta de vuo. Il est un;cnt qu'il trouvo. tout commence 

u.cr, on pourralt alors aotgner &a puuv1r Jcm.me QUl 
lt vt~ a ur pied. le réconfort moral t..dllJlL 

One pauvre mtre de famllle dont le man ttait arav,.... 
t wben:Weux et t.U aort de lt.qu.Ue de nombreux lec

se auat Jntérrl!leS iénéttuselnent., 'o.cl blontlll. deux 
noua clonile de kmpo en t~ de - nouvelles 
w ... ooua rapj>Clle la Salnt.-Nlcola4 route procbe et 

·.ne n·a rien t. donner Mllt peUt.ea. c IUl1De. dl>: azia 
un ooml"U pour allu t. l'foolo. UM ~· de pan-

11• et cloa se.nu pour allez t. la meo:.e et au oothkhm. 
6e, qui a Quatre &Da et demi, demt.ntle une p0upée et 
panl(JIJ.J/U pour avoir chaud - potlt.1 pieds. • 5alnt 

n euwnement &atlatalre d.,. oouhalu r.IWI saaeo 
lllOd-
c. D. 38 ans, pAUsaler-<lOnflleUJ'. ~re de UOI.! enfl.lltS. 

sans OOCOJpaUon depu:s pli:s d'Un an. sa femme sort de 
et devrait ttre aurallmelllée. Le "~"""" man

u faudrait tro~"·tr un zaine-s-111 pOUr l'homme. au 
vite, alnon ce aera la ~ t. demoi.rc p0ur toute la 

Le bon \1"1llard do 82 ans r,morc1e du tond du cœur 
ch&riudilea h.-ct~urs qw ont contribue t. ooutacer son 

aurt. tkm aathme le retimt preaque oontlnuellement 
chambre U. braves lnflrmlères de A&'l•tt.nce et Cha. 
aux mAlad.,. laolés vont de tempS en tempe le voir et 

tre un peu d'ordre dans son ménace: eu.,. nous Uen
t au ooun.nt. Elin lu! ont procun un peu de lecture 

attiroutr !'ennuJ de son Isolement et de son Inaction 

Le niveau de notre cak<Se b:llae d'une manière lnquJ~ 
te. Il~ !'a!llux constant de dOlll, noua ne tarderons 
t. ~r le food - et l'bl<er commence • peine. Grtce 
oonooun Wn<'vole à'imea chartt.blea, nota POurrons 
rmala nOUI créer d'autres re.soources en Urant parti 
v1eux papiers. collections de Journaux devenues trop 

brant..., étain, capsules, tlmb..,.. chiffons, ronds do 

n VRAIS 1us DE FRUITS FRAIS 1 

rtcommandt.t paur ootrt iaritt fk.6' l~ corps mtdical. 
SPEClALITE DE SALADES DE FRUITS FUIS 

11 , RUE DE LA REINE, 11 
BRUXELLES - MONNAIE 

Wtme G!rectlon qu·au Zoute. rue dea V"ll"es 

BIERES FINES - APERITIFS 
VINS - BUF FET FR 0 1 0 

rre.niu. Pour cea derlllers, ne pu nous lnvl!6 t. passer aprh 
Io brocanteur, eu les !nJ.s de tranaJ)Ort IOllt trop onéreux. 
No11.11 ft.llOQI l'enlèvement dans !Ollte l'ac11omérat1on bru· 
xello~ et accoepterons avec reconnal55ance lts colJs de pro
vmce adressés à c POurquot PM t ._ 47, rue du Houblon. 
Mtrcl d'avance. 

_ Nous S\'Ons reçu : J. o . Dour, merci pou.r les reNel· 
1nemeut.a, ~ Ir.; J. B V. G .. pour \elÙr en &Ide à M.me O. 
M., 50 fr.; F c.. Bastorne, en umb1<4. 5 fr.; de la part 
d'un lecteur qui demande l'examen mtntal prérnuuslériel, 
)0 tr.; o. H .. p0ur Mme G. M .. ~ rr.; Usines De&trée, POUT 
Ica pauv,..._ 2~ .!r; e.nonyrne, en vllle. un magnifique ber· 
CH.U dtbe>rdant de livres de lecture; Fre.nçolse, une écharpe 
de laine; M., p0ur une maman malheureuse, 20 rr.; G. o .. 
Manace. 6 fr.: L. V. E .. Berchem. S fr.; H .M. Nivelles, 
10 rr.: L. L.. Wt.ndre, pOUl' la malheureuse veuve, 10 fr; 
Ch. L.. 25 fr: R M.. Soiputs. 100 fr.; F. B . C>œldUlnkerlr. .. , 
un veaton. une blouse Lacollte, deux paire& bas. le t.oUt en 
excelknt ttat; L. F., 10 fr.; L. L.. H.r'Slal. S fr.; P. W. 
Ha-Il en timbres. fr. 630; ami du llelonnalre. s tr .. Ms.. 
rlanne. 6 fr : R. B .. p0ur le bon vtetllard de 82 ans, 20 fr ; 
E. R .. La Panne. 5 fr .; O. T .. Malines, 10 fr.; G. A.. K , 
Anvers. 6 rr.; anonyme. BrUXellea. un paquet d'objet.. pOUr 
layeUe .- Un oordlal rnerct à t.ous. -·-----···--· '.'.'. . . . . . . . .... ......_ ....... _..... ............... î 

TAPIS D'ORIENT TAPIS D'ORIENT 

Pour l'achat de vos tapis d'Orient 
adr~'SeZ·\OUS de confiance à la maison 
CA RA K EHIAN, où vous trouverez 
toujours un grand choix de tapis et à 
des prix défiant toute concurrence. 

MAISON CARAKEHIAN 
21 , Pl. Ste-Gudule 
BRUXELLES 

t • t • 
i 
i 
f • • • • 
~ 
• • 
t 

I • + • • • • • 

i ······· .......................................................... ..... 
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De P<lW'quol Pa1?, 19 novembre : 

Du Soor, 14 DO\'embre : 
La BanQue NaUonale ut~lle autor1.ah l ucom"tu 

tra.U.• dt c• vtort t 
Quand on oonau.u .. la lot du 6 mat 1&80 n itembJeo b 

q ue la BanQUI Nationale ne ~Ut tticampter Q\Oe' du •fi 
dont lâ ccnt.re-part11 rNlde dans Cle1 ol,li6ratlon• coaur 
çl&lto ... 

Le ~ mal 1580 l • VOU$ V0\1$ aouvcnez? 

1 ? ' Du Soir, IS novembre : 
- Allona, &llon&i mon amt, QUI •Oulle-z...•oua t&lre ? Venn 

au bar m. compter "°' chacrtn1, ooua prtndrons un bon 
"""' ellamt>te pour TOU. conaoler. 

Fra.ncll d t Crotaaet alla1t procha.tntment publler tout 
Uwe qu•u Prioa.ratt '" parce qull tut enterri d.ua ce C!J 
tttre de PM11 ou, Clepwa c1lx an.a. plu.a aucun trtl>&IM 
trouYa pta.c. ... Nllm6rotez-vous. iee cbaarW t 

' ' ' D9 P'*'Vl'OC P.u 1, !*oie 4048 : 

on .. perd en cooJecw.rea. 

' ' ' 
•.. oramm._ V&D Dlenro, llODt dtrnu de toi l L•&.oe d o 

.... Td* et De COnlnçk •tbtt tn eu.a 1 

De la Libre Bdgtque, 19 llO\"embre : 
Flottnne. - Le OOl'l9"U communal 1'& uaunr ta d11'b1 

uon dt"I romaanole dana tes urratn.. de la commun• ~ qu'il leur décoche un bon coup de pied l ~t 
le Crie Ylewt leci.eur. n doit 1 &\'<>Ir 1Mthore de patate. dot.na ceii. commu 

' ' ' 

* fr. 7 .SO la gro.n<Ù bott1. 
fr. 15 la eu" complitt. 
& • 2$ la curt familiale. 

7 t ? 

& BON FILOiÎf 
li 

Si •0111 aollffrtz cle constipation ln· 
temûttente Oil cluonlqH, clemanclu 
•olre gdrt.on l .., remàde 11&11lrel, 
non l dea drogues. Conliez·YOUI au 
p!&ntu miH• à votre dlsposltion pu 
l'in6plliabl• Bont6 de la Nature. Pnnas 
matia et s oir, penclant quelq11ea jo11n, 
sa• lalulon cl'IJHbHaa, m• lange bien 
doa6 de 14 plaillH cl\oisie• et récolléea 
au meilleur moment • t aux endroits lu 
plutfavorablH. Vou Hrez aatia!alt. 

• Etant d'un• natur1 tri• conatipét, no..
écrit, M • • J. L .• ru• Baigutrie, à B., 
f'ai u1a114 toult• <1p,ct1 d• rtmtdea sana 

arriver cl d• bona ré1ultaù. J 'ai 
lu aL'tC beaucoup d'i nlérit •'OITI 
brochu" lltrbtaan, u qui m'a 

Ane. Malaon Lo11la Suclen, S. 
déck/4 d'tn achtlc 1tn paquet. 

Jl, Dtpui• qu• i• .uil 14 lraittmtnl 
d1 et produit, i• me lt"4 bün, 
i• dor1 mitu.z tl l'appétit td 
rn.·t1u1. Je 1uit lteureu« d'auoir 
lrou•4 11 bon filon d i• •'Oiu 
trt rtmtrd• infirtinvnl. • 

Bruxelles. 

HERBESAN 
LJI. SANTt Pll.Jl LES PLANTES. Réf. 127,150 

? ' ' Du Stk, '22 novembre : 
DllJ>u11 plua de deux oenu ~ 1• r6ftment du Ro1a1 

Wel.lb Pu.allier-s J)OM6de un.le bouc » qul muche, lors dea d~ 
t1l4I., en tfte de la mualQue. devant le tambour major. 

O. vieux bouc rendra Jaloiaes ltll plus \'iellles carpes. 
Mala ce n'est pas t.out : 
On Mlt c:iue. dura.nt. la art.nde ruern, un 1er1ent-maJor a 

•~ 4"'n.d6 pour a•olr permll au boue de prendre certaines 
UtMrt4e peu c:ompatlblu &\"ee 1• devotra de ea cba.rae. 

V*"' bouc. va 1 
? ? ? 

LES LILAS L'ENDROIT OU L'ON S'AMUSE 
3. ru• de la R•lnett~ 3, Brux.Uea 

' ' ? 
Du socr, 20 """-

"I"r'M MrteUL Jce homme. se an&. l.Jll6n ., tor-
"1n6, in.. Mr.. V.Y .. d.. • pou.r Jaune !1.ll• 
(Ph7o. acrkbi. t. Lodua"1t l , ou homme d'artal
ne -.n.a 8UOOMMW'o DS.acdt. d "holln•ur. • ta. 
~ mœura l ••• 

? 1 1 

De la NatlOn Mlge, 8 novembre : 
Nombre-uae awaiance aux ln.stallattona du Standard p 

\ Olr la rencontre oppoaant. le telUJl local A celui du SC 
dt.rd O. L 

Mieux QU'Wl derby, no\1$ assure UD $portJl. 
? ? ? 

De la même, même date : 
.. Lee vlaH.~ adopt1mt la tactique du W • ., cantoanfti 

dan.a le ca.rup advene. mata ae heurta a une d~tttl.M' qw i 
tu.a de l"b•11tat.ton dt• avant.a locaux_ M.l.l.mort.- rna.nœuY 
aurtout par 1·au1 1auche. obtint alnl1 deus but.t. t.and.11 1 
llOD ad~tra.a.1,... 1uptrieur d.iuu le Jeu. hf.lltfn'D~ U'OP •U • 
ment propice de muquer .•• 

Voilà un plun•I qut est bien ~Uer. 

? ? ? 

De l'ln4'~iu:t, 18 novembre: 
M&rd.t m.attn o.n a d6cou\ert dans un t~. prtl ~ l'kh 

l Aude.na.rd•. I• cadaYre d'un bomm« Ql.i.. &\"alt. ceaM de •l 
Le cada\re, bèlu 1 ne respirait plus. 
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r&tofk !>Clgc, lO oovtmbre: 
C1, n ··~t 41 J'hoJuUOD curtw.. de • Gueule d•Amour •· 
beau •P'hl caéltur tt ben entant rençoat~ J.a eon c d~ 

• d'Oran1e Ce 10ua-<Jf" ~ qul rat..a:e lH cœurt dft 
• 1 temm• d• • "'• • Qut. dtaormal&, Yi Jouer d• 

.amour comme d'wi bQuc.bon ... 
"""- voulons bltJl. 

? ' ' 
Vlnglltmt tttci., 21 novembre : 

m.a.Un dt la M&llon ror~ a.nala.!M, c'es~ 14 cbtt 
p rotocole, a'•ut. aucune dlff1C\&.lt4 à tiabllr l'ord.nl dt pf'6.. 
o. 10,. do be.ilQ\le\. ottui p&t- J.a tamllle royale anc.1&1M 

101 IÂ<>l>Old 
roi O.arc• VI ••a.l\ 1""opold m • • droite. 1A rel.a• 

betJl • uou•aJt. l la 1autl:l.e du roi de• Belc• I'\ la 
M.&17 à la aauebt du rot Oeora• VI 

dl!Cll:UIW: u avait IUln d"&aoealz la Jeu.ne rolJle 
IUT ks leDOWI de IOO royal 6pOWC. 

CDllSTIPATIOM Prendre au 

oais1TÉ repudusofr 
UN SEUL 

GRAINdeYALS 
uxaUI a mal1rluan1 v•1•ta1 et opolh6rapique 
RtgulartH lu fond/cru Jigutiou el tnlutfnole.• 

Pllls ' &50 Il a.c. 

la JIRM:, 18 nuvemb"': 
Pl.ED A TrITE cour. p m. T•Uph - •. 

:te llYll>n&•llQUe d()!t etze b:.n eon!., en effet.. 

' ' ' 17 DO\ embre : 
O. Schrl.J\er- dfclate Qu"U "°" lm.Portant de conunuer 

d tacullton du vroJ•t •ur le Cou.ell 4 ·Etai paroe qu'u.o. 
e1t lndl•pen•ble de pitmU1ttre t'appllçation t partir du 

Ja.o.,·tn Clu uounau au.tut dee tonctton.n.aJ.rea. 
wt par la oomnù.,.lon de toponymie? 

? ? ' 
joumlll Pau~Partout, de Dinant, 13 novembre : 

uti. <Ira Hempin d'tcooomte. 
..a.t:uwn \OU'e 1.:&Jareti. à l'allumette de votre oom&;M1.1n'.lo tm•. aeoep~x la d.(3fttte qu'l.1 vow. otrre. tnOI Je n·or · 
Jam.a.18 de c~azettn at Quand J'tnttt quelque part, J• 
Ja.ma.la d"aUumettft et U nt blen rare que Je ne ton• 
une btlle bolc. entlfrf' qu•on m:a ottuie a11ec un ao1.1-

e tn>e • 

' ' ' 4o confort dnccndent Il l'H6tel 

mnue C•rnot, 27 p A R 1 5 
'' - •...n.,. teb e - Pr·x trts mod6r•t 

? ? ? 

2().21 l\OVtllÙI"' : 

.Voici un exem~le QU1 remonte à une dt.zatne d '&nnffa. 
Ll6aeola PoMwaMUr d'un Uvte de actence. Wuttr,, de la 
l~re mottlf du vl.nat tt uni.me al.~Cle, reliure d'h>O· 

• et.c., dbl.re lt l'tndrt ••• 

rellure d«i>oque du XXle sl~cle se fera, nous M6ure
m peau 1>-nthfUque. 

' ? ' 
l'EZJl'eu. 2 11<>\0mbre : 

A.nll, cl1i.-oD. Rock•ftUtt rut aut.ntota Rochdtu111• hD· 
t la 1uefh. ln dlll<'al<1anta de Oto.1.& 1--apm, n1neoteur 
b madWle • nprur, POrta.nt touJoun leur peuunotne 

pin - QU"lll tnoa.œot maint.en.a.nt c Np!not 1 .. 
n:6reot l Blot. irn t:.nuonr..e dt MmmiK 

~ llOl\t vt·nus en France tn porto.nt leur 
!ne .•• Dan.a leur muoette ? 

o. Docv,,.nu porle!:Mnl4rru. n. 7, pqe 33 • 
8'Dat de B<olstQue . - Rappon de la C<Jmmla&loD do l& 

San~ publique, etc 
Par oont.rc·. cocdamn6 pour un d6Ut PoUUQue. le Con.MU 

de l'On:S.r-. peut eatlmtr n"r u·otr pu Ueu 6 pQunulvre ... 
Toujoun le mar1.yre oe la laniU• rnuiçai.e. 

? ? ? 
De la Tribune républicatne, 2 septembre, ce Utre peu 

banal: 
So n.ttOyant ton plft.Olet, uu aendume 

,. tue moruuemtnt 
Eat.-on bien llllr que c'est mortellement ? Eal.~ que rair 

tCJ)ll• a con.tlnné ce dlacnosuc ? 

' ? ' De Pario-Solr, 4 octobre : 
Ms:r Conata.otuu. repr61ent&Dt du c pape t'OUh >. c·est

Mt,.. du cardtntl che! de toutn la mtu1ona catbollqun., 
"" une nsure de. plua onama.le:a du Vauca.n quJ a, tau. un.a 
t.rff bell• can1t:re eo çhtm1e. 

0 ma ttte 1 
! ! ' 

Pour la sau11rN1e0Jas. offrez un abOnnemtnt l LA u:o
TURE UNIVERSELLE, 86, rue de la Montaine, Bruxelles. 
350.000 volumts tn lecture. - Abonntment.a: 60 francs par 
an ou 10 franc.a par mois. - Faut.euUs numerot.S pour wus 
lea théàtres et réservés pour les cinémaa aH'C une sensible 
rtductlon de prix. - Tél. 11 .13.22 Jusque 7 hcw ca du soir. 

Le nouveau catalogue de la Lecture Untvtrselle vient <10 
paraltze. Un volume relié 1900 P&ieal PrlX : 16 rrancs. 

' ? ? 
De L'EJlOQ'Ut, 21 octobre : 
o..n.a lH SuwtrP}rtneu. M uon Bfrard rt\rou,·e- la i>,... 

11dcnoe à la ~nlllQUt ma1or1" dt' 34 votx cont~ :n 
Mqnll1que. en e!!et. Un peu ahur1sanl<! au.si. pw.r wu~ 

cS.re .•• 
? 1 ' 

De Le nuttTo pagiwnt, roman de l"ra11c16 BeedlnC. tra
duit de l'anita.L. : 

EU• revkut. par la pe-neée lt• Joi.:ra de aa JC'une-aw lors
Q.u'•lle appr~nlLlt le brtdie à Bobby d&.ll.I la trolde de-me-ure 
de C•mdto Town 

- J• voua al encore mis c.pot, ce 101r. Uul>b)', dtclara.
t.--tll• au~c .. t1•factlon. 

Ou le c lmd&e-btlott.e • 1 
? ? ? 

De Unt tanr belle JilU, oomédle publlét- \)al' la PtHte 
/llus1rali01t : 

franç0ta et Pt'llltppe: tuf mtmtt 1tmP1, 1lacla\l.l.J, - Pu-. 
Clou ... 

Olaciaux ? ... On s·excusenut à moln5. 

? ? ? 
De U1 f'tn~·net<f marchtl, roman clc John Buchan, 

trlld\llt de l'anclaa . 
C'ttalt un nun 1ndlv1du à la courte bvU. bn.i.01 et au.t 

petite )"°'-'X bleu.a et nilleurt 
A votr~ U>ur tradU15eZ . c per._ant& 1. 

R~YEILLEZ LA BILE 
DE VOTRE FOIE -

Sa.Dt calomel - t f •001 SAoltru du lit 
le malù • 1onflt à bloc • 

n faut Qat" le Iole VeI"!;t ch.J.qo.l, Jvi.r ~ .are d' bUo 
dana 1·1n1ea:1n. S; cette bUe amve mal, "" alimen!A ne 
dlitrent p&.S. lia se putnllent, Dea 11~• voua avnl1eni:, 
vous f~• cons:1pe. Vo:.re o:-gan:.a::ne a'cmpolr.onne et \·ous 
e:. amer_ ab.At tu Vous ,·oyez toi:..t en notr 1 
l• ~axati!A oon: dts p:.s..ùl<r. t:ne .. r~ t~rctt n'atte~t 

pu la cause l:>tt.'."" :,.. PET~ l'ILUI.E."; CARTERS 
pour le FOU: ont ~ pJuvoir d'assurtt l• llbrr a.II "" de bt:e 
q 1 •ooa ro mettra d·aplomb Véef~lts w· o:uian1u 
PJUr la1:-. co:ller la b~e. Exicn Ica pe:tt , f' _., Car..,!'11 
puar :e Fo;e. - Tvut.es pharmac1u : fr. 12.~. 
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VICHY 
Sources de l'Etat 

CELESTINS 
Eau de régime 

HOPITAL. G~~ GRILLE 
Eaux médicinale1 

Affectiona du Foie et de l'Eatomac 
Maladie. de la Nutrition 

Pour Vaincre le Froid 
et !'Humidité 

ACHETEZ VOTRE PARDESSUS D CHEZ LE MAITRE-TAILLEURY 

A D 

D 
A 

N 
D 

qui vous offre des vêtements de 
qualité et de fini impeccables 
à des prix sans concurrence. 

y 
BRUXELLES: 54, rue Neuve - 45, rue Haute 

LI EGE : 48, rue Léopold, 48 
CHARLEROI : 45, rue de I• Montagne, 45 

Correspondance du Pion 
ON REPOND 

- P<lur J. M L, "1r l'o'-< .. e • dn le pal.ZOU 
ICIU Jacquet) • - L'ftymolCIGlle de ttlte alngl;llêre u 
&on n ·a pa.s vart6 dtpul.s les Be:cht~ Litiri. L&roa 
.:l Bloch ID:ct!owwre, i~a2 > np""1ul1 "l;• c1e oea de\' 
c;ers, ma.a conclut iouteto:a quoi c cette expllc&Uon A 
i-~·. 

On u.11 qu'elle alcnl!!e: de srand 111&\lll. Patron ccorr 
tien do potr.:io • s>tt.ltl et ml- (Jeune Chat> ou J 
<écureuil> : maUn&I comme Wl Jeune chat ou k!IH 
n faut a\'OUef (jU'Oll ne \ Olt paa l.rèa bien C• que •es 
tllea cr~tw-H ont d• •P'°UICluemmt lllllUna~ 
~ lors. on prut ae demaoorr 1'11 ne comiendralt pu 

dlrlger les recllrrchl!S sur wie autre 'oie. Poiron ne a1d 
tllloralt.-ll pu. Id, avec potlrun ? Scheler nous appn 
en effet, que pott.ron ,. dit au.<St c poturon • ou c 
tron >. Or, on aa.lt ciue l•.t pot!rona ont la rt<p 1tatton 
powraer tz+s vite, à tel point que l'on dit : •Venir oorr 
un potiron, tout en une nuit•. <Besrherelle.l TouJ< 
cst.-il que le potiron lll'rnble avotr ét<I Introduit en Fn. 
au xvre s1~1e <P. r.aroll&<'), et "'" la l•.<'UUon c pait 
Jacquet • n'ellt pas al&nalée avant le XVlle CO. Bloeb 

n resterait alora à détrrmlnrr ·i. !Wallon exacte 
c minet 1 et c jacquet • qui, étymnloglquernent, 10nt 
core apparentk Il. d'autrr3 atns quo ceux lndlqu~1 1 
haut. Pourquoi PM? - Eug. PIW'IClc.r, A.nd,.,.leclll. 

- Pour J de L, - c Dès potron-Jncquet ou patt 
minet '" li s'aelt d~inc curleu ... corruption cndml.tw'l cor 
Grgue de Barbane pour orgue d~ B.trb.--rl <lni;énteur ltallo 

L'expression œrrecte &t-ratt : c dèa le paltr~Jacque 
<avec cl ou c des le pali.re-ncn<t 1 d'orl(!ne normande. 
jMquet est le nom de l"éeureull 

n faut donc ent.endtt • dés le moment o!l l'kureu!I 
le chat va i,altrn 1 , c'est-à-dire lt.t malin. 

cette locution adH1"b1ale n"esl pa.s rtt0nnue ccmme f1 
ça;se par Io Dict onruilre de l'At:Mfmle. 1.1le lut pourt 
<mplo)ée par dea aulalrs taisant autorlt~ au XVIIe e\ 
J\."\'llle sl~les On trOU\'e en bourilllinon. l'exp 
• potrou-Jacqu<t •. de grand matin. - J B 101. 

C. L. L•ege - Evidemment. al l'en veut citer Vol 
U faut dire: 

Et rctlà 1u1temni1 comme on t.:rlt rll.tlolre. 
ainsi que dit l"lntendant de c Cnarlot ou La Tolên.no 

Voltaire aemble d 'ollleura avoir unu à cette ronr 
qu'U avait emplo) ée d~ Jà dans cne lettre l Mme du 1 
fand: 

c El voilà comme on krlt l"Hlst<>lrel pa;, lles
Mcssleurs les savanta. • 

- Pour L. 8 , Lijge - Voilà ce que me contaJt Wl • 
oncle au sujet de l'apptll&tlon de c Jaoob • de.t vl 
pipe> en terre, Au siècle dernier, débarquait d•ns une 
fabriqua.nt do•s pllJf'• <autant que Je me aouvtcnnr, Il lit 
la dite usine dans le Nord de la Francc>. un Jul! 
mien. potttrr de aon étnt <en "1lllon c poty •>. Ba 
crochu et crasseux O. souhait, Il fit vive Impression .ur 
compagnons ouvriers, d'autnnt plu• qu'oumcr d'éllt 
absorba.tt plus de liquide que dr aollde Cvll<l lmpreaalo1 
manl!esla l'W"l<>Ut dans la 1u-uc1ure d'un genre de J 
qui, para.lt.-il, hil reasemblatl comme une goutte d'eau à 
autre et qur l'on bopti>a du nom de c Ja<"ob •. qui 
le sien. Uaende ? Peut.-t<tre. F.n tout ca.. qui ne 
pas de pittoresque. - G .S. 94. 

- Pour L. B. tl d 'outru cd'aprt's • Ohnanche W 
du 14 novembre 1937, saut l'allusion à la pipe). - N 
1828. Henri Jacob <e battit bravrment l Sébutopot do 
trombone à b mualqu~ dta ZOU3vl'S de la &arde le 
auértsseur. au poa>t que le markhal Ca1m.Wri. ac co. 
- d'allleun en n1n - à ..,, IOlna. rut une vie dea 
aventw'e\15N et "°" heure de t~lébrtt~. n portait 
coun., œU de reu. turbell aur l'Ottllle, rn un mot 
la Uto da plJ>M cllt<a c JIMlOb •. et U a'appelaJt J 
a!OD .. - L . B., Lftg~ 
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Pour F. 1 LK'O•. - Au suJcl de !'Arbre de la Llbe™' 
tu place Rofale en Ju!D 1876, Je lu! fll1" d'abord re-

er que cet llJ'bre étlLlt planl.é r place des Palala '" 
race du Pala4 du Rol Nê en 1864, j'avais donc doW'.e 
lol'IQue cet arbre a 6t• abati.u, et Je pO&Sède un bloc, 
un franc par mon J)tre avec lrucnption : c Arbre de 

1, aœomPH<mée du cachet aUJ< armes de la 
de Brw«lles rt Cl<S dll~ 183G-1876. LOngueur, O 115; 

leUI', 0.07; ~pa1=Ur, O 0175. C.,t arbre avait él.é pl&Dlê 
1830 pour DOtlS IOU\'tnlr de notre lndepeoda.nœ. li ae 

eo\le i.. l~e du palais Icelui du tempe de 
n. a\tc p.lcrle au rez-<l~ausu!e. et dont Je 

une \Uel et Ira i;rillrs du pare. 81 mes souvtnlrs 
exacta. cet arbre aurait ~é en!"' e pour deux raaona 
ttat de aanl.é prkalre et la Dk:essltê de l'emplace
t pour l'ttabl!IOanent ~ lignes du tram <appelé à 
~ue r l'Nnk1C'&ln 1 a•ec lmpéri..lel. 
roi Léopold II ne voul.Ut pa:; un tram de.·aot aa do

mat. flnillemcnt U a dù céder, ce qui ne lui a.rrl· 
pu souvent. 

blocs de !'Arbre de la Llbe~ se vendaient à dee 
dJvers. suivant leurs cllmer111tons. au protlt d'une œuvre 
le oontrOte de la vtue. - F. v. B. 

Pour A. P., J<lt<.. - Le r Nouveau D1ctlalna1re fran· 
n.6erlandala • de L. Orootaen Œd. A. BJeleveld1 est 

le meilleur, le plua complet, le plus pratique. J'en 
enchanté, mals Il est un peu cher, 200 rr. - G W ~ 

rlèrol. 

Pour P \ ' P Elli4fante. - Voua rrou.-erez d"Utlle$ reD· 
ement.o .sur l'c.:- dans: li JllntT•ll Yeorbook 1936 •edi· 

: Onltf>d otat.<a lkpanmrnt or the IDten""'; 21 Me
Statlstl<a 1937 lfdltlon: Amencan Met.al Market>; 
tar BOOJ: o/ tl<t Amrncon 811.reau 01 Meta/. StatlaUca 
jpp. 88 • 100). 
\OUI algnale 1 int,n.~~nt rapport annuel t 7• cxer· 

l de la Banqu•• dt'S Hé~lrmenta Int.ernat.lonaux <pp. u 
>: Sour<·e· pp 91 tl 100 et p. ~b. Pour l'argent: Source, 
101 a 10~ et p 49~. 

sera dJfllcUc de uou•cr dts documents gn.twts. mal.S 
igno:.-•ows chez l'Auaehe oom. d•s F: .o .. à 1·ornce 
mcn:!al de l 'Et..<t, au llervlre dea Etudes Econom1quca 

Banque Natloimle •t à 1 INtilut de Sociol~te Solvay . 
• A 21 

Pour JIJI Plcllnckr, J, d• L. el ~ Rl>étOf'icirn Cntt'J'· 
- Toua Ica ttmtreltmè'nla de R F ~ Huy pour les 

enla donnes "" auJet d'OYlde. 

Pour FùUlt Ltclrltt - Plusltun lecteurs seraient 
de prendre COIUl~ d• la documentauon que 

passédex co11umant l'adoption. mau comment raue 
ue DOUi 1&norona votre adre.&>e t 

- l'l>ur G. B. T., directeur <k pens101111al. - Quelques 
LndJcatlOl\S : 1) c Mélodies populal.l'eS wallonnes et fla
mandes , adapt-ée$ par Rou!Jer, 1Um0latlons muMcalea par 
B1arent: un ll\Te d'élève, un cahier accompaenement piano 
par Oltaon: édmon Wesmael Namur; 21 c Lt.'6 chant$ de 
l'~le et de l'atelier> adoptés par lu écolea de Bruxelles; 
p1 emitr tcCOJrll, 1 et 2 voix. ~ chaDts; dtuxleme recueU. 
24 chant& du Jl6l'S d'Ath: troisième recueil; 52 chanta 
ll:\mands. ~lion Schott; 3) c Chants populaltts dts pro. 
\incœ œl;cs • JXLt E. ClC»$00 l\"Olwn~ tmporta.nt> Schott. 
tdit.-w', Jo crola. 

NomlxeUSb publlcatlOl\S œram:e et SUWe> dont l'ènu
n~rat.Jon d~puoe le cadre de la correspondance pourquoi· 
~nnc. SUia â la dl$po6juon dUI lecteurs let Je les cro:.s 
tm oombrewtl <IU• cette queatloD cauctiemarde. - J, H , JO. 

- Pour G. B. T. - Ayant pro!t&'lé dans un pensionnat 
et m·ttant c.ccupé des distnbuUona de prix de toutes les 
kolcs olficlelle• de Oossehes, Je peux voua donner, au C1lS ol) 
cola 1·ous lnt~resserait, quelques chants. Jeux. ac<!n•ttea. etc. 
QUI curent le plus de succes lors des ninnlf«sttltJons clléel 
plus haut. - G. s. 94. 

- Pour G. B. T. - D D'est pas aboolument n<!ct.Sllalre 
d'imiter ou d'adapter car la Suls.e a dôJà rait le nê<:es
.,.1~. V01ct l• titre de deux recuetl.S qui com1endnl1ent pnr
roltem<·n~ : c Chansonnier des Zophingieiu 1, r Chanoon
n cr ~lletrtens •· tous deux é<ht6. en SltlMe. Je ne po&
lli<!c que le pn-m1er Ill"$ à •endr<I , mals donnerai$ 1o!on· 
'"'" plllS amples Mta!ls. - R. D. V ~2. 

- Pour L. B, Lttge. - Les p:pes m terre rormues rou.s 
'.· "" d • J ~ob p."O\ ·ru""' œ L 1 Jacob, 

LE ROI DU CAOUTCHOUC 

L.& aCUL ... I CIAUSTI!. 

YOTllU l"O\H,.,.1.11 illt TOUT DfllGHt 

•OU" vo• vhCMI"''' 

IMPERMÉABLES 
GABARDINES 

LODENS 
VETEMENTS DE CUtR 

COUP!: .... sc:cAaLa. 
OUALITll: OAllAHTI • 

PRIX LES PLUS BAS 
110 SUCCURSll.LES EN ~ELGIOIJE 

A SRUXl!'.LLES 
10> •ov1.c• AO MAX 161 CH 01 W4Tf .OO 
, ,, •u• HAUTI: Il .. u. oc ,.L.AND .. r 

1 0 % O • • 1tt C.Ol'C,.._& •&Ml•& O& CSTTI A-""'0 .. C.& 1 0 % 
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CATAL.OOUll: 
H 109 

CT ... AIS 
au .. DIMAHOI 

" \llNDRI sua PLANS 
173, BOULU"ARD LAJIIBUDJONT 

traMt po"'' t•wtet: dlr•ctiont 
APPA.RTl:'IŒN'TS 155,000 FRANCS 

1 OO ~ coafort ot 4uallt,. 
RENSEIGNEMENTS IT POUR TRAITER : I 

Areb.. A. EVB.A.RD li, nt• CtHP•I. 2 
T. 12 .. 70.14. --

HYGIENE - CONFORT - SANTE 
........ 1·~ d'e&U 

« SILCA » 
fi, Ne de 1t. Vlct.olre - BROXELL&S - Tél 37.89.52 

'Cbe Scottish l:ta - Room 
Open !rom 10 30 Sun4Aya !rom 3 30 
49 ........ TolH11 4 0, ~ Porto ......... • llUX!lLU 

Tel6pboD.a : U.M.34 - (Over c Prince or Wales >1 

DINANT •• HOTEL HERMAN 
Tel: 188. OR.A.ND CONFORT Tél: 184 

Bon rutaurant r~puté, à lt. carte et à prix fixe 
aYec plats au choix. Penaloo t. putlr de llO tranca. 

LES BIJOUX ET MONTRES 
S'AOHIETaNT l!:N CONl'"IANCE CHEZ 

G. AUREZ-MIE'JIS 
IU. BOUI.. ADOU'Hll MAX. BRUXELLU 
w. ••• = uwn • 11Aeu• os PlANCAIU..U 

Priil de Bl&zlo.Mlsaeroll (Prazlœl, 111r la rout.t de Va 
CifD.DllL - E D. 171. 

- Pour O. B. T., Lltge. - D y a lea c Vteilleo cluuiao 
de R&doW< et Oupuja en !rançals et en wa!WD. - E. D. 

- Pour Brv.rellti 1. - Diplômé du Coll.lerVat.olre (pt 
1CJlf6'e, la.nnonle et oont.re-polntl, 113&llt auM •n audl 
lea ooun de chant., Je peux lui donner un ooura cl"lnc.er 
tatlcn YOC&le et lui paaau quelques m61.bod.., Ill oelt. 1 
D6ceualre. (LI tout rratultement ou OODtr• la ~ 
quelqu .. llnea t. convenir.) - G. S. H. 

- Pour H, Gaiuhore ... - Jo tiens lu dlspœ!Uon 
quee ch&DIOOI wall<>noa tr6a Jollea et la pluput !'*1 
dont J't.1 OQlllpOl6 la mualque; 11 ce!& voua 1ll 
Je peux Y0\11 lee envoyer. - O. S. 14. 

- Pour NopO!lcmru?. - Je peux lui donner lea cha 
..-llonnee dana le 1enre de ce qu"elle dtmande. - a. s 

HOIU'rah "°"' G. S. 14 I (N. D. L. R.) 

- Pour Mtktoub. - Merci beaucoup de l"Otre offre eu 
tle, mals Je J)C)l:lêde maintenant c L·ouraann •· Poun 
\Oua m'Uldlquer où trouver c Beauté& nvalea • par L 
D'Arvera et c L'lmprudente aventure•· par Henri Az( 

Merci et l la rectproque. - A.. D. L. T. 

- PoUr O. D. 96. - Le nouveau Rl•man, dlctlorui 
de la muaique. ooQt.e aetuellement 350 Ir. - E. D. 171. 

- Pour Dwana Gwen. - c La Nature •. co~ 11 
la U"'rature !r&nça!Se de ruerre. apptlle UldWnent Or 
Dorth.4 le e&non c de manne • qui bombarda Pari.a rl 
'tait de moyen callbre. IlolJllnaae que vous nt donnléa 
le nwn&o; mai. 1<>yes cena1n que G!Oa<I BerUl& • 
Krupp. - L. B, Lligt. 

- Pour B. P. 69. - On met un t t. rompt parce 
c•est la marque de la tro!.sléme personne au llJlitllJ. 
Tout lllmplement. 

- Pour V. E., Slanley~•lle. - D D'exate pu de F 
nelle de 1·ArUllerte montée de la • O. A. li txlste 
Fraternelle des Troupea Colonlales, al!lllie l l'O.P,A.0. 
comprenant wutes les armes. Son .sl~e est l Tervue 
Bruxell.es, chaU&Séo d'Hoorvorst. 6 <aecrétalre: M. O 
D'autre part, des sections de l'union dea Praternell 
l 'Armie de C&mpaille et de la COn!MiraUon cl .. F 
nellea d·Aprêe-Ouerre (0.P .A.C. et OOPAGI exlatent t. • 
termanavWe (Congo> et l Béni <pour le Nord K.tvu-I 
One aectton aemblable aera probablement oonatlt\àe 
peu l S~Y\'llle. 

- E. L, zu - Que ne 'VOl.1.5 adttan-vou.t t. un 
cband d ·app&reila photolfaplllques ? 

- Pour Il. o. 1 et J. - Nous 101DD1ea lout pr 
tnatrer les demandea de livres et d'échange de lhns 1 
dea moW1 de pure phllant.hrop:e. mals notre rubrlq 
peut devenir un Intermédiaire entre bouqutneura et 
qulnl.lt.tt. 

- Pour H . T. - c Clarl&se Arlow •. tat.-ce le no 
l'auteUr ou le Ulro du livre? 

ON DEMANDE 

- Où ))OUIT&la-J• me procurer une documenta 
dea oommentalre9 dea propbétles de saint lllalachle, 
ment dit propbêt.lea dA!I pepes, aJn.sl qu.e le livre d 
O&nJel : c Bo~noua naJ.mem t. la f1D dee lal'I 
Ce dernier Introuvable, bien que rkent. - B. P. fi. 

- OQ •t t. q1111l prix pown.!s.Je m.e procurer let 
prfpuat.olrea t. !"examen ci. lt. 1<>11&-lleutenance 7 - C. 

- ~ pet.lt. i1c6enne Dl pan1ent pu t. \r'OuYU 
141 bou•uinlllel, t. Ll4p : c Ia DDIDI de Jl'Jeun 
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La Méthod• 81mplt t, de Ouon Bonnltr. ni le d1ct1on
latln·rrançats dt Quicherat. Ln llvre.s neufs sont 

coOteu• 1 Qui? qui ? ... - A. c. 331. 

J• cherche, /fiais ne trouve pq cbe< les bouquinistes: 
DCUO moresque • d'AmOUX; • Sakountala • de 
1 et les numérœ de suerre du TOUTtnil Club de 

qll<! Pourralt-<in me mettre 11>r la •oie? - D G., Ma-

On lec\tur pown.l\..ll me donner ~e du 
• q\11 lnlplro • Franz 5cbubu1. .. ulèbre eéttnade_ 

~rwt, <!'autres paroles allomande.s. adapttts sur ce 
KraJtnt rt'ÇUea uec plaisir. - Anhtlo. 

Q .. 1e1qu'un pourralt.-ll me dire o~ Il me serait possible 
me procurtr I• dtllc1eui< roman de moeurs brW<ellolses: 

Baron de Lavaux-$&1n~Anll• • ? LN hbralres 
ent. - R . W. 

Dans moo •11JaJe pttdu. Je ~ pu.la uouver: 
les D" U, 8G 103 à 110. 119 et 741 de l'bebdomadalre 

1 vont. •. ou, A deraut, une collection contenant 
numtroo, 
les n• 6 et ?, 5• année, de 1 Mon Copcun •: 

• 1 Hatolre tt Pouvoir de !'Esprit • dt Richard Inga. 
On lect<:ur de 1 P. P.? • voudtal\..11 m'aider? -

B. O. 

111 tloltn! ITots p't•ls ttudianu 
Qui n'aooltn! IX'$ l>eo""""p d'argent... 

.et~ d'Une dkhe c crocodlllenne •. ila doivent ce
t aclleter les • Codes et i.ots du Ooneo l>elie •. 

ve LoU'trUI CKUClt et PéUllcnl. "11Uon 1934 lni(JU· 
t exli:frl. Un ou quelqu..uns dts lecteun ne 
l<!:lt-tls pu t. leur en <éder un, deux ou trOIS 

mplalres, à d•s pnx d'occa.slon 1enue 50 et 75 fr en\·1. 
). lia peuvent se le procurer neuf à l'U. C. au pnx de 
fr., mala .• mals. - Tri B., U. C. 

Je aula tort dCslreu.se de oavolr pourquoi on appelle 
la Cl~ dee Bobellrul. Quel érudit \'Oudra me répon

? - Maddv L. 

Exlste-t-11 un catalogue des collect!Ona de cbromœ 
édites avant suerre? Dans ratrU'Dl&tlve où et dans 
conditions peut-<>n se i.. proc:w-er? - P. M JI L. L. 

Je VO\ldrals oonstrutre mcf.-meme un accumulateur à 
chaude. Qotl - l'laOlam le plua ~que? POur· 

m indiquer un Uvre traitant de ces matlere.s ? De 
pour la conai.rucuon d'un pellt trtclda!re de mh-

e. Quel livre C011$11lter? - L. G. 2. 

Je -W uW reconnals&allt à qUI pourrait ae défaire 
d<>lnlnai• des numéros 1 et 3 de la revue • Folklore 

Ç<JO t. - L. R '3. 

Un lecteur. un blblloplUli.s:e poorralt·ll me renseJiner 
la \'Ù<"ur du lrrre llWV&nt : • Les S&lnta Ev&nlllles •. 
tllt llQI' Boss-~et. deo,.slr.s de M. RObld&; ornementa de 
Ch. Rœi.lineux. Hachette MDCCLXXIll, et dont cba
iravure est un cbet-<S'œu...e. M«cl d'&VallC<I. - 0.A.K. 

Qui pœsède dea rtvuea à tmaaea et de belles blst.oires 
Ica pcUta llU'QOna d'une école du Hatnaut? - L. P. H. H. 

PATINOIRE ST-SAUVEUR 
RENDEZ-VOUS DES FAMILLES 

TEA·ROOM POINT DE VUI: - Er.trie gratuite 
TOCS LES JEODIS MATINEE ENFM'TINE 

Pour vos Pipes et Réparations R adrea:.a-1·oua directem~ot chea le fab11caot, 
_ 154, rue de Brabant 

Tél.: J7 50 65 
<Brwc -Nord> !en face de l'Eallse SS Jean et Nicolas) 

BAINS-MASSAGES 
CARl' • ...1.-\Zt.UX -Trallh par,, , ...... t.l ... f OIPLOllEE-

l'L.DIC''H!,; ,PédaJl-•l,. \lu n1trf'rm1--.·111••nl de.scbalrt 
MASSAOf". AClAL l"0'"'•H\tRU'Y 

BEAUTE • SANTE • JEUNESSE 
31, rue Dupont · Bruxelles (Nord) 

MONOCLE'S BAR 
DIVERTISSEMENTS - OUVERT JOUR ET NUIT 

L' établisstmtnt d' élitt, lt succts dt la 11illt 
21, rue du Pont-Neuf Bruxelles 
nlcph ·:e • J7 02 8l TL ~phone: 17.02 82 

RL~IOD>Ct;Ll'TETIA S.....'• lnd<A•··• - R..e de P••·• 
-------- S1t._..t.on c.ntr• •. ~ wr IQ.la,. 

A \"E...\DRE 8u\..Jll: 1PCM1rtel'nt'flts .,..te: c.ul:sint et 
1o1il• <M ba•n ta1endft et équipe.. 
"85.000 à 360.000 franu. -
Ecrire ButHu ~nte LVTETIA. 
204 l\HI Rov•I•. - T ... 17.1'4.9'S 

Prêts hypothécaires r et 2e rangs 
feux '*'ults factltth de rembr.A.I , "'' IALASU et FILS 
'74, nte Wtlilte"1.t&rt, lnU•• f MAISOH ,OHOH IN 188J). 

Bu,Ht.1• 1- 9 & ) h.: Jeudi de 8 à 9 h aotr; d•m 9 à 11 h 
Ti'4phono •I 17 S3 

HOTEL-PENSION THEVENET 
T~L • 779 - 61. Rue Royale, 81 OSTENDE 
TOUT CONFORT - CHAUFFAGE CENTRAL 
Ouvert !oute l'ann ée 

L'HOTEL METROPOLE DE LA DIPLOMATIE 

DE LA POLITIQUE 

DES ARTS ET LE CENTRE LE PLUS ACTIF DU PAYS 

Le lle11 de rendes-vo1t1 des peNonnalités les plus marquante. 
DE L' INDUSTRIE 
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OPTI QUE D E PRECISION 

LUNETTERIE FRANCO-BELGE 
50, RUE DU MIDI } 
21. RUE MARCHE •o cRARaoN Bruxelles 
60, ROE DE LA MONTAONE 

102, ROE DE FLANDRE 

- N'y a.-t-ll paa 1 Bnlltellee un cercle de pbototlraph..
amateurs pour le petlt !onna.t ? - SMmmar 2. 

- Qui pourrait me prêter, pendant q~lques jours, 
l'dilstoire de Balkla et &lomom, par Gérant de Nerval. 
- J. L•lria. 

- Employ~. seule et .ans relations 1 Bruxelles. Je d~ 
t ire sor.ir de œt laolemcnt.. HE!aa 1 Je ne conoa;s ru cercle 
ni iJ'OUpement appropr'lê. Cela exüt&t.-U ? - L. JJ. 

- une penonne ayant fait la Bretacne a»ec sa. voiture 

COMPAGNIE 

JX>U~-t'lle lJl6 prêttt son ltin~ralro 7 Le ft 
a•ec "lente •.t,.U prélérable 7 Pl-'Jk>n \"OJr quoique 
en bU!t j<>urs, au~ et retour colDjlliA? - ,\! . .u J. 

- Qw IC'r&U d~pO&è 1 me céder les brocltures de 11 
n. 2, 3 •t 5 epullée.. a. notre msùtut national ? - P. D. 

- O... amateurs du Jeu de cartes 1 PlqJct • poum 
lis me ditt, al, lorsqu& l'on arrive à compter, tn Jo 
120 avlUlt Que aon a.dvera>J.re ne compte 1 l'on Pi'Ut 
160, C'e6(..à.dtre, faire pic après avQlc falt roplc. De n 
10roque l'on a 120 "'1JlS avoir Joue <caa triti r-.re ma.la 
aiblel polit-on dire 180, C'est-à-dire, faJre ôcwt replca 
Wl même Jeu? - F. D. H. H. 

- Je déslruala connaitre le tate compln da dlllX • 
aona IUlvan~ : 1 • La Valse drs Mouches • c On ci et 
la ,.ai.e dea biror.d.elles .. Retraln . M . m pour bien 
la mouche. M m .. faut ferm<:r la boucb•, etc.>; 2 
Manace d~ratlque • c premier ('QQpltt : Sous l 'i 
bauta10e_ De la Madele!M ... Refra10 : L'occle Thé!<Jd 
L'oncle TrasybU!e . ). - E. R. 1. 

DU CONGO 
pour I~ 

COMMERCE ET L'INDUSTRI 
Société Anonyme établie à Bruxelles, 13, rue Bréderode 

Ret1.1ue du commerce de 8ruxell• 1' 3531 

Vente par souscription 
d• 

30,000 actions de capital sans désignation de valeur nomin 
<t. notloe prei.cnte iwr lC'I lola ooordonn~ au..r les IOC1ttâ commercial··• a f~ publl~ aux annexa. au c \tou11 .r Belt 

du 6 novembre 1937. a.ctt n• 14\187.J 

a•tst LJ=1i:~!6~&·~~bi: ~lifa~rd~~t~lea·~~:~~~e~1~1r::pft:1 1~&'rrlJ'~~,~~e~:5~ rf~~&x,~1}1~~ e~l~t,n~u~~~:tr 
000.000.000 de (r&llCI t. CS18,000.~ e1e traucs. p~r la C?t&tlon de 40,000 aCUOl\t de capital QOU\'tlles. pn1 dt!9hlU&UOI\ valeur. Joutsnnce • varur du l•r JuUlet 1937, et, pour le aurptua. en wut ..... ·rnbl&bltt aux actlons de çaplt.al anc1ontia 

8r: ~tWo~~ti~~·a~t';,1g~~~·1 e~~~~~e:~t UWrtts. l la Socttt.6 04n6rale dt Belatque. IOC1ét4 anoll)'IDt. ft&bltt t. a xellet. 3. Monu.,ne du Pa.te. en rftnuntratton de l'apport. de 4Jvtn titre• u d'une partlctpattoa.. 
Lu 30.000 acuou~ nounllea ratanta. ont ~t.6 $0\üCrltH oontr• 11~ par la SOC16"6 Gtnirale dt Belalque, au fo!ii: 

!&~.1~~ ·~~"'m:~~o ~:~':~~e~J~1~s ~~·~r 'u~~rî~1:.11~.: f:! g;f;Jft= r:ri~~d~.._a;; .. ona 
DRQIT DE PRLtt Rl't~ 

Lq ao.ooo acUon.1 de carita1 nounlLH. rilbr"v6es ...i.nal qu'U .. , dtt cl-d ... ua aux ponei.ua da uo.ooo actlom do cap& 
an~~-r~Ën~98~lj~ ~~i:la proportton d•u.ne acuoo de cepU&l oouffll• pour quatre a.eisaDa de c:a;d 
an-c!en.Dea. ans d~lt\ r&n<"in <1• traeuon: 
part~tl~ ~~~ ~~~%1=\~=c~~:b~ ~:f:~t'M~~~"~'fi:i:..•ln'!:i~e~~e~uid~~ ~~~~et!~, Z:. 
dt"* i.ol~n• 

1A d.rolt de ,a0u.crtptlou a· .. 1(.~rcera. oontr• prtae.nt.atlon dh •~ · l·.,.. .n~'-n • à l"~t:unptU,ace 

PlllX Dt H' l f. 

Fr. 1,575 pour une action de capital nouvelle 
payable lntélralement l la t0u..icnpttou pour let acttont toWJCritM trr~uc l'olemtnt.. 

Les demandes rtduc* .. lblu aerom appuyée• d"un veraetnent df :mo fNnh var tiu~ <lei:na.n4~. le solde, IOlt t,'l7.~ t ran 
C1evant être P•l~ • la dllte Ude lora de lt. ripe.rUtlou, 
eow~'s,i.~'u'::~~~t e/J~~'\ •r~~l~~e~c~~~n·t~~:f~1~r 'oe~t:11~~:.ctlble et. non &LtrtbuM1 Mront remt>our~1 a.;ma qne 

Au cas ou le aou1crtLJt•ur n'tUectu~rau. &>âl le \'ertement. • la Qat• flxte. le contrat de tou,criptlon IN& tt.c>lu 11 
~:r~~°c~~~:• ,~en.ci~uu~ ':~rr~~~~~t:e:g~ië~~ !~~uÎ:ü~u"1~~re~r'!tM'a~ i:'uz reJ:n~rp b~ aP:àz ,:~ r~~. 1::~ei~J~ 
de leur d.rol' de pour1utvr'" le rerouvrement du sol<le ~ventutl 
a pr .. ~~~l~~~:lrt1 qut n·auraitnt p. 1 Ul6 de leur droit de p,..t•r.nc• lt 2 d6oembre 1937 ne pounont pl1 'tn prtva.l 

La souscription sera ouverte du 16 novembre au 2 décembre 1937 incha 
'&UY heure. d'QUH·rturè dtt cotrb.etO 

.\ BR\ 'fLl~' à t.1. nanou .. df" la Soc-Ut~ GEntralt- 4k IJfolclc.aut>. 3 \lont•cnt da Pal'(' .. à M ~uc··ur,al" f11u1r!t' 
Banque d'Outrf"mtt» ... 8. ru.- de" 'amuro • !loe'J \Cf'Dtt-.. 3. boiJlf'~atd \n .. ~rh. bJ. boUlf'\~ud Ltoopold Il . Hl. l1ra1uJ'I' 
i~e:i,::_"1~t-o~~;-J~f'u1~!:i'i:; W. annoe Clemtottau: 57, rue du .\l&rah. -:-a. pl.ac~ de ta cvo..UluUun+ IU .• , .. ,..,. 

_.\ \'ll,\"()ROl :u. ru .. d .. l .uU\aln. 

·~.t~1.**11~~J.~~i;.;·;~:~~ fü Îllililitl11111 \Ul li\\! 
• 709805404• LIOClt 
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Ru ultats du Problème N 409 

~-' Vm·~~r}'.' ~~'/~~0n~a~~teR ~â~'.n'&c~~~~~ 1t~t~ 
nce et d<' l'U. R B. A.; L. Lclubrc. li.fa.Invault: Mm~ 

Slnem. sai111.Q1Uc:.: H. Maeck , Mohnbt'Ck, Jean et 
De Vo.. Blan.lr.enberlthe. Mme M Smctr>·ns. Gand; 

gc Ua.rd1<n, BQu11Jon , .L. DangTe, LI• B<>uvene, H. F1<r 
t, L tse; k I N O. La Ca.sette. :;aJnlrlde.i>ald; Une 
perdue à cause d 'un chameau. Adnlu: L. l'eukelmanœ 
ur; Une "'xlSl.e de la rue eu l'llm<;On. A bas la Tn
lte, Het onde1-<11r«1eur ,.an de liœnccs: Mme Yv. 

Scilkom. Bruxelles. Rex vamera . Mme van drn Hou-
5alnt-01llts : Un d<• 400 rexistes rnlllAftolS, A Dlfler-
• Aml'rs : Mme Jochvrnlolf-Foucart, BruxeUt'$, L. Mar· 1 
-n. Malines; Albert Cx. Am·ers; A la 1 echcrcl1e de Miss 
e. aldl'i-mo1. XXX; F. Mrullaid. Hal. Paul et 1' er
dc, !:io\mtta~ VcrL, c·est. l'csperance. Cht.·Ce 'ral? Y. de 
celle: Mllt• P. Wera. Ostende: Deux mois snns Lulu, 

t 1on11: Ott1·ct1>e Godsdeel. Audcrghtm, L.-A, Mast. I 
d. R1ttek1• 11 eu bt.'Sôrn de Yet peur le p~e. 1''ernande 
ui;ustc. Walcoun. H. Douillez. Bracqucgme.; J. Swgne, 

ues. &>ru1cur Durable Club, Wllkoro1:Ck, Fun. <..an-

~~~';3'~r~~~:"'~~i,!:ID.i~.!.':t"1~~c Jm~ér~~ 1 
; ll'1SC d~ bOJ.&. Verners; ~e Cn. bo<ien, Sera.mg. 

~eux ""'" Coiati.n. Wepion: R ... p10.-oque B . au t'le 
: >, Une PUll<'C pour bert.lle. La Hosue; Cl. MaaLels 

t-Jas.<.e, Rœa de Borgernout; J. oenotl. l:iehaerb<ek, 
owr et 1 aaent Ça \a; A. Romme10<1)Ck, bruxelt~; 

faux Pr~Vcut re~ue l'~ence d • tant de v1~u.x 
tei•, Un hberal O<veau reJU:>te; E. ·rhemclm, Oerou
: L. Bomct, 'lulcur; Aldoy Ousu""' Lc1mand. Vlllers
our ; J{"x kapouL; Mme J. 'linets. Ma11nourg, E. Del· 
l>e. Winteralaa, J. Pamarche et son Ill• Uuston; sonne 

~~~''ii~i:1 lfJÎ:~·1~'::;=t·~~"toi:· fi11~g~~ 
e R ra.ininc, B• uxeUes; A. van BrecdlUll. Ravers)oo; 

OodIS<:àl, ~acroec ... Mme Ed. 01llet. O.tendeb Ena· 
1'4é.1:Se~~·o'u~~~1.~t t::8~ :'s. ~ 

...ixe.ues; A1eu l't.dmona. on tch•eu d '•U à tchaQue 
1 V. D : U Hallhe>-<>ix. Perur.eLt, "m11Y. Cowllet; 
que mon petit P•ieon ti8I'e 1':UOuve M>n rud, J. l\d.s. 

, Dt:t tt Mlcru, Molenoeek, l\e ao4 pas JaJOUX. Je 
c. A10. Ge111to, Jearur.e oe 1onde a-ec l'lkt, 1:.0. Srot). 

cun.a.r._ r.une l.. Jav .. ..x, ware10J1•e. i:;n p1w; oes nom-

t A. ~~~~."~a:a~;~~~ 'èi. ~~~!ou~~~~~~!~. 
e,; A. Ouoo••· MJddelkerke; J .-R. IW<:ncr, V1eux-Ge

pe; L01n O•LCDde, NapOU; M. WllmOUC, Llnl<eOeek. 

panses exact<:.'I au n· 408 : Mllya, Bruxelles; Cb.. Le-
Anvera; Mlle E. Nasse!. Ostenue, A. Outtl'dlll.11. An· 

; Tonton, 1:.ecloo; Dctectne vodsded. Auderghem; 
e Ad. Cil.elle el son lûs Jaciju~. Jeuc, ROb.L de Borger
t , G . boon , Ernaae: L. Maè4, H<Ht. 

ph Il. - Merci. pas....,,,. proch.unem(·nt. 

ei rtp0n1u doivent nOU$ 1><1rvenlr le mardi avant-midi: 

doivent tire e.rptdlées SOllS enveloppe / ermée el f)Orter 

4 goau:he) - Io mention c CONCOURS • . 

-------
Solution du Problème N° 410 

Les rêconse. exactes seront publ!é~ dans notre oum~m 
du 3 dkcmbre. 

Problème N 411 

l/Ori:ontolement : 1. ampllticat.eur en T. S . F .; 2. cbe
vlllc.s de bols employées dans la marine - dieu: 3. l'um(/uc 
objet du re.sen1unent de Camille - arrêt.es; 4. on peut le 
qualifier de morblf1que - daris !Orne; 5. tribun de Rom~ 
- oonjOnctaon; 6. renforce l"affirmation - qui l'est bien 

a bon appétit, 7. branches coupée• - article; 8. onoma
topee - ne le sera plus quand elle aura un petit; 9. ira. 
\llllle le la1u.n: 10. ieu - reteint l'étoffe; li. pronom 
- a appanenu aux pnnces d'Orltans - était unplore en 
temps ltt 11Uerte. 

Verttcclement : 1. hache de charpentier: 2. sur la tête 
du ce1 f - attire; 3. ftef ottoman - Il y en a CUlQ dans 
I~ monde: 4. v~nt du nord - initiait'$ d'un grand écrlvaJn 
français; 6. uote - membre d'Une 6ect.e gnostique en A.ta
bac. 6. ville bel&e - samt archevbaue de Seris: 7. chose de 
peu de valeur: 8. découvrit le bacille de la ~te - vête
ment de p1être; 9. ve1be au subjoncttr - ville de Perse: 
~~r~h~e~~~"J';1~.\.';o'f. de ses drames - applis; 11. ad· 



l!UM EST GRA 
L'AUTRE EST MAIGA 
et, cependant, parce que leurs enc 
lures sont semblables, ils portent d 
chemises identiques. Aussi, l'une est-el 
étriquée et croquero-t-elle à Io premiè1 
occasion. l'outre gêne-t-elle par s 
coquet~ de tissu inutile, ses faux plis 
ses godets! 

Chez AODINâ . il n'en coûte pourta 
rien~ de plus pour des chemises · s 
mesure que pour des chemises tout• 
faites. pour avoir une chemise que to 
les perfectionnements de Io techniq1 
feront. en toute certitude, une chemi 
" qui va". une chemise à votre cor 
une chemise impeccable. en un mot. 

Elégance et qualité ont fait Io réputoti 
de RODINA . élégance assurée par 
voleur de ses coupeurs. qualité ossur 
par l'emploi des célèbres popelines c 
soie" DU~AX" 

Quant ou prix, jugez-en vous pouv 
avoir une chemise AODIN.O. sur mesu 
pour frs. 49.50 1 

Dons les 9 succursales de RODIN.à . • 
personnel désireux de vous servir vo 
attend pour vous présenter Io gomr 
infinie de ses nouveautés (400 dessi 
toujours en stock). Et si vous ne pouvi 
vous déplacer. nous vous enverrio 
échantillons et prix, ainsi que Io .foç• 
de prendre vos mesures vous-mê 

QODIN 
38, BOUL ADOLPHE MAX • 4, R. 0€ TABORA • 129•. RUE WAYEZ 8 25, CH DE WAVRE 8 45b, R. LESBROU 
2 AVENUE DE LA CHASSE 8 26, CHAUSSEE 0€ LOUVAIN 8 68. CHAUSSEE DE WATERLOO 8 +4, RUE 

Dela••re et C.rf, ln:HH-. 


